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A  I-A  TJŒS-NOBLE  ET  TRES-ILLUSTRE 

EGLISE  DE  LYON.  . 

Q.af   ▲  t  roUB.  PkEHIER  CKaMOIME  p'HOIiKEU&  >' 

LE  ROI, 

vomi  Â&CHBViQUE  ,  MONSBtGNBUR 

^TOUtZ  M  ÂfMJW  DE  MONTJZZT  t 

COMTS  ■  DE  LyoM  ,  P&IMAT  DE  FraMCE,  &C« 

SX   TRJSitTE  -  DEirX  CHANOINES  ,  COMTES. 


Très -NOBLES  et  TRiS-IIXUSTRES 
-    SEIGNEURS  , 

jt^^Me^t  ouvragt  étani  furtUuliérenUnt  dejliifté  à 
%^   t injlruâion  dis  jeums  Gentilshommes  >  ce/l 
J  jujl€  ùm  ft^U  fiu  imjmrs  tonfêteré  à  Vom 
Egli/i  p  comme  m  Corps  Uflus  lUufirt     U  plus 
iiotU  du  RoyoHi^  h  me'fais  un  honneur  6»  u» 
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•      -      -   E  P  I  T  R  E  * 

jlfiyoif  Je  l^ous  eff  nnouvelUr  t hommage  far  ts 
Dédicace  de  cette  nouvelle  édition  ,  dont  Us  aug-^ 
mefuations  confidérables  ,  aujfi  curieufes  qu^utileSp 
en  fonx  un  nouveau  livre.  Pourroit-il  faroitrc 
fous  des  auff  ices  {lus  favorables  ?  Vos  Noms  , 
X&ES-II1I.USTKES  Seigheurs,  y  ajouta 
ront  un  nouveau  prix,  tS^  ferviront  iT exemple  i 
ia  Hobleffe.  Elle  apprendra  de  Vous  que  s*iL  efk 
dvantageux  de  defccndre  de  ces  Familles  antiques  p 

ê 

il  ejl  infiniment  ^lus  glorieux  encore  d^en  avoir 
Us  fentimens  ^  &  qu^une  haute  naijfance  lieft 
qiiun  engagement  à  de  grandes  vertus. 
)Je  fuis  avec  un  très -profond  refpeâ  s 


Jjiss-NoBiEs  ST  Tebs-Iuvst&bs  Ssigmevjls  i 


Votre  très-humble  &  trc4- 
obéiiiant  ferviceur. 
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^RMORIAL  ACTUEL 

DE  LA  TRÈS-NOBLE  ' 
ET  TRÈS^ILLUSTRE  EGLISE  DELYOn: 

LE  Roi,  premier  Chanoine  d*honneur,  Voyti^ 
la  Planche  du  Ftonnjpce  y  fi*  la  page  3^0. 
Monfeigneur  Antoine  de  Malvin'de  Montazet, 
Archevêque ,  Comte  de  Lyon ,  Primat  de  France, 
porte  écartelé  au  i  &  4 ,  d^azur  à  trois  étoiles 
d'or  ;  du  2  '&  5 ,  de  gueules  à  deux  balances  d*or, 
récu  encourré  du  cordon  des  Comtes  de  Lyon , 
au  bas  duquel  pend  la  Croix ,  timbré  d'une  cou-* 
ronne  ducale ,  furmontée  d'un  '  chapeau  d'Arche:^ 
vêque  ,  la  Croix  Primatiale  paflee  en  pal  derrière 
récu.  •'    •  * 

Le  Chapitre  porte  de  gueules  à  un  griflbn  d'ar-^  . 
gent  &  un  lyon  d*or  affrontés  ;  l'écu  entourré  dii 
collier  des  Comtes  de  Lyon  ,  'timbré  d'une  cou- 
ronné de  Comte  ^  deux  anges  pour  tenants.  * 
Le  pennon  parti  de  fept ,  coupé  de  trois  ,  donne 
trente-deux  quartiers,  &reprefente  les  armoiries 
des  trente-deux  Comtes  de  Lyon.  .  • 

j4u  i  Quartiers  de  gueules  au  fautoîr  engreflé 
d'argent ,  pour  M.  Marie-Eugenc  de  Mont5oa* 
vent  ,  Doyen. 

2  ,  d^argent  à  Técu  en  abîme  de  fable ,  furî 
-monté  de  trois  merlettes  de  même ,  pour*  M.  Ga- 

briel-Celàr  de  S.  Auibiu  de  Saligny  ^  Archidiacre» 

«•  •  • . 


« 

Digitized  by  Google 


JÎu  3  ,  d'or  à  trois  chevrons  de  fable  ^  pour 
M*  Heâor  de  Levi  »  ci-devanc  Précenceun 

jiu  ^  ,  écartelé  au  i  &  4,  de  gueules,  à  la  tour 
crénelée  d'argent  ,;iiaçonnée  ^  ajourée  de  fable  ; 
au  2  &  5  ^  d'azur  à  trois  maillets  d'or  ^  pour 
Jean-Antoine  de  Gdlellas  3  Chancre* 

Au  ^  y  de  gueules  fen\é  de  fleurs  de-lys  d*or  , 
à  la  bande  d'argent  brochant  iur  le  tout ,  pour 
M.  Jofeph  •  Abel  Allemand  de  Cbampier  .1^ 
Chamarier. 

*  Au  6* ,  comme  au  ^  ,  pour  M.  Jacques  de 
S.  Aulbin  de  Saligny  ,  Grand  Sacriftaio. 

Au  d'or  a  l'Aigle  de  gueules  >  pour 
M.  Gabriel  de  MontmoiiUon,  Grand-Cuftode. 

Au  8 ,  d'azur  à  deux  clefs  d  or  adoiTées  & 
ientretenues  »  pour  M*  François  de  Clugny  , 
prévôt. 

Au  ^ ,  écartelé  au  i  &  4>d'argent  à  deux  falbes 
de  lable  ;  au  2  &  Sfà'ot  à  la  fa£:e  d^azur ,  accom-^ 
{i^agnée  de  ?rois  cannes  de  même  3  pour  M.  Fran- 
çois de  Sales-Louis«^Auguûin  barbier  dq  l'^JElcoec^ 
Maître  du  Chœur. 

,  Au  r o  9  de  gueules  à  la  bande  d'or,  chargée 
Si'une  fouine  d'azur ,  pour  M.  Jofeph  de  Fay  de 
M«^ubourg, 

/  2  >  de  gueules  plein  ^  pour  M.  Hyppolite 
j|u  Vivier  de  Lanfac. 

Au  i  2  ,  comme  au  7 ,  pour  M.  Laurent-î^ran*' 
jpis  de  Moatmorillon. 

Àu  z  3  9  de  gueules  à  la  grue  mascbame  d'ajTi* 
^ent  M  pour  M.  F ranjois  de  Gruel  du  Yillar$%  ^ 
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Au  14 ,  fafcé  d'argent  Se  de  fable  de.<f  pièces^; 
pour  M.  Louis  de  JoufTroy  d'Uzelles. 

Au  z  5 ,  d'azur  à  la  &(ce  d'or ,  pour  M.  Gaf« 
pard  de  Pingon.  *  J 

Au  16* ,  de  gueules  au  lion  d'argent ,  lam^ 
paflfé  ^  couronné  d'or ,  accompagné  de  douze 
befants  à'ot  rangés      orle^  pour  M.  Annet  de. 
Chabans. 

Au  z  y ,  d'azur  à  la  bande  d'or ,  accompagnée  ^ 
en  chef  d'un  lion  d'or  paflanc  dam  le  fens  de  la 
bande  ,  pour  M.  François- Joachim  de  Pierre  de 

Bcrnis ,  Cardinal,  Archevêque  d'Alby  ,  Miniftre. 
d'Etat. 

Au  iS ,  d'azur  à  trois  band,es  d'or ,  pour- 
M.  Pierre  de  Guain  de  Linars. 

Au  z  ^,  d*or  à  l'arbre  de  finople ,  planté  fur 
une  terrafle  de  même ,  à  la  vache  paflante  de 
gueules  brochant  fur  le  tout,  pour  M.  Guiliaumé 
du  Pac  de  Bellegarde. 

Au  20  ,  parti  d'argent  &  de  gueules  à  la 
croix  annillée  de  l'un  à  l'autre ,  pour  M.  Glaude-»- 
Gafpard  de  Lezai  de  Marnciia. 

Au  2  z  ,  comme  au  7 ,  pour  M.  Simon  de 
Montmonllon. 

Au  2  2  ,  écartelé  au  i  &  4,  de  gueules  à  trois 
croiflants  d'or  4  au  2  &  j  ^  de  gueules  à  la  croîi» 

*  La  branche  dont  eft  M.  le  Comte  de  Pingon  ,  portoic 
tutrefois  d'azur  à  U  fafce  d'or  ,  flanqué  en  chef  ôc  en 
pointe  d'argent  pour  brilure  ;  mais  étant  devenue  la  branche 
aiace,  elle  a  repris  les  armes  pleines  de  là  l'axiuiic^  cel# 
les  qu'elles  ibat  décrues  ci-deiTos, 


/ 
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d'argent  f  pour  Ml  Jean-Bapd^  Oryoc  d'AI^ 
premont* 

Au  2  j  y  comme  au  8  ,  pour  M*  Louis  de 
Qugny  de  Theniffey* 

-  jiu  ,  de  gueules  au  iiond'hennbe>  armé  j 
lampaflfé  &  couronné  à^or ,  pour  M.  SiLvain'-' 

Léonard  de  Chabannes. 

Auz^^  de  gueules  à  la  bande  d'argent» 
diargée  de  trois  tleurs  -  de  -  lys  d'azur  ,  pour 
M.  Claude-Hyacinte  de  Bcaumont  de  S.  Quentin. 

Au  zS  y  comme  au  4,  pour  M.  Guillaume 
deXIaltellas  de  Nuzargues. 

Au  2y ,  comine  au  i6 ,  pour  M.  Armand  de 
Chabans.  *  \ 

Au  28  y  comme  au  p  ,  pour  M.  Alejumdre- 
Marie* Jofeph  Barbier  deKemo. 

Au  2^  y  de  fable  à  trois  aigles  d'or  y  pour 
Louis-François  de  Poix  de  Marecreux,  aûuel- 
lement  Frécenceur. 

:  Au  jo  ^  lozangé  d'argent  &  d'azur  »  L'aident 
chargé  d'une  moucheture  de  fable ,  pour  M.  Ga- 
briel de  Bertrand  de  Richemont. 
:  Au  ji ,  coname  au  4 ^  pour  M.  Jean-Antoine 
de  Caftellas. 

Au  J2  y  d*azur  au  chevron  d'or ,  accompagné 
de  trois  étoiles  d'argent ,  pou^  M.  Marie-Aga-* 
thange  de  Bernard  de  RuUy. 

Four  les  oinemeus  extéiieuis  de  l'écu  t  veyei 

♦  >» 
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A  r  EKTIS  S  E  ME  NT.  * 

LA  plupart  des  Méthodes  du  Blafoti 
fuivent  dans  l'explication  des  princi- 
pes 3  Tordre  alphabétique  du  Diâionnaire 
des  termes  héraldiques.  C'eft  celui  qu^avoit 
adopté  particulièrement  le  P.  Meneftrier  3 
dont  nous  redonnons  l'ouvrage  fous  une 
nouvelle  forme:  mais  cet  ordre  h^ayant 
aucune  liaiion  eft  peut-être  la  caufe  des  dif- 
ficultés que  les  jeunes  gens  éprouvent  dans 
Vétude  du  Blafon.  Nous  lui  avons  préféré^ 
Tordre  des  matières^  plus  naturel ,  plus  aifé 
à  retenir  j  &  par  conféquent  plus  propre  au 
but  que  nous  nous  fommes  prôpofé. 

En  parlant  des  marques  extérieures  des' 
dignités  y  des  grands  emplois  ^  des  différens 
ordres ^de  chevalerie,  nous  avons  penfé 
qu^on  verroit  avec  plailir  Torigine  ,  les  pro- 
grès ,  les  fondions  y  les  privilèges  de  ces 
jgrandes  charges  &  de  ces  ordres.  L^hiftoire 
de  ces  offices  nous  a  paru  appartenir  à  la 

icience  héraldique. 

Nous  avons  décrit  les  armoiries  de  tous 
les  Souverains  &  Etats  de  FEurope  ^  marqué 
la  raifon  des  différens  quartiers  qu^ils  por-» 
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tent  )  montré  quelle  étoit  Toriginc  de  la 
NobleiTe  >  quels  étoient  fes  privilèges  i  Tes 
titres ,  foit  propres  foit  d'illuftrations. 

On  trouvera  la  manière  de  dreifer  le$ 
preuves  deNoblefle^  l'arb.  e  généalogique 
d'un  prétendant  à  un  Ordre,ou  à  un  Collège 
qui  demande  des  preu vessie  pennon  paternel 
&  maternel  >  le  pennon  direâ,  &  un  modèle 
de.  généalogie  complette  d'une  famille  avec 
toutes  fes  branches  fuivant  Tordre  de  la  fuc-- 
ceflionide  fçrte  que  nous  pouvons  aflurer  que 
cette  nouvelle  méthode  contient  abfolument 
toutes  Us  connoiflances  relatives  à  Fart  du 
blafon^  puifèes  dans  les  meilleures  fources. 

Le  Didtiounaire  a  été  augmenté  de  beau- 
coup de  termes  dont  l'intelligence  ètoit  né- 
ceflaire  pour  lire  cet  ouvrage  avec  fruit  i  en- 
tr'autres  ^  on  y  trouvera  les  articles  ,  Ban  , 
Arriere-'baa  ^,  Rois  armes  ^  Hérault  s  <S* 
Pourfuivans  d* armes  »  Tournois ,  P as  d^ arô- 
mes 3  Supports  y  Tenants. ,  Pavillons  ,  &c. 

On  n'a  pas  cru  devoir  faire  mettre  le  nom 
des  familles  au  bas  des  armoiries  gravées  ^ 
afin  que  les  jeunes  gens  s'accoutumalfent  à 
reconnoître  les  familles  par  leurs  armoiries 
^  les  armoiries  par  les  noms  de  famille. 
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la  planche 
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NOTIONS  PRELIMINAIRES. 

I 

E  Blason  eft  TArt  d'expliquer 
par  des  termes  convenables  les  . 
Armoiries  qui  iont  des  mar-  des  ataoi- 
ques  de  noblefle  &  de  dignités , 
compofées  régulièrement  de  certaines  figu- 
res &  d'émaux  ,  données  &  autorifées 
par  le  Souverain,  pour  la  diiliadion.  des 
perfonnes  &des  éimiUes. 

*On  nomme  ces  marques  Armoiries 

5)arce  qu'on  les  portoit  principalement 
iir  le  bouclier  ^  fur  la  cuirattè  ,  fur 
les  cottes  d'armes ,  fur  les  bannières ,  êc 
qu'elles  drent  leur  origine  des  armes. 
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2  MÉTHODE 

Antiquité  C'est  a  la  première  Croifade  que  TEuro- 
aes  Armoi-  DC  doit  l'ufage  des  Armoiries,  dit  M.  Vely 
oàtls  fôn  hiftoire  de  France  ,  tom.  z, 
pag.  4  5*5.  On  fait  qu'il  y  a  cu.dç  tous 
temps  des  figures  ou  fymboles  fur  lei 
drapeaux  de  toutes  les  nations  du  monde. 
L'enfeigne  des  Romains  étoit  un  aigle  ^ 
celle  des  Phrigiens  un  pourceau  ,  celle 
des  Thracieiis  une  mort ,  celle  des  Goths 
un  ours  ,  celle  des  Alains  un  chat  ^ 
celle  des  François  un  lion  ,  celle  des 
Saxons  un  cheval.  Les  particuliers  même 
ornoient  leur  £cu  de  quelques  emblèmes 
qui  marquoient ,  ou  leur  nailTance  ,  ou 
leurs  belles  aftions,  ou  leur  génie.  Mais 
ce  n'étoient  que  des  hiéroglyphes.  Le 
pere  &  les  enfants  n'avoient  point  les 
mêmes  devifes  :  les  familles  en  chan-  ^ 
geoient  fouvent.  Ces  images  enfin  ,  tou- 
jours de  fantaiûe  ,  fervoient  moins  à 
diitinguer  lès  maiibns  &  leur  nobkfife^ 
qu*à  caraftérifer  l'humeur  &  Teijprit  de 
celui  qui  les  adoptoit. 

Il  n'y  a  point  eu  de  véritables  Armoi* 
ries  avant  le  douzième  fîecle.  Les  (avants 
n'en  exceptent  pas  même  celles  de  France. 
Les  trois  crapauds  ^  les  trois  couronnes  , 
les  trois  croiflànts^  le  lion  portant  un 
aigle  fur  fk  queuë  ^  les  fleurs  -  de  -  lys. 
enfin  ,  apportées  du  Ciel  par  un  Ange  p 
font  autant  de  &bles  wSk  abfurdes  que 
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te  iînâgiiiatiofis  de  quelques  modernes^ 

qui  n  ont  pas  fait  difficulté  de  donner 
des  armes  au  premier  des  hommes  ,  à 
fa  femme  ^  à  Noé  &  aux  douze  Tribus 
dJIfraëL 

On  ne  voit  fur  le  fceau  de  nos  anciens 
Kois ,  que  leur  portrait  ^  ou  celui  de 
quelques  Saints ,  quelquefois  des  portes 
d'Eglife ,  très^fouvent  des  Croix  &  autres 
fymboles  de  piété.  Hugues  Capet  eft  repré* 
fente  tenant  un  globe  de  la  main  droite^ 
&  de  la  gauche  une  main  de  juftice  :  la 
couronae  n'eft  rehauflee  que  de  fleurons* 
Louis  -  le  -  Gros  eft  affis  dans  un  fauteuil , 
vétu  d'une  efpèce  d'aube  ,  ponant  un 
£:eptre  à  trois  pointes ,  &  ayant  fur  la 
tête  une  couronne  ornée  de  plufîeurs 
croix.  Le  premier  fceau  où  l'on  voit 
,une  fleur  -  de  -  lys  eit  de  Louis  VU  p 
fumommé  le  Jeune/ 

Toutes  ces  variations  ,  dit  Pafquier^ 
prouvent  que  les  Arnioiries  ,  tant  de  nos 
anciens  Rois  que  de  leurs  fujets ,  étoient  . 
des  devifes  telles  qù'il  plaifoic  à  chacun 
de  fe  choifir. 

Ce  furent  les  expéditions  de  la  Terre- 
Sainte  qui  les  rendirent  propres  à  chaque 
maifon.  On  les  prit  d'abord  par  néceflité. 
Dans  une  armée  de  fept  ou  huit  cent 
mille  hommes,  ramafTée  de  vingt  à  trente 
nations  différentes ,  il  falloit  nécefTaijre^ 


'4  Mbthodv 

xnent  un  figne  pour  raflembler  chaque 
vaflal  fous  la  bannière  de  Ibn  Seigneur  , 
qui  lui-même  étoit  caché  fous  une  armure 
de  fer.  On  fe  vie  donc  obligé  d'imaginer 
cenains  fymboles  figniiicacifs  ,  foie  pour 
«  ie  faire  remarquer  dans  les  combats  , 
foit  pour  être  reconnu  des  fiens.  On  les 
conierva  dans  la  fuite  par  vanité  :  c'étoit 
1^  titre  glorieux  d'avoir  été  d'une  Croiia- 
de.  Tout  ce  qui  en  faifoit  preuve  devint 
une  marque  d'honneur.  On  Tarbora  fur 
fes  étendarts  ,  on  la  Ht  graver  fur  foa 
iceau  ,  peindre  fur  fon  écu ,  broder  fur 
là  cotte  d'armes  :  on  s'en  para  dans  les 
Tournois.  Bientôt  ceux-même  qui  n'a- 
voient  pas  été  du  voyage  de  Paleltine ,  fe 
montrèrent  jaloux  de  cette  diftinâion» 
Chaque  Seigneur  ,  chaque  Gentilhomme 
voulut  aulfi  avoir  un  emblème  diilinâif. 
On  n'eut  ofé  fe  préfenter  à  un  Pas  -  d*ar* 
mes^  fi  Ton  n'eût  eu  fur  fon  armure  Se 
fur  le  caparaçon  de  fon  cheval  quelque 
deyife  en  broderie.  Ce  ne  fut  cependant 
que  vers  le  milieu  du  treizième  fiecle  , 
&  fous  le  règne  de  faint  Louis  ,  que 
les  Armoiries  pa0erent  communément  du 

5 ère  aux  enfants  ,  ic  devinrent  fixes 
ans  les  familles. 
Toutes  les  fortes  de  croix  qui  fe  trou- 
vent dans  les  écuifons  ,  les  befants  , 
les  lions ,  les  léopards  ,  les  coquilles  \ 
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les  merlettes  ,  fortes  d'oileaux  qui  paC- 
fent  la  mer  tous  les  ans  ,  les  noms  même 
jd'azur  &  de  gueules  >  tirés  de  l'Arabe 
&  du  Perfan  ^  forment  autant  de  démons- 
trations que  les  Armoiries  doivent  leur 
naiiïance  aux  voyages  du  Levant. 

Mais  une  preuve  évidente  que  les 
Tournois  y  ont  auffi  beaucoup  contri- 
bué ,  ce  font  les  autres  pièces  que  Ton 
voit  d'ordinaire  dans  ces  mêmes  écus. 
Les  chevrons  ^  les  pals  ,  les  jumelles 
faifoient  partie  dë  la  barrière  qui  ferr 
moit  le  camp.  Les  figures  d'aftres  & 
d'animaux  viennent  des  noms  que  fe 
donnoient  les  Tenants  &  les  AiTaiîlants  , 
noms  brillants ,  ou  terribles.  Ce  n'étoît 
rien  moins  que  les  Chevaliers  du  foleil  , 
de  l'étoile  ,  du  croiiTant  ,  du  lion  ,  du 
dragon^  de  l'aigle >  ducigne  ;  car  cha- 
cun étoit  alors  maître  de  fe  choifir  ce 
qu'on  a  dépuis  appellé  Armes  ou  Armoi- 
ries. Les  uns  les  formèrent  de  la  dou^ 
blure  de  leur  manteau  :  delà  les  fourrures 
ou  pannes  ,  les  échiquetés ,  les  vairés ,  les 
papelonnés ,  les  fafcés  ,  les  gironnés ,  les 
fuièlés  ,  les  lofangés  &c.  Les  autres  les 
com'poferent  des  pièces  de  leur  armure  t 
delà  les  éperons ,  les  fers  de  lance  ,  les 
mafTes ,  les  maillets  ,  les  épées ,  les  caf- 

Sues  &c.  Quelques  autres  les  tirèrent 
e  leurs  êxercic^  ou  amufements  les  plus 
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ordinaires  :  delà  les  faucons  ,  les  retz^ 
les  cors.  Ceux-ci  adoptèrent  les  Armes 

qu'ils  crurent  les  plus  propres  à  conlerver 
la  mémoire  de  quelque  beau  fait  d'armes^ 
eu  <le  quelque  avanture  glorieufe  pour 
leur  familles  :  ceux-là  fe  donnèrent  les 
premières  venues  ,  par  caprice  &  lans 
deffein. 

Qb  iîit  vrai(êmbiablement  à  l'occa* 

fion  de  la  féconde  Croifade  que  Louis- 
le-Jeime  prit  des  fleurs- de -lys  pour 
armes ,  li  cependant  ce  font  de  verita* 
bles  lys.  On  prétend  en  effet  que  ce  ne 
Ibnt  ni  lys  de  jardins  ,  ni  lys  de  marais  , 
snais  des  iris ,  vulgairement  appellées  des 
Ftamies.  Quelques  -  ims  veiâent  au  con- 
traire  que  ce  foit  le  fer  de  Tangon  ou 
javelot  des  anciens  François.  La  poincp 
du  milieu  étoit  droite  ,  pointue  &  tranr 
chante  ;  les  deux  autres  étoient  renverfées 
en  croiffants  :  une  clavette  lioit  ces  trois 
pièces  ;  ce  qui  formoit,  dit-on ^  le  pied 
de  la  fleuf-de-lys.  Quelques-autres  con* 
jefturent  que  ce  font  des  abeilles  mal 
imitées  par  nos  peintres.  Ce  qui  a  dgimé 
lieu  à  cette  opinion  eft  la  découverte  du 
tombeau  de  Childeric  oh  Ton  trouva 

3uantité  d'abeilles  d'or  maflif  &  de  gran- 
eur  naturelle. 
Quoiqu'il  en  foit  de  tous  ces  divers 
Sentiments  ^  il  elt  du  moins  certain  que 
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Louis  -  le  -  Jeune  eft  le  premier  de  nos 
Kois  qui  foit  tepréfenté  avec,  des'  fleui»- 
de-lys  à  la  main  &  fur  là  couronne. 

Lorfqu'il  fit  couronner  fon  fils ,  il  vou- 
lut que  la  dalmatique  &  les  bottines  du 
jeune  Prince  fuflènt  de  couleur  d'azur 
&  femées  de  fleurs  -  de  -  lys  d'or.  Elles 
devinrent  dès  ce  moment  les  feules 
Armoiries  des  Monarques  leurs  fuccef-  * 
feurs.  Tous  les  ont  porté  fans  nombre 
îufqu'au  règne  de  Charles  V.  Ce  n'eft 
que  depuis  ce  Prince  qu'on  commence 
à  n'en  voir  que  trois  dans  l'écu  de 
France. 

n'y  avoit  autrefois  que  les  feuls 
Nobles  qui  euff^nt  le  droit  d'avoir  des 
Armoiries  ;  mais  Charles  V  ^  par  fa 
Charte  de  Tan  1572  y  ayant  annobU 
les  Parifiens  ,  il  leur  permit  de  porter 
des  Armoiries  ,  & ,  fur  cet  exemple  ,  les 
Bourgeois  les  plus  notables  des  autres 
villes  en  prirent  auiQ. 

L'art  de  décrire  les  Armoiries  s'ap-  "  "  _  .! 
pelle  Blafon^  du  mot  allemand  Blafmj  Echymoio- 
qui  fignifie  fonner  du  cors,  parce  que 
c'étoit  autrefois  la  coutunie  de  ceux  qui 
fe  préfentoient  pour  entrer  en  lice  dans 
les  Tournois  ,  de  notifier  ainfi  leur  arri' 
vie.  Enfuite  les  Héraults  fonnoient  ile  la 
trompette,  blafonnoient  les  Armes  des 
Chevaliers  ^  les  déciivoient  à  haute  voi^  , 

A  i  V 
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&  {c  répandoienc  quelquefois  en  éloges 
iiu  fujet  des  exploits  de  ces  braves. 

On  rappelle  encore  Art  Héraldique  , 

Sarce  que  c'étoit  la  foiiâion  d^s  Héraulcs 
'annes  de  blalonner  les  Armoiries  des 
Gentilshommes  qui  fe  préfentoient  dans 
les  Tournois ,  &  d'en  tenir  régiilre. 
On  dillingue  fept  efpeces  diâérentes 
Divifion  des  d'Armoiries. 

i^moiriês  Celles  de  domaine  ,  qui  font 

.de  Domaine  celles  des  terres  ou  Hefs  que  poiiedcnt 
les  Souverains  &  les  Princes^  comme  nos 
Aois  qui  portent  de  France  &  de  Navarre. 

Les  Rois  de  la  Grande  -  Bretagne  qui 
portent  les  armes  d'Angleterre  ,  d'Ecolie 
&  d'Irlande  jointes  enfemble  dans  un 
mémè  écuflbn. 

Les  Rois  d'Efpagne  qui  unifTent  en- 
femble les  armes  deCaiÛUe^  de  Leon^ 
d'Aragon ,  &g. 
'deDignltés!  ^-Celles  de  dignités.  Elles  font 
intérieures  ou  extérieures  :  les  Armes 
de  dignités  intérieures  font  celles  qu'une 
perfbnne  eft  engagée  de  porter  ,  comme 
marque  de  la  dignité  dont  elle  efl  revê- 
tue. C'efl  ainii  que  TEmpeieur  porte 
Taiele  impérial. 

»Les  Eleéleurs  ,  tant  cccléfiaftiques 
que  féculiers,  portent  les  Armoiries  de 
leur  Eleélorat. 

£n  France  ,  les  Ducs  &  Pairs 
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cccléfiaftiques  anciennement  éca.rtelorent 
des  Armes  de  leur  pairie  &  de  celles  de 
leur  maifon  ;  mais  à  prient  ils  en  ont 
perdu.  Tufage. 

Le  Camerlingue  &  les  Généraux  des 
armées  de  l'Etat  £cdéiiaftique  ,  portent 
le  gonfanon  rond  en  pavillon  avec  les- 
clefs  en  iautoir. 

Les  Armes  de  dignités  extérieures  font 
toutes  les  marques  placées  hors  i'écu  & 
dé%nant  la  dignité  de  la  perfonne^infi 
la  tniare  &  les  clefs  pour  le  Pape  ;  le 
chapeau  rouge  pour  les  Cardinaux  ;  le  * 
chapeau  vert  avec  la  croix  pour  les  Arche- 
vêques ;  le  chapeau  vert  avec  la  mitre  8c 
la  crofle  pour  les  Evêques  ;  les  couronnes , 
les  colliers  des  Ordres  ,   les  mafles  de 
Chancelier»",  les  bâtons  de  Maréchaux, 
de  France  ,  les  ancres  des  Amiraux  ,  les 
ctendarts  de  Cavalerie  &  de  Dragons  , 
les  drapeaux  dlnfanterie  ,  les  mortiers 
de  PréiidentSy  &c.  &c.  font  des  Armoi* 
ries  extérieures  de  dignités. 

30.  Celles  de  concelfion.  Ces  armes  Armoir.  ét 
contiennent  quelques  pièces  des  Armoi- 
lies  des  Souverains  ,  ou  même  leurs 
Armoiries  entières  ,  accordées  à  certai-* 
nés  perlonnes  pour  les  honorer  ,  ou 
recompenler  leurs  lervices. 

Les  Grands  Ducs  de  Tofcane  de  la 
maiibn  de  Medicis ,  portoient  d'or  à  &k 
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tourteaux  de  gueules  ,  pofés  i.  2  &  2.  T. 
Louis  XII  changea  le  tourteau  du  chef  ^ 
&  permit  à  Pierre  II  de  Medicis  ^  grand 
Duc  ,  d'en  mettre  un  d'azur  à  trois 
fleurs  -  de  -  lys  d'or  à  la  place» 

LiL  maifon  de  Maicranny  porte  qua-* 
tre  conceifions.  L'aigle  donné  par  l'Empe- 
reur ,  la  clef  par  le  Pape  ,  le  calque  par 
un  Duc  de  Modene  ,  &  un  écu  d'azur 
chargé  d'une  fleur  -  de  -  lys  d'or  ^  donné 
par  Louis  XIII. 
Armoir.de     40.  CELLES  de  patronage.  Telles  font 
Patrouagc.       Armes  de  plufieurs  villes  qui  portenc 
en  chef  les  Armes  de  leurs  Souverains» 
Ainli  Paris  ,  Lyon  ,  Troyes  ,  Rouen , 
Orléans  ,  &c.  portent  dans  leurs  Armoi- 
ries un  chef  de  France.  Telles  font  en- 
core celles  de  plufieurs  Cardinaux  ,  qui 
joignent  à  leurs  Armes  propres  celles  des 
Papes  qui  les  ont  honorés  de  la  pourpre. 
Armoir.ae    50.  CELLES  de  prétention  f  qui  kmt 
rxetencioii.        marques  du  droit  que  l'on  prétend 
avoir  fur  certains  fiefs  ,  terres  ou  royau- 
mes. Ceft  ainfi  que  les  Rois  d'Efpagne 
portent  les  Armoiries  de  Sicile ,  de  Bout- 
;ogne  ,  de  Flandres  ,  &c.  Les  Rois  de 
irdaigne  ,   celles  de   Chipre  &  de 
Jerufalem  >  de  Saxe  ^  de  Wcflphalie ,  &c» 
Amoines     (Jo,  Celles  de  familles,  qui  font  plei- 
nés  ,  bniees  ou  chargées»  r ar  exemple  > 
le  Aoi ,  conrnie  aîné  de  la  maifoa  de 
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France  ,  porte  de  France  plein.  M.  le 
Duc  d'Orléans  brife  d'un  lambel  d'argeoC 
M*  le  Prince  de  Conàé  brife  d'un  bâton 
péri  en  bande  de  gueules.  M.  le  Prince 
de  Conti^  cadet  de  la  branche  de  Bour- 
bon -  Condé  ,  porte  comme  M.  le  Prince 
de  Condé ,  mois  il  foubrilb  d'une  bordure 
de  gueules. 

D'autres  Princes^  Seigneurs  de 
grandes  maifbns  brifept  de  la  même 
manière ,  fuivant  les  degrés  &  les  éloi- 

fnements  de  la  fouche  commune  :  les 
rinces  de  la  maifon  de  Lorraine  qui 
fent  en  France  obfervent  régulièrement 
cet  ufage. 

70.  ENFIN,  celles  de  fociété  ,  comme  Armoîrîe 
les  Armes  de  chapitres,  de  communautés  de  ibcietc 
reL'gieufes ,  d'univerfités  &  de  corps  des 
Siarchands  &  artifans. 

Mais  ces  marques ,  qui  diflinguent 
ces  différentes  iociétés ,  Ibnt  plutôt  des 
'   fceaux  que  de  véritables  Armoiries ,  auffi 
n'en  donnerons-nous  aucun  exemple. 
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PREMIERE  LEÇON- 

I^Rois  chofiai  font  nécttflfaires  pour 

compofer  les  Armoiries  ;  les  Émaux  > 

YÉcu  ou  Champ  ,  &  les  Figures, 
uétwuu      Les  Emaux  comprennent  lo.Les^e- 

taux  qui  font  Or  qui  eft  jaune ,  &  yirgent 

qui  eft  blanc, 
coaleurs.     2^.  Les Couleurs qui  font:  Gueules  qui 

eft  rouge  y  yfiur  qui  eft  bleu^  SinopU  qui 

eft  verd ,  Fourirt  qui  eft  violet  ,  SabU 

qui  eft  noir. 

rMcttties.     S^*       PéMTUs  ou  Fourrures  qui  font 
H^rm^ju&^isîr^  auxquelles  on  peut  ajou- 

—  ter  la  Contre -Hermine  &  le  Contre- l^air. 
Plancue  Dans  la  gravure  on  repréiente  les 
^  émaux  du  filafon  par  des  nachures  ou 
traits  dont  on  eft  convenu  :  par  exemple  , 
rOr  par  des  points  ;  fig.  lere.  L'Argent 
par  un  fond  tout  uni  ,  &  ians  aucun 
trait  ;  fig.  z.  Le  Gueules  par  des  traits 
perpendiculaires  ,  c'eft-  à  -  dire  ,  de  haut 
en  bas  ;  Jîg>  L'Azur  par  des  lignes 
horizontales  d'un  flanc  de  l'Ecu  à  l'autre  i 
fg.  4.  Le  Sinople  par  des  lignes  diago- 
nales ,  c'eft-à-dire  ,  d'un  angle  à  l'autre  , 
de  droit  à  gauche  ;  jig.  5.  Le  Pourpre 
aufli  par  des  lignes  diagonales  ,  mais  de 
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ganche  à  droit  ;  fig^'^*»  Enfin  ,  le  Sable 
par  des  lignes  croifées  ;  fig.  y. 

L'hermine  &  la  contre bermiiie  ^  le 
tair  &  le  contre-vair  fe  marquent  par  lef 
traits  propres  aux  émaux  de  ces  fourrures. 

Les  émaux  propres  à  Thermine  font 
argent  ou  blanc  pour  le  fond  ^  &  làble 
pour  les  mouchetures  ;  fi^>8.  Le  contraire 
pour  la  contre  -  hermine  ,  c'eft  -  à  -  dire  , 
Êible  pour  le  fond  ,  &  argent  ou  bkoc 
pour  les  mouchetures  ;  fig^s* 

Le  vair  eft  toujours  d'argent  &  d'azur^ 
&  fe  repréfente  par  les  craies  propres  à 
ces  deux  émaux  ;  fig,  i  z. 

LÉ  contre-vair  eft  aui&  d'argent  & 
d'azur  :  il  diffère  du  vair ,  en  ce  que , 
dans  ce  dernier  ,  le  méîal  eft  oppolé  à 
la  couleur  ,  •  &  dans  le  contre  -  vair  le 
métal  eft  oppofé  au  métal  ^  Se  la  couleur 
À  la  couleur  ;  fig.  t  o . 

Le  vair  en  pal  ou  appointé  fe  fait 
lorfque  les  vairs  de  métal  &  de  couleur 
ibnt  les  uns  fous  les  autres  dans  la  même 
polition,  c'eft-à-dire^  quand  la  pointe  d'un 
y  air  eft  oppoféàla  bafedeTautre;^^.  12. 

Lorsque  l'hermine  ou  le  vair  font  de^ 
couleurs  différentes  de  celles  qui  leur  font 
propres ,  on  dit  alors  hermine  ou  vairé 
de  tel  ou  tel  émail.  Par  exemple  ,7î^.  i 
il  faut  dire  BsAUf &£MO£iX  porte  vairé 
d'or  Si  de  gueules. 


14  M  é  T  H  O  P  B  (  ' 

r7~~"    Tels  fom  les  émaux  propres  aiiBlâfiMt 

'  j.  &  qu  il  importe  de  bien  connoitre  ,  parce 
qu'une  des  règles  la  plus  générale  eil  de 
lie  mettre  point  couleur  fur  couleur ,  ni 
métal  fur  métal  ;  autrement  les  armoiriea- 
feroienc  faulfes  ,  ou  du  moins  à  enquérir* 
Ce  terme  fera  expliqué  plus  bas. 
V  Quant  aux  fourrures  ,  quoiqu'elles  fe 

pratiquent  plus  ordinairement  avec  les 
couleurs  ,  elles  peuvent  cependant  fe 
mettre  iàdifféremment  avec  les  métaux* 


LEÇON      I  L 

J^Sti^r  ^  ^  ^  s'appelle  fond  ou  champ  :  il  efl 
iimple^  ou  compofé.  Le  premier  n'a  qu'un- 
feul  émail ,  (ans  divifionls.      fécond ,  au 

contraire,  peut  avoir  plufieurs  émaux  & 

Sar  conféquent  piuiieurs  partitions  ou* 
ivifi^s. 

On  compte  quatre  Partitions  princi- 
pales ,  dont_re  forment  toutes  les  autres. 

Le  parti  qui  fe  fait  par  un  trait  per** 
pendiculaire  de  haut  en  bas  &  qui 
partage  Técu  en  deux  parties  égales. 
Fig,  z^^ËAiLLEUL  porte  pani  d'hermine ' 
&  de  gueules*  ' 

Le  coupé  ,  par  un  trait  horizontal. 
^^g'  ^  6  y  JusTi ,  à  Vexufe  ,  porte  coupé 
4'or  &  d'azur. 
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Le  tranché  ,  par  un  trait  diagonal  de  î^^î^^ 
droit  à  gauche.  Fig.  1 6".  Capp oni  porte  ^i^cme 
tranché  d'argent  &  de  fable.  ^ 

Le  taillé  ,  par  un  trait  diagonal  de  parùtioi». 
gauche  à  droit.  Fig,  i  ^,Zurich,  canton 
joiflè,  porte  taillé  d'argent  &  d'azur. 

Les  deux  premières  partitions  y  favoir,' 
le  parti  &  le  coupé  ,  forment  l'écartelé 

Ïui  eft  quelquefois  de  quatre ,  de  lix ,  de 
ait  /de  dix  ^  de  douze,  de  feize  cartiers 
&  plus,  Fig.  1 8 ,  BîaoN  porte  écartelé  ' 
d'or  (Se  de  gueules. 

Les  deux  f«condes  partitions,  c*eft-à- 
dire  ,  le  tranché  &  le  taillé  donnent 
l'écartelé  en  fautoir.  Fig  z  ^  ,  Bei^t&ao 
porte  écartelé  en  fautoir  ,  d'argent  &  de 
gueules* 

Enfin,  les  quatre  partitions  enfemblo 
donnent  le  gironné.  Fig,  20  ,  Groliée  , 

en  Breffe  ,  porte  gironné  d'or  &  de  fable. 

Quand  le  gironné  eft  de  huit  pièces, 
comme  dans  l'exemple  cité ,  on  Tappelle. 
(implement  gironné  ;  mais  quand  il  y  a 
plus  ou  moins  de  girons ,  il  en  faut  expri- 
mer le  nombre  :  gironné  de  fix^  de  dix,  de 
douze ,  de  quatorze  pièces ,  &c.  Par  exem^ 
pie ,  des  Armoifes  en  Lorraine  ,  poite  . 
gironné  d'or  &  d'azur  de  douze  pièces. 

TiEJEicE ,  fe  dit  d'un  écu  qui  eft  divifé 
en  trois  parties  égales  de  diifërens  émaux , 
ce  qui  fe  fait  dans  le  fens  des  quatre  par^-- 
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■  citions  ,  ou  félon  les  traits  Je  certaines 
FLANCHE  figures  héraldiques  dont  nous  donnerons 
.  rexpKcation  dans  la  fuite* 

Le  tiercé  par  le  parti ,  s'appelle  tiercé 
en  pal.  Fig.  2 1  ,  N.  portoit  tiercé  en  pal 
de  Naples ,  de  Jeruûdem  &  de  Hongrie. 
Le  Roi ,  en  Bourgogne ,  porte  tiercé  ea 
pal  d'azur  ,  d'argent  &  de  gueules. 

Le  tiercé  qm  le  fait  par  le  coupé, 
t'appelle  tiercé  en  fafce.  Fig.  22 ,  N. 
porte  tiercé  en  fafce  d'azur ,  d*or  &  de 
gueules,  l'azur  chargé  d'une  fleur-de- 
lys  d'or  ,  iSc  le  gueules  chargé  d'un 
croiiTant  d'argent.  Polani  porte  tiercé  en 
fiifce  d'or ,  d'azur  &  d'argent. 

Ls-ciercé  en  bande  fe  fait  par  le  traie 
du  tranché.  Fig.  zj  ,  Caumont  porte 
tiercé  en  bande  d'or  ,  de  gueules  &i  d  azur. 
^  Le  tiercé  en  barre  ,  fe  fait  par  le  trait 

du  taillé.  Fig^  ^^,N.  porté  tiercé  en  barre 
d'azur  ,  d'or  &  de  gueules.  Verteuil  à  . 
Bordeaux  ,  porte  tiercé  en  barre  d'argent, 
de  gueules  &  d'azur  ;  l'argent  chargé  de 
trois  lofanges  de  gueules ,  &  l'azur  de 
trois  étoiles  d'argent  ;  le  tout  dans  le  fens 
de  la  barre  ou  du  taillé. 

Les  tiercés  qui  fe  font  félon  les  traits 
de  certaines  figures  héraldiques  &  qui 
•    ne  fe  rapportent  point  aux  quatre  pre- 
mières partitions  ,   font  10.  le  tiercé  en 
chevron  :  Fig.  a  ^  >  N.  porte  tiercé  en 


tWfon  d  argent ,  de  gueules  &  de  fable. 
PI  omet ,  porte  tiercé  en  chevron  d'argent,  PLANCii§ 

4e  Ikbie  &  d'hermne, l'argent ^rhargé  dep^^jf^ 
deux  colombes  de  fable.  ^  * 

20,  Le  tiercé  en  pointe  ou  en  mantel. 
Fig.  zff ,  Absperg  porte  tiercé  en  pointe 
ou  en  mantel  d'azur  ,  d'argent  &  de 
gueules. 

50.  Le  tiercé  en  écufTon.  Fig.  2  2  %^ 
N.  porte  tiercé  en  écuiTon  de  gueules^ 
d'argent  &  d'azur. 

40.  Le  tiercé  en  pairie.  Fi^.  z8j  Priesen 
porte  tiercé  en  pairie  d'argent ,  de  fable 
&  de  gueules» 

On  peut  mettre  au  nombre  des  partie 
rions  le  chappé  ,  le  chauffé ,  l'embraffé  à  ^ 
dextre  ou  à  féneftre  ,  le  vêtu  ,  Tadextré 
4c  le  féneftré.  y oyei  dans  le  Diftionnaire 
des  termes  du  Blafon  l'explication  de  ces 
lîoms. 

Fig*  2j^,  Sachet  j  au  G>mcé  de.Bour- 

Îogne  g  porte  de  gueules  à  trois  pals 
'argent,  chappé  de  l'Empire,  c'eft-à-» 
dire ,  d'or  à  l'aigle  éployé  de  fable. 
Bruncoif,  en  Suiffe  ,  porte  d'argent  p 
chappé  de  gueules.  Chili ,  à  Venife,  porte 
de  même.  Mombar,  en  Bourgogne ,  porte 
écartelé  d'argent  &  de  gueules  ,  chappé 
de  l'un  en  l'autre.  ,^ 
.  fV'  3^^  D'Yonne,  en  Savoye  ,  portô 
de  gueules  ^u  pal  d'argent^  chaullÈ  d'or» 
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Popon ,  en  Bourgogne ,  porte  de  gucu- 
ri.^cH£  les  chauijfé  d'argent.  Lickenftin  porte 
pmiiiôus.  d'argent  chauffé  de  gueules.  Pulcher- 
von  -  lligers  porte  d'argent  ,  chauffé- 
arrondi  de  fable ,  à  deux  âeurfr-de-lys  du 
champ  ,  c'eft-ardire  ,  d'argent. 
'  i^.  3 1  y  Die  VolckeRj  à  Francfort , 
porte  d'argent  à  la  rofe  de  gueules^ 
embraffé  à  lëneitre  de  même.  Domants  ^ 
porte  d'argent  embraffé  à  feneftre  de 
gueules.  Si  l'embraflure  étoit  à  dextre, 
il  taudroit  Texprimer. 
•  Fig,  jz,  PuTOD,  en  Dauphinc ,  porte 
d'or  au  croiflant  d'azur  ,  vétu  de  même. 
Bentoux  en  Dauphiné  porte  d'or  à  un 
tretie  de  iinopiè  vétu  de  gueules.  Gibing  , 
de  gueules*  vétu  d'or.  Corrario ,  d'argent 
coupé  d'azur ,  vétu  de  l'un  eh  Taurre  ; 
c'ell-à-dire  ,  l'argent  chappé  d'azur  ôc 
Tazur  chauffé  d'argent  ;  ce  qui  donne  le 
vétu  de  l'un  en  l'autre. 

Fig.  J 3  >  N.  pone  d'azur  adextré 
d'argent. 

Fig.  34 y  N.  porte  d'or  féneft ré  d'azur. 

Thomafiîn  en  Provence,  porte  de  fable, 

femé  de  {aulx  d'or  ,  le  manche  en  haut , 

édextré  &  ieneAré  de  même. 

L' é  c  u  ,  -  dans  les  différents  temps  & 

&  lelon  les  difierents  ufages ,  a  eu  diver- 

fes  formes.  Nous  renvoyons^  à  la  fin 

pour  en  d.oiuiér  de»  «exeipples  ^  paxc^ 
M. 
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que  Ton  n  a  pas  ordinairement  befoin  de   ' 

défigneV  U  forme  de  récuffon  pour^^^^;^'^ 

expliquer  par  des  termes  œnvenables 
les  émaux  &  les  figures  qui  compolenc 
les  armoiries.  U  Êiut  leuiemenc  comioî« 
tre  bien  les  différentes  parties  de  l'écu , 
pour  expofer  clairement  les  diverfes  poli- 
tions  que  les  figures  peuvent  recevoir: 
la  leçon  fuivante  Vous  donnera  toutes 
les  notions  néceflaires  pour  cela. 


u 


LEÇON  III. 


N  E  ou  plufieurs  fig:ures  peuvent 
recevoir  dmerentes  polluons  par  rapport  4c 
au  champ  ou  à  fécu  :  ce  ne  feroit  donc 
rien  faire  que  de  ne  pas  fpécifier  la  fituar 
tion  des  figures  qui  compofent  les  armoi- 
ries »  mais,  pQUi:  cela,  il  faut  bien  connoî^ 
tre  les  diiTérentes  parties  de  l'écu  ^  afin  d^ 
déterminer  exaâement  l'afliette  de  cha« 
que  figure.      .         *  ' 

Fig.      A,  eft  le  centre  de  Técu.  B,eft 

le  point  du  chef.  D  ,  le  canton  dextre  du 
chef.  E ,  le  canton  féneftre  du  chef.  F ,  le 
flanc  dextre.  G^leâanc  féneftre.  C^lia 

riùte.  H,  le  canton  deaccre  de  la  pointCi 
caucoa  fiaeilre,  ,    .   .  .  . .  j  - 
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fBÊBtBmk  Une  figure  feule  occupe  ordinaire- 
V'^^^nfi  ment  le  centre  de  1  ecu,comme  A.  Quand 
elle  eft  ainfi  placée ,  il  n'eft  pas  nécefiaixe 
ji'exprimer  la  firuation. 
.  Une  figure  placée  au  point  B  ,  c& 
dite  fimplement  en  clie£  Celle  qui  feroit 
au  point  D  ,  feroit  au  canton  dextre  du 
f:hef ,  ou  cantonnée  en  chef  à  dextre. 
J£lle  ieroit  au  canton  féneflre  ,  ii  elle  ie 
trouvoit  placée  au  point  £• 

Une  figure  aii  point  F  ,  eft  au  flanc 
4extre.  Elle  eft  au  flanc  féneftre  ii  elle 
iè  trouve  en  G. 

Elle  eft  mife  en  pointe  ,  quand  elle 
occupe  la  place  C  ;  li  elle  eft  en  H  ,  ella 
eft  dite  au  canton  dexcre  de  la  pointe  i 
énl,  ellé eft  an  canton  iéneftre  aufti  de 
la  pointe. 

Deux  ,  trois,  ou  plufieurs  figures ,  dif- 
]pofées  dans  le  fens  des  lettres  D  B  £  > 
Ibnt  dites  rangées  en  chef^  fi  elles  (ont 
comme  F  A  G  ,  elles  font  en  fafce  :  fi  ^ 
elles  fuivent  l'ordre  des  lettres  H  C  I  > 
elles  font  rangées  en  pointe  :  diijpofées 
comme  BAC,  elles  font  en  pal  ;  com-^ 
me  D  A  I ,  en  bande  ;  comme  E  A 
elles  font  en  barre. 

^  Si  trois  figures  gardent  Tordre  des  let- 
tres DE  C,  elles  lont  dites  deux  &  une , 
^ui  eft  la  fituation  ordinaire  de  trois  pièces 
en  armoiiies.  Si  elles  étoient*jdiipQ£e» 
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les  Ictct^  HIB,  ettef  ièroient 
dites  mal  ordonnées  ,  parte  qu'elles  fer  px^M 

Xûient  contre  la  pofition  ufitée.  ^ 

Les  pièces  arrangées  comme  les  lettres 
D  E  H I ,  fe  difent  pofées  deUx  &  deim 
S'il  y  en  a  voit  cinq  difpofées  dans  Tordre 
B  A  C  F  G  ,  on  les  diroit  en  croix  ^ 
lEomme  D  E  A  H  I  ^  elle$  feroient  en 
blutoir  :  comme  DEAC,  on  diroitalom 
rangées  en  pairie.  Enfin  y  les  pièces  qui 
fuivroient  l'arrangement  des  lettres  ÛBÇ 
GICHF  ,  feroient  dirpû£ees  en  orle* 
Une  iîgure  placée  en  A  ,  au  miliem 
de  plufieurs  autres  qui  feroient  différen- 
ces par  leur  forme  ,  ieroit  en  abîme  o\i 
centre  de  l'écu. 

Po«7K  blafenner  une  armoirié^  lorfi^uè 

le  champ  n'eft  chargé  d'aucune  figure  > 
m  doit  dire ,  N.  porte  plein  de  tel  métal , 
4m  de  telle  couleur.  Far  exemple  > 
fig.  i  ,  il  faut  dire ,  Menesks,  Bordeaui^,  vlancub 
Pui^PauUn,  Paernon  &  Bandinelli  à  Romé,  ^ 
4ont  étoif  le  Pape  Alexandre  III ,  pof  teiîc 
d'or  plein.  Fig.  z,  Boci^VEren  Non&aAr- 
dic  ,  porte  d'argent  plein. 

Fig,  jy  Albret,  Narbonne  ,  Rubis  e^ 
Tofcane  ^portent  de  gueules  plein. 

*  Fig.  4 ,  De  Barge^  en  Lorraine,  porte 
d*azur  plein.     '  » 

*  ^^i'  7*  Les  anciens  Comtes  de  GoUR^^AjC 
fOi$o&enc  .de  &ble  plein.  '  « 

B  iij 
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Quant  aux  fourrures ,  on  dû  fimple- 
^L4NCHE  ment,  jîg,  8,  le  Duché  de  Bretagne  ,  de 
S.  Hermine ,  Quinion ,  portent  d'hermine. 
Limoges ,  Richemont  en  Bretagne,  por- 
tent d'hermine  à  la  bordure  de  gueulei^ 
Fig.  1 1 ,  De  ViscHi ,  de  Freihoy  en 
Bretagne  ,  de  Vera  en  Elpagne  ,  Solda- 
nery,  Uchi  ,  Campomaiino  en  Italie^ 
portent  de  vair.  Viilery en  Flandres , 
porte  de  van  barré  d'une  cotice  de 
gudules* 

Fig.  zo  ,  Dufiessis-Angers  porte  de 
contre-vair.  • 

Fig.  z  2,Macedonia,  à  Naples^  porte 
de  vair  en  pal^ou  appointé,  au  lion  d'argent. 

Fig.  z  Q  ,  BEAUFREMONT,Kcrgorlay  , 
Capinel ,  le  Grand ,  portent  vaire  d'or  & 
de  gueules.  Billy ,  la  Motheen  Verman- 
dois  ,  portent  vairé  d'or  &  d'azur* 
Scepeauxy  Willerval  en  Artois,  Mafialiea, 
Kerandais ,  vairé  d'argent  &  de  gueules. 
Gourvinec ,  en  Bretagne  ,  vairé  d  or  &  de 
&ble.  Chaiily,  dans  la  même  province, 
-vairé  d'argent  &  de  fable.  Carn  ,  dans 
la  même  province,  vairé  de  fable  &  d'ar- 
gent ;  c'elt-à-dire  ,  que  la  première  pièce 
du  côté  dextre  du  chef,  eft  de  fable  ;  cè 
<qu'il  faut  remarquer  pour  énoncer  les 
émaux, parce  que  1  on  commence  toujours 

::^ar  l'émail  qui  fe  trouvé  le  plus  à  droit. 

•    Sx  récu  eft  chargé  de  figures  ,  il 

». 
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•faut  examiner  s'il  eft   fimple  ;  c'ell-à-  ' 
dire ,  fans  partitions  ,  ou  s'il  cil  compofé.  vlanchb. 

Si  récu  eft  fimple ,  il  faut  commea-  ^' 
cer  par  le  champ  ,  ^  puis  on  vient  au)c 
figures  principales ,  excepté  le  chef  &  la 
bordure  »  ajoutant  ,  fi  ces  figures  font 
chargées  ou  accompagnées  d'autres  qui 
Ibient  moindres.  Il  faut  en  exprimer  le 
nombre ,  la  fituation  ,  les  émaux  :  puis 
on  vient  au  chef  &  à  la  bordure,s'il  y  en  a* 

Si  cependant  la  pièce  principale  pré-  ^ 
noit  fur  le  chef  ou  la  bordure  y  dans  ce 
cas  3  le  chef  ou  la  bordure  feroit  partis 
du  champ  :  alors  iifaudroit  désigner  cqs 
parties  avant  la  pièce  principale.  Deux 
exemples  éclairciront  cette  règle. 

Fig.  y  La  Croisette-Rochefort 
porte  d'azur  à  vingt-cinq  billettes  d'or, 
langées    S>  au  chef  d'argent, 

chargé  d'un  lion  paflant  de  gueules  à  la 
bordure  dentelée  Je  même. 

Fig.         Vendosmjë  ancien,  portoit 
d'argent  au  chef  de  gueules  à  un  lion 
d'azur,. armé,  lampaffé  &  couronné  d'or  ,  » 
brochant  fur  le  tout.  i. 

On  voit,  dans  le  premier  exemple^,  . 
,que  le  chef  &  la  bordure  ne  font^  po^éc 
partie  du  champ  >  c'eft  pourquoi  on  n'eft 
venu  à   blafoimer  ces  parties  qu'après 
.  avoir  énoncé  les  billetces  qui  ibnt  les  pieçes   .  < 
principales  dont  le  champ  eft  chargé* 

li  iiij 
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Dans  le  fécond  ,  on  a  défimé  le  chef 
avant  le  lion  qui  ett  la  pièce  pnncipale  , 

parce  que  le  chctYait  parcie  du  ciiamp,  puif- 
^ue  ce  lion  broche  lur  l'un  &  lUr  i  autre. 

Si  récu  ell  compoie ,  on  commence 
par  les  dîvifions.  S'il  s'en  trouve  plus  de 
quatre ,  vous  obrer\'erez  le  nombre  de 
traits  qui  divifent ,  &  vous  direz  :  parti 
de  tant,  coupé  de  tant,  ce  qui  donne 
'tant  de  quartiers.   Par  exemple  , 

Fig*  ,  Dites  parti  d'un  ,  coupé  de 
deux  ,  ce  qui  donne  fix  quartiers  ;  au 
premier  de  ....  au  fécond  de  •  •  ;  •  au 
troilîéme  de  ....  &c. 

*  3^  *  î^*^^^     ^^^^  9  coupé  d'un  , 

^  ce  qui  donne  huit  quartiers  :  au  premiér 

"de  ....  au  fécond  de  ....  &c. 

Figt         Paru  de  deux,  coupé  de 

trois  ,  ce  qui  donne  dou2e  quartiers  ;  an 

premier  de  ....  au  fêoond  de  . .  • .  &c.&c. 

Expliquez  chaque  quartier  en  détail,  en 
commençant  par  ceux  du  chef  &  allant 
de  droit  a  gauche  ,    conune  dans  ia 

'figure  z  de  la  planche  troifiéme.  Voiis 


PLANCHE    i-  T  *  ^  a 

m,  direz  :  La  I  remouille  porte  paru  de 
trms  ,  coupé  d'un ,  ce  qui  £ût  huit  quar- 
tiers ;  au  premier,  d*or  au  chevron  de 

gueules  ,  accompagné  de  trois  aigles 
d'azur  becqués  ,  membrés  de  gueules  , 
qui  eft  la  Trémouille.    Au  fécond,  d'cnr 

feiné  de  fleurs-^le-iya  i  uzur,  aucaiicoa 
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4e  gueules^  qui  eft  de  Thouacs*  Au 
troihéme ,  d*or  à  la  croix  de  gueules 

chargée  de  cinq  coquilles  d'argent,  can- 
tonnée de  feize  alenons  d'azur ,  qui  eft 
Montmorency -Laval.  Au  quatrième, 
'd'azur  à  trois  fleurs-dc-lys  d'or  ,  au  lam- 
bel  de  trois  pendans  d'argent ,  qui  eft 
d'Orléans.  Au  cinquième,  d'argent  à  la 
guivre  d'azur  en  pal ,  dévoirant  im  en-* 
£mtiflànt  de  gueules,couronnée  de  même, 

'qui  eft  de  Milan.  Au  fixiéme,  pallé  d'or 
&  de  gueules  de  fix  pièces ,  qui  eft  Am- 
i)oife.  Au  feptiéme,  -fafcé  d'argent  & 
de  fable  de  fix  pièces ,  qui  eft  de  Coetivy. 
Au  huitième  &  dernier  quartier ,  lofangé 
d'or  &  de  gueules  ,  qui  eft  de  Craon. 

S'il  fe  trottvoit  des  quartiers  femblableî, 
il  feudroit  les  joindre  pour  les  blafonner 
enfemble.  Par  exemple, 

Fig.  ^  Par  ,  en  Styrie ,  porte  parti 
d'un,  coupé  de  d.eux,  ce  qui  donne  fixquar*- 
tiers.  Au  premier  &  quatrième,  d'argent 
à  un  taureau  effarouché  de  gueules.  Au 
fécond  &  cinquième  d'or  à  l'aigle  de 
fable.  Au  troifiéme  &  fixiéme ,  fafcé  d^or 

•  &  d'azur  de  fix  pièces.     •  •  ' 

Nou3  donuerons  dans  la  fuite  des  exem- 
ples de  partitions  plusjcoinpliquées&plus  • 
difficiles  à  débrouiller.    Hfuffit  ,  pour  le 
prèfent ,  de  favoir  la  manière  de  compter 

h%  quartiers  par  ks  lignes  qui  diviienu 


LEÇON  IV. 

PLANCHE  L  ^  ^  fibres,  ou  pièces  ordinaires  du 

iK.     blafon ,  font  de  trois  forces. 

1°.  Les  figures  héraldiques  ou  propres. 
2°.  Les  figures  naturelles. 
q^.  Les  figures  aràficielles.  ^ 
Tigiures      Les  figures  héraldiques,  fe  foudivi- 
hérâldiques       en  piéces  honorables,  ou  du  premier 
ordre ,  &  en  piéces  moins  honorables,  ou 
du  fécond  ordre, 
ttéces  bo*  pièces  honorables  du  premier  or- 

»ortbl«s  du  dre  occupent  ,  pour  l'ordinaire  ,  par  leur 
Femier  or-  largeur  ,  lorfqu'elles  font  feules  ,  le  tiers 
de  l'écu  ;  à  l'exception  du  franc  quartier, 
du  canton  &  du  giron,  qui  n'en  occu- 
pent que  la  quatrième  partie. 

Ces  pièces  ,  font  le  chef ,  la  fafce  , 
la  Champagne  ,  le  pal ,  la  bande  ,  la 
barre,  la  croix,  lelautoir,  le  chevron, 
lè  franc  quartier ,  le  canton ,  la  pointe 
ou  la  pile  ,  le  giron  ,  le  pairie ,  la  hor^ 
dure ,  l'orle  ,  le  trefcheur  ,  ï 
abyme  &  le  gouffet., 
UChcf.  Le  chef,  dans  fa  grandeur  régulière, 
occupe  le  tiers  de  Técu  à  la  partie  fu- 
périeure. 

Fig'  ^  >      Gand  ,  Prince  d'Ifenghiai^ 
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porte  de  fable  au  chef  d'argent.  Avau-~  ' 
gmrr  en  Bretagne  ,  Quintin  Momort 
^ontfeirat ,  Château-n^uf  en  Dauphiné  , 
d'argent  au  chef  de  gueules. 

Vivonne  ,  Champagne,  maifon  parti- 
culière ,  Koubaix ,  Hargicourt ,  Oilende  " 
Gouflencourc  ,  Coppier  en  Dauphiné  ^ 
d'hermine  au  chef  de  gueules. 

Chateiier  ,  d'£reac  ,  d*or  au  chef  de 
làble. 

Vintimille  ,  Tende ,  de  gueules  au 
chef  d'or.  Saluces  ,  Gamaches  ,  Château- 
giron  ,  d'or  au  chef  d'azur.  Elpernon 
ancien^  d'Urtée,  de  vair  au  chef  de 
gueules.  Mont-gafcon ,  de  gueules  au 
chef  de  vair. 

La  fafce  occupe  la  partie  du  milieu  UFafciu 
de  l'écu  horizontalement. 
.   Fig.  '2  ,  Bethune  porte  d'argent  à 
la  fafce  de  gueules.    St.  Severin,  Ste. 
Maure  ,  Monthauiier  ^  Semicourc ,  Aubi- 
^ni  portent  de  même.  » 

Autriche  ,  Bouillon  y  Louvaîn  ,  la 
Poype  à  Lyon ,  Laflic  en  Auvergne  , 
portent  de  gueules  à  la  fafce  d'argent. 

Ver j on,  la  Chapelle  en  Bretagne» 
Angoulevent ,  Maizieres  en  Xaintonge  ^ 
portent  de  gueules  à  la  fafce  d'hennme.  •  • 

Pot  de  lUiodes  ,  d'or  à  la  faice  d'azur. 
^  Gracham ,  Gcon,  de  Meurs ,  portent; 
jd'or  à  la  fafce  de  fable. 


< 
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L  .    Balathier,  de  fable  à  la  fafce  d'ori 

Bouton  ,  en  Bourgogne  ,  de  gueules  à  la 

falce  J'or.  Mouliac,  de  gueules  à  la  falce 
d'hermine.  Biollac,  devair  à  la  falce 
de  gueul.es. 

ucham*.       Champagne  y  de  même  largeur  que 
^      le  chef,  occupe  la  partie  inférieure  ,  ou 
1^  pointe  de  Técu*  Uufageen  t&  crès-rare. 

Fig.  5  j  Die  -  Manstjbin  ,  en  Suède^ 
porte  d'argent  à  la  bande  de  fable,  à  la 
Champagne  de  gueules. 

Brochant  porte  d'or  à  l'olivier  dé 
finople  ,  accofte  de  deux  croiflans  de 

Sueules,  à  la  Champagne  d'azur  chargée 
*un  brochet  d'argent. 
Wbodville,  en  Angleterre  ,  porte  de 
.*    '       gueules  au  canton  féncllre d'argent ,  à  la 
Champagne  de  même. 
upaL       Le  pal  occupe  le   tiers  de  Téci; 
perpendiculairement. 
"  Fig.     N.  porte  d'azur ,  au  pal  d'or. 
Des  Cars-la-Vauguyon  porte  dégueulel 
au  pal  devair.  Bolomier ,  enDauphiné, 
Canali ,  à  Venife,  portent  de  gueules  aa 
•pal  d'argent. 

Mey  feria,  en  Breilê ,  de  finople  au  p^l 
d'argent. 

La  Bande.     La  bande  fe  pofe  diagomdement  de 
•droit  à  gauche. 

Fig.  jj.  NoAiLLïïs  porte  de  gueules  a 

la  bande  d'or.  Tonnerre ,  à  Châions  en 
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'Bourgogne  ,    Menou  en  Nivernoisj 
la  Care  en  Bourbonnoisj  Boffut ,  Dorforc,  ^^^^^ 

portent  de  même. 

Plantey  en  BreiTe^  Raviel  en  Bour*  uBuie^ 
gogne,  Lamîeres  en  Ponchieu^  portent 
jd'argent  à  ia  bande  de  gueules. 

Nedonchel  en  Beauvoifis,  Tournebtt  ' 
en  Normandie ,  Duval  en  Champagne  ,      '  , 
portent  d'azur  à  la  bande  d'argent.  La 
Saume-Saint-Âmour  ^  en  Bourgogne , 
porte  d'or  à  la  bande  d*azur. 

Efcoubleau  de  Sourdis  porte  d^azur 
parti  de  gueules  à  la  bande  d'or-  Talaru 
pone  parti  d'or  &  d'azur  »  à  la  bande 
de  gueules  brochante  fur  le  tout. 

La  barre  le  met  aufTi  diagonalement  i^Bane» 
comme  la  bande ,  mais  de  gauche  à  droit. 

Fig.  <r ,  De  Coitrcy  ,  Prévôt  de  Paris 
fous  Charles  IV  >  &  depuis  premier  Préfi- 
dent  du  Parlement ,  porcoit  d'argent  à  la 
barre  engreflée  de  gueules. 

Henin  de  Boflut,  en  Flandres ,  p<Mte 
de  gueules  à  la  barre  d'or.  Wendecks  en 
Aliàce ,  porte  d'azur  au  canton  dextre 
d'argent,  à  la  barre  d'or.  Rappach»  en 
Allemagne ,  d'argent  à  la  barre  de  gueu-  ' 
les.  Chalant,en  Savoie,  porte  coupé  de 
gueules  &  d'argent  à  ia  barre  de  lable 
brochante  fur  le  tout. 

La  croix  doit  remplir  de  chacune  de  u  ctwj^ 
ibs  branches  le  tiers  de  Pécu  >  ^uand  elle 
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n'eil  point  cantonnéë  cm  accoinpagn^t 

ce  qui  ne  s'obferve  cependant  pas  exaâe* 
ment ,  parce  qu'elle  fait  u;x  plus  bel  eâeit 
lorfqu'elle  eft  un  peu  diminuée. 
M  Croix.  ^  ^  Savoie  porte  de  gueales^  à  la 

croix  xi^argent.  L'Ordre  de  Malte  porte 
aui&  de  gueules  à  la  croix  d'argent* 

Afpremont  en  Lorraine ,  S.  Georges  m 
dont  un  Archevêque  &  plufieurs  G)mte9 
de  Lyon  ,  la  Marc  en  Normandie  p 
Popolefchi  à  Florence ,  portent  au  con*' 
traire  d'argent  à  Ki  croix  de  gueules. 

D'Albon  en  Dauphiné ,  S.  André  , 
Sufiblk  en  Angleterre ,  portent  de  iable  à 
la  croix  d'or. 

Barbafan  en  Gafcogne ,  Briançon  en 
Dauphiné  y  d'azur  à  la  croix  d'or. 

La  Porte  en  Dauphiné  ,  Alinge  en 
Savoie  y  portent  de  g  ueules  à  la  croix  d'on 

Vaugrigneufe,  en  Brefle ,  porte  de 
finople  à  la  croix  d'or ,  &  Sainte  Croix  de 
.  Pagni  porte  d'or  à  la  croix  de  finople. 

Montrichar ,  enFranche'-Cototé,  porte 
de  vair  à  la  croix  de  gueules. 
^  UntDîr.  Le  lautoir ,  ou  croix  de  S.  André>  autre* 
ment  la  croix  de  Bourgogne  ^  doit  avoir 
les  mêmes  mefurcs  que  la  croix  ;  il  Te  met 
dans  le  iens  de  la  bande  &  de  la  barre. 

Fig.  S  ,  La  GyiCHE  en  Bourgogne  g. 
porte  de  (inople  au  fautoir  d'or. 

Angennes  ,  d«  Ubk  fiu  lautoir  à^ou 
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Oe  JarcQte  en  Provence  ^  Chini  j  d'or 
au  fautoir  de  gueules.  vl^^uchm 

Sanetay,  d'hermine  au  fautoir  de  gueu- 
les.  Baulon^  en  Bretagne^  de  vair  au  iau-^ 
toir  de  gueules.  . 

Grange  en  Franche-Qomté,  Villon  en 
Maconnois,  portent  de  gueules  au  fautoir 
d'or.  Parthenay  de  Maillé^  d'argent  au 
fautoir  de  Êtble.  De  Vers  en  Franche- 
Comté  ,  d'or  au  fautoir  d'azur ,  briié  en 
coeur  d'uiue  coquille  du  champ. 
'  Le  chevron ,  eil  une  pièce  qui  deicend  UGIien«û* 
du  chef  de  l'écu  aux  parties  deiprre  & 
féneftre  de  la  poiiuc  ,  en  s'ouvrant  tom* 
me  un  compas. 

^V'Sf      F£TANS^  en  Breilè^  porte 
d'azur  au  chevron  d'or. 

Efchalad  ,  Gorrevord  en  Brefle,  Bélan- 
ger en  Poitou ,  Champdivers  en  Franche- . 
Comté ,  ponent  de  même. 
'   Vaubecour  -  Nettancourt  enChampa- 
,gne,  DefelTards  en  Normandie^de  gueules 
au  chevron  d'or.  ' 

Luyriei\y  en  Brefle,  d'or  au  chevron  de 
lable.  Colombiers,  dan^ le  pays  deVauds, 
d'azur  au  chevron  d'argent.  Ferri  Pafté  , 
Maréchal  de  France  ,  &  la  Kiviere  ,  en 
Gafcogne,de  gueules  au  chevron  d'henni-- 
ne.  Champéfiieres,  de  vair  au  chevron  d'or. 

Le  tranc  quartier ,  eft  le  premier  quar- 

tiQt  de  i'écu^^unpeu  momdie  cependant  ^u«mM, . 
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qu'un  vrai  quartier  d'écartelage.  Il  feft 
^^'^ïrf  ^  ordinairement  de  brifures. 

Fig.  i  o  ,  BouRNONvitLE  porte  bandé 

de  gueules  &  d'or  de  fix  pièces,  aufrancç 
quartier  de  Montmoreiici^Beauilbbre  ^ 
qui  eft  d'or  à  la  croiit  de  gueules,  canton^ 
née  de  quatre  alerions  par  quartier  ,  le 
premier  d'argeuc  chargé  d'une  étoile  de 
ikble. 

Lîittoignon  porte  lofengé  d'argent  ^ 
de  fable  ,  au  franc  quartier  d'hermine. 

Bègue  de  Vilaine  ,  d'argent  à  deux 
lions  de  fable  ,  au  franc  quartier  écartelé 
de  Caftille  £c  de  Léon. 

Le  Prévôt  ^  à  Paris  ,  porte  é.chiqueté 
d'or  &  d'azur  au  franc  quartier  d'or^chargé 
d'un  griffon  de  fable. 

La  Salle,  en  Bourbonnois ,  porte  d'or  à 
la  croix,  ancrée  de  iinople  ^  au  franc 
qiuartiefde  gueules. 
^  Arces  ,  en  Dauphiné ,  d'azur  au  franc 

quartier  d'or. 
LeCancon*    Le  canton  eft  le  diminutif  du  quartier# 
Il  kit  aufli  de  brifures ,  &  il  faut  expri*- 
mer  s'il  eft  dextre  ou  féncftre. 

Fig.  Il  t  Thouars  porte  contre-femé 
de  France  ,  c'eft-à  -  dire ,  d*or  femé  .dç  . 
•  fleurs-de-lys  d'azur  ,  au  canton  dextre  d* 
gueules. 

DeCulTe-Bourgneuf ,  en  Bretagne^ 
porte  d^argent  au  fautoir  de  iàble ,  aii 

canton 
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tbâïktoa  d^tre  de  |[ueules ^  chargé  de  deux  — — ■ 
|>oi(K»is  d'argent  en  htce^  plancha 

Balencey,  dans  le  Bugey ,  porte  d^her* 
mine  au  canton  fénedre  d'argent  cbargç 
jd'un  aigle  cployé  de  fiibie» 

La  Maifon  de  Bragance^  avantde  mofif 
ter  fur  le  trône  de  Portugal ,  portoit  d'ar- 
gent à  cinq  écuITons  d'azur  pofés  ea 
croix  ^  chacun  chargé  de  cinq  be&n$ 
d'argent  en  fautoir,  aux  cantons  dextre  & 
leneltre  d'Arragon  ,  parti  d'Arragon- 
iSicile ,  à  la  borduire  de  gueules  chargée  • 
4e  fept  châteaux  d'dr  ^  furehargée  d'ua 
/     iambel  d'azur. 

La  pile  ou  la  pointe  eû  une  pièce  qui  ï-*  Pifc 
jne  diffère  du  chappé  ,  qu'en  Ce  qu^elle]j|  r^mr, 
^ft  plus  étroite.  Sa  po&ûon  ordinaire  eft 
derre   droite  comme  dans  l'exemple 
fuivant. 

« Fig.  zz  s  Maut  porte  d'azur  à  la  , 
{>ointe  coufue  de  gueules  chargée  d'Un;» 
étoile  d'argent  :  on  verra  dans  la  fuite 
ce  que  veut  dire  le  terme  de;  coufu. 

La  pointe  fe  met  en  bande^  en  barre,  en 
fafce  :  elle  peut  être  renverfee  &c.ce  qu'il 
faut  avoir  loin  d'exprimer  en  hlafonnant. 

Bredel,  au  Tirol,  d'argent  à  trois  poin- 
tes d'azur ,  à  la  Champagne  de  gueules. 

Du  Cufèau  ,  en  Ltmoufin  ,  d'argent  à 
une  pointe  renveffée  &  mife  en  barre  de 
gueules  ,  à  la  bordure  de  même. 

C  • 
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^4  Méthode 

Le  gîron  cft  une  figure  triangulaire, 

jfLANCHE  Qu  ,  pour  mîcux  dire  ,  un  quartier  du  gi- 
ronné.    11  peut  avoir  ditîcrentes  ficua* 

ic  Giion,  ^j^^^  ^  comme  il  eft  aifé  de  le  voir  par 
les  quartiers  du  gironné.  Il  peut  mou- 
voir du  canton  dextre  ou  leneftrc  ,  du 
chef  à  dexcre  ou  à  léneftre ,  du  flanc 
dextre  ou  féneftre  ,  &  enfin  de  la  pointe 
à  dextre  ou  à  fcncitre  ;  ce  qu'il  c(t  im- 
portant de  remarquer  pour  bkfonner 
avec  exaâitude. 

^^g'  ^  3  y  CtusEAtT ,  en  Limoufîn  , 
porte  d'argent  au  giron  de  gueules  mou- 
vant du  canton  dextre. 
lie  Pairie.  Le  pairie  eft  une  pièce  compolee  de 
trois  cotices  mouvantes  des  deux  angles 
du  chef  &  de  la  pointe  ,  c]ui  viennent 
fe  réunir  vers  le  centre  de  Técu  en  forme 
d'un  Y. 

Fig,  14  y  De  Coniga^^  porte  d'ar- 
gent au  pairie  de  fable. 

L'Archevêché  dfe  Cantorberi  porte 
d*azur  au  pairie  au  pied  fiché  dor  y  chargé 
de  cinq  croix  pattées  au  pied  Hthé  de 
gueules ,  accompagné  en  chef  d'une  croix 
pareille  ^  d'or. 
U  Bordure  La  bordure  eft  une  platte  -  bande , 
dont  la  largeur  doit  être  à  peu  près  la 
iixiéme  partie  dii  champ  ;  elle  en  doit 
toucher  les  extrémités ,  &  régner  tout- 
au-ruur. 


Digitized  by  Google 


DU  Blason.  Ltç.  IP^.  5/ 
Fig.  z  5  ,  Sai.vain<3^  ,  en  Dauphiné ,  ' 


forte  de  TEmpire  à    k  bordure  de.^^^^<^«« 
rance;  c'efl-à-dire ,  porte  d'or  à  raigleuBocdjua 
cployé  de  fablô ,  Ungué  ,  membré  & 
diadémé  dé  gueules ,  à  la  bordure  d'azur 
femée  de  fleurs-de-lys  d'or. 

Fig,  z6* ,   Anjou  porte  de  France 
à  la  bordure  de  gueules. 

De  Teligni ,  de  fstble  à  la  bande  d'ar- 
gent &  à  la  bordure  de  même. 

Comme  la  bordure  fert  ordinaireinent 
de  brifures ,  on  en  trouvera  dans  la  fuite 
placeurs  exemples. 

L'orle  eil  plus  étroite  que  la  bordure  i*'Or^ 
&  ne  touche  point  le  bord  de  Wcu  :  il  . 
en  eft  éloigné  d'une  diilance  égale  à 
(à  largeur. 

f^g*  f  D^AiNGEViLLE  de  Millen* 
tourt  porte  d'argent  à  l'orle  de  iabie. 

De  Wornes  porte  d'azur  à  Torle  d'ar- 
gent. Chariot  en  Picardie ,  d'argent  à 
Torle  d'azur.  Beaucamp^  &  Randaw  en 
Allemagne  ,  portent  de  gueules  à  rorle 
d'or.  Cornu  ,  en  Picardie  ,  de  gueules 
à  l'orle  d'argent,  ' 

Le  trefcheur  ou  elTonnier  ne  difl&e  te  TreU 
de  l'orle  qu'en  ce  qu'il  eft  fleuronné.  ^"f^^f* 

Fig.  z  I?  >  De  Moyenville  ,  en 
Picardie  ,  porte  d'argent  à  deux  lions^ 
affrontés  de  fable  y  enfermés  da^ns  un 
trefcheur  de  gueules.  ' 

C  ij 
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^  Mbxîîop» 

y—iPB*     BoflTu  d'Efcry,  d'or  au  trefcheur  d'azur, 
riAJfCHS  aufautoir  de  gueules  brochant  fur  le  tout, 
chargé  en  coeur  d'un  ecuflbn  au(G  de 
guemes ,  furchargé  d'une  èande  d'or. 

De  Scotl ,  en  Angleterre,  d'or  à  trois 
{)ointes  rcnverfées  de  gueules ,  aboutif- 
ikntes  l'une  k  l'aurre  à  la  pointe  de  Técu  , 
chargées   à  Tabyme  d^  'écullbn  du 
\  çhamp,  au  trefcheur  de  même. 

t'Bca  CD    L'écu  en  abyme  di  un  petit  écuITon 
4ans  le  centre  du  grand. 
"  f^ë'  ^  S  »  Babbesieux  ,  porte  d'or  à 
récu  en  abyme  d  azur. 

Amançe  »  en  Lorraine  ,  d'argent  à 
^  l'écu  en  abyme  d'azur.    Germini ,  en 
Lorraine,  d'azur  à  Técu  en  abyme  d'ar- 
•  gent.  Vraurin ,  Maréchal  de  France  en- 
j      ,  portoit  de  même ,  au  lambel  d'ar^ 
gent.    Brandebourg ,  dans  le  duché  de 
Luxembourg  ,  portoit  de  gueules  à  l'écu 
en  abyme  d'argent. 
U  Govfiet.  ~  Le  gouflfet  eft  une  pièce  aflez  lêm- 
blable  au  pairie  ,  il  n'en  diffère  que 
parce  qu  xl  eft  plein  dans  fa  partie 
iupérieure. 

Fig.  zo  ,  N.  Porte  de  gueules  au 
'     gouilet  d'or.  On  ne  trouve  aucun  exem- 
ple de  cette  figure  dans  les  armoxixes  de 
umiUes. 


Digitized  by  Google 


Digitized  by  Google 


Digitized  by  Google 


DU  Blason.  Leç.  V.  fj 


LEÇON  V. 
Le.  oieces  dont  nous  venons  de  don-  s 


ner  des  exemples  fe  maltipiitiit  très^feil^  iiANcaà 
Vent ,  fi  vous  en  exceptez  la  croix  pleine 
&  le  lautoir  plein  ;  c'cft  -  à  -  dire ,  donc 
les  estrémicés  touchent  les  bords  de  Técu; 
Ces  répétitions  fe  nomment  dans  lé  blafoa 

rebattements  ,  parce  que  les  fafces  ,  leS 

i)als,  les  bandes ,  les  bureHes,  les  cotices  , 
es  jumelles,  lés  tierces ,  les  chevrons >  &ci 
font  comme  nbattus;  11  faut  alors  èxpfrl4 
tner  le  nombre  de  ces  pièces  comme  dans 
les  exemples  fui  vans. 

Fig.  i  ère.  HàKCOURT,  porte  dé  gueules  Les  îkCcef 

à  deux  fafces  d'or.  5c 

La  Rivière  en  Normandie ,  Chartres,' 
maifon  dans  le  pays  dé  Beaufie  ,  Ronche*. 
rolles ,  du  Bouefc  en  Poitou  ,  Cailleu^* 
Formentieres ,  portent  d*àrgent  à  èéxx, 
fafces  de  gueules. 

Marigni  ,  Batefte  en  Normandie  ^' 
d'azur  à  deux  fafces  d'àrgént. 

Beaumenii  ,  Bodin  ,  'Fre(Cgni ,  dè 
gueules  à  deux  fafces  d'hermine. 

Dieft  &  Namur  en  Flandres,  d'argenc 
à  deux  fafces  d'azur.  ^ 

Du  Bouchet ,  Marquis  de  Sourchés  , 
l^erjan  en  Bretagne  ,   les  Comtes 

C  ttl 


^  MiXHODS 

d'irembourg  ,  d  argent  à  deux  fafces  de 
s^LAïiCHE  fable. 

^*       Gaft ,  en  Forez ,  porte  de  pourpre  k 
de\ix  fafces  coufues  d'azur. 
.  rafces       jf  V^.  2  >  EsTELAN  porte  d'argent  à  trois 
Ï;^^"^^^^ fafces  de  gueules. 

Boulainvilliers ,  Croy-Renty,  Belloy, 
FrollFart,  Se.  Geneil ,  Galeraiid  de  A'aux, 
la  Rue  ,  portent  de  même» 

.  GotdeÂottillaCyRambures^Beaufort^ 
d'or  à  trois  fafces  de  gueules. 

Ruays  ,  de  gueules  à  trois  farces 
d'hermine.  Roilrenam  ,  en  Bretagne  ^ 
d'iiermine  à  trois  fafces  de  gueules.  . 

Brellen  ^  de  gueules  à  trois  fafces  de 
vair. 

Mprin  ,  la  Maircrie  Anycl  en 
Tourraine ,  Loudon,  d'or  à  trois  fafces 

de  finople. 

Marcilly^  BaïKiinelli^  de  fable  à  trois 
fafces  d*or. 

La  Rocque  en  Normandie  ,  Magny  ^ 
Foudras,  portent  d'azur  à  trois  iaices 
d'argent. 

bre  de"°"^'    Pleffis  -  les  -  brai  fur  Seine  «  porte  de 
^'    fable  à  qiiatre  fafces  d'or. 

Corpeaux  ,  de  gueules  à  (quatre  fafces 
d'or. 

'  Rollac  ,  d'argent  à  quatre  faices  de^ 

fable. 

Molembai ,  d^argent  à  quatre  fafces. 
d^azur. 
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Si  le  nombre  des  fafces  excède  celui 


de  quatre ,  elles  changent  alors  de  nom  ^^^^ 
&  s'appellent  Burelles.  b  cU  ' 

Fig.  j  j  Chourses  ou  Sourchbs  ,  en 
Champagne ,  porte  d'argent  à  cinq  bu- 
relles  d'azur ,  ou   plûtôt   de  gueules. 
.  Beauje,  en  Franche  Comté  ,  de  gueules 
à  cinq  burelles  d'argent.  , 

D'Argi  en  Berri ,  le  Fevre  portent 
d'azur  à  cinq  burelles  d'argent. 

Aubry^  Lieu-DieUj»  d'or  à  cinq  burelles 
de  gueules.  Hemart  ,  dans  la  Beauce, 
porte  d'argent  à  fix  burelles  de  fable. 

Ratault  porte  d'arpent  à  iept  burelles 
d'azur,  à  la cotlce  de  gueules  brochant 
fur  le  tout. 

•    Fig.  jf  ,    HaRLAI  ,    à   Paris,   porte  Les  Paîsa«£ 

d'argent  à  deux  pals  de  fable.  - 

Tarques  en  Provence  -,  Michelbourg 
en  Flandres,  portent  d'or  à  deux  pals 
d'azur.     *  '  -  ' 

Buenc  ^  en  BrefTe ,  d'azur  à  deux 
pals  d*or.     »  . 

Bazoille  porte  coupé  d*or  &  de  gueu- 
les, à  deux  pals  de  l'un  en  l'autre. 

Maignac ,  de  gueules  à  deux  pals  de 
vair ,  au  chef  d'or  chargé  d'un  lambet 
à  cinq  pendants.  . . 

Fig.^,  Chatillon  fur  Marne,  ou^^^^^^^. 
Blois  ancien  ;  porte  de  gueules  à  troxs  aci» 
pals  de  vair .  au  chef  d'on^ 

C  uij 
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4a  Méthode 

jPoix,  Câreto  •  Fiflâl ,  Râtut^  portent 


%  ' 

PLANCHE  d,'or  à  trois  pals  de  gueules. 

LcTpàb      Ternier,  Montalieii  dazur  à  croi^ 
au  nombxepàls  d'of«  x 
^  ^*  Langeac ,  d'or  à  trois  pals  d'hermine. 

Viiïac,  Moncornec^  de  gueules  à  crois 
jpals  d'hérniine. 

Maureni^  de  fabk  à  trois  pals  àt  vair, 
âU  chef  d'or  chargé  d'un  liun  léopardé 
de  fable. 

Dompierre  >  comme  Chatillon ,  à  U 
différence  du  chef  qui  eft  de  fabie. 

EAlfTac  ,  d'azur  à  crois  pals  d'argent. 

CandaUe  »  Grailli  ,  ponêni!  d'or  à  trois 
pals  de  finople. 

Foulé,  d'hermine  à  la  fafce  de  gueules, 
à  trois  pals  d'azut  brochants  fur  lé  tout, 
in  aon^xe    Fig.  6"  ^  N»  porte  d^azur  à  quatre  pats 
^  d'argent. 

Arragon ,  Royaume ,  porte  d  or 
quatre  pals  de  gueules^    Merode,  dé 
gueules  à  quatre  pals  d'or,  à  la  bordure 
engreilée  d'azur. 

Tcrfy  ,  d'or  à  quatre  pals  de  finople# 

Les  pals  qui  fe  mùltiplieroient  aunleflus 
de  quatre ,  fe  nonimeroient  Vergetces.. 
On  n'en  connoit  aucun  exemple. 
Us  bandes    Les  bandes  multipliées  font  ordinai- 

nombre  i  f 

^  i,       rement  au  nombre  de  trois  ;  on  trouva 
cependant  des  armoiries  qui  portent  deux 

bandes  feulement  ou  qiiatre.  Far  exemple/ 


Digitized  by 


Ziani  à  Venife,'  Aurillac,   Launoi  wmim» 
.  en  Picardie  ,  portent  d'argent  à  deux  PLANcm 
temdes  d'azun  BarviUe ,  dans  le  Mai-  Lcs^an^  ' 
ne ,  d'argent  à  deux  bandes  de  gueules,  dwtunoau. 
Gaubert ,  d'or  à  deux  bandes  d'azur.  . 

Wehren  ,  dans  le  pais  de  Hefle, 
Lanhore ,  portent  d'argent  à  deux  bandeâ 
lié  fiible.  ' 

Bracaléoni ,  en  Itatîé  ,  porte  de  vair 
à  deux  bandes .  d'argeint. 

^'f-  J  9   COBTQUBN  porte  d^argentAu  namte 

à  trois  bande^e  gueules.  ^  3« 

Lucinge    en   Dauphiné  ,    Sémur  , 
-  trefcun  en  Gafcogne  ,  Myr  dans  k 
Vcxin ,  pdritént  de  ittêmé. 

D'Aigle,  Ufez,  Pontliieu^  de  gueules  1 
a  trois  bandes  d'or. 

La  Balme,  Barri,  Bùdôs,  Aumale  *  ' 

ch  Flandres  ,  Mazûrièr  ,  d'Aiïtâlby^^ 
jtertent  d'azur  à  trois  bandes  d'or. 

Du  Blaifel  dans  le  Boulenois  ,  Gri- 
gnan  ,  d'or  a  trois  ba;ndes  d'as^ur- 
L^mbeft ,  en  Dâùphiné ,  d'argent  à 
tfbis  bandes  de  fable.  '  - 

Arzac  porte  de  gueules  à  trois  ban- 
des d'argent  ,  au  chef  d'or  chargé  d'un 
aigle  de  fable. 

Belloi  d'Ami ,  porte  d'argent  à  q^uatre  A'»  nombre 
bandes  de  gueules. 

Si  les^  bandes  niulcipUées  excédent  ce  der- 
ifier  nombre  ^  oh  doit  les  nommer  coticcs. 


\ 
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3  SouvRB*  de  Courtcnvaux 
^^^CHS  portoit  d'azur  à  cinq  cotkes  d'on 

Berthon  de  Grillon  .  Kochefi:uyôn. 
portent  dor  a  cinq  cotices  d  azur. 
Montrelais ,  d'or  à  fix  cotices  d'azur. 
Beligni ,  à,  YeniTe ,  de  iable  à  iix 
cotices  d'argent, 
chevrons     Le  chevfon  fe  multiplie  comrhe  les 
2J  w»ttb«  pièces  précédentes  ;  on  en  trouve  même 
julqu'à  fept  :  le  nombre  de  trois  eit  le 
plus  ordinaire. 

Café  -  Nove  porte  d'argent  à  deux 
chevrons  d'azur.  Ayrault ,  d'argent  à 
deux  chevrons  d*or.^  Joly-AUery  ,  Bal- 
la-grange  ^  de  fable  à  deux  chevrons 
d'argent. 

An  nombre  Fig.  RicHEiiEU  porte  d^argent. 
^         à  trois  chevrons  de  gueules. 

BaflTompierre  ,   Château  -  Gontier  , 
portent  de  même.    Dublé  d'Uxelles  , 
Garencheres,  Fetignl ,  portent  de  gueules  > 
à  trois  chevrons    d'or.     Crève -cœur 
porte  d'or  à  trois  chevrons  de  gueules, 
Gérard,  Rozier  en  Forez,  Tenarre,  Bourg/ 
Renel,  Temericourt,  Joubert  en  Dau-* 
phiné,  portent  d'azur  à  trois  chevrons  d'or» 
Bulli ,  St.  Georges  ,  portent  de  même  , 
à  l'excejption  que  les  pointes  dés  chevrons 
font  écimées  ;  c*eft-à-dire  ,  coupces.^ 

Levi-Mirepoix,  d'or  à  trois  chevrons' 

de  iable.  Qiancrans^  Faverges,  St.  Marcel^ 
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.  Machecott ,  portent  de  gueules  à  trois 
chevrons  d  argent.  **-mwu«» 

Vertaing  9  Martonville ,  de  gueules  che.  rocs 
à  trois  chevrons  d'hernîine.  '^"""^^'^ 

Le  Gallod  porte  d'hermine  à  trois 
chevrons  j  les  premier  &  troiliéme  de 
fable ,  le  lecond  de  gueules. 

Ami^,  de  gueules  à  trois  chevrons 
de  vair. 

Morianes,  porte  au  j^ontraire. 
Le  Vicomte  de  Courtrai  ,.en  Flandres^  au  «onioe 
porte  d'argent  à  quatre  chevrons  de  *^  ^ 

gueules. 

De  Brakele ,  en  Flandres  ,  porte  le 
contraire.  ,  . 

Le  Boutillier  de  Maigremont ,  dans  An  nomire 
leVexm^  porte  d'azur  à  lèpt  chevrons  -^i''* 
d'argent  accompagnés  d'un  cerf  couratît 
&  contourné  en  pointe  aûffi  d'argent. 

Les  pièces  honorables,  lorlqu'clles  ne  Pièces  di- 
fbnt  pas  en  nombre,  doivent. remplir  i"^^*-*^ 
comrae  il  a  été  dit ,  le  tiers  de  l'écu.  . 
Il  arrive  quelquefois  qu'elles  n'ont  pas 
la  largeur  convenalDle  &  qu'elles  Te  trour 
vent  réduites  au  tiers  ;  alors  elles  cliaqr 
gent  de  nom.  *Le  chef  s'appelle  comiU  3 

ou  ckcf  diminue  y  retrait  ou  rompu, 

Fig»  i  o  j  d'Estaing  porte  de  France  cLcf  dîmî- 
au  comble  ou  chef  diminué  d'or.  co^k^ 

Brumfer-von~Rudisheim ,  en  Bavière, 
forte  de  labié  à  iix  ileurs-de4ys  d'argent. 
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^  )  2  >  i  ,  au  chef  diminué  ou  cott/làc 

TLANCHE  d'argent. 

Kemmerer-von-Dalburgk  ,  au  Rhin^ 
dîmmué  «iP<>J^®  d'azur  à  fix  fleurs-de-lys  d'arpent, 
comble.     3 ,  2 ,  I  ,  au  chef  diminué  &  danche  d*or» 

Bourgogne ,    Comte   de   Waquene , 
portoit  comme  Charles  dernier  Duc  de 
bourgogne  ,  brifé  d'un  chef  diminué  ou 
d'un  comble  d'or, 
îai  dîmi-    Le  pal  fe  nomme  vergette. 

gettc?         ^V*  '  ^  >  SuBLET  6e  Royers  pôtte 
d^azur  au  pal  contrebreteflfé  d'or,  chargé 

d'une  vergette  de  fable.  (^^ 

Charloi  de  la  Guiche  y  (ils  puîné, 
portoit  de  la  Guiche  brizé  d'une  vergettè 
de  gueules. 

Polly ,  à  Florence ,  porte  de  gueules 
au  pal  d'or  chargé  d'une  vei^ette  de  vair* 
Maffifi^  à  Florence  ,  porte  d'or  au  pal 
de  fable  charge  d'une  vergette  d'argent. 
Tafce  aî-     La  fafce  s'appelle  fafa  m  deyiji  ott 


miniK 


« 


Fig.  i  z  ,  Mazarin  porte  d  azur  au 
faifceau  d'armes  d'or,  armé,  fiché  &lié 
^Targent ,  à  ta  fafce  en  devife ,  ou  fim- 
plement  à  la  devife  de  gueules  chargéè 
de  trois  étoiles  d'or  &  brochante  fur 
le  tout.  * 

(  *  )  Remarquez  que  dans  la  gravure  la  fafce- 
dévifc  a  uop  de  largeur ,  auffi-bien  que  la  YCr* 
gecce  dans  tes  atmdùfies  dè  Sublet* 
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Schelleindorf ,  en  Saxe,  porte  lofangé 

d'azur  &  d'argent  à  la  devife  de  gueules,  planche 
Halier ,  en  Alface  ,  d*or  à  l'aigle  de    ^^scc  au 

lk|>le  à  la  devife  de  gueules.  miuuée 
Yver  ,  en  Poitou  ,  d'azur  à  la  devife 

4  or  ^ccompagoée  de  trois  étoiles  d'or. 
Mirabel ,  écartelé  d'or  &  de  gueules 

à  U  devife  d'hermine  brdchant  fur  le 

tout. 

Il  n'eft  pas  néceflaire  que  la  devife 
occupe  le  mlidu  de  l'écu  ^  elle  fe  met 
aufli  à  la  partie  inférieure  du  chef;  on 
en  trouve  plufieurs  exemples  ;  favoir , 
aux  armoiries  de  Kecourc  à  Dijon,  qui 
portoit  de  gueules  au  chevron  d'argent^ 
accompagn  è  de  trois  étoiles  d'or ,  à  la 
devife  en  chef  furmontée  de  trois  étoiles  , 
^e  tout  d'or.    De.Poifieux,  à  Dijon  ^ 

Sortoit  de  gueules  à  deux  chevrons 
'argent  furmontés  d'une  devife  d'or. 
La  bande  reçoit  le  nom  de  cotice  ou  Bande  die 

bâton  en  ,bande.  c^^îc!* 
Fig.  z  j  >  Du  Tbrrail  porte  d'azur 

au  chef  d'argent  chargé  d'iin  Lion  ifiânt 

de  gueules ,  à  la  cociçe  d'or  brochant 

iiir  le  tout. 

De  la  Geliere  ,  en  Breife  ^  portoit 

d'argent  à  quatre  pals  de  gueules ,  à  la 

4:otice  d'azur  brochant  fur  le  tout. 
Mirebel ,  en  Dauphmé ,  porte  écartelé 

d'or  &  de  gueules  à  U  cotice  d'herminor 


( 


^6  MÉTHODE 

La  barre  fe  nomme  traverfe  ou  bâton 

Barre  *di-      F^g»    ^4  > 

Le  Comte  de  Dunois 
luttà!"'  portoit  d'Orléans  à  la  traverfe  ou  bâton 
en  barre  de  fable  :  cette  traverfe  de  fable 
fut  changée  par  le  Roi  Charles  Vil  en 
une  cotice  d'argent.  • 

Antoine  de  Bourgogne  ^  fils  de  Phi- 
lippes  lelBon  y  portoit  comme  fon  perc, 
à  la  traverfe  de  fable. 
Le  Bâton    La  cotice  OU  traverfc  alezée.,  c*èft-à- 
^f'^j),''*cndire ,  qui  ne  touche  point  les  bords  de 
b«ie^      l'écu  ,  s'appelle  Amplement ,  favoir  ,  la 
cotice,  bâton  péri  en  bande,  &  la  tra- 
verfe ,  bâton  péri  en  barre. 
Fig,       ,  Bourbon*Vendosme  por- 
.    toit  de  France  au  bâton  péri  en  bande 
de  gueules  chargé  de  crois  Uons  léopardés 
d'argent; 

champa-    On  donne  le  nom  de  plaine  à  la  cham- 

JJJ^ç       pagne  réduite  au  tiers  de  fa  largeur. 

viaiue!  Fig.  i  ^jFetitePierre  porte  de  gueu- 
les au  chevron  d'argent ,  à  la  plaine  d'or. 

Sturmen  ,  en  Alface ,  porte  d'or  à  la 
iaice  de  gueules ,  à  la  plaine  de  même* 
Jean  de  Bourgogne-Ameural ,  fils  de 
Jean  Duc  de  Bourgogne ,  portoit  de 
Bourgogne  à  la  plaine  d'or. 

lumcUcs.  Les  iaices ,  les  bandes  &  les  barres 
extrêmement'  diminuées  &  mifes  deux 
V  deux  ,  font  appeliées  JunulUs  :  pour 
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les  blafonner  il  faut  exprimer  leur  nom- 
bre  &  leur  (îtuation ,  en  difanc  deux 

ou  trois  jumelles  en  iafce,,  ou  en  bande ,  jiuneik*, 
•   ou  en  barre  &c.  • 

Fig.  iS  j  Db,  Gouffier  porte  d'or 
à  trois  lumelles  de  fable  en  fafce* 

Avanlon  ,  en  Dauphiné  ,  porte  de 
gueules  à  deux  jumelles  d'argent  en  talce. 

St.  Seine  ,  en  Bourgogne  ,  porte  de 
gueules  à  trois  jumelles  en  fafce  d'on 

Tufle,  de  fable  à  quatre  jumelles  en 
feifce  d'argent. 

Grimonville^  en  Normandie ,  porte  de 
iinople  à  trois  jumelles  d'argent  en  bande. 

Si  elles  font  dilpofees  trois  à  trois  ,  xicrccj 
on  les  nommera  tierces  &  l'on  obfervera  •  , 
la  même  chofe  que  pour  les  jumelles* 

Fig,  1 7  ,  Daunb  porte  d'argent  à 
deux  tierces  en  fautoir  ,  frettéeS  dans  le 
milieu  de  gueules. 

Bourbourg ,  d'azur  à  trois  tierces^d'or 
en  fafce.  i>'Ardres  j  en  Artçis  ^  portç 
de  même  avec  un  chef  d'or. 

Tiercelin  porte  d'argent  à  deux  tierces 
d'azur  paffées  en  fautoir  ^  cantonnées  de 
quatre  merlettes  de  fable. 

^^è'  ^3  >  Huis,  au  bas  Rhin  >  porte 
de  gueules  à  la  tierce  e;i  bande  d'argent 
&  à  la  taice  d'argent  brochant  iur  le  tout. 

De  Francs  ,  en  Maconnois  ^  d'azur  à 
une  tierce  d'argent  mUè  en  barr&  au 
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canton  dextre ,  à  la  cotice  d'argent  bro^ 
jir.      chant  fur  le  tout. 
VH^md^    £nfii|,  on  nomme  hamade  ou  hamayd  e , 
id^iufàs.  ^^^^5  fafces  alezées  &  terminées  en  talud. 

figé  i8  j  AuBERXicouRT ,  en  Hai- 
naut^  porte  d'heiynine  à  une  hamadç 
<te  gueules. 

Vignori,  d'argent  à  une  hamade  de 
gueules* 

De  Hameyde ,  en  Hainaut ,  porte  d^or 

à  Thaniade  de  gueules. 

fEtaye^  On  nomme  étaye  un  chevron  qui  n'a 
le  Flanquis         i  i      •       j    r  i 

&  le  Filet  que  le  quart  ou  le  tiers  de  fa  largeur; 

tu  croix.  Jlanguis  le  fautoir  de  même  dimeniion  ; 
Jilet  en  croix ,  la  croix  qui  n'a  de  lar- 
geur que  la  quatrième  partie  de  M  croix 
ordinaire.  Nous  n'avons  point  donné 
d'exemples  de  ces  figures ,  parce  qu'elles 
font  abfelument  hors  d'ulage  ,  &  que 
ion  n'en  trouve  que  dans  les  blalbns  dç 
iesEciif-£intaifie.  On  voit  aulfi  des  écuilqns  en 
nombre  ;  par  exemple  ,  Coetlogon  port^ 
de  gueules  à  trois  écuflbns  d'hermine. 
Le  Gros ,  en  Picardie ,  de  gueules  k  la 
bande  d'or  accompagnée  de  deux  écuir 
fons  de  vair.  De  Foulaines  ,  d'or  à  trois 
•    éculToçs  de  vair  bordés  de  gueules. 
ÇufTigny ,  de  gueules  k  la  fafce  d'argent 
chargée  de  trois  écuflTons  d'azur.  Pardail- 
lan  porte  d'argent  au  lion  de  gueules  ac- 
compagné de  huit  écuifons  de  iinople  en 
orle.  LEÇON 


Digitized  by 


Digitized  by  Googl( 


Digitized  by  Google 


1^  y.  &  £  A  <  0  N;  Uf.  Vi.  4g[ 

-i  I  I    -  Il  II  -    I  ■    ■■  iLi 


LEÇON  VL 
ORSi^tB  TécU  fe  trôuvé  côUVeit  de 


L  ,   

pâls,  dô  fafces  ,  de  bandes,  de  chevrons 
&c.  en  nombre  égal ,  c'efl-à-dire ,  au- 
tant d'un  émail  que  d'un  ;iutre ,  de  telle 
manière  que  l'on  né  puifTe  dire  que  tel 
émail  efl  le  fond  ou  le  champ,on  doit  du  e, 
pallé,  fafcé,  bandé,  cocicé,  chevronné 
&c.  de  tànt  de  pièces  &  de  tel  émail. 

Fig,  t  ,  D*Amboise  porte  pallé  4^ot  ^«iiéije 
&  de  gueules  de  fix  pièces. 

.  Launai  ^  Briqueviile  ^  Mars  >  portent' 
de  même.  .  ' 

'  La  Balme-Afidreitet ,  pallé  de  même* 
à  la  bande  de  fable  brochant  fur  le' 
tout.  -  ' 

Bligni ,  pallé  de  vbèint^  au  chefd'azun 
Montigni ,  pallé  de  même  ^  au  chef 
d^argent. 

La  Kocquette  ,  pallé  de  même  >  à  là 
bande  dé  gueules  brochant  fur  le  tout. 
Forets  des  Traiâs ,  pallé  de  même ,  à  lâ' 

bande  d'or.   Vouflans  porte  auffi  pallé 
de  même  ^  à  la  fafce  d'or  brochant  fur . 
le  tout. 

Fontetiai ,  Granflbh ,  Rofinadie^  >  Ro- 

cheboet ,  Vici  portent  tous  pallé  d'argent 
&  d'azur  de  fix  pièces. 

D 
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Coufonnay^  Benûôviile  en 


PLANCHE         Severat  portent  pallé  d'argent  & 

Faiie  de  de  gueules.  Saleneuve  ,  de  même,  à  la 
^  /ix.    bande  d  or  brochant  fur  le  tout. 

Ruaùlt  en  Normandie ,  An ,  Vau- 
'  '  '    travers ,  Molon  portcnc  pallé  d'or  & 
d  azur  de  lix  pièces. 

Trivulca ,  à  Milan ,  pallé  d'or  &  de 
fînople.   Bronna ,  pallé  d'argent  (Se  de 
linople ,  aufTi  de  iix  pièces. 
Pallé     fig.  z  j  AÛteviuè,  en  GeàevoiSy  porte' 
4e  huit,  pallé  d'argent  &degueûlesde  huit  pièces. 

Monttefrand  ,  en  Galcogne  ,  pallé 
d'azur  &  d'argent  de  huit  pièces, 
yer^etté.  Si  le  nombre  des  pallé^  excédoit  celui 
de  huit,  on  diroit  Vergetté  \  il  y  en  a 
un  exemple  dans  les  armoiries  de  Bonnia 
du  Qufeau,  qui  porte  vergetté  de  gueules 
&  d*azur  de  ï  2  pièces ,  les  pals  de  gueules 
cl^argé^  de  fufées  d'or, 
idf  j  ^  Po  Li  G  N  A  c  porte  fafcé  d'argent 

de  gueules  de  fix  pieœs. 
Aboval ,  Contay  ,  d'Orléans,  maifon 
particulière;  Lefpinaffe,  Liniac,  Cham- 
bellais ,  Boulainviiliers  p  Mont  en  Lyon^ 
.Bois,  portent  de  même. 

Moateron  ,  Fontaines  ,  Chalandray  ^ 
VaUdecaf  dô  Pe^iaii  ,  G>ullonges  en 
Kormandie  ,  Villiers ,  Micheli ,  portent 
fefcé  d'argent  &  d'azur  de  fix  pièces.  ■ 
Fathesf  4porte  fafcé  d^azur  fie  d'argent. 
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La  différence  entre  cet  exemple  &  le 
précédent ,  c'eft  que  >  dans  ^elui  -  ci ,  le  planche 
premier  fàicé  eft  d'àzur ,  &  (Uns  Taucre 
il  commence  paf  argent  s  ce  qu'il  eft  jî*^ 
néceflaire  de  remarquer  dans  toutes  les 
armoiries  de  cette  efpèce.  ^ 

CruITol ,  GrufTel  portent  fafcé  d'or 
&  de  finople  de  fix  pièces. 

Coetivi ,  Taillebourg  ,  Coublan  en 
Flandres^  portent  fafcé  d'or  &  de  iable 
de  fix  pièces^  Ker^roàdeS ,  en  Bretagne  p 
fefcé  d*af  gent  &  de  fable. 

Le  Chatel ,  Kerlec  portent  fafcé  d'or 
jk  de  gueules  de  ftx  pièces.  Clermont- 
Lodeve  porte  de  même^au  chef  d'hermine» 
Coiîcy,  Coet-Menec,  Barlaimont  portent 
fafcé  de  vair  &  de  gueules  de  fix  pièces» 

Fig,     ,  Saxb  porte  fafcé  d'or  &  de  Fafcé  a# 
jkble  de  huit  pièces ,  au  cancerlin  dè 
finople  ,  en  bande  ,  brochant  fur  le  tout. 

Le  Cancerlin  eft  une  efpèce  de  cou- 
ronne de  feuilles  de  Rue. 
Diâionnaire. 

St.  Amand ,  Clerembault ,  de  Paluau  , 
portent  fafcé  d'argent  &  de  fable  de  huic 
pièces^  ^ 

Habart  jporte  fafcé  dç  huit  ()ieçes  d'or 

&  d'azur. 

La  Vieuville  ,  aux  Païs-Bas ,  porte  d|B 
même  >  à  trois  anoelets  de  gueules  ^ 
brochant  fur  le  premier  &  fécond  faicé. 
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Fig.  5  j  De  Bar  ,  en  Berri ,  pofte 
Hanche  fofcé  de  neuf  pièces  aor  •  a  argent 

f  afcé  de  OC  cl  azur. 

#ie</.        Quand  le  fafcé  pafle  le  nombre  de  huit^ 
on  dit ,  Burellé  de  tant  de  pièces. 
Barelié  de     Fig.  6"  >  La  Rochefoucaud  porte 
.  burellé  d'argent  &  d'azur  de  dix  pièces, 
à  trois  chevrons  de  gueules,  le  premiec 
écimé ,  brochants  fur  le  tout. 

Le  Fevre  .  Caumartin  porte  burellé 
a  argent  &  dazur. 

Vaudemont  ,  Moyencourt ,  portent 
burellé  d'argent  &  de  fable. 

Cahource,  en  Bretagne,  porte  burellé 
d'argent  &  de  gueules ,  à  Torle  de  mer* 
lettes  de  fable  fur  Taisent. 

Frezeau  de  Maillot  porte  burellé  d'ar- 
gent &  de  gueules  de  dix  pièces  ,  à  la 
cotice  d'or  brochant  fur  le  tout. 

Burellé        Fig.  y  j  JjES  CoMTES  DE  LqOZ  ,  en 

6cd0if/k,  Flandres  ,   portent  burellé  d'or  &  de 
.gueules  de  douze  pièces. 
'  Quinquempoix  porte  burellé  de  gueules 
&  d'or  de  douze  pièces. 

Montigni,  burellé  d'argent  &  d'azur, 
aui&  de  douze  pièces. 
Bandé  ae  ^  Fig.  S  ,  MioLANs  porte  bandé  d'or 
Se  de  gueules  de  fix  pièces. 

Avefnes,  Rocourt,  Villars  en  Brefle^ 
Iportent  de  même. 

*  Fiefque#  bandé  d'azur  &  d'argent. 
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Bethune  ancien  ,  porte  bandé  •  d\>r  <8c 


azur  de  iix  pièces.  vu  : 

Bourgogne  ancien,  porte  de . n^ême , Bindé  a< 
à  la  bordure  de  gueules.  fi**  ^ 

Montagu  ,  de  même  que  Bourgogne  , 
au  franc  quartier  d'argent, 

I>auvet  des  Marets  porte  ban4é^4G        -  > 
gueules  &  d'argent  ,  brifé  d'un  lionceau 
de  fable  fur  le  premier  bande  d'argept. 

On  trouve  quelques  exemples  de  bam- 
dés  feulement  de  quatre  pièces.  . 

Scombourg  ^  dans  l'Empire  ,  porte 
bandé  de  gueules  &  d'argent  de  .quatre .  > 
pièces. 

Alamani ,  bandé  d'argent  &  d'azur 
de  quatre  pièces.  •  .  . 

fig.  zo,  CoRsiNi,  à  Florence,  porte  BaïuUd^ 
bandé  d'argent&  de  fablede  huit  pièces,  ^im. 
à  la  fafcc  d  azur  brochant  fur  le  tout. . 

Polhein  ,  dans  l'Empire  ,  porte  bandé 
d'argent  &  de  gueules  de  huit  pièces^ 

^^S'  S  f  BoRSAN  porte  bandé  d'or  ,  ^ 
de  gueules  &  d'argent ,  dt  neuf  pièces.  Mifi 

Au-defliis  de  ce  nombre  ,  on  dit  coticé. 
.  Fig.  z  i ,  IjJl  Noue  porte  coticé  de  dbç  coticé* 
pièces  d'argent  &  de  fable. 

Herbelot  porte  de  même ,  au  chef  d'ot 
chargé  de  trois  coquilles  de  fable. 

St.  Fontaine ,  Neubourg  en  Norman- 
die  ,  portent  coticé  d'or  &  d'azur  du 

inéme^Aomhre. 

Diij 
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4^4  MfiTHopt 
'  Figf  'z%  f  JEscAiBùi  porte  codcé.  de 
.  dlottsee  {neces  d'argent  &  d'azar. 
Cutké.        Turenne  ,  en  Limoufin  ,  portoit  coticé 
t         d'or  &  de  gueules  auiB  de  douze  pièce;. 
Momighi  y  en^ Normandie  »  de 
au  franc  quartier  de  guçules ,  à  Torle 
de  coquilles  d'argent. 
Bairé.    ^  'Fif.'  i  j  >  BuRGAW ,  dans  r£mpire  , 
porte  barré  d'argent  &  de  gueulqs  de  fix 
ç       .  pièces. 

Le  Barré  eft  très  rare  dans  nos  ar- 
tnoiries ,  il  t&  plus  iréquent  dans  les  Fais 
du  Nord. 

Chevronné.  F ^.      ^  Hainault  ancien,  portoit 
^     chevronné  d'or  Sç.àe  fable  de  fix  pièces. 
-  Richebonrg  pcme  chevrdnné  d  or  & 
de  gueules  de  fix  pièces,   Daché ,  en 
c        I^ormandie  9  de  même. 

Ploeuc ,  en  Bretagne ,  chevronné  d'her> 
inîhe  &  de  gueules  du  même  nombre. 

On  trouve  des  chevronnés  de  quat];e 
pièces  feulement. 

*  Groferj  à  Nuremberg  I  porte  dievronné 
d'or  &  de  gueules  de  quatre  pièces. 

Prevning y  à  Âusbourg,  porte  chevron* 
né  d'azur  &  d'argent  de  quatre  pièces  »  à 
trois  fleurs-de-lys  mifes  en  pal  de  l'un 
en  l'autre.  dans  le  Didionnaixâ 

l'explication'  de  ce  terme. 

Reuport  en  Milhîe  ,  porte  chevronné 
renverlé  de  quatre  pièces» 
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lEgmont ,  en  Hollande ,  porte  che-i  

Vronné  de  huit  pièces  d'or  &  de  gueules,  planchu 

%mont ,  au  bas  Kbii^  •  porte  che-  , 
vronne  des  mêmes  émaux  >  mai^  4e  :  *^ 

pièces. 

Si  les  pals,  les  fafces,  les  bandes^ 
^es  çhevions  font  opppfés  ;  c'eil-à-^i^e  , 
fi  ces  figures  fe  trouvent  divifées  p;^  u;^ 
^rait  au  moyen  duquel  Témail  de  ce^ 
i\gures  change  ^  enforte  que  le  mét^l  fpif 
oppofé  à  la  couleur ,  la  cou)^ur  a\t 
métal  f  on  doit  dire  alors ,  copere^aijlé  , 
contre-fafcé  ,  contre^banjdé  ^  contre-ch^ 
vroiiné. 

^V»  ^S»  Me YRAHS porte  contji^-*pairé  contre, 
de  m  pièces  d^argent  &  d'azur  ^  à  :U 

/afce  d'or  brochant  fur  le  tout. 

La  Graoge  ^  Dons  porteni;  çoncre  pgllé 
d'or  &  de  gueules  de  fix  f^eces. 

La  ville  de  Malines  y  q.ui  a  ne^enu 
les  armes  de  fes  iiaçiens  Souveraine  ^  .pQji^ 
de  mêmer 

Réveil  porte  contre-paMé  diMUrot  & 
d'azur  de  huit  pièces. 

Fig,  zS ,  Flacken,  fur  le  Rhin,  contre^ 
porte  contre  -  fafçé  d'^r  &  de  fable  de  ^^^^ 
Sx  pièces. 

De  Fiûe  ^  dans  rifle  de  France ,  porte 
contre-fafcé  de  quatre  pièces  d'azur  & 
de  fable  ^  l'azur  charge  d'une  branche 
<VoUvier  pofée  en  Êifce  d'or. 

TA  •  •  •  • 
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Schonfeldc  j  en  Silefie  ,  porte  au  con- 
traire  contre-^afcé  de  fable  &  d'or, 
çoiure-      Floques ,  contre-fafcé  d'argent  &  de 
fafcé.       gueules  de  huit  pièces. 
Contre-      Fig.  i     HoRQLER, porte  parti  contre- 
-bandé  d'or  &  de  gueules  de  fix  pièces. 
V  On  "dit  parti  contre-bandé ,  parce  que 
le  trait  qui  divifc  les  émaux  eft  perpen- 
/diculaire  ;  il  pourroit  être  diag;onai  de 
^auctie  à  droite  alors      Êtudra  dire j 
porte  taillé  contre-bandé. 
Contre-      ^^fT-  ^  <?  >  Pergeusker  ,  en  Bavière  , 
chevwmié. -porte  parti  contrecherronné  de  q^aatre 
pièces  de  fable  &  d'argent. 

Wefthaufen  ,  en  Alîace ,  parti  contre- 
chevronné  d'azur  &  d'or  de  quatre  pièces. 

t^m*  ^  S  f  9      Sâefte  ^  porte 

contre-chevronné  renverfé  ,  d'argent  ôc 
de  gueules ,  de  quatre  pièces. 

Fig.  %o  y  De  la  Haye-Ventelbt  j. 
porte  parti  de  trois  traits  y  contre<hevron>^ 
né  d'or  &  de  gueules  de  huit  pièces,  & 
de  l'un  à  l'autre^ 
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E  s  pièces  moins  honorables  j  pu  du 


L 

fécond  ordre,  font  i®.  VEmmanché.  Illâut  u^^^^hr 
exprimer  fi  c'eft  en  pal ,  en  bande  ou  en  ra. 
falce  ,  parce  qu'il  le  pratique  de  plu-    suite  des 
£eur$  manières  :  il  fiiut  auifi  exprimer  le 

nombre  des  pointes.  ^.  . 

«7      o  ,  .    f.  Pièces  du 

X^.  Ltcs  r oints  equipolUs  qui  iont  tou-  fécond  or- 

jours  au  nombre  de .  neuf  en  échiquier. 

U Echiquier  ou  tEchiqueté.  On  doit 
exprimer  le  nombre  des  traits  coupants. 

4°.  Les  F r  et  tes  f, ou  le  Fret  té  qui  font  des 
l>andes  &  des  barres  entrelaifées  au  nom** 
bre  de  lix.  On  peut  joindre  aux  frettes 
le  Treillijfé  qui  n  en  diffère  que  parce  qu'il 
eft  cloué  à  rinterfçâion  des  bandes  & 
des  barres. 

l^es  Lofangesôc  le  Lofangé.Touî  les 
lofanges  on  doit  en  exprimer  le  nombre 
&  la  iituation. 

6^,  Les  Fufe'es  &  le  FufeU.  Les  fufées 
différent  des  loianges  en  ce  qu'elles  font 
plus  allongées»  Pour  le  Aifelé ,  on  doit 
remarquer  fi  c'eft  en  fafce  ou  en  bande. 

7®.  Les  Macles  fcmblables  aux  lolan*  ^  • 

ges  f  mais  percées  auili  en  loiange« 

Les  Ruftes  qui  différent  des  macles 
en  ce  qu'elles  font  percées  en  rond. 
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5^.  Les  Befams  &  les  TourUaase.  Les 

TL^KUB  premiers  font  toujours  de  métal.  Les 
féconds  font  coujours.de  couleurs. 

Si  ces  figures  le  tnmvatent  mi-pam<9 
de  métal  &  de  couleur  ,  on  les  nom* 

meroit  Befants -Tourteaux  fi  l'on  com- 

il^ençoic  pur  le  métal  ;  mais  fi  l'on  com- 
mençoit  par  la  couleur ,  on  les  appelle- 

roit  TourttauX'Befants, 

j  o^.  Les  Billettes  qui  font  des  iîgurqs 
iênablabies  ,à  de$  briques  plus  hautes 
que  larges. 

On  doit  en  exprimer  l'email,  le  nom- 
bre &  la  ficuation. 
Bamnehé  Fig.  /  >  Db  Vaudrbt'»  en  Franche- 
Comté ,  porte  emmanché  en  fafce  d'une 
pointe  &  deux  demies  de  gueules  fur 
argent. 

Du  bois  des  Bordeauit  porte  emmanche 

en  face  d'argent  fur  fable ,  même  nombi;^ 
de  pointes. 

Henlen-Sceiii  ^  en  Allemagne ,  enoman-' 
ché  en  fafce  de  deux  pointes  &  deux 
demies  de  gueHle3  Âur  argent* 

D' Anilrude  ^  ,eQ  Bourgogne  »  emi^aiç^ 

de  fable 


6  de  trois  pointes  de  fable  fur  argent. 

Zandt ,  en  Allemagne ,  emmanché  de 
deux  pointes  &  une  .demie  à  dei^tce  de 
iable  fur  argent. 

Quiqueran  de  Beau  jeu  ,  en  Provence, 

porte  faxjd         ^  emmanché  en 
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Ae  troi$  pointes  &  deuic  demies  d*or  &^^^^^^^ 
de  gueules.  ra. 

Fig.  2  3  HoTMAN  porte  emmançhé  en  Enuuauché 
pal  cb  deux  pointes  &  deux  demies  d'ar-^^ 
jgent  fur  gueules. 

D'AiTé  ,  dans  le  Maine ,  emmanché 
en  pal  de  trois  pointes  &  une  demie 
d'argent  fur  fable* 

Lupilles  porte  emmanché  d'une  pointe 
&  deux  demies  d'hermine  iur  gueules. 

Montmiral  porte  tranché  -  emmanché  KwinuK^é 
de  deux  pointes  de  gueules  lur  argent.  ^ 

Bubendoif,  enSuiHe^  tranché  emman* 
ché  de  deux  pointes  &  une  demie  de 
|[Ueule3  fur  argent. 

Fig.  j  3  Bussi  porte  cinq  points  d'or  points 
equipollés  à  quatre  points  d  azur.     .  ^v^^v^^ 

Les  Comtes  de  Generois  portoient  de 
même. 

St.  Gelais  porte  q^iq  points  d'azur 
équipoUés  à  quatre  points  d'argent.  \ 

Aquilar ,  en  Efpagne ,  pone  cinq  points 
d'argent  chargés  chacun  d'un  lion  de 
gueules  9  équipoUés  à  quatre  poiàts  de 
gueules^  chargés  chacun  d'un  château  d'or. 

L'Echiqueté,  garni  de  pièces  d'échiquier,  n^h^^^i^^^ 
eft  ordinairement  de  fix  traits  :  quand 
il  y  en  a  moins  ^  il  Êui(  le  ipécifier  en 
blafonnant. 

Fig.  4  ,  DE  DiGoiNE  porte  échiqueté 
d'argcm  &  de  iahlç. 
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Ventâdour,  Auxi  de  Monceaux,  Quef- 
TLANCHB  noi ,  Kergournadec ,  Gourcelles  en  Poi- 
Zchf  cctf        '  Ximenes  en  Efpagne ,  portent  échi- 
queté  d  or  &  de  gueules. 

Ventis  à  Marfeille,  Aurac  ancien  ^ 
Hangeft  en  Artois ,  Merville  en  Bretagne, 
Nantouillet ,  portent  échiqueté  d'argent 
&  de  gueules. 

Quignones,  en  Efpagne  ,  échiqueté  dje 
gueules  &  de  vair. 

Vermandois,  échiqueté  d  or  &  d'azur  ^ 
au  chef  de  France. 

Dreux,  échiqueté  de  même,  à  la 
bordure  de  gueules. 

6  >  oPANHEiM  p  en  Flandres» 
porte  échiqueté  d'or  &  de  gueules,  de 
quatre  rangs  ou  tires. 
Fig.S ,  d'Humiekes  porte  d'àrgent 
^'"'"^   fretté  de  lable. 

Courchi ,  Bethili ,  Sechelles ,  portent- 
d'azur  fretté  d'or. 

Plorec ,  d^hermine  fretté  d^azur. 
Coefmes  ,  de  gueules  fretté  d'hermine. 
St.  Valeri,  d'azur  femé.de  fleurs-de- 
lys  d'or ,  fretté  de  même. 

Farcy  ,  d'argent  fretté  d'azur ,  au  chef 
de  gueules. 

D'Mrées,  d^argent  fretté  de  &bie  , 
au  chef  d*or  chargé  de  trois  merlettes 
de  fable.  Herbelot  fretté  de  même  ,  au 
chef  d'or  chargé  de  crois  coquille!  da 
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fable.  D' Amangis  en  Bourgogne  ,  fretté  JZiNCtiâ 
de  même  ,  au  chef  de  gueyies.  vu. 

De  Thée  en  Normandie»  d^argent 
fretté  d'azur,  au  franc  quartier  de  gueules. 

fig'  7  j  Bakdonanche  ,  enDauphiné,  xiciUiûé. 
porte  d'argent  treiUifle  de  gueules^ 
cloué  d'or. 

Francon ville  porte  d'or  treillifle  de 
iable  9  cloué  de  même  ^  au  chef  d'argent 
chargé  de  trois  merlettes  de  (able. 

Porcar  ,  à  Rome ,  porte  de  gueules 
treillifle ,  cloué  d'argent ,  au  chef  d'or 
abbaiifé  fous  un  chef  d'argent  chargé 
d'un  porcelet  de  fable. 

11  y  a  des  treillis  de  quatre  pièces  cloués  Treillis, 
enfemble  &  formant  un  feul  quarié  ;  oà 
les  appelle  Amplement  treillis  &  non 
point  treillifle  :  ils  font  très-rares. 

Le  Comte  d'Ëgernpach,  en  Allemagne 
porte  de  gueules  au  lyon  d'or  enfermé 
dans  un  treillis  quarré  de  quatre  pièces 
d'argent ,  cloué  de  même. 

tig.  8  >  Belot  ^  en  Frânche-*Comté  ^  tofugés. 
porte  d'argent  à  trois  lofanges  d'azur 
^  &  I  ,  au  chef  baftillé  &  coufu  d'or. 
C  f^9y^i       ^  Diâionnaire  l'explicatioa 
de  ces  deux  termes.  )  ^ 

Les  lofanges  font  très  communs  ;  nous 
n'en  rapporterons  que  quelques  exemples, 
Tudert  porte  d'or  à  deux  lofanges  en 
fafce  d'azur  ,  au  chef  de  même  chargé 
de  deux  befants  du  champ. 
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62  '  Méthode 
.  De  CordoveAnes  y  dans  les  Cevetttlé^ ^* 

'"^^  porte  d'argent  à  fept  lofanges.de  gueiiies^ 
laûMies.  langées  2,  ^,  2. 

Cany  ,  en  Flandres ,  porte  d*or  à  àiiC 
lofanges  de  gueules,  rangées  3,  3,  3  ^  ^* 
Blot-Ghauvigni ,  en  Auvergne  ,  porte 
d'argent  à  cinq  lofanges  de  gueules  mifes 
en  fafce ,  au  lambel  à  quatre  pendants, 
de  fable  en  chef. 
tcxHuifé.  Quand  Técu  eft  tout  rempli  de  lofan- 
ges ,  on  dit ,  lofangé. 

Fig,     >  DE  Craon  porte  lofangé  d'or 
'  &  de  gueules. 

Angottlême  ancien ,  Noé  en  Gaibsgne^ 
Lefparée  ,  Gletins  ,  Jean  des  barres  , 
Maréchal  de  .  France  en  1318^  portent 
de  même. 

Davray  en  Bretagne,  Martas  en  Guien- 
ne ,  Couftaing  ,  Bonlieu  ,  Turpain  , 
Vauvredai ,  Ville-nèuve  en  Bourgogne  , 
portent  lofangé  d*or  &  d*azur. 

Turpin  de  CrilTé  ,  Poifly  ,  Efpine-fort , 
Marteville,  portent  lofangé  d'argent 
de  gueules.'  v  . 

Château-dun,  lofangé  d  or&  de  gueules 
•    à  la  cotice  d'argent  brochant  fur  le  tout. 
De  Lamoignon  ,  lofangé  d'argent  & 
de  fable  ,  au  franc  quartier  d'herrnifte,  • 

Tek,  en  Allemagne  ,  porte  lofangé 
en  bande  d'of  &  de  fable. 

Raimondy-d'Aubêterre  porte  Idfaingé 


Digitized  by 


BU  Blason.  Leç.  VIL  €j 
^  bande  d'or  &  d'^xur^  au  dief  de 

gueules.  PLANCŒ 

tig.  lo  y  La  Ferté  -  Seneterre 
porte  d'azur  a  cinq  âiTées  d'aigeni  ran- 
gées en  fafce. 

De  Nagu  ,  d*azur  à  trois  fufées  d'ar- 
gent en  fafce. 

De  Dinan^  en  Bretagne  ^|>ortedefaea- 
les  à  trois  fufées  d'hermine  mifes  en  fiifce^ 
accompagnées  de  fix  tourteaux  de  même  ^ 
trois  en  chef  &  trois  en  pointe. 
,  La  Bretonniere  porte  de  gueules  à 
trois  fufées  d'or  rangées  en  bande. 

Du  Bellay  porte  d'argent  à  la  bande 
4e  fudees  de  gueules  j  accompagnée  de 
Jfix  fleurs-de-lys  d'azur  pofées  en  orle. 

De  Ste.  Marthe  porte  d'argent  à  trois 
fufées  &  deux  demies  de  iable  en  faice^ 
au  chef  de  même. 

Fig.  1 1  y  Du  Bec  porte  fufelé  d'ar-  Fuiaé. 
genr  &  de  gueules. 

Grimaldi  porte  de  même.    .  ^ 
tig.  i  z  ,  Bavière  porte  fu&lé  en 
bande  d'azur  &  d'argent. 

tig.      ,  Rohan  porte  de  gueules iiadit. 
h.  neuf  macles  d'or  accolées  &  aBoutées 

Le  Senecfaal  porte  d'amr  à  neuf  ma* 
cles  d'or  rangées  de  même. 

Treana  ,  en  Breta|;ne  ^  d^argent  à  uns 
macle  d'azur* 
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Pidoux ,  de  lable  à  trois  mades  d  W 

Planche  difpofées  en  pairie. 

Puy-du-fou  porE«  de  gueules  à  trois 
macles  d'àrgeht 

La  Vairie  porte  d'argent  à  Ûx  madé» 
dazur  rangées  3,  2,  i« 

TignonviUé  pone  de  gueules  à  treize 
snades  d'or  polëes  4,  4^  4,  i. 
ftaftcs.      \Fi^.  ScHESNAYE  ,  CH  FUndres  , 

porte  de  gueules  à  trois  rUiles  d'argent. 

Souyneret ,  eti  Flandres ,  de  iable  k 
'      trois  ruftcs  d'argent. 

Aavaille ,  aulli  en  Flandteâ ,  d'or  à  la 
iafce  de  gueules  ^accompagnée  de  trois 
ruftes  d*azur. 
Bcfants.       Fig.  z  ^  ,    RiEUX  d'Acerac  porté 
d'àzur  à  dix  bêlants  d'or  pofés  5,    3  & 

De  Gaft-Lucé  1  d^azur  à  cinq  be- 
fants  d'or  pofes  2,  2,  !♦ 

De  Poidiers,  en  FraûChe-G)mté,  d'azur 
à  fix  befants  d argent  3,  2,  i  ,  au  chef 
d'or. 

D'Amerval  porte  de  gueules  à  trois 
befants  d'argent. 
Tourteaux*     Fig.  i€  ^  CoURTENAY  porte  d'or  à 
trois  tourteaux  de  gueules. 

Boulogne ,  AunAy ,  la  Touche ,  por* 
tenc  de  même. 

Argenton  d'or  à  trois  tourteaux  de  ■ 
gueules  f  récu  femé  de  croifettes  de 
même,  ou  plutôt,  porte  d*or  femé  de 

croiiettes 
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CToifettes  de  gueuk&.à  txois  tourteaux  . 

de  même.   .  ..r      ;      *  ,  ,        ,   •  plancm 
JMiraulmont ,  l'Eglantier,  Avrigni>  ^ 
•Grailli,  Vaife^  dajgept  à  troi^  tourceaux  "r^ûncêiii. 
.de.gueuies. .  ... 

Omogè,  eh  Normandie  9  d'argent  à 
fa  courtâiux  de  gueules  3 ,  2  &  i . 
.  .  Forellier  ^  d'or  à  crois  tourteaux  d'azur. 

La  Salle ,  en  Poitou.^  d'argent  à  trois 
•tauiteaus^d'as^ur  mis  en  bande. 

•  Montreuil ,  en  Picardie  ,  d'argent  au 
chey ron  de  gueules ,  accompagt^  de  trois 
tourteaux  de  finoplei  } 

De  Brieux  en  Bretagne  >  Samay  dans 
,1e  Maine ,  du  Buret  en  Normandie^, 
portent  d'argent  à  trois  tourteaux  de  iable. 

•  Canify  porte  de  gueules  coupé  d'azi^: 
,à  trois  tourteaux  d'hermines.  . 

Marfant,  en  Normandie  ,  porte  de 
gueules  à  deux  £ifces:d'argent'fiirmQn*  ' 
tées  de  trais  tourteaux  de  vair  en  chef. 

^  7  f  Nani  ,  à  Venife  ,  porte  Toiirteaim- 
tranché  d  or  &  de  gueules  au  tourteau-  ^^ç^^^  ^ 
beiànt  fur  le  tout^  tranché,  de  i'un  entouneauv. 
l'autre.  . 

'  f^^g*  ^  FuENSALDA,  en  Efpaguft, 
porte  de  gueules  à  lix  befants-tourceaux 
dVrgent  &  de  fable  pofts  2>  2,  2  ;  le 

premier  &  troifiéme  à    dextre   &  le 
.lecond.  à  ieneitre  coupés^  les  trois  autres  . 
partis.  ,   .  :  :  .  ^ 

^  '  •  E 
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Oa  voit,  par  tous        exemples  de 

f tourteaux  &  de  befants ,  que  b  feule 

*  ^     chofe  hécsiSlife  pour  blafonner  les  ar- 

•  -  •    ^  4noirie6  oui  en  portant  •  eft  de  faire 


IIJ 

AUX  itlMUX^ 

^^^•"•^      Fi^.       ,  Beaumanoir  -  Lavardin 
porte  d'azur  à  onze  billecces  d'argent 

De  Chaftelus ,  en  Bourgogne ,  portfe 
d'azur  à  la  bande  tt'or ,  accompagnée 
«de  iept  billettes  rangées  en  orle y  quatie 
en  chef  &  trois  en  pointe. 

Lofpice  ,  en  Picardie ,  porte  d'argent  à 
dix  biliectes de  gueules  nuies  ^,2,^,1. 

De  VEUpimf  ,  en  BmigQç,  porce  d'at* 
^enc  au  croiflant  de  gueules  »  accom- 
pagné de  fîx  billettes  de  iable,  trois  en 
chef  &  trois  en  poince.'  . 
Biltettet  ..  De5t«:Pem9  en  Bspecagne,  porte  d'aïur 
à  dix  billettes  d'argent  jpercoes  en  (juarié 

On  en  voit  qucÂ^ucrfoix  de  peicéw  m 
flDnd  ;  xe  qu'il  fiiuc  fpécifier  en  buiibnnant. 

La  dilpofition  ordinaire  des  billettes 
.1^  d'çtre  pofées  à  plomb^  •conuue  dans 
les  armoiries  de  Lavardin  i  on  en  crame 
néantmoins  quelquefois  qui  iont  couchées 
dans  le  fens  de  la  fafce  ou  de  la,  bande. 
On  aura  faut  de  défigner  .lesiff  pofitioii 
en  blafonnant.  Par  exemple ,    .    .  ^ 
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Ftg*2  o ,  WlsjffRlSE,  province  des  Païs 
Bas,  porte  d'aziax  femé  de  billeœs  coa- planché 
chées  d'argcftt^  à  deux  Biu^tce» 

D'Ai>illon,.en  Guyenne,  porte  4e  gueu- 
les à  jcxoq  bûltttes  d'argent  ,  (%ouch^ 
&  pûfi»  «û  pal. 

iSe  <3i»mfey,  en  Lamim,  par» 
d'azur  à  la  bande  d'or,  acxrompagnéé  de 
fepc  biUettes  pofées  dans  ie  ikm  de  Itt 
faande^  4]iiacie  f ii  cfad^ t  &  3  >  &  xxoi| 
en  pointe. 

fuicbec  de  la  Becipierc  pon^  d'azur 
à  fis  faillectes  id'afg^ut  forcées  m  rond 


1  E  Ç  O  N  VIII 

OuxEs  les  pièces  du  premier  (Mrdre 
ont  divers  atcrilbuts  donc  on  trouve»  la  planche 
défiokioi^dans  teDîéboiiiiAM^  nudiqitt  A»ribûts 
s'entendront  mieux  par  des  exemples.     dc$  Piccot 
'   Ces  pi£cci  peuvent  donc  êat  abbaii*  ^^^"^^ 
fées,  apeompagnées^  adextrées,  aiguiflM  y 
alezées,  ioîiiAles  ^  hBrtéen,  baftittécs^  ^, 
bordée  >  bourdonnées,  bretcfl^cs,  bro- 
chfuifes  p  câblées ,  cantoimées ,  (Cbargéat  ^ 
chevronnées  »^  ctcdiées  ,  cqmpotinéea ^ 
contre-bandées ,  contre*bretcffée$ ,  contre* 
famées  •  concre  -  âeuronnées  ^ncre'* 

Eij 
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»  ['  ■,potehcées ,  coitfiies: v  crampôhnees  j  créne^ 
piAiiCHi  lées, .  défichées  ,  de  d'un  en  Tautte  ,  de 

l'un  à  l'autre  ,  dentelées  ,  diaprées,  écar- 
attributs  telées ,  écbiquetées ,  'écimées  ,  écotées  , 

r£S  Pièces  /  *       •       ,  /, , 

MOHo&A.  empoignées.,  endentees ,  enhlees ,  en- 
B&8S.  goulées,  eDgreflécs,  entées,  entrelalTées, 
faillies,  faicees  ,  fichées,  ^euronnées, 
liaranc^ea^  frettées-^  fuieiéés ,  gringoléës^ 
hauffées  ,  lofangces  ,  mouvances ,  nébu- 
léei,.  ondées ,  pallées ,  parties,  pâtées, 
flenes  ^  pommetcees ,  pocencées ,  recerce^ 
lées ,  recroiiéttées ,  relarcelées ,  retraites  , 
4<ej\cftrées,  verlées,  vivrées ,  vuidées&c.  ' 

Pu  chef.  ^  Jt^ig*  ^>.Pes  Ursins  porte,  bande  d'ar-  . 
|;ent  &  de  gueules  de  fix  pièces  ^  au  cl^ef 
d*or  charge  d'une  anguille  ondoyante 
dazur,  abbaiflé  iousun  autre  chet  d'ar- 
gent chargé  d'une  rôle  de  gueules. 
Cybo  porte'  de  gueules  à  fa  bande 

r"  échiquctée  d'un  trait  d'argent  &  d'azur, 

au  chef  d'argeitc.  *à  ia  croix  de.  gueules  y 
$bbaxffè:  ùyos  un  autre  chef  d'or*  dtargé 

I  •  .      d'im  aigle  éploye  de  fable  avec  un  lilton 
'  ^  '  d'ajgeoc  ioxuUe  eju  iâHe  ,  chargé  du  mot 

,  Lés  G3lnmandeuts  de  Ma&fae  portent 
en^çhef  les  armoiries  de  la  religion;, 
par  coniéquent ,  fi  dân$  ies: leurs  ils  09c 
VU  cbet  9  œ  chef  fe  trouve  néceAairemeiic* 

abbaifie  lous  celui,  de.  la .  religicn.  Par 
eiwmple>  *•  - 
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D'Eftampes.  de  Valcncey ,  Chevalier 


de  Makhe  en  162^,  portoit  à'^zjK^'kpiANCHM 
deux  pointes  d'or  ^>féès;en  chevYony*au  ^'i.. 
chef  d'argent  chargé  de  trois  couron«cs^"*""** 
ouvertes  de  gueuks,  a  la  bordure  dur-HdNCKA-» 
gebt,abbaUrée,aiÂÛ.qtte  le  cbet^  fousjcelui 
dc  la 'religion*  .  ^  PuCbe£ 

,  DTîftaing,  de  France  au  comble  d'or 
abhailTé  ibus  le  chef  de  la  religion.     .  -  , 

La  figure  8««*i  de  la  planche*  fepcicme   '  - 
fournit  un  exemple  v  d'un  chef  baflillé 

CQufu-.       .5'  ,  : 

Fig.  2  ,  Lesdiguieres  porte  de  gueu- 
las au  lion  d'or /  au  chéf  coirfU  aakur 

chargé  de  trois  rofes  d'argent.  ' .  ,  •  \'[ 
t  La  Croix  Cl)4ii»£tes  .de  PiiançoD. porte 
d'azar  à  une  tête  cbeval  coupée  & 
animée  d'or  ,  au  chef  coufu  de  gueule^ 
chargé  de  trois  croixî  d'argent.     '  : 

La  ville  de  hym  porte  de  gueules  au 
libn-  d'argent,. au  chef  coùfu  deFtmcâ 

St.  Mauris,  en  Franche  Comté  ,  porte 
de  gueules  à  la  croix  treiîlée  d'argent, 
ao  .chef  coufu  d'azvir.  charge  dé.  crcii 
cœurs  d*or.  ' 

Sculemberg  ,  Comte  de  Montdejeu  , 
ponoit  d'azur  au  chef  coufu  de  |abi& 
chargé  de  quatre  épées  d'argent,  la  pointe 
haute  ou  en  pal.  -  .  ^ 

'  f^g*  3  f  ViLLEFARGEAU  poTte  d'ar- 
geut  ap  chef  emmanché  de.  gueule  ^  de 
trois  pointes*  ^  Eiij 
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70  MixHODkS: 
WSKSSBSi    Du  FeriU  porte  de  fabte  aa  chef  d^nché 

91ANCHE  i'o^. 

t!I!buts  ^^^^  Moii€p6Êit  pettok  d'or  à 
çBs  pîécî!  trois  bandw  de  guetde^,  ail  dief  d'assÉf 
HOMDaA-  chargé  de  trois  étoiles  d'or. 

Ckt  trouve  dc^  chefs  échiqueiés  ^ 
fanges  ,  d'hermine ,  de  vair  y  &c*  chargés 
de  différentes  figures  dont  il  n'eft  pas 
«  néctSmc  de  donnes  des  exempteSr  " 
i^iaFafce.  Co^b'  p8  Brissâc  pomkde 

iable  à  trois  fafces  dencbées  d'or  ;  oa 
dit  aufft ,  à  trois  feuilles  de  kic  d  p 
.  en  &fce. 

Qiiankfrks  dents  «egaidenr  le  hmt  ile 
récu  ,  il  feut  l'exprimer. 

Beri'  porte  d'argem  àafcbiafce  denchée 
ie  £ibde ,  les  dents  eit  haut  y  accMma^ 
gnée  de  trois  têtes  de  lévrier  de  fablé 
accoUées  de  gueules. 

GumieiKi  porte  de  gueide»  à  deux 
HSctB  deRchâs^  la  première  d^ôf  kt 
fcconde  d'azur. 

Fig,  5  M^nxcoNss  porte  de  gueulA 
k  la^  âifee  d'argent  ^  abbaitte  fous  ima 

fafce  ondée  d'or.  ' 

Fig.S  ^  KocHfiCiiouÂRX  porte  ùJkc^ 
mak\  ùùài.  d'argeac&de  gueulesi 

De  Maillé  porte  fafcé  ^  enté ,  onde 
d'or  &  de  gueules. 

^  Fig.y  f  Carmbvos  pom  hktf  denché 
dTargent  &  âfanx  ,  aa  chef  de  gueutes 
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bu  J^t  AË^^.  Lbç.viil 

^l^j^é  d'un  lion  léopardé  à'w,^î9mat[  ^ 

un  mailaGre,  de  cerf,  a.uffi  d'or«  tianchm 
Valerani ,  à  RoraCj  porte  fafcé  ,  denché 

4a  iabU  &  dW  ©"Ji^'* 

J^V*  5  >  J&t|ni*A»aw  portt  d'çkT  11  la  Hé«oai?* 
fiUcd  échîqi^etM      deux  iraks.  d'argent  *^*** 
^  de  gueules.  "  i^uriOif. 

La  Marck  jpoKe  ds  mêittei  «u  lîw 
îffiuH  de  gueuMi^  ^    '  \ 

Andrehan  portoit  de  gueules  à  la  fafc^ 
éclûquecée  d^^  4?v^  traits  d'argent  je  ^ 
d'azur^  accoinpagi^ée  de  fisi,  moletty 
d'iproa  dWgent ,  trois  eh  chef  ^  crois 
en  pmnte.  Cambouft-Coaflin,  de  gueuUs 
à  trois  falces  ^chi^uftée$  d'ua  trait  d'ar%  , 
Il  d'aBUf,  , 

jpiir.  ^  MxTRARD^  à  Lyon,  porte  d'or 
a  la  fafçe  çfqnellée  d'azur  de  crois  pièces, 
açcompgaéis  d^  tiois  têtes  d.'aig|es  afr^ 
chées  ce  rangées  e:^  chef, 
i  Krumenaw  ,  en  Siléfie  ,  d'argent  à  la 
fafce  creneU^d  do.  guatre  pièces  de 

Ûie  Zîegler  >  en  Mifnie ,  d'argent  k 
fafcé  crenellée  &  maçonnée  de  gueules  > 
de  deii3(  j^ces  ^.deux  demies. 

Fig.  t  o  y  Mascarbl  porte  d'argent 
à  la  fafce  d'azur  diaprée  d'or ,  accom** 
jpigoée  de  trois  rofes  de  gueules^ 

Fig^  Il  3  CRONBMBoyRG  por^e  d'ar-* 
g^m  à  d^ux  fafge$^b£eteffées,de  lable. 
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'  Buren,  d'ans  rEmpire/portfe'^  gueUles 

PLANCHE i^-  fafce  contre -breteflée  d'argent. 

rai.       Lippe  ,  en  Saxe ,  porte  d'argent  à  deux 
Attributs  fafccs  dc  lablc  baftillées  de  ghiq  pièces/ 
HONORA.  ^  ^  >  NicotAS     CLAYE^iorte  de 

BLES,   gueules  à  la  falce  d'argent  chargée  de 
De  la  Fafcc.  pis  merlcttes  de  fable,  accompagnée  de 
*rofe  tftcs  de  loup  dVwr.  . 

De  St.Antholl,  en  Bourgogne,  d'argent 
à  la  faite  d'azur  ,  accompagnée  en  chef 
^'un  lion  léopardé  de-  làble  &  d'une 
iherlette  de  même  en  pointe.  • 

•  ^Fig:  z^>d'Ailly,  en  Auvergne,  porte 
dé^  guèùles  à  la  fafcé  ondée  d'argent  ; 
Mcompàgnée  de  -fiit  cannetces  ou  mer- 
lettes  de  même,  trois  en  chef  &  troi$ 
en_pointe,  '      •  '    '  *  •*  '         '  ^ 

D'Efparbéz-d'Aubeténrë  porte  d^argeoi 
à  la  falce  de  gueules  ,  accompagnée  de 
trois  raerlççtes  de  lable.   .  ' 

Coftairigy  en  Dauphiné-,  d'afzuràla 
fafce  d'argent,  accompagnée  de  huit 
•  Ipfanges  a  or  ,  trois  en  chef  &  .cinq  en 
•pointes,  rangés  3  &  2.  ' 

t)'Aguefleau ,  d'àzur^  à  deui^  -  fàfces 
d'or  ,  accompagnées  de  fix  coquilles 

*  Bonvouft,  çn  Normandie ,  -d'argent  à 

deux  fafces  d'azur  ,  accompagnées  de  fij: 
jnerlettes  de  lable  ^,2,1.  * 
Preu%  deMello  ,  d'argent  à  deux 
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fkfces  de  gueules ,  accompagnées  de  huit 
merletces  en  orle  de  même.  plancebi 
'  Du  Bicz ,  d*or  à  trois  ùSces  de  ùAAe,  ^J^^^^- 
accompagnées  de  trois  merletces  de  fable  w^unaué 
en  chef.  ^  *  "ÏÏm** 

Raimondi^j  d'or  à  trois  faices  d'azur ,  neimftcî 
accompagnées  4e  'trois  aigles  éployé* 
de  fable  ,  rangés  entre  les  deux  dernières' 
ËUces.  *  .  • 

-Du  Faùr  de  Pybrac  pÎBtrtoit  d*azur 
deux  fafces  d'or  ,  accompagnées  de  f\x 
bêlants  d'argent ,  rangés  trois  en  chef  & 
trois  en  pointe.  *  ^ 

De  rifle  -  Marivauk ,  de-gueuîes  à  la 
fiifce  d^argent ,  accompagnée  de  fapc! 
merlettes  de  même ,  quatre  en  chef  2c 
trois  en  poiitte.  -  * 

Bcrnage,  d'or  à  trois  fafces  degueu--"  * 
les  j  chargées  chacune  de  cinq  iautoirs 
d'argent. 

Jng.  2^  j  Vu  Pons  ,  d*ârgent  à  ht 
fâfce  bandée  d'argent  &  d'azur  de  iix 
pièces.  •  •  *  ' 

On  voie,  par  tous  ces  exemples , 
feut  exprimer  toutes  les  figures  qui  char-» 
gent  ou  qui  accompagnent  les  pièce; 
principales. 

D'Aldart ,  d'argent  à  la  fafce  câblée 
de  gueules  &  de  linople  ,  accompagnée  > 
de  dçuK  étoiles  de  gueules  en -chef  & 
d'ua  cioiflant  de  coême  en  poime.^'  à  ï*éc^ 


* 
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V       .'eft ftbjnno d'argent  ,  chargé  d*UM  luilt 

^^rm.^  gauche  appaumée  de  fable. 

L'Ardenois,daAs  le  duché  do  Bouillon, 
"^mJ^o^l!  d'amr  k  la  faice  cabUe  d'argent.  Ce& 
'  BiEs.^  une  fafce  de  tortils  de  cables  ou  cordes. 
^  VftL      ^^ë'  ^  6  ^  Neub-C»atei.  poffte  d  çr 
au  pal  de  gueulai -cba^gé  de  uoîa  çfaà*' 
d'argent.  • 
Du  Pré  porte  d'or  à  trois  pals  d'astuf 

cjhai^géi  chacua  d'une  fieuss  -  de  lys  du 
duimp  en  fa(ce« 

Sterneck ,  en  SuifTe  ,  d'argenc  au  pal 
d'azur  chargé  de  trois  écoiles  d'or. 
'  Giubeuydan^kduchàdeBrunfirick, 
pàrte  d'or  idmix  palsde  gueules^  accolUiS 
àc  trois  rôles  de  même  en  fafce. 

Linibad i^  à  Rome^  portç-  d'iargen^  à  trois 
palsde  £ible' ,  accoftés  de  quatre  guivres 
de  finople  ,  affrontés  deux  à  deux. 

Fig.       ,  Dabolia  porce  d'azur  à 
fl&atre  paU  ondaa  d'oi* 

^  y  i  FiQUBMONT ,  en^XiOrraîne  i 
porte  d  or  à  trois  pals  aiguifés,  ou  fichés , 
de  gueules  i  furmonté»  dW  lion  pafianc 

Téopardé  de  iabb. 
'   Fîg.  i8  ,  De  Miremont  ,  en  Au- 
vergne ,    porte  d^azur  au  pal  d'argent 
&e»^  de  îâkM  »  aceoAé  de.deux'fecs  dê 
lance  d'argent. 

Frotier  ^.en  Poitou  ^  d'argent  au  pal  de 
gueules  $  accon^pagné  d^  dix  lofanges* 
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jBUttiie ,  pofïes  2  y  2  &  I  dé  chaque  coté« 

Romen,  en  Arragon ,  de  gueules  à  trois '^^^^ 
pals  d'or  cnnairés  &  eockainés  d'or. 

Fîg.  is\  MoRiEii ,  en  Wcftpîuaie,^::^;::,^ 
porte  d'argent  k  la  bande  l>a(liuée  de 
ubk^  siccompagnée  eu  chef  d'une  écoUe 
à,  la  tais  de  gueules.  ubajA 

dor  à  la  bande  vivrée  d'azur. 

Barilani  ^  à  Veniie  p  d'aa^  à  uoU  bao*  *  - 
4es  vivi;ées  d'or* 

Andrault ,  Comte^de  Langeron ,  porte 
écartelé  ,  au  premierlSc  quatrième ,  d  azuc 
à  trois  étoiles  d'argent  9.  jqui  d'An^ 
drault  ;  au  lêcond  &  trolfiéme ,  de  gueule^ 
à  trois  fafces  vivrées  d'argent ,  à  la  bande 
iamée  de  France  brochant  iur  ie  tout, 
qui  eft  de  Gentien» 


V 


< 


7^'        '  MilHODS 


•  I 


L  EÇ  O  N    IXi  i 

•  ^  >  JB  RiçoNNET  porte  d*azur  à 
f^ix.^^^.  la  bande  componnée  d'or  &  de  gueules 
attribvts  ^^"^  pièces  ^  le  premier  compon  de^ 
«ts  Pièces  gueules  chaigé  d'une  étoilfe  d*or  ,  la 
HONORA-  bande  accompagnée  en  chef  d'une  autre 
^  étoile  de  «eme.  •  • 
XKlaBande    Vallin  ,  en  Dauphiné ,  de  gueules  à! 

la  bande  componnér  d'argent  Se  d'azur 

(te  fix  "pièces.  '  - 

*  *  De  Menthon  ,  de  gueules  au  lion 
d'argent.^  k  la  bande  componnée  d'ox  & 
à^azur.  "  •  .  • 

'  Fig.  2  j  Scaruon  porte  d'azur'  à  la 
bande  contre-bretcflee  d'or."  " 

Grivel  de  Peffeliere  porte  d'or  à  la 
bande  breteifée  de  jâible. 

Nagrol ,  dans  TEmpire  ,  porte  d'or  à 
trois  bandes  breceiOiées  d'azur/ 

Fig.  j ,  ViLMPiiîôuvi  porte  de  gueur  ' 
les  a.  la  bande  d'or ,  accofiée  de  deux 
cotices  d'argent. 

Gabrieii^  en  Italie  ,  d'azur  à  la  bande 
d*or ,  accoftéè  de  trois  fleiv s-de-lys  d'w 
en  chef. 

La  Gardette  ,  en  Auvergne ,  de  gueu- 
les à  la  bande  d'or ,  chargée  de  deux 
pah  d'azjr  ,  .^accollée   de  fix  étoiles 
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d'argent ,  trois  en  fafce  &  trois  en  pointe 

'  rig.  4  >  Jb AURE  porte  d  azur  a  la  bande  xx, 

auffi  d'azur  ^  enfilée  dans  trois  coufonneSAwaism 
d'or,    r  »«5pi«c.» 

•  Fi^,  5  ,  TouARD  porte  d'azur  à  la  b^bs," 
bande  engoulée  dpr  par/  deux  têtes  de 

kon  .  mouvantes  des  deux  angles* 
.Le  Duc  de  Tlnfantada  ^  en  Efpagne, 

porte  tranché  de  gueules  &  d'argent  à 

la  bande  auiii  tranchée  d'or  &  de  ûnoplei  -neUBaBd» 

^goulée  par  deux  têtes  de  lion. 
-  Andrada  ,  même  Royaume  ,  porte  de  - 

iinople  à  la  bande  engoulée  de  deux  tètes 

de  griphons- d'or.  ... 
'  fi^*€ 3  Db  Camillac  porte  de  gueules* 
à  la  bande  d'or  ,  accompagnée  de  fix 

.  rofes  d'argent  en  orle. 

•  D' Arzac  ^  en  Languedoc  y  porte  d'azur 
à  la  bande  coufue  de  gueules  ,  chargée 
de  trois  âeurs-de-lys  d'argent ,  ac;com- 
pagnée  de  «trois  étoiles  rangées  en  chef 
d'argent .&  d'un  mouton  d'argent  paf> 
£uit  fur  une^  terralTe  de  fmople  à  la 
pointe.  . 

.  i^Avefibns  ; 


à  une  bande  d'azur  bordée  d'or^  porenccé 
&  contre  -  potencée  de  même ,  accom- 
pagnée en  chef  d'une  i^ole.de  gueules , 
&  en  pointe  d'un  aigle  au  vol  abbaifièi 

de  laLle  rolie  dans  le  Icns  de  la  barre. 
De  la  .Crapt^  de.£ou£zac.^  d'azvy;  à 
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la  bênde  d^W^  aoccmpagoée  émhk 
^ANcm  fleurs-de-lys  d  argent ,  l'imfi  «a  dicf  & 

raucre  en  pxiixtce.        *         .*  * 
tll  pi^^    D'Efciots ,  en  Bourgogne ,  iwrte  d'unie 
■oKo«A.  à  la  Bande  d*or  chargée  de  mis^écrevffles 
nt^^A  de  gueules ,  accompagnée  de  trois  mol- 
lettes d'éperon  d'or ,  deux  en  duf  dans: 
It  fens  de  ia  baude ,  A  une  en  Mimé. 

De  Laifier  ,  en  Auvergne ,  de  fable 
à  la  bande  d'argent ,  aaaompagnée  en 
chef  d'une  écQÎle  êi  d'mm  toSè^  Je  eg^ 
pointe  d'une  rofc  &  d'une  étoile  d'ar* 
gent ,  porées  dans  le  Tem  de  la  bande. 

Maçon  j  en  Auvergne  ^  d*aair  i 
bande  d'or  ^  MDompagnée  d«  trois  étoiles 
d'or  y  deux  rajogies  eu  tiief^  &  une  en:- 
pointe. 

fi^.  7 ,  UnsTiSEfES^  en  S^vioye ,  pop- 

toit  bandé  d'or  &  de  gueules  de  fix  pièces,! 
les  bandés  d  or  chargés  d'un  loiange  dft: 
gueules ,  &  les  bandes  dé  gueules  dnkx^ 
gés ,  ÙLvoir  j  les  deux  premiers  de  deux 
losanges  «  6c  le  troiiiéme  d'un  £eul  ho*. 
iange  de  gueules.  • 

rig.  B  9  WALiîOfPi ,  eu  Anglecetue  ^ 
d'argent  à  la  bande  ondée  de  Table. 

Fig.  ^ ,  Thomas  d'Embky  poae  d'a£ur 
à  b  i>ande  d':or^  boidée  ftendemée  à» 
gueules. 

.  De  la  Balme ,  en  Bugey  ,  portott  de  ^ 
guiulesà  lji.band1?  d'argent  bardée  d'tf  ^ 
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Mcompagnét  de  fis  huSàBU  d'argent  en 
orle.  vtAncm 

Fig.  lo  L6CHsaAiii&  ,  d'azur  à  la  j^^^^^ 
bande  ééQcée  dW*  «IsvIumÎIs 

Fig.  1 1  ,  BwiSD'EirTMMdiit  porte  «^^^^a-î 
d'or  à  là  bande  d'azur,  empoignée  d'une  n^t^  y^^^ 
satte  de  lion  de  fable  mouvant  du  flanc 
dexcfe  ,  la  hande  diargée  de  deux  étoiles 

Fig.  z  2  ,  Blanquet  porte  d'argent 
à  la  banijie  de-gueiiies,  chargée  de  trois 
rofes  da  champ  ,  accompagnée  de  deux 
croiflfants  de  gueules ,  celui  du  chef  verfé. 

ThieuviUe  ,  d'argent  à  deux  bandes  de 

rules  9  accompagnées  de  (èpc  coquilles 

Par  tous  ces  exemples  cités ,  on  voie 
^ue  conc  l'arc  du  bla£;>n  confiAe  à  mar- 
quer èxaâement  toutes  les  pièces  &  Itf 
figures ,  leur  pofition  &  leur  nombre, 

La  croix  peut  recevoir  plulieurs  attri-DeUCirà. 
bttts^  ^  la  diveriifienc  tellement  que  . 
Yaa  en  conipte  pl«  dt  quaiance.  On 
s'e^  contenté  dê  faire  graver  les  prin^ 
Cipales»  1  «  * 

On  a  9  dam  U  kçon  ijiuitri^e^  uti 
exem]^  de  la  croix  (impie  00  pleîne  dans 
les  armoiries  de  Savoye.  On  y  a  joint 
les  Wfoflis  de  45luficiirs  familles  qui 
portent  de  p^^Ues  croix  ;  il  fumm 
d'ajouter  ici  quelles  noms  à  (;ette  lifte. 
Par  exemple/ 
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PLANCHE 
IX. 


Fabert ,  Maréchal  .de  Freoce  p  pojctoit 
d'or  à  la  croix  de  gueules. 

Savoye-Villards,  Maréchal  deFrance, 
'^^^^^portoit  écarcelé,au  premier  &  quatrième  ^  . 

ae  Savoye^  qui  eft  de  gueules  à  la  croix 
BeiaCroUpleine  d'argent  ;  au  fécond  &  troifiéme*^ 
contre -ccartelé  au  i  &  4  de  gueules  à 
^'aigle  éployé  d'or.^  au  2  &  ^  de 
gueules  au  chef  d'or ,  qui  eft  Lafcaris. 

D'Annebault ,  Maréchal  de  France  , 
portoic  de  gueu^s  à  la. croix  pleine  de 
vair  en  pal.  ,  . 

✓  ^  Fig,  z  j  ,  St.  Simon  porte  de  fable  à 
la  croix  d  argent ,  chargée  de  cinq  co- 
^piilies  de  gueul.es. 

DUangëfl  portoit  d'argent  à  la  croix 
de  gueules,  chargée  de  cinq  coquilles  d'or. 

Catinac  portoic  d'argent  à  la  croix  de 
gueules  y*  chargée  de  neuf  coquilles  d'or. 

Fig.  149  d'Aillon  du  Lude  porte 
d'azur  à  la  croix  engrellée  d'aj;gent. 

TaUard  -  Hoftung  porte  de  gueules  à 
la  croix  engreAée  d'or^  chargée  en  cœur 
d'un  écuffon. 

La  Qiieilie  en  Auvergne  »  de  iablç 
2k  la  crmx*  engreflée  d'or*  \    -  . 

De  Ballone,  d'azur  à  la  croix  engreflée 
d'or..  Coec-GourKeden-Loc-Maria ,  en 
Bretagne  ^  de  gueules  à  lâ.  croix  engreflée 
d'argent,  .  r 

^.  f^S'  i^p^  G^49^R  porte  d^igucules 

*  à 
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à  U  <tmx.  dentelée  d'or ,  ou  denchée  > 
DU  endemée  dW.  vi^cnÈ' 

Jûflerand ,  de  fabk  à  la  croix  den* 
telée  d'or.  Bois^A^ircfiw  ,  4'or  à  k  croix  ^^1^/,^;; 
dentelée  de  gueules.  Pfovenchere,  d*ar-  ^*roiia« 
gcnt  à  la  croix  démêlée  de  fable.  Briele , 
en  Flandres  y  d'argent  à  la  croix  deor- 
(elée  d'azur^  Qify  ^  d'argent  à  la  croix 
dentelée  de  gueules.  D'Kftournelle ,  de 
gueules  à  la  croix  dentelée  d'arfi;ent. 

Fig.  zSj  d'Arobktre'  porte  d  argent 
à  la  croix  pattée  d'azur. 

Souvin ,  d'hermine  à  la  croix  pattép 
de  jgaeules.  L'Ifle- Jourdain,  de  gueulct 
à  la  croix  pactée  d'or.  Parthenai,  d'argent 
à  la  croix  pattée  de  fable. 

De  Meules ,  en  Poitou ,  d'argent  à 
&pt  crcHx  pattées  de  gueules^  pofées  ^, 
Champiré-Baranton  porte  d  argent  à  une 
fafce  de  fix  lofa<ige$  de  gueules ,  accoiTir 
pagiiée  de  fept  croix  pattées  de  fable  ^ 
quatre  eh  chef  &  trois  en  pointe. 

Fig,  1 7  y  Xaintrailles  porte  d'ar* 
gent  à  la  croix  alezée  de  gueules. 

Roy-Nointeau  ,  d'azuir  à  la  croix 
alezée  d'or  ,  cantonnée  en  chef  de  deux 
merlettes  d'argent.  La  Rovere ,  d'argent 
à  la  croix  dentelée  &  alezée  de  fab|e^ 
chargée  en  cœur  d'un  lofange  du  champ. 
DuTiUet,  d'or  a  la  croix  pattée  &  alezée 
de  gueules.  De  Moulifls  portoiti  au  oQfe^ 
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Saimonge 


PLANCHE  ç^^jx    engreflce  &    alezée  d'argent. 

•  '     OUvier-la  Chategneraie  ,  d'argent  à  la 

9bsp!bcbs  croix  alezée  de  iable. 
BonoaA-     fig,  g  S  j  Allegrin  porte  parti  de 

gueules  &  d'argent,  à  la  croix  ancrée 

de  1  un  en  l  autre. 

De  £>amas,  d' Aubuflbn  de  la  Feuillade, 

Villeneuve  en  Limoufin,  la  Baftie ,  Baucé 

en  Poitou ,  Vauglas ,  Stamville  en  Lor- 

.  faine ,  Circy  f  Coufims  ^  portent  d  or  à 

la  croix  ancrée  de  gueules. 

Le  Bourgoin  en  Nivernois,  EulTi,  d'azur 

à  la  croix  ancrée  d'or.  Caûel-Fromont , 

de  gueules  à  la  croix  ancrée  d'or. 

Kermornan  ,  d'argent  à  la  croix  ancrée 

d'azur.  De  Brurges  en  Brefle  ,  de  l'able  à 

)a  croix  ancrée  a  or.  Mardoigne ,  d'or  à 

la  croix  ancrée  de  finople.    La  Châtre 

|)ortc  de  gueules  à  la  croix  ancrée  de  vair. 

De  Hodicq,  d'argent  à  trois  croix 

ancrées  de  gueules. 

.De  Pernes  d'Elpinac ,  d'or  au  pal  d'azur 
chargé  d'une  croix  ancrée  d'argent. 

Fig,  i  ViLLEQUiER  porte  de  gueu- 
les à  la  croix  fieurdelifée  d'or ,  cantonnée 
de  douze  billettes  ,  trois  dans  chaque 
canton,  rangées  2  &  i» 

Francefqui ,  dans  le  Dunois ,  d'azur 
Il  la  croix  fleurdelilée  d'or.  De  la  Bey  vier- 
res^e  gueules  à  la  croix  fleurdeiilée  d'or» 
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ï)TJ  Blasok*    Lhç,  IX. 

S)e  Nully  à  Paris ,  de  gueules  à  la  croix 

fle\irdelifée  d'or  ,  cantonnée  de  quatre  plancha 
billettes  de  même*  aJ^vt* 
Fig.  2o.piERLET  porte  d'argent  à  la  DBS  PiBCBt 
croix  recroifettée  de  gueules.  "° blbs.' 

Bouflers  porte  d'argent  à  trois  niolet-Deucroîx 
tfisd'éperon  à  fix  rais  de  gueules  polies  z,  i, 
accompagnées  d^  neuf  croiièttes  recroi- 
fettées  au  pied  fiche  de  gueules  ,  rangées         *  • 
trois  en  cbeC>  crois  en  iaice  &  trois  en 
pointe;  ces  trois  dernières  mifes  2  &  i. 

KoUes  ,  en  Angleterre ,  d^azur  îemé 
de  croifetces  recroilettées  d  or  ,  à  la  croix  4 
d'or  refarcellée  de  même.  .  j 

De  Lamet^  de  gueules  à  la  bande  d'ar^ 
gent  accompagnée  de  trois  croifetccs 
recroiiéccées  au  pied  £çhé  ^  rangées  en. 
orlei 

Anguien ,  gironné  d'argent  &  de  fable 
de  dix  pièces  ,  chaque  giron  de  labl« 
chargé  de  trois  croifettes  recroifectées 
d'argent. 

De  Mauvoifin ,  d'azur  au  chevron 
d'argent  accompagné  de  trois  croix 
recroilettées  d'or. 

Croifilles,  en  Normandie,  de  fable 
à  trois  croix  recroilettées  d'or. 

D'Ernencourt ,  de  gueules  à  la  croix 
recroifettée  d'or,  au  chef  de  même  chargé 
de  trois  palmes  de  fmople. 

Fi)         /  ■■- 
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LEÇON  ^ 

  Fig.  i  ,Xv  Ubat  ,  en  Bugey  ,  porte^ 

d'azur  à  la  croix  potencée  d'or/' 

Vialard  •  d'azur  au  fautoir  d'or  >  can* 
»Bs  PiBcss  coimede  quatre  croix  potencees  de  même. 
HovoAA*     Vçla-Rodriguez ,  en  Efpagne  ,  d'or 
à  quatre  pals  de  gueules,  à  la  bordure 
d'azur  ehargée  de  huit  çroifectes  poteun 
cées  d'or. 

loit»  des  fm^^  i-'IsLE  -  S,  AiGNAW  portç 
Gnix.     de  gueules  à  la  croix  pommetée  ^  ou  dout^' 

donnée  ,  d'or. 

Rochas^  d'or  à  la  croix  l^urdonnéâ 
^e  gueules ,  au  chef  d'aj^ur  chargé  d'une 
étoile  d'or. 

Binan,  d'azur  à  la  bande  dentelée  d'or, 
accompagnée  de  fix  croix  bourdpnnées 
4'or  eh  erlre. 

Beauprau  ,  d'azur  k  la  fafce  de  cinq 
fufées  d*or>  accompagnée  de  fept  croix 
.  bourdonnées  de  mêîné ,  quatre  en  chef 
£ç  trois  en  pointe. 

Maniredy,  en  Italie;,  d'argent  à  la  croix 
pommetée  de  12  pièces  d'azur. 
-   Fig.  j  ,  Toulouse  porte  de  gueules 
à  la  croix  ciechée  ,  vuidée  &  pommecée 
d*or. 

Venafque  ,  d'or  a  la  croix^  ciechée  > 
vuidée  ^  pommetée  d'or. 
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.  Bufév^nt^  raDauphiné^  d'azur  à  1*^^^^^^ 
croix  trefflée  &  clechce  d'argent.  x. 

La  Garde  ^  de  gueules  à  troiii  croik 
dechccsd'or.  «^1?^? 

Fig,  4 y  s.  GoBERT  porte  de  gueules  à  la   Btik  * 
croix  trefflée  d'argent.  suite 
.   Faye- JottUiû ,  de  gueules  à  la  crôik 
trefflée  d'hermine. 

Heflelin  ^  d'or  à  deux  fafces  d'azur , 
Xemé  de  croix  crefflées  de  Tun  en  l'autit. 

Tigi  ^  ,  SwïENBZic ,  en  Pologne  ^ 
d'azur  à  la  croix  Patriarchale  ,  ou  dè 
^Lorraine  f  d'argent. 

'  Echaute ,  de  &ble  à  la  croix  Pacriar^ 
chale  d'argent. 

Larcher  >  à  Paris  ^  d'azur  au  chevron 
d'or  y .  accompagné  de  deux  rofes  d'a^> 
gent  en  chef  ^  &  d'unè  croix  dè  liorrainb 
auili  d'argent  en  pointe.  . 

S  j  Kaer  ,  en  Bretagne  ^  poree  de 
^gueules  à  la  croik  d'hermine  gringoléb 
d'or. 

.   Montfort  ^  en  Bretagne  y  d'argei;it  à  la 
cibix  dé  guéttles  gringoAée  d'or.  ' 

Havert,fur  le  Rhin,  d'argent  à  la  croix 
gringoiée  de  gueules  y  chaque  tête  de 
gringolë  ou  guivre  couronnée  dé  niâme. 

Dobbleftein  ^  fur  le  Rhin ,  d'àrgenc  k 
la  croix  gringoiée  de  gueules  ,  chargée 
en  cœur  d'un  carreau  du  champ  >  fur- 
.char^  çusx^  «ourteattK  dé  Ikbfô  éa 
Autoix.  F  iij 
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y,  ViRY  porte  de  fable  àla  croix 

Î^LôNOm  anillée  j  ou  oien^  ouverte  en  fer  de  mou- 
lia ,  d'argent. 

îls  pilclt  -^V'  *  f  Thomas  de  za  Valette^ 
Bovo&A-  en  Provence ,  porte  écartelé  d'azur  &  dp 

*    g  ueules  à  la  croix  treiilee,  le  pied  hclie  d'op. 

'^eroj^*       *  e:^emples  précéder  plu- 

lieurs  croix  au  pied  hché. 

/7fl^.  ^ ,  WiiYERs ,  lurleRhin,  porte 
d'or  à  la.  croix  recercelée  de  fable  >  char^ 
gée  en  cœur  d'un  écuflon  furchargé  de 
trois  tourteaux  d'or 

lig.  i  0  ,  DE  TiGNY  porte  d'argent 
•k  la  croix  pattée,  aLezée  &  écarteiée 
de  gueules  &  de  fable. 

/i^.  i  z  ,  Oberpunx  porte  écartelé 
d'argent  &  de  fable  ,  à  la  croix  écar- 
teiée de  l'un  en  l'autre. 

fig,  z  2  ,  DE  Genetines  porte  d'ap- 
gjsnt  à  la  croix  ancrée  de  gueules  ,  au 
•iranc-quartiet  d'azur  charge  d'une  étoile 
d'argent.  "> 

Fig.  z  j  ,  DE  FuMiLis,  porte  d'or  à  la 
croix  recercelée  &  reiarcelée  de  lable, 
•chargée  de  cinq  ecuffoiis  d'argent 'bor- 
dés de  gueules. 

De  MarciUy  ,>d'or  à  la  croix  refaj>* 
'Celée  de  gueides. 

Fig,  z-^,Charnai  porte  de  gueules 
à  trois  croix  ancrées  &  hchées  d'or  ,  au 
chef  d'argeAt  chargé  d'une  onde  d'azur» 
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.  Fig.  z  5  ,  Norman  VILLE  ,  porte  de 
gueules  à  la  croix  à  douzë  pointes  planchb  . 
d'argent.  . 

Fig.  z(f ,  DE  GovEAN ,  en  Piémont  i  tîî^'clîr 
porte  d'azur  à  la  croix  d'or  chargée  d'unci  honora- 
autre  croix  de  gueules  ,  furchargée  de 
cinq  bêlants  d'or ,  cantonnée  de  quatre  'jj^gi^  < 
tours  fur  un  rocher  d  argent ,  à  U  bor-.  ^ 
dure  de  gueUles  chargée. de  huit  têtes  de 
lions  arrachées  &  affrontées  d'or. 

Sigongnc  porte  de  iable  à  la  croix 
d'argent  chargée,  d'une  autre  croix  de 
gueules ,  cantonnée  de  quatre  coquilles 
d'or.  '  "  ' 

Si  la  féconde  croix  ne  chargeoit  pasL 
endérement  la  première,  il  faudrait  dire  , 
pour  la  diftinguer  de  celle  dont  on  vient 
de  donner  des  j^emples  ,  chargée  en 
çœur  d^une  croix  ^  ou  funplemrat  i 
chargée  d'une  croifctte.  Par  exemple ,  le 
Maréchal  de  Damviile  ,  du  vivant  do 
ion  frère  ainé  ,  portoit  de  Montmorency  ,  ^ 
la  croix  chargée  en  cœur  d'une  croifette; 
d'argent,   oy,  les  armes  de  Montmorency^ 
planche  ao  y  figure  8. 

Fig*  ty^  TscHBTscHKB  potte  d'azur 
à  la  croix  '  Patriarchale  d'argent  ,  le 
fécond  croilbn  cramponné  à  fénellr^ 
vers  la  pointe. 

Fif.  1 8 ,  l'Evechb'  de  Hamin  >  en 
Allemagne  ^  pone  .d'azur  à  uae  potence 
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A  &mvf  ' BELHOMME,en  Italie  ,  porte 

»fs  pÎbTbs  à^ov  au  chef  cduTu  d'axgôm  ^  à  la  croix 
HONORA-  iuaàttke,  perroîmée  de  trèk  dtgfés  de 

gueules  brochant  (n%  le  tdilt  f  chargée 
^^■^  ^  dune  couronne  d'épines  de  finople,&de 

tffiris  clous  de  fable.  • 

:  Fig.  zo  i MakbvHiIiB,  en  Picàrdie , 

porte  de  fable  femé  de  croifectes  d'af^ 

gent  >  au  Uon  de  i&éme. 

*  .A^mdoocet  y  au  pays  Cbarttain ,  porrté' 

d'argent  à  trois  fafces  de  gueules ,  à  qua^ 
*        torze  croifectes  deux  à  deux  ,  de  l'un  tsk 


.  Oh  trouve  encore  des  cfdit  boirdéw  y 
componées ,  contre-bretelTées  ,  échique-^ 
tées ,  écotées  »  lekuigées,  ondées,  d'h  er-* 
mne  ,  de  Vahr  ,  (Scc;  dcc.  Esenople^ 

^  Fredeville  ,  d'argent  à  la  croix  de 
gueules  y  bordée  cndentée  de  fable*  . 

fiailly,  de  gueiilsf  à  la  eioix  coapM 
née  d'or  &  J'azur  ,  cantonnée  de  L^uatr^ 
huiles  de.i£mme&  d'argent.  » 

Saliceca^à  Genes^  d'or  à  lacrabt  ôoncw» 
hrece(rée  de  iinople* 

'  Du  Bofc  9  en  Normandie  ^  poreô  de 
|irueuleà  à  la  croix  écbiqvctée  d'uh  trait 
d'argent  &  de  fable  ^   caïuoiittée  de 

quatre  lions  d'or.  *  * 

'  Arcella^  dausk  lajaofne  de  Naj^leè^ 
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*d^asur-  à  la  croix  échiquecée  deux 
.  traits  d'argent  &  de  gueules.  planche 
ThpmaSin,  en  Franche-Comté,  d'azur  ^• 

à  la  croix  écotée  &  akasée  d^or.  tllVillll 
'  Giochefter^  en  Anglètérte^d'azuf  à  rrdii  HonoàA. 

couronnes  d'or ,  line  croix  écotée  auflî 

d'or  mife  en  abyme.  suite  de» 

Savonietes;  en  Ailjôti ,  de  gueùles  à  là 

croix  d'argent  frettée  d'azur. 

De  ilfle ,  en  Bretagne  ,  dé  gueules 
à  la  crôix  ondée ,  poainùecée  d'ot.  ^ 
'   De  Thevaile  ,  dans  le  Maine  >  lofangé 
d'or  &  de  gueules  à  la  croix  d'hermine. 

Ardinghèlli ,  à  Florence ,  d'or  à  Ut 
itàix  lôfaiigéc  d'ar^eftt  ét  de  fable. 

Enfin,  nous  terminerons  cette  leçon  dé^ 
tmx  pat  rapporter  plufieurs  exemplei 
de  croix  cantonnées  6t  cbargéeà.  rouf 
h  fkire  une  idée  jilus  diftinéte  de  cè  que 
Aous  allons  dire ,  il  faut  jeter  les  yeux! 
hxi  la  Jigun  huitième  de  la  planche . 
fln^Um  qni  t d^fente  les  arnies  dé  ÏA 

maifon  de  Montmorency  ,  laquelle  porte 
d'or  à  la  croix  de  gueules  cantonnée  » 
d'abord  de  qaatft  f  9L  enfiiite  de  feizè 

alerions  d'azur  ,  quatre  dans  chaque , 
canton. 

Motitmorency-Laval  porte  de  même,  la  ^ 
croix  chargée  de  cinq  coquilles  d'argent. 

Montmorency  -  Luxembourg  porte  de 
même  ^  la  croix  chargée  en  cœur  des^ 
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armes  dâ  Luxembourg .  qui  font  d  argent 
aukon  de  gueules  ,  la  queue  fourchue 


X. 


Attributs  &  paHee  Cil  double  fautoir. 
^ms  PiBCBs    Choifeul  porte  d'azur  k  la  croix  d'or 
s&bI  '  cantonnée  de  vingt  bilietes  de  même  p 
stiics  des         ^  fautoir  dans  chaque^  canton. 
Croix.        Mauquenchy  ,  Maréchal  de  France, 
porcoit  d'azur  à  la.  croix  d'argent  .can- 
tonnée de  vingt  croifettes  d'or  au  pied 
fiché ,  pofées  en  fautoir. 

H  y  a  des  croix  appellées  croix  de 
|ilalthe>  parce  qu'elles  refljsmblent  à  la 
croix  de  cet  Ordre  qui  eft  à  huit  pointes. 
Elles  font  aifées  à  diûmguer. 

Lacofte ,  en  Provence  ,  porte  d'azur  à 
une  demie  croix  de  Malthe  d'argent  en 
pal,  au  chef  coufu  de  gueules  chargé 
de  trois  étoiles  d'or. 

Ces  exemples  font  plus  que  fuififants 
pour  apprendre  à  connoîtrc   toutes  les 
croix  uutées  dans  les  armoiries  &.  pouc 
-  les  blafonner  fuivant  les  principes  de  i  aru 
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E  faucoir  peut  avoir  les  mêmes  attri- 


buts  que  la  croix  ^  à  quelques-uns  près  i  planche 
par  coniequent ,  ce  qui  a  été  dit  pour  les  ^  ^ 
crok  peut  s'appliquer  aux  fautoirs  ;  nous 
n'en  donnerons  donc  que  peu  <i'exem- "* J*^** 
pies ,  pour  ne  pas  tomber  dans  des  répé-  • 
ûûdns  tr<^  fréquentés.  DuStumifi^ 

Les  armes  de  la  maifon  de  la  Guiche 
prélentenc  un  faucoir  plein. 

Fig.  i  >  Broglio  porte  «L'or  au  (autoir 
ancré  d'azur. 

Fig,  i  ,  Froulai  de  Tesse'  ,  d'argent 
au  fautoir  de  gueules  ^  bordé  engrellé 
de  fiible.  / 

Robert  Sruart ,  Comte  de  Beaumont- 
Je-Koger  ^  Maréchal  de  France,  portoic 
écanelé  ^  au  premier  &  quatrième ,  d'azur 
à  trois  fleurs^e-lys  d'or ,  à  la  t^durede 
gueules  chargée  de  huit  fermaux  d'or; 
au  iecond  &  troiiieme  ,  d  or  à  la  faice 
échiquetée  d'argent  &  d'aztfr ,  à  la  bor- 
dure engreflée  de  gueules  :  fur  le  tout , 
d'argent  au  fautoir  de  gueules  canton- 
-né  de  quatre  quintefeuiUes  de  même. 

De  Mouy  ,  d'or  au  fautoir  de  gueu- 
les cantonné  de  quatre  merkttt^s  de 
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^2  Méthode 

Bernard  de  QraviUe  J  de  gueules  mu 

PLANCHE  fàutoir  d'argent  chargé  en  cèeur  d'un 
croiilaéic  du  ch^p  ^  accompagné  en  chef 

DES  Vl  ECeI  ^^^^ 

j^No'aA-      GhamplHÎ&nt  ,  d'hermine  au  iàutoiîr 
dor. 

De  FdreheriUe  ;  dé  gueules  au  lao^ 

toir  d'argent  chargé  à  fes  extrénû^és  de 
quatre  merlettes  de  iable. 

Ripaulc ,  de  gueules  au  faucoir  éehi^ 
ueté  d'uil  trait  dor  &  d'azur,  cantonné 
e  quatre  fleurs-de-lys  d  or.  / 
•  Gtticfaenoiiy  de  gueules  au  fiiukoif 
d'or  ,  engoulé  de  quatre  têtes  de  lèo» 
pards  inouvantes  des  auigles ,  chargé  en 
cœur  d^ttiie  autre  tête  de  léopard  àn 
champ. 

-  Fig.  3  ,  l'âubss^Ine  porte  d'azur  au 
iautoir  alezé  é^ot  ,  cànconiié  de  quàeré 
billecces  de  même. 

Fig.  ^  ,  d'Entragues  porte  d'azur  à 
trois,  iauroirs  d'argent  >  au  chef  du  der- 
nier chargé  dè  trois  ikutoirs  du  peinier» 
De  Thefut ,  en  Bourgogne  ,  d'or  à  la 
liande  dé  gy^eules  chargée  de  trois  ikutoirs 
.du  chaaqp  i  c'eft'-à-^iire  ^  d*or.  . 

Nous  avens  déjà  rapporté  pluîfieurs 
cbmon.   exemples  de  chevrons  ;  il  nous  refb  à 
Êdre  voir  les  diffirents  4Kttxibirâ  qui  ceiflh: 
viexment  à  cette  pièce. 
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'  Les  armoirids  de  la  Rodiefeuctud 
fcumiffent  le  modèle  d'un  chevron  écimé.  i*LAi^cHM 

Fig.  5  ^  Cl^rmomt-Gaxeramdb  portt 
4e  ffueûks  à  trois  chemns  d'or  ,  -  le  AiratBvtf 

premier  brile.  ^  HONomA-- 

De  Clés,  en  Poitou ,  d'azur  à  deux  b^>^ 
tlievroiis  béiiib  d'argent.  * 

Fig.      ,  dK)iifede,  en  Provenee ,  chevmu 
porte  d'azur  à  deux  chevrons  faillis ,  ou 
4pmpus  fur  les  flancs^  le  pfiinier  i^^ 
dèxm ,  U  fecrnid  à  fiineftr^. 

J^^ê"-  7  >  Chapelain  porte  d'azur  au 
^evron  d'argent ,  abbaifloibus  une  fafce 
^ttffi  d'argem ,  cluurgée  de  trois  toSts  de 
gueules* 

Amory  porte  d'aiiur  au  clievron  ab* 
baiiTé  d'argent  ,  accompagné  de  trois 
étoiles  d'or  mifes  en  chef  &  de  trois  roki 
en  pointe  de  même ,  rangées  i  &c  2  ou 
mal  ordonnées. 

IX  n^eft  pas  nécefiiire  d'exprimer  cette 
difpofition  de  trois  figures  qui  accom- 
pagnent un  chevron  en  pointe ,  parce 
^tt'eUes  font  ordinairement  rangées  dé 
cette  manière  »  i  &  ' 

Fig.  ^  j  VisEMAL  porte  de  gueules 
au  chevron  d'argent  adextré  d'un  croif« 
ian;tdeméme. 

Fig.  ^  ,  d'Aumont  porte  d'argent  au 
chevron  de  giieules^  accompagné  de  fept 
merlettes  de  gueules ,  (quatre  en  chef 
uois  en  pointe* 
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■  Fig^  lo ,  DE  NoNAHT  poftc  d*a2uf 

^^L^  au  chevron  d'argent  ,  accompagné  de 

Attributs  trois  bcfants  d*argent  en  pointe* 

îôîioii"- *  ^  ^  ^  ViLLEROi  porte  dazur  an 

B&Bt.    chèvron  d'or,  accompagné  de  trois  croix 

Suite  du   ancrée^  d'or. 

Chevron,  f^^^  ^  ^  ^  Jacob  porte  d'azuf  au  che-» 
vrott  ondé  d'argent  ,  accompagné  de 
trois  têtes  de  léopards  d'on 

Le  Clerc  de  la  Verpilliere  ,  à  Lyon  ,  . 
d'argent  au  chevron  de  gueules ,  accom*. 
pagné  de  trois  annelets  de  fable. 

Le  Charon  ,  d'azur  au  chevron  d'or^ 
accompagné  en  chef  de  deux  étoiles  ^ 
&  en  pointe  d'une  roue  de  même. 
.;  Berkley  ,  en  Angleterre ,  de  gueules 
au  chevron  d'argent ,  accompagné  de  diic 
'  croifettes  d'argent ,  fix  en  chef  rangéea 
4  &  2  y  &  quatre  en  pointe  i ,  a^  i. 

Gigault  de  Bellefonds ,  d'azur  au  che- 
vron d'or  p  accompagné  de  trois  loiànges 
d'argent. 

Vauban  ,  d'azur  au  chevron  d'or ,  ' 
accompagné  de  trois  treÛles  de  mème^ 
au  croiflfant  d'argent  mis  en  chef.  > 

De  Bourdillon  ,  d'argent  au  chevron 
de  gueules ,  accompagné  de  trois  amlles^ 
€m  fers  de  moulins  •  de  fable. 

Fig.  13  s  Saligdon  ou  Salignok 

Sorte  d'azur  ,âu  chevron  parti  d  or  & 
'argent. 
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Merlon,  en  Angleterre ,  d'or  à  trois 
chevrons  partis ,  les  premier  &  troifiéme  ^^^^^^^ 
d'azur  &  de  gueules  ,  le  fécond  de^^^ 

gueules  &  d'  SlZUr*  DES  Pièces 

Ecker ,  en  Siléfie ,  parti  d'argent  &  ^l^^^^' 
de  fable ,  au  chevron  renverfé  parti  de  ^  .  ' 

J    j,  »  Suite  au 

gueules  oc  dor.  cjwvfoa- 

Fig.  14^  DE  St.  Cyr  porte  d'or  au 
chevron  renverfé  d'azur  ^  accompagné  en 
chef  d'une  étoile  de  gueules ,  &  en  pointe 
d'un  aigle  eflorant  de  fable. 

Xocquet ,  en  Bugey  j  porte  de  gueules 
àu  chevron  renverfé  d'argent ,  chargé  à 
la  pointe  d'une  étoile  de  lable  ,  furmonté 
de  deux  étoiles  d'or  poiées  Tune  fur 
f  autre. 

Môntalais  porte  d'or  à  trois  chevroni 
lenverfés  d'azur. 

J^^f •  ^  6i  Grostein ,  en  Alface ,  porte 
d'or  au  chevron  ployé  de  fable. 

Glauburg  ,  à  Francfort ,  d'argent  au 
chevron  ployé  de  iàble  ^  accompagné  de 
trois  châteaux  de  gueules. 

Rofsheim ,  en  Alface ,  d'or  au  chevron 
ployé  de  gueules  ^  chargé  de  trois  rofes 
d'argent. 

Saumaife  ^ .  en  Bourgogne ,  d^azur  au 

chevron  ployé  d'or ,  accompagné  de  trois 
glands  de  méme^  à  la  bprdure  de  gueules. 

Fig.  iS s  Venet  porte  d'azur  à  deux 
chevrons  enlafies  d'or  ,  un  des  deux 
xenverfé* 


^6  li^Ef  uop  fi 

  ^Fit2&-Hugon  ^  en  Angleterre  >  d'akut 

PLANCHE  ^  ^^^^^  chevrons  abbaiffés  .&  enlalTés  4''9^» 
XI.     au  chef  de  même. 

Fig.  ly,  Gbrard9^Avbprs >  à  Avi«- 
^«ôrÔRA*  g^oî^  9  porte  d'argent  à  la  fafcç  d'sizur, 
MM.  *  chargée  de  (rpi^  çh^vfpns  d'ar  cpuchés  ^ 
accompagnée  de  trois  rôles  dç  irueules. 

Suite  dtt  IP'  n        Ti€  IT      •  ' 

toyioji.  f^g'  ^  Marschalek ,  enJSaviere, 
gorte  de  gueules  au  (çhevroQ  cpuché^ 
contourné  d'^^rg^nt^ 

Fig.  ,  d*Effiat  porte  de  gueules 
au  chevron  fafcé  ondé  d'argent  &  d'azur , 
accompagné  de  trois  lions  d'or  ,  ies  deuiL 
àu  chef  affrontés. 

Fig,  2  0  3  VioN  d'Oinvij<lb  porte 
d'azur  au  chevron  d'argent^  chargé  de 
If  ois  fleurs-dç-lys  de  gueule^;  accom- 
pagné de  deux  étoiles  d*or  en  chef  & 
d'un  lioa  de  même  en  pointe. 

D'Ëfpinay  ,  d'argent  au  chevroû^ 
d^azur  chargé  de  onze  befants  d*or ,  un 
à  la  pointe  &  cinq  fur  les  flancs ,  pofés 
perpendiculairement ,  ou  dans  le  fens  du 
pal. 

St.  Han ,  en  Rouannois ,  d'argent  au 
chevron  ^e  fable ,  chargé  de  iix  croif^^ 
i^utsd'or,  trois  fur  chaque  flanc  &  dans 
le  même  fens  ,  accompagné  de  trois 
merlecces  auifi  de  f^bU. 
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^  Fig'  z  j  oTens  ,  en  Mlfnie  ,  jporte  de 
finople  à  deux  chevron^  coufus  &  appointés  planche 
de  gùèules  >  à  la  to(e  d'argent  brochant  ^* 
fur  les  deux  pointes  des  chevrons.  t!!Vi' 

Fig,  z  jDE  CoHTY^  en  Picardie,  porte  «onora- 
d'orau  lion  de  gueules  chargé  de  trois  che^ 
»vrons  alezés  de  vair  ^  brochants  fur  le  tout.  ^^^^JQg^ 

Kcrven  ^  en  Bretagne  ,  d'azur  au 
chevron  alezé  d'or ,  la  pointe  furmontée 
'd'une  Croix  même ,  accoxnpagné  de 
trois  coquilles  auflî  d'or. 

jF^.  ^>  La  Grange-Trianon  pone 
-de  gueules  au  chevron  dentelé  d'argent , 
chargé  d'un  autre  chevron  de  fable , 
accompagné  de  trois  croiflants  d'argent* 

De  VUleblanche,  .en  Touraine,  de 
•gueules  au  chevron  d'argent ,  charge 
d'un  autre  chevron  d'azur  ,  accompagné 
'<le  trois  quintefeuilles  d'or. 

Hofer,  en  Bavière ,  ' d'argent  à  trois 
chevrons  de  gueules,  crénelés  de  trois 
pièces  à  plomb. 

Fig.  4 ,  IssoUDUK  Jporte  d'azur  ati  ^^^^ 
pairie  d'or  accompagne  de  trois  ûeurs- 
de-lys  de  même. 

Fig.  ^^L'ÂtchevéchédeCAHtoiiSÊKY 
pone  d'azur   au  jpairle  d'or  chargé 

G 


de  cin(|  croix  pattées  au  pied  fîché  de 
riANCHB  giièùles ,  accompagné  en  chef  d'une  Çsmr 
XII.    ^i^bie  croix  d'or.  • 

»mVi»»bs    Voici  les  principaux  attribues  des 

^^bcî  ^  '  BouRGoGNB  jpùTte  écaitelc  au 

Bordtftîs.  premier  &  quatrième  ,  de  France  à'  la 
bordure  componnée  d'argent  &  de  guet»* 
les  «  au  feciHid  &  ÇFoifi^e ,  bandé  d'or 
^  d^azur  à  la  bordure  de  gueules. 

Fitz^ames  ^  écartelé  au  premier  & 
quatrième ,  contre  éçànelé  4^  f  laifee  & 
a  Angleterre  ;  au  croifième  d'Ecofle  ;  au 
quatrième  d'Irlande  ,  à  la  bordure  com-* 
ponnéé  d'azur  &  de  gueules.»  les  cotBr 
fom  d'azur  charges  aune  flcur-de-lys' 
d'pr,  &  ceux  de  gueules  d'un  léopard  d'or. 

Pè  ïolede  y  -oiairon  d'ffpagne  y  écM* 
quêté  d'argent  &  d^azur  >  a  la  berduie 
componnée  de  CailiUe  &  de  Léon,  . 
.  Bouliers  de  la  Tour*d'aigues  ,  eaTro- 
yence  ^  àe  .gûeules  au  <^ief  d'argent  >  \ 
la  bordure  componnée  de  huit  pièces.,  de 
Jerufalem  &  de .  Naples. 

^^g^  7 *     SsvE^  Baron  de Tleçjit^t 
à;  Lyon  ,  porte  fafcé  d*or  &  de  fable 
la  bordure  contre-componnèe  dp  même, 

Fig'  S  >  DiB.  TakgeL  i  enTuringe^» 
porte  fafcé  de  gueules  &  d'argent  à  Ul 
bordure  échiqucrée  ,  contre  -  échiquçtéc 
.  d'un  jrait  de  «gueules-  ^  d  argent» 
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FJg.      AtBNÇoN  portoit  de  France  ^ 

à  la  bordure  de  gueules  befancée  d'argent,  planchm 
ou  chargée  de  huit  befants  d'argent.  xu. 
St.  Didier ,  d'azur  au  lion  d'argent ,  Attributi 

à  la  bordure  de  gueules,  chargé»  de "j^^eVcaL" 
j^uit  fleurs-de-lys  d'or. 

La  Tour,  en  Xaintonge,  d'argent  à  suite 
Taigle  de  gueules  ,  beequé  &  membté 
d'or ,  à  la  'bordure  d'azur  chargée  de 
iix  be£ai»ts  d  or. 

Fig.  lo  ^  Savbou&g  porte  d'argenc 
^u  pal  de  gueules  ,  à  la  bordure  deu* 
ticulée  de  même. 

CaaiH^^'^  BQSLixiQTt  jpone  d'azur  au 
Jevrier  rampant  d'argent,  à  la  bordure 
dentkulée  de  même. 

De  Ferrierres,  de  gueules  au  pal  contre* 
bretefle  d'argent,  à  la  bordure  dentl- 
culée  de  même. 

Fig.  Il,  ifisKRi  i^rte  de  Franoe  à 
la  :  bordure  .engreflée  de  gueules. 
.Charapfonnai,  d'argent  au  lion  de  fable^ 
Armé,  lampafle,  ;CourQnné  de  gueules, 
^,la  bordure  engreflée  auâi  de  gueules. 

Dreux  deBaignaux  portoit  de  Dreux; 
c'eft-à-dire ,  échiquetc  d'or  &  d'azur,  à  la 
bordure  dent^ée  ou  endeintée  de  gueules. 

Brunit.,  d'or  au  lion  de  gueules,  à 
la  bordure  crenellée  de  fable. 

Fig.  i^z  ,  Gabrieli  ,  en  Italie,  porte 
4'azur  à,  trois  befaufs  d'argent  croiféy 
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PLANCHE      gueules ,  un  croifTanc  d'argent  en 

.   xn.    abyme ,  à  la  bordure  endentée  d'argent 

ArrilBVTS  &  de  gUeulcS. 

riECBf    D^Eft  Je  Ferrafe ,  de  France  à  la  bor- 

^HONORA-      1  j  i  1,  '  ^  , 

BLES,     dure  denchcc  d  argent  lur  gueules. 
Suite  des  .  Fig.         La  Fayette  porte  .d'or  à 
Bordures,  ja  bande  dentelée  de  gueules  ,  à  la 
bordure  de  vair. 

*  *Le  Clerc ,  en  Picardie  ,  d'azur  à  trois 
croiiTams  d'argent,  à  la  bordure  d'faermine. 

Fig.  z  4 ,  AuBER  porte  écanèlc  dfor 
&  d'azur  à  la  bordure  contre -écartelce 
de  l'un  à  l'autre, 
«kcur.     '   Fig.  1 5 ,  bcossE  porte  d  or  au  lion  de 
gueules  enfermé  dans  un  double  trelcheur 
\  iieuronné  &  contre-fleuronné  de  gueules.- 
'  X>a  Mothe-Ferchaud  9  d'or  au  croiifant 
d'azur  enfermé  dans  un  double  trefcheur 
fieuronné  &  contre-fleuronné  de  finople. 
'   D'Efcornaix^  en  Flandres  >  d'or  ati 
double  trefcheur  comme  le  précédent , 
au  chevron  de  gueules  brochant  lur  le  tout. 
Pu  Pal.  i6 ^  Des  Kollands  ,  en  Dau- 

pbtné  y  porte  d'azur  à  trois  pals  retraits 
d'or ,  au  cors  d'argent  en  pointe. 
'    Ruefdorf,  en  Bavière  ,    de  fable  à 
trois  pals  retraits  d'argent. 

Zirn ,  eri  Siïéfie ,  de  gueules  à  deux  pals 
d'argent ,  l'un  retrait  &  l'autre  abbaiflc, 
fe  joignant  par^  les  angles  en  abyme. 

Fig.  ij^  LvDOViSio^  à  Rome ,  porte 


Digitized  by  Google 


m 


•  • 


< 


t 


»  «  • 

:  *^ 


4  ^~ 
*  • 


♦ 


V 


:  I 


I 


1  ♦ 


* 
f 


«4  f 


f 


•  « 


Digitized  by  Google 


J>v  BtJLtov.  Lte.XIL  ;o; 

de  gueules  à  trois  bandes  retraites  d'or. 

Fig.iS  3  DB  MoNTAGu ,  en  Efpagne ,  ^^xil^^ 
porte  de  finople  à  deux  bandes  d'argent,  attributs 
l'une  retraite  l'autre  ahbaiflee,  jointes  "^wî^* 
par  les  angles  en  abyme-,  chargées  cha- 
cune  d*une  aûtre  bande  de  gueules.  "  D^Uitoa^ 
Zorks ,  en  Angleterre ,  porte  d'azur      .  : 
à  deux  bandes  d'argent  dans  la  même 
polition  que  les.  précédentes. 
^  ^'^^  fS  >  i>E  CusEAU ,  en  Limoufin  ,  D«UPointe 
porte  d'argent  a  la  pointe  renverlèe  en 
barredegueules^àla  bordure  de  même;      •  : 
d'autres  difent ,  que'  cette  maifon  porte 
un  giron  mouvant  du  flanc  dextrc ,  ainft 
que  ces  armoiries  ont  été  blafonnées  |i  ^ 
ràrticle  Giron. 

,  Fig.  20 j  DE  Kaisserstal,  en  Alle- 
magne ,  porte  pointé  au  flanc  dextre 
d'argent  &  de  gueules  de  huit  pièces.  ' 

M«Uliiy,  d'azur  à  trois  pointes  à*or 
renverfées  &  appointées;  c'çft-à-dire  ,  ^ 

jiboutilTantes  l'une  à  l'autre»  .  •  ^  ; 

Weeheimer , ,  en  Franconie  9  d'argent 
à  deux  pointes  dç  gueuler  en  fafce ,  n\ou- 
vantes  à  féneftre.^  .  . 

.  Bufckerfroda ,  en  Mifniç ,  de  gueules 
à  trois  pointes  d'argent  en  fafce ,  mou^ 
vantes  à  dextre. 

D'Eftampes ,  d'azur  à  deu^  pointes 
d'or  potfées-  en  chevron  >  àu  chef  d'argent . 
chargé  de  crois  couronnes  de  gueules, 

G  ûj 
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LEÇON  XIII. 

TL ANCHE  Q  Uant  aux  Loiangcs,  fyfées ,  macles  ^ 
xiri.     rulteis.  befatics,  tdurcéaux,  bille ttes,  oii 
Wfçïfiuottj  ^qJç  obfervctlcur  nombre  &  lêuriittiatièn, 

parce  qué  le  même  nombre  peut  s  arranger 
diverfement ,  comme  nous  avons  dit  dans 
U  leçon  troifiéihe:  il  fera  bon  de  là  relire 
avant  de  blafonnerlesécuffons  qui  fuivent. 
%»nt  feule.  ^g^jg  figure  occupc  ordinairement 

le  milieu  de  l'écu. 

Fig.  z  ,       MEiLtÈftAYE  pdrte  dé 
'  .  gueules  au  croiflant  d'argent  chargé  dé 
cinq  mouchetures  d'hermine. 

^èlqufefbii  elle  eft  cantonée  k  detoe 
ou  à  féneftre  ,  en  chef  ou  en  pointé. 

Fig.  z  f  SwiTz  ^  canton  Suifle  9  porté 
de  gueules  à  la  croix  d'argent  cantonnée 
à  fénellre  du  chef.* 
nombre    p^^jj  figures  fc  mettent  ordinairement 

de  deux.  .    "Z-  r      ^  « 

en  fafce  ou  en  pal. 

*  '  Coq-Reàumônt  porte  d*azuf  à  deu* 
étoiles  d  or  en  fafce;  c'èft-à-dite  ,  i  côté 
Tune  de  Tautire ,  enté  en  pointe  de  même* 
Mdntefquîèù-d'Àrtaghan ,  d*br  à  dcuk 
tourteaux  de  gueules  en  pal  i  c*eft-à-dire  . 

Au  nombre  J'y^  fûr  l  aUtrC 

de  woi..     rp^^j^  figures  fe  mettent  ordinaireméirt 

a  &  I ,  comme  les  tourteaux  de  Côune^jiai, 
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&  autres  donc  nqus  aypi»  déjà  dowié  "JJ^JJ 

plufieurs  exemples.  xm. 

Rome, 

^n^ecs  d'or      I^f  ?    .  .     „  . 
O  u  bien  en  cheficommç  dans  l  çcemi^e 

finyanç.  • 

3  >  TuniN  pprtç  de  g^ei^^s  a 
^rois  étoiles  d'or  pofées  en  chef. 

/'*  Ôu  en  bande.'  Neudech  ,  eh  Autriche, 
ported'arMnc  à  «qi? coquilles  de  gueules 

mifes  en  rande» 

Ou  en  fafce.  Walen,  enWeftphalie, 
d*or  à  trois  merlettes  de  fable  eu  fafce.. 

Oa  en  jpaûrle.  Scin^el  #  de  gueules  à 
trois  biUetces  d'argent  pof&s  en  pairl^. 

.(Quatre  figure?  i?  rapgenç  oriixi^^iîe' ^^v^ 
«nent  2,2. 

-    Fi^.  4  >  Bba^vv^V  porte  d'argent  à 
'quatre'  lions ,  ou  lionceaux ,  de  gueule^  ,  ■ 
^ijqi^és  ,  lampaifés  &  couronnés  d'or. 
.    Si  pi  pofitidn  eft  di#rent.c,  on  ,1  ex- 
primera, comme  dans  les  àrmdiri^  de 
Prieft  en  Auvergne  ,  qui  font  d'or  à 
quatre  billettes  d'azur ,  pofées  i 
'    Qnq  figurés  fe  difpofent  en  fautoir.  au  nomlwe 
.    fig.  5  ,  d'Orn  porte  d'argent  à  cinq  ^^m^ 
.annelets  de  gueules  en  fautoir. 
"  Des  Loges  ^  dans  le  Maine  ,  d'azur  à 
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cinq  fleursrde-lys  d'or  en  fautoir. 


^""1^^^     Ou  bien  en  croix. 
Pifpositipn     ^^S'^  y  Arlatan  ,  de  gueules  à  cinq 

<i«Fi^urçs  lofanges  d'argent  en  croix. 

Pimentel ,  en  Efpagne  ,  de  finople  à 
cinq  coquilles  d'argent  en  croix. 
Au  nombre    Six  figures  S  arrangent  ^  ,  2  ,  i  ,  ou 
^       bien  2,2,2. 

-Fy-  7>  Prukèiai  porte  de  gueules 
à  fi*  annelets  d'or ,  poîîees  5,2,1. 

Caftro  ,    d'argent  à  fix  tourteaux 
'   d'azur,  2,  2,  2. 

Au  nombre  .  Sept  figurcs  fc  difpofcnt  5 ,  5 ,  I ,  ou 
7.    bien  3, 1,5,  &  encore  4,  5,  enfin  2, 5,  2. 
Fig*  8 ,  M£î.uN  ,  d'azur  à  fept  bwdants 
d*or  J ,  5 ,  I ,  au  chef  de  même. 

F^ë'  S  ^  CouvRAN ,  d'or  à  fept  macles 
d'azur  3 ,  I , 

F^.  l  o,  DE  l'Etang  ,  dWgent  à 
fept  fiifées  de  gueules  rangées  4  &  5. 

De  Cordouenne ,  en  Vivarais  ,  d'argent 
à  fept  iofanges  de  gueules  2,5,2.* 
Au  flpjnteç    Huit  figures  peuvent  fe  mettre  en  orle. 
<^    '    Fig,  i  z  j  d'Argies  ,  d  or  à  huit 
merletteç  de.  fable  en  orle» 
Au  pmUe    Neuf  figures  fe  rangent  5,  5,  3,  comme 
*       les  macles^de  Jlohsin  i  ou  ^,  ^  ,  '2  ,  1 , 
comme ,      '  ,  . 

F^f  i9  f    MOR AINVf LllERS  .  pOrtO 

d'argent 'à  neuf  merl^ues  de  IkWÇ;  poféçS 
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Dix  figures  reçoives  diverfes  pofitions;  , 

lavoir^  3^  3,  i  f  tomme  les  bdmms  PLANCHE 
des  armes  de  Rieux  -  d'Acerac.  • 

Ou  4,2,4.  Difposid 


Fig.  13  ,  StvDenouac  porte  de^uIlflS 
gueules  à  dix!  billettes 
'         4  >  3  ^  2  ,  I  ,  comme  Renaud- 
Lallaing  ^  en  Provence ,  qui  porte  d'oi: 
à  dix  lolanges  de  gueules,  pofêé^  ^y3i^3 
^  Ou  bien  en  orle  comme  dans  la  ' 

Fig.  14  j  CuEYN A  porte  deibble  à  * 
dix  befants  d'or,  rangés  ^  orle.  ^  " 

Onze  figures  peuvent  fe  mettre  comme  a„  ,K>mt««, 
les  billettes  de  Beaumanoir-Lavardia ,  <i«  >«•  y 
4>  ?j  4'  ou. en  orle  comme  les  mef- 
lettes  de  Fontenay  qui  porte  d'argent  à        .  ; 
récu  en  abyme  de  gueules ,  &  onze 
merlettes  de  même  en  orle.    Ainfi  des 
autres  figures,  en  quelque  nombre  qu'elles 
foient^  dont  il  £iut  toujours  défigner  1 
iordonnance. 

^^S*  ^69  Rodes  porte  parti  de  lable Au  non^ 
&  d'argent  à  treize  «étoiles  ,  cinq  en  pal   ^  - 
de  l'un  en  l'autre ,  accoftées  de  huit  de 
Tun  à  i  autre >  quatre  d'argent  fur  lable, 
'  &  quatre  de  iable  fur  argent.  \ 
Enfin  ces  pièces  font  dites  femies  quànd*iA  Sené» 
elles  rempliflent  tellement  Técu ,  qu'il 
s'en  perd  des  moitiés  dans  les  bords. 
On  dit ,  femé  de  France ,  quand  le  champ  . 
^ft  d'azur  U  les  âeurs-de-lys  d'or  ;  femé 
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de  bcùktits,  de  tourteau ,  de  biUettes^ 

n^cm  de  cf oîfectet  d#  coeurs  ftc»  &c. 

Fig.  i  N4?l»ES  porte  femé  de  France 
©ifpofilioa  ^^  lambel  de  trois  pendanps  dç  gueules. 

ConBa^ns  T  I,  d'açu?  io^é  de 

Ha  Semé.  bUlcttei  d'or ,  au  lion  d^  même.  ' 

Rochefort ,  d'azur  fçi»é  4e  billettes , 

au  chef  d'argent  (chargé,  d^ua  lioa  léor 
j^^é  de  gueulé 

Beaufopt ,  d'argent  femé  de  billettes 
jde.  gueules ,  au  liou  dq  js^èfc^. 

de  billetces  de  gueulei* 

Culan ,  en  Poitou   d'argent  ferpé  de 

^       lourceauH  de  iable  »  au  îàuMi^  de  gu^uls^ 
brochant  fur  le  tout. 

r^,  SmiANE ,  en  Provence, 
porte  d'or  feiué  de  âeuc«-d^lys  ^  df 
touis  d'aiKur. 

pes  Befants  Les  bef^Hts  &  Içs  tourt^aux  peuvcnt 
&  Tour,  éjj^g  croilés  ou  figurés.  Vgyeif ,  pour  If 

'   crotfés  de  giieoli^. 

Caravaial ,  en  Efpagne  „  porte  d'or  ^ 
Ja  bande  d^  A^le ,  au  çhef  cpufu  d'of 
chargé  d'unilOUI^ude^ptf^Uéid'ç^^ 
•  .  -  '  '  MailUfd,  en  Bourgogne,  pp,rt;e  d'azur 
au  ichejfrou  d'or  chargé  (}Xï  la  ppinc^ 
.d'un  tourt^ii  deikble  ctoifé  d'c» ,  ao* 

icompagné  en  chef  de  deux  quintefeiuilles 

iior»  £oiiue.d!uaQ.é(QAi6.d€.P3iêi»s> 
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'  FT^.  i8  ,  GamiiI  porte  de  gueules  à 

trois  befants  d*or  figurés  d'argent.  ^^^^ 

Nous  avons  die  qu^  Ton  ne  mettoit  ^j^,^^ 
point  coulefir  fur  couleur,  ni  métal  fur4eaqii€c»» 
tnétal  :  cependârtt  il  eft  des  armoiries  oà 
cette  règle  n'eft  pas  oblervée.  Par  exemple  , 

Fig.  z  j> ,  Jérusalem  porte  d'argent 
à  là  croix  potencée  d'or,  cantonnée  de 
quàtre  croilettes  de  même. 

Ces  armoiries  font  à  enquérir  ;  c'eft-k- 
dire  9  qu'en  voyant  de  telles  armes  cow^ 
Tufage  du.  blafon ,  on  eft  porté  a  s'enqué- 
rir ou  à  demander  la  raifon  de  cette  ma- 
nière extraordinaire. 
Fig.  ao ,  CA^Riot^  aHdeubJzris  porte 

de  gueules  au  pal  d'azur  k  enquérir ,  chargé 
de  trois  châteaux  d'or  maçonnés  de  fable  , 
accofté  de  cfikxxt  pattes  de  griffons  afiron- 
tées  d'argent, 

Michaeli,  à  Venife ,  porte  fafcé  d'azur 
&  d'argent ,  les  fafcés  chargés  de  vingt 
&  un  befants  d'or  y  favoir  >  fix  au  premier  , 
cinq  au  fécond ,  qUàtre  au  troifiénae  , 
trois  au  quatrième ,  deux  au  cinquième , 
ta  a^  lixiéiâÉ  ;  ces  èe&nts  d'or  fnr  argene 
fc^tit  4  e1it|^érir  &  ont  été  a  joutés  ««ne 
armes  de  Dominique  Michaéli,  Doged^ 
Venife ,  pour  cotiïèrver  le  fouvenir  de  ce 
qu'ils  <km  les  guerres  des  Ooiiadet. 
L'argent  ayant  manqué,  il  fit  faire  des 
fioonnoies  iie  cuir  nvec  lefquelles  il  paya 
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Tannce  i  mais ,  de  retour  da  vojraj^e 
d'outremer,  il  retira  ces  pièces  frappées 

à  ion  coin  &  rembour(a  en  monnoies  d'or 
&  d'argenc  ,  ceux  qui  en  écoienc  chargés. 

On  ne  ikit  pas  toujours  les  raifbosqui 
ont  fait  prendre  des  armes  à  enquérir;  mais 
cet  exemple  fuific  pour  faire  comprendre 
ce  que  Von  entend  par  ce  terme,  &  pont* 
quoi  certaines  fiimiHffS  ont  pris  de  pa* 
leiiies  arabes» 


WLAtrCHM 


LEÇON  XIV. 

L  £  s  figures  naturelles,  ufitées  dans  le 

bla(bn  >  peuvent  le  ranger  fous  cinq  clalTes 
Fichus  différentes. 

*^&ai!^     1^-  Les  figures  humaines. 
2^.  Les  animaux. 

3^.  Les  plantes. 

4^.  Les  ailres  &  météores.       \  / 
.  '  i^.  Les  éléments. 
T>v  co»!»s     Les  figures  humaines  font  de  Témail 
ordmaire  du  blafon,  ou  4^  carnation  » 
c'eft-à-diie,  de  la  couleur  naaireUe  qui 
leur  convient.  Il  faut  exprimer  fi  ces  fi-* 
gures  font  d'hommes  ou  de  femmes  ,  de 
irieiliards  ou  d*enfants«  fi  elles  font  ha- 
lûHées  9  couronnées ,  cherelées ,  &c.  Il 
faut  défigner  leur  attitude  ou  polition,  & 
Spécifier  tout  ce  qui  peut  les  ^^diiikt* 
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VtERGBS  porte  d'azur  à  deux  filles  ou 
BÎmphes  de  carnation ,  habillées  d^argent,  , 
chevelées  d'or  ,  lupporunc  une  fleur-de-»»  co*»i 
tys  de  même. 

Fig.  z  9  La  Ville  de  TRByss  porte 
d'argent  à  un  laint  Pierre  de  carnation  , 
habillé  d'azur  j  le  manteau  de  gueules, 
tenant  de  la  main  droite  une  clef  d'or  » 
&  feus  le  bras  gauche  un  livre  de  même. 

Comares,en  Efpagne ,  d'argent  à  un 
roi  more  paflant  ou  marchant  de -Table ,  * 
habillé  d'azur,  enchaîné  par  le  col  d'une 
chaîne  d'or  mouvance  de  l'angle  féneftre 
du  chef. 

Heynitz ,  en  Mifnie ,  de  gueules  à  un 
homme  de  carnation  ,  la  tête  de  profil , 

les  jambes  écartées,  les  bras  levés,  ha-  '  ' 
bilié  &  couvert  d'un  chapeau  burellé  d  ar« 
gent  &  de  lable  de  douze  pièces,  tenamà 
fa  main  droite  une  couronne  de  laurier 
de  fmople  ^  &  à  la  gauche  un  fuit  de 
lance  d  argent. 

Monchen,  en  Bavière,  d'argent  à  ua 
xnoine  y  les  mains  jointes,  de  cajrnation,  la 
tête  découverte ,  habillé  de  fable. 

Haydtn-Zum*Dorft,  en  Autriche ,  d'or 
à  un  homme  à  demi-corps,  levilagede  • 
profil  &  de  carnation  ,  habillé  de  gueules;» 
la  tête  couverte  d'un  bonnet  à  la  polo- 
noife  de  même ,  tirant  d'un  arc  de  lable 
çncoché  d'une  llcche  d'argent. 
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Mannefen,  en  Soifle ,  ctè  gueules  k  ^eux 
PLANCHE  hoirunes  anné^  le  cafque  panftaché  ei| 
tête,  &  battant»  Tu  baiCé  embiaflkm 
»w  Corps  par  Ics  cuiffes  Tautre  qui  le  tient  &  femble 
mvMAïK.  vouloir  lui  aiTener  un  coup       iab/e  ^ 
le  tout  d'argicnt. 

Bettcler ,  enSiléfie^  d*or  un  mendiant 
paflTant  de  carnation  ,  habillé  de  fable,  le 
manteau  &  la  calebaflè  d  argent.,  tenant^ 
fon  bonnet  de  la  main  droite ,  &  -de  1^ 
gauche  un  bâton  aufli  d'argent. 

Genunel ,  en  Bavière,  de  gueules 
pal  d'argent  aecofté  de  4ew  enB^ts  de 
V        carnation  ,  tenant  un  cœur  du  champ 
pofé  fur  le  pal.  , 
f  faten  ,  en  Suiflè  ^  d'or  à  4}n  .ptêtre 
^    pailant  de  carnation ,  lia  feutanne  &  bon* 
net  quarré  de  fable,  le  furplis  fans 
manches ,  d'argent,  tenant  des  deux  maints 
ma  livre  de  même. 

La  Ville  de  Dantziff ,  d*or  à  la  fafçe 
de  iuiûplexhargée  de,(kux  hommeS:paf^ 
^nt  f  conduilant  chacun  une  -femiiie 
habillés  d'argent  ;  accompagnée  en  chef 
df  un  aiglede  ikble^  &  d'une  QXQia  de  mévf^ 
pattée  .&  alezée  en  pointe* 
Tronheimer ,  en  Bavière ,  d'argent  à  un 
•  moine  de  front  à  genoux  ,  la  tête  décou* 
verte  de  carnation  ,  habillé  de  fable  , 
priant  dans  un  livre  d'argent  qu'il  tient 
de.fcs  deux  mains. 
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Andeiberg  ^  en  Suabe,  parci  d'argent 
.1k  de  gaeid:es  à' une  femmfe  d^e  caniatioir>  ^^nchr 
lès  ihains  pofies  fur  Teftomac  ,  habillée  J^^* 
à  rallemande  de  l'un  en  l'autre  ,  les  r>v  coart 
tuancbes  rebraflféçs. 

'  Rxjtien  f  en  ]^ianeonie  y  d'azur  à  vmé 
femme  habillée  à  rallemande,  les  bras 
étendus  &  tenant  à  chaque  main  un 
yoifibn  d'argent.  ^ 

^^g'  3  >  ï-^s  GiMSôNS  portent  parti 
xl*argent  &  d'or  aufauvage  de  carnation, 
xrotiveït  &  couronné  de  femlles  de  lierre 
de  finople  3  tenant  de  la  main  droite  luid 
înaiTue  d'or^  la  main  gauche  appi^yée  fur 
la  hanche. 

Fig.  ,  M  L6STAN(^  porte  '^d'argerit 
4ila  tête  de  jeune  homme  de  carnation. 

Bart,  en  Bavière ,  de îable  aune  tête 
'âe  YÎeiUard  d'argent. 
•  De  Brune  ^  en  Flandres ,  de  gueulesè 
ime  tête  de  femme  de  carnation. 

De  Caen ,  d'azur  à  trois  têtes  d'enfanizs 
d'or  9  au  croiffiiiic  d^argent  én  chef  ^  ob 
au  point  d'bonneUr. 

Fig.  Belo  pone  d'azur  à  trois  têtes 
de  taies  de  carnation  ,  CDUVértès  d'uh 
tebah  parti  tortillé  d^ôr  &  de  gueules. 

Fig,  S,  LE  Gendre,  à  Paris,  porte 
d'azur  à  la  fafce  d'argent ,  accompagnée 
de  trois  têtes  de  filles  écbevelées  d'or. 

Une  tête  avec  U  poitrine^  ians  bras^ 
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I      1     fe  nomme  Bujle  :  il  y  en  a  d*hommes  & 
ML.^ucHE  <ie  femmes,  de  nuds  &  d^abillés.  11  eft  or- 
dinairement  de  front  ;  i'il  cft  de  profil , 
M ^  ^^^^  fpécifier* 
■«•U.S1U     J^'g*  y>  Grammont,  en  Franche-Comté, 
porte  d'azur  à  trois  Isuftes  de  reines, 
couronnés  à  Tantique  ,  h&billés  d'argent. 
'         Fig.  8  ,  MuNCHAW ,  en  Bavière ,  porte 
d*arg€nt  au  bufte  de  moine  de  carnation,  • 
iiabillé  de  fable     vu  de  profil. 

Sala  ,  en  Mifnie,  de  fable  à  un  bufte 
de  femme  >  couronné  &  fupporté  par  une 
couronne  renverfée  d  or» 

Lanorinski ,  en  Siléfie ,  argent  au 
bufte  de'carnation  ayant  des  oreilles  d'âne, 
^  habillé  d'azur. 

Le  Trouvé ,  de  finople  à  la  fafce  d'or> 
^         accompagnée  de  trois  entants  de  carna-  - 
tion,  couchés^  emmaillotcés  d'argent,  ban;* 
dés  de  «gueules» 

Une  tête  de  fable  ,  vue  de  profil,  eft 
appelléc  tête  de  more;  quand  elle  eft  or- 
née d^ne  bandelette  ou  tortil>  on  dit 
qu'elle  elî  tartiltée  de  tel  où  tel  émail. 

fig'  S>  Saguier  porte  d'argent  à  uiie 
tête  de  more. 

Fig.  z  o  j  GoKPRiN-MoNTÊsPAN  porte  I 
.d*or  à  la  tour  de  gueules,  maçonnée  de 
iable.,  accompagnée  en  chef  de  crois  têtes 
de  mores  tortillées  d'argent. 

Moreau  ,  d'argent  au  chevron  d'azur 
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ïitcompaghé  de  trois  têtes  de  mores  tor- 
tillées d'argent.  vlancha^ 

Un  bris  drôit  fe  fiomme  iextraehm ,  il 
cil  nud,  oû  habillé,  ou  armé;  c^efl-à-dire, ^/'"oa». 
couvert  de  brairarts.  Toutes  ces  différences  «wjiAw. 
doivent  être  fpécifiées  en  blafonnant.  Le 
bras  gauche  s'appelle y^>2e/rc?cAdrr«.  Il  re^ 
çoit  les  mêmes  atcributSé 

Fig.  l  t  ,!Lii  BOURDAISIËRE  pOTte  d'df^ 

gent  au  dextrochere  de  gueules ,  mouvant 
du  flanc  féneftre  d'une  nuée  d'azur,  rég- 
nant une  poignée  de  vefle  de  iinople. 

Fig*  12  ,  Danewit2  ,  en  Siléfie,  porte 
d'âfgent  au  dextrochere  de  gueules ,  la 
main  de  carnation  tenant  par  la  mâchoire 
Une  hure  de  fanglier  de  fable* 

Fig'  t  J  ,  ViLIlBRS-t'IsiE-ADAM  pOrtè 

dor  au  chef  d'azur ,  chargé  d'un  dextro»- 
chere  habillé  d'un  fanon  d'hermine ,  bro** 
chant  fur  fe  tout ,  la  main  d'argent. 

De  Tourville  ,  de  gueules  au  dextro* 
chère  armé  ,  mouvant  du  flanc  féneftre  de 
l'écu,  tenant  une  épée ,  furmonté  d'uà 
carque  tarré  de  proiil  d'argent. 

Sturmb ,  en  Siléfie,  de  gueules  aux  dex^ 
trochcre  &  féneilrochore  armés  ^  mis  en 
fû  d'argent» 

Du  Chatelier,  en  Bretagne,  de  gueules 
au  dextrochere  d'argent  mouvant  de 
l'angle  féneftre  du  chef,  tenant  une  fleut^ 
de-l)rs  de  même,  accompagné  de  quatie 
bêlants^  auili  d'iirgent^  mis  i ,  ^ 

H 


Digitized  by  Google 


114  T  wopK 

!    Fig.  1 4i  KuNDiGER ,  en  Mifiue ,  port^ 
SIANCHE  degueulesauléneftrochere,lamain  ouverte 
.  d'argent ,  lunbiMé  d^  fobl^,  nm  W  bajrre. 


•^c?  s     Sigriftlin,  en  SuilTe,  d'argent  au 
^tauêM»^  trochere  habiUjé      gueules,  tenant  une 
Ji^che  de  mèmfi  9  le  fcneftyocberc  nu$^ 
^rre ,  la  main  V4srs  la  pointe  de  Téou 

Fig.  1^3  Potiers  de  Gesvres  porte 
d'azur  dei»  Dwinj  4ppauiuées  i  c'eft-à- 
dire,  ouvertes  d'or;  au  <ranc  quartier  échi- 
q^eté  d'argent  &  d'azur. 

Fig-  i  ^  9  SAS^ipgri^  d'oi  à  troi^n^t^ 
gauches  de  gueules» 

Faufien ,  à  Francfort  >  poni5  d'aziHT  % 
Bjpe  vm^  fiçîniée  4'argent. 

Deux  (nains  droite^  j,  Tune  dans  l'awr^ 
s'appellent  FqL  Elle  fe  met  ordinaifcmcnc 
*  çftf^fce  ;  on  la  trouve  néanmoins  quelque- 

ig^is  pofièç  eabaj;ide ,  ççqu  Ufeut^^^priniet. 

Fig.  1:7  y  PB  Vie  pprtje  de  gu^lesi 
u^e  foi  parée  d'argent ,  furmomée  d'un 
éç\iflrQ9  d'a,z^  hordé  4'or,ctoîgé  d'una 
6^  V  -  de  ly4  dt  mêmè. 

Si  les  manches,  dont  la  foi  ed  par^e, 
{fffit  d'émail  dj^f^^eM     Cj^Lui  4^.  Q^Uns  , 

Fi^.  i  S ,  AvENEs  porte  d'azur  à  une  foi 

d'^rgeuî^.ppfée  en  b^de,parée  de  pourpre, 
f  o,  BamW,  à.Pam,  porte  i'assw 


s^tt  chevron  d'or  accompagné  de  tfiPÎS 

ipains  couchées  d'argent. 
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PLANCHU 

xiir. 


.  F^.  a Le  Royaume  de  IXbiiM^ikdk 

porte  d'or  feme  de  cœurs  de  gueules ,  à 
trois  lions  léopardés  &  couronnés  d'azun  ^^^^^ 

Ënfia^  on  trouve  dans  les  armoiries  tnmîSk 
if  autres  parties  du  corps  humain  faciles  "«^"^ 
à  diftinguer  par  leurs  figures. .  En  voici 
quelques  exemples. 

Legier  j  d^a2Ut  au  chevron  d'or  aCcom-« 

pagné  de  trois  yeux  d'agent. 

Cofla ,  en  Italie ,  d'argent  à  trois  ban-         ,  * 
des  de  Ikople ,  au  chef  de  gueules  char- 
gé d'une  jambe  &  cuifTe  féneftre  mife 
en  pal  d'argent. 

Counin^  d'azur  à  trois  jambes À'^cuifles 
émargent  pofées  en  triangle  fit  jointés  ea-  • 
femble   en  abyme  ,  au  chef  coufu  dé 

Sueules  chargé  d'une  levrette  courante 
'argenté  9  toletée  &  bouclée  d'or. 
Durant,  parti  de  fable  &  d'or  ,  au  che- 
vron de  l'un  en  l'autre ,  au  'chef  d'argent 
tbargé  de  Crois  têtes  de  mores  de  làblè. 

Telles,  écartelé  au  premier  &  quatrième  % 
d'azur  à  fix  côtes  d'hommes  pofées  en 
bandes  &  en  barres,  en  forme  de  trois  che^ 
vrons  l'un  fur  l'autre  d'argent  ;  aû  fécond 

&  troifiéme,  d'argent  au  grillon  de  fable. 

DouiTy  ,  de  fable  à  trois  os  de  jambes 
l'un  fur  l'autre  en  faice. 

Barragan ,  en  Navarre  ,  d'or  à  un 
cadavre  de  carnation  ,  couché  au  pied 
d'un  arbre  de  finopte  ^  fur  la  tête  &  bsA 
ks  pieds  deux  corbeaux  eflbrants  de  &ble* 
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L  E  Ç  O  N  XV. 

PLAHCHS  I-'E^  animaux  font  i^.les  Quadrupèdes, 
xy.         les  oifeaux ,  3"^.  les  poillbns ,  4^.  les 
Suite  de  s  reptiles  &  les  infeâes.   A  ces  quatre 
^v^s  HA- divifions   nous   ajouterons    les  figures 
allégoriquies  ,  chimériques  &  les  monftres. 
QvADav     Les  animaux  repréientés  en  armoiries 
»99m%.    regardent  ordinairement  la  droite  de 
l'écu  :  quand  ils  regardent  la  gauche  , 
ils  font  contournés. 

Parmi  les  quadrupèdes ,  les  lions  & 
les  léopards  tiennent  le  premier  rang  -^ 
&  font  communs  dans  les  armoiries. 

La  pofture  ordinaire  du  lion  eft  d'être 
rampant;  c'eft-à-dire,  élevé  fur  les  pattes 
de  derrière.  S'il  eft  dans  une  autre  fitua- 
don  on  doit  l'exprimer.  On  les  appelle 
Lions  pajfants  ,  ou  léofardds  ,  quand  ils 
paroilTent  marcher. 

Le  lion  eft  toujours  vu  de  profil  s 
^eft-à-dire ,  qu'il  ne  montre  qu'un  œil. 

Le  léopard ,  au  contraire ,  fe  montre 
toujours  de  front  ;  fa  pofture  ordinaire 
eft  d'être  paflant  ;  s'il  rampe ,  on  le  die 
Sl  lionne  ou  léopard  rampant. 

Le  lion  &  le  léopard  ont  des  termes 
comnmnSy  ils  font  armés,  lampafles^ 
recollés ^  membres^  couronnés  ^  adolfésj^ 


Digilized  by  Google 


3>u  Blason.  Leç.  XV.  117 

affrontés  ,  contournés  ,  iflants  ,  naiiTants» 
mornes  ,  difiamés  ,  burellés  ,  bandés  »  ^i-Ancm  • 
coupes ,  partis  ,  échiquetes  ,  a  hennine  , 
devair&c;  .  oJIÔ 

Armé  fe  dit  des  ongles  d'émail  différent  ^bobs, 
du  refle  du  corps ,  lampajfé  de  la  langue. 
Morné  ioriqu'il  n'a  ni  langue ,  ni  dents, 
ni  ongles  ;  diffamé  loriqu'il  n'a  point  de 
queue. 

Fig.  z  j  De  Pomtaillbr  porte  de 
gueules  au  lion  d'or. 

•  Monbazon  ,  Ponty  ,  Sabran  en  Pro- 
vence ,  Mauleon  ,  Rougemont ,  de  Gue- 
negaud,  Roftaing  en  Dauphiné,  Ver* 
thamont^  portent  de  gueules  au  lion  d*or, 

Champiitte,  Granunont  enDauphiné, 
Julien  en  \Bourgogne  9  &c.  d'azur  au 
lion  d'or. 

Brabant ,  Châteauneuf  en  Limoufin  , 
Buffiere  &c.  de  fable  au  lion  d  or. 

Cliflbn  f  Duras ,  Gramont  en  Bugei  ^ 
îtc.  de  gueules  au  lion  d'argent. 

Duras-Durfort ,  écartelé  au  i  &  4  i 
d'argent  à  la  bande  d'azur  ,  au  2  &  5  » 
de  gueules  au  lion  d'argent. 

Brederode ,  d'azur  au  lion  d'argent. 

Forcaiquier,  Andrezel,  laPoype  St» 
Suipisy  Orbée  en  Normandie,  Corne- 
ville  ,  d'or  au  lion  de  gueules. 

Le  Royaume  de  Léon  ,  Aigremont , 
Thermes  •  la  Touche  en  Bretagne , 

Huj 
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llS  METHODE 

Anisemlie  en  Normandie  9  &c.  d'argeat. 

nANCHR  au  Uon  de  gueules. 

Grâftcey  en  Bourgogne ,  Parades  à& 
sms  »Bs  l'Ellang  ,  d'or  au  lion  d'azur. 
^«mÎL'       Caflillac,  Chamboran,  Balbiano  ca 
Italie ,  d  or  au  Ikni  de  fable, 
lâons,       Parlky,  Mcfgrigny ,  Chaftilloa 
d'argenc  au  lion  de  fable^ 

Fig.  2  ,  Le  Duché  de  Carinthie 
porte  d'argenc  à  trois  lions  iéopardés  de 
Ëible. 

Chabanay  ,  d'argent  à  deux  lions  Iéo- 
pardés de  fable. 

.  Sclevic  »  d'or  à  àisw  lions  léopafdéa 
,  d'azur. 

*.  Beauval^  de  gueules  à  la  fafce  d'ar- 
gent chargée  d'un  lion  léopardé  de  iablc* 
Fig.jj^  B&BHAN  pqrte  d*ot  au  léopaiA 
4^  fable. 

De  Jaucourt ,  en  EiourgQgrte ,  de  labk 
^  deux  lécmrds  d'oc. 

Fig,  4  y  Beaucaire-Peguilion  porte, 
d'azur  au  léopard  lionne  d'or.  ^ 
,  Ly^hacd ,  d'ot  au  léopard  liomii  de 
gueules. 

jUi  Jaîlle ,  eu  Provence ,  d'argent  au 
léc^KUrd  Uoimé  de  gueules ,  accompagné 
de  cinq  coquilles  de  même  en  orie. 

Fig,  5  ,  Flandres  porte  d'or  au  lioa 
de  fable  ,  armé ,  &  Umpalfé  de  gueules. 
Jst^  S'^\Ji%iv&h»  poste  Imieléaargeut 
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It  XiMBt  de  lo  pietés  ,  au  lion  de 
gueules  ,  armé ,  lampaile  &  couronné  '^^^ 
d'or ,  brochant  fur  le  tout.  Suite  DBi 

firique-bec ,  d'or  au  lion  de  finc^le,  QuADàti* 
armé,  lamnaffé,  couronné  d'argent,  7°^*' 

Beau] eu  ,  a  or  au  lion  de  iabie  lam- 

Îaffé  de  gueules^  accollé  d'un  lambêl' 
e  gueules. 

Baudricourt ,  d'or  au  lion  de  fable, 
lainp.âe ,  couronné  de  gueules. 

Tavannes,  d'azur  au  lion  coorokiné 
d'or. 

Matignon  ^  d'argent  au  lion  de  gueulel 
couronné  d'or. 

7  »  GctEKîWî  pdrte  dé  gueiiles 
au  léopard  d*or,  armé  &  lampalTé  d'azuri 

Normandie  en  porte  deux  de  même  , 
le  le  Royaume  d' Angleterre  en  porte  titAil 

Fig.  8  j  Gama^hë^  porté  de  fable  S 
deux  léopards  d  or  ^  armés  &  lampaifés 
de  gueules. 

Nompar  de  Gaumone ,  dlttai  à  tl^ 

léopards  d'or. 

Deftrades ,  de  gueules  au  léopard 
couché  d'argent  lur  une  têtrafib  dé 
fiflople  f  fous  un  pàknieir  dW 

Fig.  ^  >  Descordks  porte  d'azur  U 
deux  lions  adoilés  d'of. 

Gillon^  en  Picardie^  povtedè  ittêitàe'V 
les  queues  des  lions  entrelaffées. 
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deux  fions  affirontés  d*or  ,  foutenants  de 

TLANCHE  leurs  deux  patc«s  une  fleur -de --lys  de 
même. 

Qvll a u * ^    ^  Leas ,  d'azur  à  deux  lions  affirontés 
YEDEs"!  d'ot ,  armés  &  lampalTés  de  gueules. 

'  iÀ<m^  Lçs  anciens  Vidâmes  de  Châlons 
portoient  de  gueules  à  trois  pals  de  vair^ 
au  chef  d'or  chargé  de  deux  lions  pafiantSi 
ou  léopardés  de  gueules ,  affrontés. 

Fig.  1 1  ^Flan^ja  portfi  d  azur  à  deux, 
fions  d'or. 

Fig.  z  2  ,  Barbançon  porte  de  gueules 
%  uois  lions  d'argent  >  armés  &  couronnés, 
d'or. 

Beauveau  eu  porte  quatre»  Voyex 

fl'  ^  3  rfig'  4' 

Fig.  z  j ,  Le  Duché  de  Gueld&£& 
porte  d'azur  au  lioa  contourné  d'or  9, 

armé ,  lampafTé ,  couronné  de  gueules^ 

Fig^  z  ^  ji  Le  Comté  de  Chaeolois 
porte  de  gueules  au  lion  ^  la  tête  con- 
tournée d'or  ^  armé  &  lampafle  d'azur.. 

^^g'  ^  6  ^  Balincourt  porte  d'or  a 
trois  lions.  léo|)ardés  de  iable  l'un  fur 
l'autre  ^      fécond  contre-paflTant.. 

Fig,  z6iy  Champ AGN£-LA-SusE  porte 
de  labié  fretté  d'argent ,  au  chef  d'or 
chargé  d'un  lion  i0ànt  de  gueules^  anné 
&  lampafle  d'azur. 

Belle  -  combe  ,  en  Bourgogne.  ,  de 
gueules  à  la  fafçe  d'or  ci^rgée  de  ttpi& 
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fleurs  -  de  -  lys  d'azur  ,  au  lion  iflTant 
en  chef  d'argent  ,  armé  &  lampaffé  ^^"^^ 

d'azur.  soit  ' 

'  vSaconnay ,  de  fable  à  trois  étoiles  quadro* 
d  argent ,  au  chef  de  même  chargé  d'un  ^^«^^s, 
lion  iffant  de  gueules. 

Joinvilie,  d'asiur  à  trois  hroUs  d*or  y 
au  chef  d'argent  chargé  d'un  lion  iffant 
de  gueules. 

fig.  i  7  ,  d'Etlekburgk  ,  en  Alle- 
magne ,  porte  d'or  au  lion  nai flanc  de 
lable ,  coupé  d  azur  à  trois  étoiles  à  lix 
lais  d'argent.  ^o^e|;dans  le  Diékioiinaire 
la  difierence  entre  ijfant  &  naijfant. 

Moreuil ,  lemé  de  France  au  lion  naif- 
lant  d'argent  en  *  abyme. 

CoiTarCy  d'argent  à  la  bande  tranchée , 
crénelée  de  finople  &  de  gueules ,  ac- 
compagnée de  deux  lions  naifiants  de 
£ible. 

Fig,  1 8  ,  SccMBERG  porte  d'ar- 
gent au  lion  coupé  de  gueules  &  de 
Imople. 

.  De  Molan ,  en  Brefle ,  porte  coupé  d'or 
&  d'argent,  au  lion  coupé  de  gueules  fur 
or  &  d'azur  fur  argent. 

^  S  y  Hesse  porte  d*azur  au  lion 
bandé  d'argent  &  de  gueules ,  couronné 
d'or.  '  - 

.    Bazoges,  d'azur  au  lion  burelé  d'ar- 
gent &  de  gueules  de  ^  dix  pièces. 
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Fi^.   ao  ,  Vauxbois  -  DuBiN  fottê 
p^^^^^  coupe  d^argent  &  de  iable  au.  lim 

xi\     coupé  de  l'un  en  l'autre. 
soiTE  DES    Catel^  en  Bretagne  ^  porte  coupe  de 
«D*r'  gueules.  &  d'hermine  au  Uon  cav^  do 
l'un  en  l'autre» 

Gabians ,  en  Italie ,  coupé  d'or  &  de 
iable  au  lion  coupé  de  l'un  en  l'autre*^ 


LEÇON  XVI. 

■  Flg.  i  ^  Chatillon.lbs-Dombes  porte 

PLANCHE  cl'argent  parti  de  gueules  au  lion  partS 

Suite    ^®  ^'^"^  l'autre, 
d^s  Uivktk    Lemps ,  en  Dauphiné  ,  d'or  parti  de 
gueules  au  lion  parti  de  l'un  en  l'autre* 
Fentzl ,  en  Autriche ,  porte  caillé  d'oc 
fur  fable  au  lion,  taillé  de  l'un  ea 
l'autre. 

Tornabotti  y  à  Florence,  écartdé  en 

fautoir  dor  &  d'azur  au  lioa  écartelé 
de  même  de  l'un  en  l'autre. 

Meulandt,^  en  Flandres»  porte  écartelé 
de  fable  &  d'or  à  deux  lions  affrontés  , 
coupés  de  l'un  en  l'autre. 

Waidftein,  en  Allemagne,  porte  écar- 
telé d'azur  &  d'or  à  quatre  Uons  couxonh 
nés  &  affrontés  de  l'un  en  Tautrc. 

Lombard,  àr  Venife,  coupé  d'azui  & 
d'or  au  Uoa  léopUDdé  ^  coupé^de  l'un  en 
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DaiefdvoU  »  à  Venife ,  écartdéd'argem 

&  de  gueules ,  au  lion  écanelé  de  1*011 
cnTaucre. 


att  lion  d^hermine ,  armé  ^  lampaUe ,  cou-  vbdis. 
fonné  d'or.  Liom, 

Montaigu  en  Bourbonnois,  Bagey  en 
Brefle^  d'AubigmenNorniandiej  portent 
de  même. 

Duchemin ,  en  Normandie  ^  d^  gueules 
fttt  lion  d*hermine. 

Fig,  j  y  MoNiof  R  porte  de  gnenles 
au  lion  de  vair,  armé&  lampafle  de  lable. 

Minucolo^  à  Naples  ^  de  gueules  au 
lien  de  vsiir ,  la  tête  &  ks  pieds  d'or.  * 

Pentzen ,  au  Rhin  ,  d'argent  au  lion 
couronné  de  gueules  ,  femé  de  bêlants  du 
premier; 

..Culan  ,  d*azur  (êmé~  de  fleurt-de-lyt 
d'or  j  au  lion  de  même  briie  d'un  iambel 
de  gueules» 

l^lbot  y  écarcelé  au  ptenier  A:  qiuu* 
trieme ,  de  gueules  au  lion  d'or ,  à  la 
bordure  engrenée  d'argent  ;  au  a  &  3  » 
de  &c. 

Armagnac  y  ^rteléaaprenûeT&  qua- 
trième ,  d'or  au  lion  de  gueules  ;  au  le- 
cond  &  troifieme^  de  gueules  au  lioa 
d'or ,  armé  &  lampaflfé  d'azur. 

Fig.  jf  y  Léon  ,  en  Bretagne ,  porte 

d  ojr  au  UoA  momé  de  £il^le. 
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1^4  Méthode 
.  Ûby»  en  la  même  P]:ovince ,  de  ikbie 

PLANCHE  au  lion  morné  d'argent. 

■^^^       Du  Haigouet,  en  la  même  Province  , 

Svtn    DBS   J>    «     -  !•  '  J> 

QvA»ftiK  d  azur  au  lion  morne  d  or. 

Mornay-Laferté ,  burelé  d'argent  Bc 
l^<M«-   de  gueules  de  lo  pièces,  aulionmorné 
de  i'able  brochant  fur  le  tout. 
Fig.  ^ ,  LuxEN ,  en  Silcfie,  ported'azur  ; 

au  léopard  lionne  ,  diffamé  d'argent. 
•   Senet ,  en  Bavière  ,  d'or  au  lion  naif- 
fanty  difiamé  de  fable  »  couronné  du 
champ ,  la  tête  percée  d'une  épée  d'ar- 
gent en  bande ,  la  garde  haute. 

Grebell ,  en  Suifle  ^  de  gueules  au  lion 
Haiflanty  difiamé  d'argent,  l'épaulechar- 
gée  d'une  étoile  du  champ. 

Hackelberg ,  en  Autriche  ,  d'argent 
coupé  de  gueules  au  lion  naifliant,  cour 
ronné  &  diffamé  de  gueules. 

Fig.  6*  p  Jaucourt  porte  d'argent  à 
la  croix  de  gueules  cantonnée  de  quatre 
lionceaux  d'azur. 

Sarefbery ,  en  Angleterre ,  d'azur  à  fix 
lionceaux  d'or  ^  armés  Se  lampaffés  de 
gueules ,  pofts  3,2,1. 
»  ^^S'  y  ,  Luxembourg  porte  d'argent 

au  lion  de  gueu|es ,  la  queue  fourchue  p 
nouée  ,  paiiée  en  fautoir ,  armé ,  lam- 
pafl^é  &  couronné  d'or. 

Sutlon,  en  Angleterre ,  porte  d'or  au 
lion  *  de  Sinople ,  la  queue  fourchue  ^ 
nouée  &  paUee  en  fautoir. 
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Meulent,  de  fable  au  lion  d'argent ,  la^  

queue  fourchue  icpalTée  en  lautoir*  (^Dajos 

cet  exemple  la  queue  h'efl  pas  nouée.  )  ^^^^^  '^^^ 

De  Bournonvillc ,  d'argent  au  lion  ^«adkw- 
k  queue  fourchue  &  pafl'ée  en  lautoir  de 
fable ,  aimé  ,  lampaifé ,  couronné  d'or,  ijoa^ 

Franquemont  ^  d'argent  au  lion  cou- 
ronné de  gueules ,  la  queue  comme  celle 
du  lion  de  Luxembourg. 

Bartole  portoit  d'or  au  lion  de  gueule^ 
la  queue  fourchue  Q  fans  être  paiiée  ea 
fautoir.  ^ 

Dudley  ,  en  Angleterre ,  d*or  au  lion, 
la  queue  fourchue  ,  d'azur. 

On  ne  trouve  quelquefois  que  cer- 
taines parties  du  lion,  (Iromme  la  tête 
&  les  pattes  :  les  têtes  font  coupées  cm 
arrachées.  (  Foyei  dans  le  Didionnaire  la 
différence  de  ces  deux  termes.  ^  11  fiiut 
en  exprimer  le  nombre  &  la  lituacion, 
U  «n  «ft  de  même  des  pattes. 

Fig.  8  ,  DE  MoNTAGU  porte  d  azur  à 
trois  têtes  de  lions,  arrachées  d'or^  lam^ 
paflees  de  fable. 

Chalançon  ,  de  gueules  à  trois  têtes 
de  lions  ariachée.s  d  or. 

Fig^^  Sf  LisTENois  porte  de  fitble  à 
trois  têtes  de  léopards  d  argent. 
^  Des  -  Lions  -  Delpaux  ,  d'azur  à  la 
tête  de  léopsyri  d'or  ,  feunpafféc  de 
gueules. 
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De  Wodode,  d'azur  à  deuxtètesde 
VLAHcm  lé«Mpards  d'or,  en  fafce* 

^  Éoygleon  ,  en  Bretagne  ,  d*a2tif  aû 

Ç^^*"  chevron  d'argent  accompagné  de  trois 
M»Bt^    têceî  de  léopards  d'on 

t^»^  Fig.  l  O  ,  DES  ESSARDS  DE  MoNTAGNK 

porte  d'azur  femé  de  trèfles  d'or  ^  à  la 
patte  de  lion  pofée  en  bande. 

Fig.  1 1  ,  BoNADiEs ,  à  Rome ,  porté 
d'azur  à  quatre  croifTants  d  or  ^  deux  en 
chef  y  un  en  cœur  &  un  en  pointe^  celui 
"  du  cœur  ibutenu  par  deux  pattes  de  lioll 
d'or  mouvantes  de  chaque  flanc. 

Klufer ,  dans  le  Duché  de  Brunfwic  , 
*  d'or  à  une  patte  de  lion  de  iable  mou* 
Vante  du  nanc  féneftre. 

firancaccio  >  à  Naples  ^  porte  d'azur  à 
quatre  pattes  de  lions  poiëes  en  fâutôir  ; 
c'eft  -  à  -  dire ,  mouvantes  des  quatré 
angles  de  l'écu. 

Les.  autres  branches  de  cette  famille 
portent  diffîreounent  ces  pattes  en  leurs 
armes. 

Les  Ducs  de  Brancas ,  en  France  , 
portent  d'atur  au  pal  d'argent  chargé 

de  trois  tours  de  gueules ,  accofté  de 
quatre  pattes  de  lions  affrontées  y  mou- 
vantes des  flancs, 
^cheval.  Le  cheval  eft  toujours  de  profil.  Lorf- 
qu'il  eft  nud,  c'eft-à-dire,  fans  harnois, 
il  eâ  dit  lai  :  s'il  eft  élevé  fur  les  pieds 
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4àe  derrière  ,  on  die  qu'il  eft  caM  <m 
effrayé  i  fi  l'œil  eftd*cmail  différent,  on 
le  dit  animé  :  enfin ,  lorfque  le  cheval 
eft  harnaché,  on  lefpécifieen  blafonnantp^^^^ 
difant ,  feUé ,  bridé,  bardé  p  caparaçonM  wmu 
de  tel  ou  tel  émail.  Chevili 

Fig.  iz  ,  RossBES^Gj  enSuiffe,  porte 
à^ot  au  cheval  gai ,  courant  de  iable 
Ibr  une  tertafle  de  (inople. 

Du  Gué ,  d'azur  au  cheval  gai  paflaoc 
d'or    au  chef  de  .n»éme« 

^  3  y  Sa^xe  ancien,  ou  JIF^/lphalie, 
porte  de  gueules  au  cheval  gai,  cabré, 
contourné  d'argent. 

La  Chevalerie,  dans  le  Maine,  dt 
gueules  au  cheval  gai,  cabré  d'argent« 

Fig-  ijf,  Werderen,  en  Saxe,  porte 
d^/izur  au  cheval  cabré  d'argem,  ifilk^ 
Imdé  de  gueules. 

Rabiel ,  en  Mifnie,  d'argent  au  che- 
val jpaiTam  de  gueules  >  bridé  d'er- 
ré. 25,  Duché  de  Lïthxjaiiib 
porte  de  gueules  au  cavalier  armé  d'argent 
portant  une  rondelle  j  ou  bouclier,d'azur9 
à  la  croix  patriarchale  d'argent. 

Schomberg  de  Mertola  ,  de  ùA>h  à 
un  éculfon  en  abytne  d'argent chargé 
de  bâtons  âeurdeiiiés,  paiTés  en  croix 
Se  en  iautoir ,  brochant  fur  le  champ  da 
grand  écu  ;  fur  le  tout ,  d'argent  au 
cavalier  armé  de  fable*  * 
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mmm^^Êmm      F^g'  iS  ,    La    CroIX  -  ChEVRIÊHÊS 

PLANCHE  DE  St.  Valliee.  pojTte  d'azui  à  la  tête  , 

xn.    de  cheval  d'or ,  au  chef  coufu  de  .gueules 
Suite  des  cHargé  de  trois  croifettes  d'argent* 
QuADRu-     Grande -Ville,  d'argent  à  la  tête  de 
ïfiDEs.   ^jjgy^j      Ikble,  animée  &  bridée  d'or. 

cbevaL      Zobel ,  en  Franconie ,  d'argent  à  la 

tête  de  cheval  de  gueules  ,  animée  ^ 
bridée  de  iable* 

GhaflMm  Fig.  1^9  Ôardaner  ,  en  Silélie  ^ 
porte  coupé  d'azur  &  d  argent  au  cha- 
meau de  gueules  brochant  lur  le  tout. 

Fig*  i$  s  ÛRIMAUI.T ,  en  Dauphiné, 
porte  d'azur  à  crois  têtes  de  châmeaux 
acCollées  d'or  ,  clarinées  d'argent* 

Slépiiioc.       Fig*        ËX.FHINSXON  ^  en  Angleterre 
porte  de  gueules  à  un  éléphant  d'or. 

Slon  ,  en  Pologne  ,  porte  d'argent  à 
l'éléphant  au  naturel,  paflant  iur  une 
cerrafle  de  finople* 

Gilgen ,  en  Suiffe ,  d'argent  a  un 
éléphant  de  iable  iurmonté  d'une  tpur 
d*on 

Fig.  %o  3  fiwz  ,  en  $iléiîe,  p<»te  . 
parti  de  gueules  &  d'argent ,  à  deux 
.  probofcides  ,  ou  trompes  d'éléphants , 
adoflfées,  les  jiazeaux  en  hautji  de  Tua 
en  l'autre»  •  *  . 

■ 
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trouTft  des  efaîens  de  coûtes  les 
efpèces  dans  les  armdiries.    Les  j^m  plancHs 

uikés  font  les  lévriers.  .  Ils  Ibnt  paflancs,  ^^'^ 
Cdurants  ,  couchés  >  ran^ancs  ^  ailis  ^  ^/^^q^^. 
mccoUés  >  bouclés 

Ces  termes  expliqués  ailleurs  s'enten-  clu^ài* 
dront  encore  u^eux  par  les  .exemples 
&tvants.* 

Fig.  i  y  DES  BARRES  porte  d'or  au 
diien  mâtin  arrêté  ^  aboyant  d'azur ,  ^ 
jKuripohté  .de  rrois  étoiles  de  même  en  chef. 

'     Fig.  Z  >  HUBERt  I>E  LANDRBVILI.SS  ' 

porte  d'argent  «au  chien  pallant  de  fable»^ 
Fig.  ^ y  BRACHET-PfiïluiE  porte  d'azUt 
à  trois  chims  bràcs  couchéi  ^  d'argént* 

Fig,  y  Jardelai  ,  en  Angleterre  >  . 
porte  d  azur  au  cerf  courant  en  bande 
a'or,  pourfuivi  dé  detix  chiehs  de  métaei 
f  i^.  5^  BuATiER  porte  d'or  au  fanglier 
de  fable  9  colleté. d'un:iiuiier  de  gueuleSé 
.  Du  Lys  ^  en  Nivemois  1  d'azur  à  tfoil 
chiens  courants  Tun  fuY  Tautre  d*t)r>  en 
fafce  •  furmoncés  .d'une  ileur-de^ys  de 
même* 

'  Goy  ,  d'azur  à  trois  çhiend  paflknti 

l'un  fur  l'autre  d'argent,  ^  à  la,  bordurf 

d^  ^ueul^^t*  , ^ ,  '  '  *  J  '    *  ' 
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Fig.  s ,  j>E  Bernage  porte  d'argcAt 
PLANCHE  lévriers ,  ou  levrettes  courantes  ^ 


de  fable ,  2  &  i . 

Suite      •    t--  vt  t  i- 

DES  QuA- '  ^^S'  7  *  i>E  JNeri,  en  Italie,  porte 
DKUPEDEs.      fable  au  lévrier  rampant  dargént, 
accoUé  de  gueules  ,  bouclé  d'or. 

Fig.  8  y  Char  LOT  porte  d'argent  à  la 
hure  de  fanglier  de  fable  ^  défendue 
d'argent,  accompag;née  de  quatre  levrettes 
cantonnées  ,  adoflées  ,  les  têtes  af&ontées 
de  gueules. 

Verofpio ,  à  Rome ,  d'azur  à  deux 
lévriers  rampants,  affrontés  d'argent, 
furmontés  de  trois  étoiles  d'or. 

Texier  ^   de  giieules  à  la  levrette 
^  courante  en  fafce  d'argent  ,  accoHée  &* 
bouclée  d'or  ,  furmontée  d'un  croiiranr 
d'argent  en  chef.  • 

Nicolai ,  d'azur  au  lévrier  courant  en 
fafce  d'argent ,  accollé  &  boucle  d'or. 
'  ^^g'S»  DE  Thierry  porte  d'azur  à 
,      crois  têtes  de  lévriers  d'argent ,  accollées 
de  gueules ,  clouées  &  bouclées  d'or. 

On  dit  cloué  lorfqu'il  parole  fur  le  coU 
lier  des  têtes  de  doux  a  un  autre  émail. 
'  '  St.  Félix  ,  en  Languedoc  ,  d'azur  au 
lévrier  rampant  d'argent ,  accollé  de 
^ueules^,  cloué  &  bouclé  d'or. 

Le  Febvre  de  l'Aufciére ,  d'aïur  au 
lévrier  rampant  d'argent  ,  accollé  de 
gueules  9  bordé  ^  cloué  &  bouclé 
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Horitzer,  en  Autriche,  ccmpé  d^or'A 


d'azur  au  lévrier  accoilé,  bouclé  4e  l'un  n^.NCHs 
én  loutre.    ....  . 

'  Le  chat  eft  toujours  vu  de  front  ^  q^'^diiv'* 
•comme  le.  léopard-  li  eft  paATant  ;  ce  pedbs.  . 

terme  s'eiitead;  ûa-e^z-^cf  quand  iieit  cbM^ 
jdrefle  fur  fês  -piedi*  ♦ 
Fig,  z  0  ,LA  Chetarî)!^,  enLimoufirt-^ 

prce  d'azur  à  deux  cbaics  i'uû  iur  l'autre 

•  Fig,  1 1  i  CHAFrARDOK  ,  de  gueules 
•à  trois  chats  pa^^aAts  d'or ,  les  deux  du 
chef  affiroaté^.  * 

Gatta  ,  dU  Royèume  4e  Naptes  > 
4V^ur  à  une  chatte  d'argent ^  au  lambèl 
de  gueules. 

Au  €hat^Pl>effi$  >  en&TetagHe^  de  fable 

au  chat  eflfrayé  d'argent.  '  " 

On  dit  du  loup  qu'il  efl  langue-^  Loup»» 
•onglé^  denté,  âliume^  Scc^  On  doic 
exprimer  auffi  fa  fkuation. 

Fig,  i  2  ,  B^iscAYE  porte  d'argeqt  à  * 
deux  loups  de  gueules  tràverfant  uà 
'thché  de  finôpté.  •  .    .  ; 

Fig»  i  ^  y  Sernac  porte  d'azur  au 
loup  rampant  d'or  ^  denté >  langué^ 
onglé  de  làble» 

Lorfqu'il  eft  chargé  de      proie,  on 
•le  dit  ravijfant,    ■  '  '  ' 

r  Fjg.  ijf^  AvêmKaIia  ,  en  E^gne  ^ 
porte  d'or  à  deux  loups  de  gueâe»>  Ifei 
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 tete.contoiimée'^  èmitantsl- mt  fur  Tautre  j 

j>i.^NrHfi  raviflant  une  brebis  d  argent. 
xm.       fig^  i  ^  ^  Mandy  porte  d'argent  à 
Suite  *  ttois  faices  de  guèules accompagnées 
îwiMi.^^  dix  louvetaux  de  fable  5  ,  3  ,  3  &  i. 

•  Le  Loup  de  foix,  de  gueules  au  loup 
paflant  d'or  ^  denté  bngué  ,  4>nglé 
jd'argent.      -  -  • 

De  Montluc  porte  écajtelé,  au  premier 
&  quatrième  d'azur  ;  au  premier  un  loup 
:  rampant  d'or  >  au  quatrième  ui\e  louve 
de  même  ;  au  fécond  &.  croxiiéme  d'or 
au  tourteau  de  gueules. 
,  '  Chantelôu  >  d'or  au  loup  palfiint  de 
*iable  ,  accompagné  de  trois  tourteaux  de 
gueules, 

Fig.  iS'  ,  $Té  Amapour  porte  de 

gueules  à  trois  têtes  de  loups^  coupées 
.  .d'argent. 

Fig.  z  jr,  Maulnoubr,y. porte  d'argent 
à  trois  têtes  de  toiip$  arrachées  de  fable** 

Loubens  de  Verdalle  ,.de  :gueules  aa 
^up  rampau;  d'on 

Grateloupy  en  Bourgogne ,  de  gueules 
au  dextrochere  d'or  mouvant  àféneftre, 
grattant  le  dgs  d^'un  loup  rampant  de 
même* 

'   Louviers ,  d*of  à  la  fafce  de'  gueules 
chargée  en  cœur  d'un  anneau  d'or  > 
^accompagnée  de  troi^  têtes  de  Ipups  au 
jWttureL 
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'  Beai^tru,  d'az^p  au  çhevron  d'arg^ent . 

accompagnç  de  deux  rôles  de  même  en  xi^iu 
chef,  &  d'une  tête  de  loup  arrachée  swith 
d'argent  en  pointe.  qua- 

L^ours  eft  paflant ,  dreflfé ,  ou  rampant, 
&  le  voit  toujours  de  profil. 

Fig.  i8 ,  d'Ossun  porte  dor  à  Tours  Ourt. 
paflfant  de  fable  fur  une  terraflfe  de- 
finople. 

De  Bern,  dans  le  Duché  de  Brunfwic,  - 
porte  d'argent  à  ro\ir$  paiTant.de  fable , 
accollé  d'or. 

Berne ,  canton  SuifTe ,  de  gueules  à 
la  bande  d'or  chargée  d'im  ours  paiTant 
en  bande  de  fable. 

Fig»  y  DE  Bermond  porte  d'or  à 
Tours  rampant  de  gueules ,  accollé  d'un 
baudrier  d'argent,  foutenant  une  épée 
dans  le  fourreau  de  même. 

Ourcicre,  d'argent  au  chef  de  gueules, 
à  Tours  debout  ou  dreifé  de  fable  ^ 
portant  entre  fes  pattes  une  couronne 
d'or ,  brochant  fur  le  tout. 

Senemont ,  d'argent  à  Tours  rampant 
de  fable  contre  un  rocher  de  finople  ^ 
femé  de  fleurs-de-lys  d'or. 

Les  têtes  de  ces  animaux ,  lorfqu'elles 
ie  trouvent  fépiirément ,  fe  voient  de  1^ 
même  manière  que  fi  ces  mêmes  animaux 
étoient  tout  entiers  ;  c'eft-à-dire  ,  qu'elles 
ibnc  toujours  vues  de  pio£l. 
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•  Fig.  20  s  MoNTREUL  pcme  dVrgctit 
PiAKcm  \  trois  eêt»es  d'ours  emmufelées  &  enchs^ 

nées  d  or. 

^.i'^'nl .     Pey rer ,  en  Suiffe ,  d'or  à  roiirs  naiûant 

Ours.      Klufer,  dans  le  Duché  de  Brunfwic  , 
>    "    d'or  à  une  patte  d'ours  de  fable  ^  mour 
vante  de  Tangle*  fénefti^  du  chef. 

Stangen  ,  en  Thuringe  ,   d'argent  à 
'  '  .    une  patte  d  ours  coupée ,  mile  en  pal. 

*  P^eil  I  m  Siiéfie  >  d'argent  à  deux 
pattes  d'ours  de  fable  paflees  en  fautoir. 


PLANCHE 


hEÇ  Q  N  X.V1IL 

bœuf  t  ou  taureau  ,   peut  être: 

xrar.   paiTatit  ;  s*'û  eft  dreflfé ,  on  le  nomme 

Bœufs  ,  ou  f^J'i'CUX  ou  effarouché. 

Taureaux,     L^i  vache  eft  toujoufs  paflame* 

»  Les  termes  fuivmts  fbnt  communs  aux 

boeufs  &  aux  vaches.  On  dit  pour  les 
uns  éc  les  autres ,  onglé  pour  l'émail  des 
pteds,  accomé  pbur  lés  cornes,  accollé 
pour  le  collier,  c/^zrûze  pour  leclarin,  ou 
loanette  qi^'ils  ont  cjuclquelois  pendue 
au  côL 

'  Lei  têtes  de  bœufs  qui  Te  voient 
réparées  du  corps,  s'appellent  rencontrer 
de  bmif  quand  ]  elles  fe  préfentent  dè* 
front.  ^Que^uefoii"  eUe$'  font  bouclées 
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ce  qui  doit  s'entendre  d'un  anneau  paflfé 
dans  le  mufle.    Si  les  têtes  de  boeufs  ^^^^^^^^ 
écoienc  vues  de  profil  y  on  ks  appelleront 
funplement  têtes  de  bœufs.  ms'q'a- 

Fig.  i  ,  DV  Fi.AN£X  porte  d'azur  au  aaiiurjiMt. 
taureau  paflaat  d'or.  bcboA  .  w 

Rindtorf ,  d'argent  au  taureau  accoUé 
de  gueules. 

Bouhier,  à  Dijon  ^  d'azur  au  boeuf 
paflfant  d'or. 

•  Fig.  2  ,  BucELLi  porte  d'argent  au 
boeuf  y  ou  taureau  furieux  >  de  labLe^ 
à  la  bordure  iengreflée  de  même. 

Berrier  de  Sauvigny  ,  à  Paris  j  d'or 
au  taureau  furieux  de  gueules^  chargé 
de  cinq  étoiles  du  champ. 

Becari ,  dç  gueules  au  bœuf  furieux 
d'or  ,  au  chef  coufu  d'azur  chargé  d^ 
trois  fleurs-de^lys  d'or* 

Fenoil,  d'azur  au  taureau  furieux  d'or  ^ 
au  chevron  de  gueules  brochant  lui  Iq 
tout. 

Fig.  j  ,  Vachom  ,  en  Dauj^âné ,  portft 

de  fable  à  la  vache  d'or. 

Puget ,  en  Provence  ,  d'argent  a .  la 
vache  de  gueules  >  la  tête  fommée  dr'uoÀ 
étoile  d'or. 

La  Vache  duSauHay ,  de  fable  à.  trois 
gerbes  mal-ordonnées  d/or»  accompagnée^ 
de  trois  croifettesau  pied  fiché  d'argent,  au 

chefd'ox  chargé  d'unfi  vache  de  gueui^^ 
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'  Fig.  4  ,  Bearn  porte  d'or  à  deuii- 

PLANCHE  vaches  l'une  fur  i'aucre  de  gueules , 
onglées  ^  âccotsièes,  accoUées  ,  clahnées 

D&opsoss»    De  Madron,  d'or  à  la  vache  de  gueules» 
Bouf  M  ^  onglée  f  accomée  de  fiaible ,  accollée  , 
TMmox»  clarinée  d'azur ,  au  chef  de  même  chargé 
de  trois  étoiles  du  champ. 

Fig.  ^  f  ^uvET  pone  de  gueules  au 
rencontre  de  bœuf  a  or. 

Fig.  &  ,  LE  Baron  de  Bernstein 
pone  d'argent  au  rencontre  de  bœuf» 
ou  de  buHe^  de  fable    boudé  d'or.  ' 

Garnier ,  d'or  au  chevron  d'azur , 
accompagné  de  trois  rencontres  de  boeufs» 
de  gueules. 

"  Marc ,  en  Dauphiné  ,  d'or  au  ren-- 
contre  de  boeuf  dazur. 
'  Vry,  canton  Suiflfe  ^  d^or  au  rencontre* 
de  bufle  de  fable  3  accotné  &  bouclé  de 

gueules, 

Boba^  en  Piémont^  coupé  d'argent 
&  de  gueules  à  deux  rencontres  de  bœufs 

bouclés  de  l'un  en  l'autre. 
'  Tingry,  d'argent  à  trois  têtes  de  bœufs 
de  fable. 

Bclrcn  ,    Les  belicrs  &  les  moutons  font  paf-' 
Moutons ,  f^ncs ,  debout  OU  faucauts ,  paiiTants  &c» 
a^ux  g      peuvent  être  accollés ,  clarinés ,  ac- 
Boucs  4c  cornés.   Le  bélier  difl&re  du  mouton  &• 
de  U  brebis,  en  ce  ^u'jl  ell  toujours 
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acconié  &  que  les  deux  autres  ne  le  font 
jamais*  planchb'^ 
"  La  tête  d'un  bélier  vue  de  front ,  fe 

nomme  rencontre  de  bélier.  ^ms^^Qva^ 

fig*  7 9  Lyxon  porte  d'argent  au  bélier  »»v»ibb», 
de  fable  pailant ,  accorné  d'or.  Bdien  « 

Fis;,  8  y  DE  Bellone,  en  Efpagne ,  ^BTebh*/ 
porte  d'or  au  mouton  fautant  de  gueules.  Ag»  eauîT, 

Schafoufe  ,  canton  SuiUë  ,  d'or  au  chèl"«^ 
bélier  fautant  de  lkb!e ,  accorné  d'or. 

DeMontholon,  d'azurau  mouton  d'or, 
iurmonté  de  trois  quinte-feuiiles  d'argent 
rangées  en  chef. 

D'O-Vci  igni ,  de  gueules  à  trois  mou- 
tons d'argent. 

-  St.  Julien  ,  en  Dauphiné ,  d'azur  au 
mouton  d'argent ,  au  chef  d'or  chargé  de 
trois  rencontres  de  taureaux  de  fable.  ' 

*  La  Ville  de  Bourges  porte  d'azur  à 
trois  béliers  d'argent  accornés  de  iable , 
accolés  de  gueules ,  clarines  d'or  ,  à  la 
bordure  engrellée  de  gueules  ,  au  chef 
coufu  de  France.  ^  ^^^^  broche  fur  la 
bordure ,  &  c'eft  pour  cette  railon  qu'en 
blafonant ,  il  eit  nommé  après  la  bor- 
dure. ^ 

De  Senneret ,  d'azur  au  mouton  d'ar- 
gent accollé  de  gueules,  clariné  d'or. 

Fig^  Berbisi  ,  à  Di  j  on ,  porte  d'azur 
à  une  brebis  paiflante  d'argent. 

JBerbis,  en  Bourgogne,  d'azur  au  che-- 
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vfon  d*or,  accompagné  en  poifate  d'une 
PLANCHE  brebis  paillante  d'argent. 

Becquet ,  d'azur  .à  la  fafce  d'or ,  ac- 
^Q^j^^^.^compagnée  en  chef d*unc brebis  paiflante^ 
PiiDBs.   &  en  pointe  d'une  quinte-feuille  de  même. 
Belief  s  •    Seguier,  d'azur  au  chevron  d'or,  ac- 

^B^ebh  *  c^"^P^g"^  ^^^^  ^  deux  étoiles  de 
Agneaux  !  même  ,  en  pointe  d'un  agneau  d'argent 
^^^^^y^^^paflant. 

^'  Palchal ,  d'azur  à  un  agneau  pafckal 
d'argent.  Ce  mot  pafchal  lignifie  que 
Uagneau  porte  une  croix  à  laquelle  ell 
attachée  une  banderole  d'argent  chargée 
d'une-  croix  de  gueules. 

L'Evêché  de  Brixen ,  en  Allemagne  > 
porte  de  gjjeules  à  un  agneau  palchal 
d'argent  y  diadème  d'or  paflTant  fur. une 
terraffe  de  finople. 

La  Ville  de  Rouen,  de  gueules  à  la- 
gneau  pafchal  d'argent ,  la  tête  contour- 
née ,  au  chef  de  France. 

Celle  de  Carcalïbnne  porte  de  même  » 
au  lieu  du  chefde  France  j  il  y  a.  une 
bordure  femée  de  France. 

Fig,  i  o  j  Perkot  ,  en  Bretagne  , 

Sorte  de  fiable  au  rencontre  de  bélier, 
'or. 

Du  Mouton,  en  Maconnois,  de  gueules 
à  trois  rencontres  de  béliers  d'argent. 

>  DoNAT^  en.  Siléfie,  porte 
d'orn  à  une  chèvre  fautante  de  fable» 
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Char  y  en  Bavière  >  dWgeiic  au  bouc 


lâutant  de  fable-  ^"^^^ 

Kofiel,  en  Pologne,  de  gueules  au  ^^^^ 
bouc  paflant  d'argent.  bbs  Q«a*- 

Keller ,  en  Suiffe,  d'or  au  bouc  arrêté  ' 
de  fable.  Bdim  4cc» 

Bouc  de  Gavre ,  de  gueules  à  trois 
boucs  d'argent ,  accornés ,  ongles  d'or. 

De  Cupis ,  à  Rome ,  d'argent  au  bouc  .  > 

fautant  d'azur,  onglé,  accorné,langué  d'o.r. 

La  licorne  n'a  point  de  termes  parti-  Limac. 
culiers ,  Hnon  que  l'on  dit  qu'elle  eftm 
défenfc  lorfqu'elle  bailTe  la  tête  &  pré- 
fente la  pointe  de  ia  corne. 

Fig.  12 ,  Valon  ,  en  Bourgogne  , 
porte  d'azur  à   une  licorne  paffante 
"  d'argent. 

Benard  de  Montbize  porte  de  mêtne. 
Charpentier  ,  d'azur  à  la  bandé  échi* 
quetée  d'or  &  de  gueules  de  deux  traits  , 
accompagnée  de  deux  licornes  payantes 
d'argent. 

Fig,  z  3  ,  Chevalier  porte  de  gueules 
à  la  licorne  rampante  ,  ou  iaiilante^ 
d'argent. 

*     Fig,  z  4  y  Chabannb  de  Vions  porte 

de  gueules  à  la  licorne  paflante  h.  en 
défenfe  d'argent. 

Fig.  z  5,  SiRDBY,  en  Bourgogne  , 

porte  d'azur  à  la  licorne  d'cr,  OJDgice& 
accornée  de  iable* 
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Fig.  16^ y  Valhauserin  pprte  d*azur 
VLANiHE  à  la  licorne  affile  d  argent. 

g^^^^        Harhng  ,  en  Angleterre ,  d  argent  a 
DES  QRA-la  licorne  affilie  de  iable,  onglée,  ac- 
MUPEDBs.  cornée  dor. 
licome.     Fauche  de  Dompré  ,  en  Franche- 
Comté,  de  gueules  à  trois  têtes  de  licor- 
nes ,  les  deux  du  chef  affrontées. 

De  Germigney  ,  en  Franche-Comté  , 
d*azur  à  deux  licornes  affrontées  d*or  ^ 
accornées  d'argent ,  les  cornes  paffées  en 
fautoin 

u  cctf.  .  Le  cerf  fe  voit  toujours  de  prohi  :  ùl 

fituation  ordinaire  eft  d'être  partant  oa 
courant.  On  le  trouve  queiquelois  giilanc 
COI  couché. 

Pour  exprimer  Témail  de  fon  bois ,  on 
dit  rame,  6c  fi  Ton  veut  fpécifier,  le 
nombre  de  fes  dagues ,  on  àit,sA6ts  famé 
d>  fommé  de  tant  de  dagues. 

La  tête,  lor (qu'elle  eft  leulc,  fe  pré- 
fente ordinairement  de  front ,  &  s'appelle. 
encontre  de  cerf.  3i  elle  fe  préfente  de 
profil  avec  une  partie  du  col ,  on  dit 
Amplement  au  col  &  tête  de  cerf.,  j 
.  Un  bois  de  cerf  attaché  à  une  partie 
du  crâne  ,  fe  nomme  maffacre. 

Les  perches  du  bois  de  cerf  féparées  , 
s'appellent  cornes.  On  exprime  le  nombre 
de  cors  ou  cornichons  par  ce  mot^  ch^ 
yillé  de  cane  de  cors» 
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.  Quelques  termes  expliqués,  en  parlant  

des  autres  animaux ,  peuvent  auffi  conye- nANCHE 

lîir  au  cerf.  En  général ,  on  doit  défigner,  xt^^ 
en  décrivant  les  armoiries ^  tout  ce  qui  eft  ^^^^e  ©e» 
dillingué  patr  la  fituation  &  par  les^^if/i,^". 

Fig.  /j7,  Froissard  ,  en  Franche-  • 
Comté  f  pone  d'azur  au  cerf  ramé  &  . 
fommé  de  treize,  dagues  à*ot. 

Fig.  iS  ,  HiRTZBACH  ,  en  Aiface  , 
porte  d'or  au  cerf  rampant ,  iommé  de 
•neuf  dagues  de  iînople.  . 

De  Mazelane ,  d'argent  au  cerf  de 
gueules  ramé  d'or. 

^^S'  ^Sf  Sennetom-la-Verrierb 
porte  d'azur  au  cerf  courant  d*or  en  chef, 

.&  en  pointe  mi  poifloa  comoumé  de 

mèm^.       .  „  ... 

Fig.  20  9  DE  Vallës  porte  d'azurà 
Tarbre  térrafle  d'or  ,  à  un  cerf  giflant 
ou  couché  cm  pied  de  même ,  au  cbcf 
d'argent  chaifgç  de  deux  lofes  de  gueules. 


»  f  ■  • 
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 Fig.  z  f  jMLARQUEKoN^enBourgog&e^ 

PLANCHE  porte  de  fable  au  chef  d^argent  chargé 
Siri«^DB8  ^^^"^  marguerite  de  gueules,  fcuillée  & 
QvADitii-  foute  nue  de  fmople,  au  rencontre  de  cerf 
mes.   cL'or  brochant  iur  le  tout. 
Suite       Poulpry ,  d'argent  au  rencontre  de  cerf 
du  Cerf,  ^le  gueules. 

Jacob  ,  en  Bourgogne^  de  gueules  an 
rencontre  de  cerf  d*or. 

De  Sominie vrc,  en  Bourgogne,  d*azur  à 
deux  renconcresde  cerf  d'or  l'un  l  u  r  l'autre. 

Standlcy^  en  Angleterre»  d'argent  à 
la  bande  d'azur  chargée  de  trois  rencontres 
de  cerf  d'or  >  accoilée  de  deux  cotices 
.de  gueules*    -  "  • 

Fig.    9  Kekrako  porte  dé  gueules 
.au  col  &  téte  de  cerf  d'or. 

Ferr^C'*Mont<-Laurent ,  d'azur  au  che-. 
vron  ((^argent  accompagné  en  chef  de 
trois  têtes  de  cerfs  d'or,  <Scen  pointe  d'une 
fphere  de  même* 

Bonshoms ,  de  giieules  à  deux  têtes  de 
cerfs  d'or  en  chef,  au  lévrier  courant  d'ar- 
gent en  pointe. 

Fig.  j  j  CoMPAiNG  porte  d'azur  à  un 
maflacre  de  cerf  d'or,  furmonté  d'une 
fleur  -  de  -  lys  de  même. 
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porte  de  gueules  au  maifacre  de  ctxi^^^^^ 
d'argent.  swît«  * 

Sodenni ,  à  Florence  ^  de  gueules  à  qva&iTA' 
ivois  maflkcres  de  cerfs  d*argeiit.  ri©»!. 

Fis;.  4,  Le  Duc  de  Wittemberg  porte  Suiie 
4  or  a  trois^cornes  de  cerfs  rangées  en 
iàrce  ,  chevillées  de  cinq  cors  de  ^le. 

Pairart  ^  à  Paris  ^  d'aEvir  à  trois  cornes 
(de  cerfs  rangées  en  falce  d'or. 

Mûibach^  au  Rhin,  d'azur  à  une 
corae  de  cerf  en  pal ,  chevillée  de  fis 

cors  d'argent. 

Fi^.  & ,  Trudaine  porte  d'or  à  trois  Paimw 
4aim5defable« 

Abfchatz ,  en  Styrie ,  d'argent  à  la  tete 
de  i^im  coupée  4e  Table. 

La  Rochedaim,  de  làble  à  crois  têtes dç 
4aini5$  coupées  d'or. 

Leicoc ,  en  Brie  ,  de  fable  à  une  tête  ' 
iSccol  de  chevreuil  d'argent,  ramée d'or« 

Le  fanglier  eft  toujours  paflant  &  Lesa»-' 
reçoit  rariiment    d'iiutre    émail  que*^^* 
fable. 

La  iête  «ft  nommée  hure  &  & 
préfènte  toujours  de  profil.  Sa  fituation 
•ordinaire  eft  d'être  en  fafce.  Si  elle  lib 
trou  voit  difpo&e  autrement,  il  âuidrcut 
l'«primer. 

Les  termes  qui  font  particuliers  au  faar 
gUer^  Ibnt  ceux  r  ci.;  JsfiadiL  ou 
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dèfmfes  de,  pour  fes  dents  appellées  défen- 
^^'xix^^  les  ;  &  miraillé  pour  Témail  de  l'œil. 
Suite  des     Du  rcfte ,  pluficuFS  ternics ,  dont  on 
QuADRu-  a  VU  des  applications  dans  les  exemples 
jf&ous.  py^ceçientj^  peuvent  aufli  lui  convenir. 
Sanglier.       Fig.  y ,  Lesbahi  porte  d*or  au  fan- 
gUer  de  Table  détendu  &  miraïUé  d'ar- 
gent ,  au  chef  de  gueules  chargé  de  trois 
fofes  du  champ. 

Sanglier  ,  d'or  au  fanglier  de  fable. 
'  De  Maupeou  d'Ableges^  d'azur  à  un 
iknglier  d'oc  ^  .au  chef  coufu  de  gueoies 
chargé  de  trois  étoiliss  d'or. 
^.  '  Antonis  du  Hafoy  ,  d'or  au  chevron 
^  de  gueules  ,  accompagné  en  chef  de 
deux  coquilles  de  fable,  &  en  foiiite  d'un 
fanglier  de  même. 

Fig.  8,  DE  ViNGHE,  en  Randres, porte 
d'or  à  la.  hure  de  fanglier  de  làble^  dè» 
fendue  &  miraillée  d'argent. 

Fig-  ^,  CoUET-GousAN,en  Bretagne^ 
porte  d'argent  à  la  hure  de  fanglier  de 
lable  ,  le  boutoir  en  haut ,  défendue  & 
miraillée  du  champ.  ■  . 

Benevinen  de  Piré  ,  d'or  à  la  hure  de 
rfanglier  arrachée  de  fable ,  -  degcmtanct 
de  gueules,  ("  c'eft-à-dire  ,  que  le  fang 
-découle  de  la  partie  arrachée.  ^ 

Schlanwitz ,  en  Mifnie,  d'oc  à  la  hore 
-dé  fanglier  de  fable,  le  boutoir  vers 
l'angle  droi&  du  chef.      -  ^ 

/  Eberfpach 
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ïberfpach>en  Baviéfe,  d'argtînt  aufan- 
glier  naiffiuit  de  &We-  ThAî^cuR 

Ti  ^^^f^^  guerreufitédansleBlafon. 

li  ^ijneredufangUerencequ'an'apoint^"'" 
«  défenfes.  q^ad^u. 

-r^^^*  £  <?  ,  Porcelet  ,  en  Provence  , 
porte  d  or  au  porc  de  fable. 

On  trouve  enfin  dans  les  armoiries  ^^^-^^ 
d  autres  quadrupèdes  5  mais  ilsn'ont  point  ^^Tû^ 
ae  termes  qui  leur  foiem  particuli^s.  On 
fe  contentera  d'en  exprimer  lefpece ,  le 
nombre ,  la  iituation  &  les  émaux. 

Fig.  i  i  y  Maupeou  porte  d'azur  au 
porc-épic  d'or.  • 

fig*  iz  ,  MoNïfiRBC^ÀRD  porte  de 
gueules  au  renard  rampant  d  or. 

La  Renardière,  d'azur  à  trois  renards 
palTant  d'or. 

/V\  '  J  >  I.A  Tour-Mavbourg  ,  CA 

Vivarais,  porte  de  gueules  à  la  bande 
d  or  chargée  d'une  fouine  de  fable. 

Beynac  porte  de  gueules 
au  lièvre  courant  en  bande  d'argent. 

^^i^  ^  6  y  Perrin  porte  d'azur  à  un 
arbre  au  naturel ,  au  lièvre  d'argent  cou- 
ché, ou  giflant  au  pied. 

Fig.  z  5*,  Al  DIE  DE  RiBERAc  pofte  de 
gueules  à  quatre  lapins  l'un  furTautre, 
courant  en  fafce  d'argent. 

Coetles,  en  Bretagne,  de  gueules  à 
une  tête  de  Uevre  d'or. 

K 
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Fig.  ij,  N.  porte  d'or  à  im  fiogo 
xixf ^  au  naturel ,  affis  &  contourné. 

SviTB  DBS  Coulombicr ,  en  Dauphiné  ,  d  arg.ent 
•QuADuu.  au  jîngiç  alTis  de  i^ueules.  ^  . 

PEDBS.  j)g  yip,^  ^  d'argent  à  deiwi  fuiges  aa 
Hcwfons*  naturel ,  afTîs  fur  leurs  queues ,  affrontés, 
£cuxcuii^'  tenant  chacun  une  poxnme  de  gueuie% 
^     *  au  croiflam  de  même  en  poioce. 

Fig.  z  y ,  N.  porte  d*argent  à  un  tigre 
au  naturel  >  contourné  &  arrêté. 
^  Fig.  iSf  Lit.  Cous  porte  d'azur  à 
trois  iiérifloRS  d'or. 

Erouirel^  d  argent  i  trop  héyiflbns  de 
gueules. 

!  Figi       j  ScHENciccH  porte  dor  à 

deux  caftors  l'un  fur  1  autre  de  gueules» 
'  fouquet,  d'ai^eat  à  un  écureuil, de 
gueules. 

•  Le  Clerc  dVrgent  à  un  écureuil  affis 
de  gueules,  rongeant  une  poinine  d'or 
foutenue  de  fes  deux  pattes  de  devant» 
;  Taxir,%]i  Efpagnc ,  d'or  à  Taigle  éployé 
deXable  ,  becqué  ,  membre  ,  diadêmé  de 
gueules  ;  coupe  d'azur  au  taiEbu  ou  blé-^ 
«eau  paflant  d'argenc  ^ 


\ 
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X)  E  to«s  les  oifeaux ,  le  plus  commun  ■ 

«an«  ie  blafon ,  eft  l'aigle.  Sa  figuré ''^^^^^^ 
fç  reconnoit  tiicilemefit. 
S'il  a  deux  têtes /il  eft  éployé  :  il  peut  oisÎ'aJk. 

dUdenu  d'un  autje  émaiL  *   •  ' 

ïl  peut  ptre  miff^ant  ou  i/T^nf  ;  il  eft 
oit  comournë  loriqu  il  regarde  la  gauche 
de  récufîon.  Il  eft  ongU  quâad  les  ferref 
feulenieçc  font  d'un  émah  diffêrènt  du 
reftc  du  corps,  il  left  ejforant  paroip 
prendre  fa  volée.  Enfin  ,  fi  Jes  houes  fies 
ailes ,  au  Ueu  d^être  élevés  Vers  les  angles 
du  chef,  tendent  au  contraire  vers  1^ 
b?s  de  récu  ,  pn  '  l'exprime  .  en  difajac 

m  vol  abhaijfé:        '-^    '  ^ 

^  Fig.  z  j  Çf)Liqm  porté  4e  0ueule^  à 
Viigle  d'argent ,  •  couronné ,  beccjué  ^ 
membre  d'azur.    '         .  i 

Fig.  2  ,  l'Emj?i|ie  poije  d'or  à  l*aigl^ 
éployé  de  fable ,  becqud,  membre,  dia* 
dêmé  de  gueulfes.' 

fig'  >  Roche  /  en  Bretagne  ; 
porte  écarcclé  d'argent  &  de  gueules  . 
à  Taigle  écartelé  de  l'un  en  l'autre/ 

Fig.  5^  Fo^^TLEBOî^  porte  dWeJità 
trois  aigles  de  iable.  ^  ^ 

Kij 
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Fig.  jf  9  Catagna  ,  à  Gènes,  porte 
PLANCHE .  d'or  À  l'aigle  iiTanc  dé  fable ,  becqué  dt 
couronné  de  gueules,  coupé 4'argem  à 
^Si7,^î;;;.trois  fafces  de  gueules.    ^  ^ 
l/Aigle.      Le  Maingre  de  Bouçicaut,  d'argent 
à  l'aigle  éployé  de. gueules j»  becqué, 
.  membre  d'azur.  •  . 

Le  Gentil,, en  î>fiverçLpi^ ,  de  finoplè 
à  laigle  éployé  d'argent,  couronné-, 
.  becqué ,  membre  dé  gueules ,  tenant  de 
\^  lerre  droite  une  épee  flamboyante  d*or. 
De  Vienne  ,  de  gueules  à  l'aigle  d'pr. 
Grafs,  p^rti  de  faible  À  d'argent,  à 
ï'aîgle  de  l'un  en  l'autre. 

Lampardi ,  tranché  d'argeut  &  d'^LKur 
à  Taigle  de  l'un 'pn  T^iutre.-        .  ' 
jf'  ï  Pour  l'aigle  çflbranti  voyez  plane,  i  z  , 

.  ^  EspTmcEN,  en  SuiUe ,  porte 

H'or  à  Paiglé"  couché  contourné  de 
iable. 

Lorfqn'iife  trouve  plus  de  trois  aigles 
'dans  un  écu  ,  bu  que  les  crois  aigles 
fe  rencontrent  avec. dfaùtres  pièces,  on 
les  nomme  aiglettcs.  Elles  ont  les  mêmes 
attributs  que  les  aigles  ,  dont  elles  font 
des  diminutifs. 

•  Voyez  lés  armes  Ide^la  TremouUle, 

flan,  j  ,  fg.  2.  ' 

Frully ,  d'or  à  fix  aiglecres  d'azur  ^ 
/pdfées  5,  2,  i.^  ' 
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Uuel  f  d'or  à  quatre  aiglecces  éployées 


de  gueules  y  pofées  2&2;        *  vlanchs 

On  appelle  aUrions  des  aifflettcs  qui 
nom  m  bec  m  jamhes.  Oisiawk. 

Fig.  8  y  MoNTM^oitf  NCi  porte  d*or  à  t'Aigto^ 
la  croix  de  gueules  ,  cantonnée  de  feize 
alérions  d'azur. 

Lorraine  porte  d'or  à  la  bande  de 
gueules^  chargée  de  trois  alérions  d'argent. 

Chafay  ,  en  Anjou  ,  de  gueules  à  fix 
alérions  d'argent,  pofés  3 ,  2,  i. 

Fig.^f  Prévost  porte  d'azur , à  crois 
tiètes  d'aigles  arrachées  d'argent. 

Leneyien ,  en  Suabe  ,  d'or  à  une  tête 
&  col  d'aigle  de  fable ,  percé  d'une 
fiéche  en  fafce  d'argent. 

Fig.  zo  y  Montagne  des  Essards 
porte  de  gueules  lemé  de  trèfles  d'or^  au 
pied  d'aigle  en  barre  de  naême. 

De  Bourdeille ,  d'or  à  deux  pieds 
d'aigle  l'un  iur  l'autre  de  gueules,  ongles 
.d'azur. 

Les  c^Tuun  îoot  des  canes  qui  iê  . 
reprefentent  toujours  de  profil. 

Fig.  z  z  ,  DE  PoYANNE  porcc  d'azur 
à  trois  canettes  d'argent. 

De  Bourdeaux ,  de  gueules  à  trois 
canettes  d'argent. 

Finibn  de  la  Marciniere  ,  d'azur  au  fer 
de  moulin  d'argent  p  accompagné  de  trois 
canettes  d'or. 
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St.  Fclici,  à  Naples,  coupé  d'arÊrent 
XX    &  de  gueules  ^  a  iix  canettes  de  i  mn  à 
SmtB  oss  l'&tt^e^       eà  ciief  &  trois  ^ii  poiiiee* 
6issAvx.       Les  merhttes  fèfldmbiefic  afiez  aim 
ll«rk(cei.  canettes  éc  n'en  diflérent  (|u  eQ  ce  ^'eiies 
&'onc  lù  bec  ni  jambes* 

Fig.  iz  ,  d'Argies  pcyyw  A'cnt à t»ok 
merlettes  de  fable. 

Beauvilliers  St.  Agnan  porte  faicé 
d^ar^ent  &  de  finople  >  Targeot  chargé 
de  (ix  ftierlectes  de  guettles  3 ,  2^ ,  i . 

Le  Brct ,  en  Dauphiné  ,  d'or  au  fau- 
toir  de  gueules  ^afitanâé  de  (|uatfe  me^ 
iettes  de  fable ,  clMtrgé  ea  cceur  d'un 

ccufTon  d'argent ,  fuixhargé  d'un  lioU 

'de  fable. . 

^  Le  côq  li'â  de  pamctf  lier  que  les  ternies 

de  fa  crête  &  de  la  barbe. 

Fig.  zj,  lé'Ho&niAh  porte  de  gueules 
iSiXL  cdq  d'argent,  cfêtè  ^  bâffbè ,  becquée 
membré  d'or  ,  tenant  un  écuflbn  d'azuc 
chargé  d'une  fleur-de-lys  d'or. 

Boucherie  >  d'azar  ati  coq  d'ar  ^  crô(é^ 
barbé  de  gueules.  - 

Rouffel-Medavi ,  d'or  à  trois  coqs  de 
gueules. 

Michal ,  de  finople  ati  c&q  marctiMit 

d'argent.  *• 

•De  Chatenay ,  en  Bourgogne,  d'argent 
au  coq  de  finople,  ciêté^  Wbé^  OUglé 
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de  gueules,  accompagné  de  trois  rofes 

de  même.  VLAUcm 
'  Chapponay ,  d'azur  à  trois  coqs  d'or,  . 
crêtés ,  barbés ,  becqués  &  membrés  de  onEAyx!* 

gueules. 

Boldagione  ,  d'argent  à  la  bande  ^' 
d'azur,  accompagnée  de  iix  crêtes  de 
coqs  rangées  en  crie. 

Le  paon  fe  préiente  ordinairement  de  ^ 
front,  les  plumes  de  fk  queue  étalées 
*  en  rond  ,  ce  qui  le  fait  appellef  rouant. 

Fig.  ijfiDE  Belly  ,  en  Bugey ,  porte 
d'azur  au  paon  rouant  d'or. 

St.  Paul  de  Ricaut  porte  de  même* 
De  Vignoles  la  Hire  écafteloic  au  pre-' 
mier  &  quatrième  ,  de  fable  au  cep  de 
vigne  d'argent ,  (outenu  d'un  écfaalas  de 
même  ;  au  fécond  &  troiiiéme ,  d'azur 
au  paon  rouant  d'or. 
*  Defen  j  ea  Mifnie  ,  d'azur  au  paon 
de  profil  d'argent  y  parti  de  gueules  à 
•rois  rivières  courantes  en  bande  d'argent. 

Le  Mairal ,  d'or  au  chevron  d  azur  j 
àctompagné  de  trois  têtes  de  paons 
arrachées  de  même. 

On  connoit  les  oifeaùx  de  fauconerie 
par  leurs  longes ,  ^rillettes ,  chaperons 
te  perches  fur  lefquelles  on  les  porte  ; 
ce  qui  faic  dire  qu'il  font  liés  ou  longés > 
grillettés,  chaperonnés,  perchés  &c. 

l'^S*  ^  6  >  i*'£s»ftvi£R  portt^  d'argent  upcrvier* 
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à  répcrvicr  d'azur,  membre ,  longe, 
PLANCHE  £rilleté  d*or. 

Fig.  i  &  ,  Bketsuii.  porte  d'azur  à 
è:::::::  l'épcmer  eâbnmt  d'or. 

L'Epervier.  ^  7  >  SiGNi  porte  d'azur  à  un 

épervier  d'argent  empiétant  ;  c  cft-à-dire, 
tenant  en  lies  ferres  une  perdrix  de  même.  » 
Fi^,  i8  ,  GuiBERT  porte  d*azur  à 

trois  éperviers  d'argent  cbaperormés  d'or, 
Freval,  d'azur  au  dextrocherc  habillé^ 
ganté  d'argent,  mouvant  dU  flanc  léneftre  ,  ' 
portant  un  épervier  de  même  ,  longé 
d'or. 

Tous  les  autres  oifeaux  peuvent  entrer 
dans  la  compofition  des*  armoiries  j  mais 

ils  n'ont  pas  d'attributs  particuliers.  Il 
iu^c  exprimer  le  nom ,  la  iiçuation, 
le  nombre  &  les  émaux  qui  lesdiftinguent» 
UCignc,  Fig,  i  S  *  CvGNi  porte  de  gueules  au 
çigne  d'argent,  beçque,  membre  de  iabie. 

DeFoiflyji  en  Bourgogne  >  d'azur  au 
çigne  d'argent  /"becqué ,  membre  de  fable. 

Garces  porte  d'azur  au  cigne  nageant 
fur  des  ondes  d'argent ,  iurmonté  de  trois 
étoiles  d*or  en  chef.  • 

•  Godon  ,  de  gueules  au  cigne  d'argent 
accoUé  d'une  couronne  d'or. 
La         Fif.  zb  3  Segoing  porte  d'azur  à  une 
Cicogue.    çicogne  d'argent ,  becquée  ,  membrée 
de  gueules^  tenant  en  fou  bec  un  leza,id 
de  iinople. 
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Tig,  y  j  Weyer  ,  en  Franconie  ,  porte 


dazur  à  une  cicogne  cflforante  d'or.  VL^h^Lhâ 

D'Aibon  ancien  ^  portoit  d'azur  à  iiné  ^ 
perdrix  d  argent.  Oiseaux, 
Charrier,  d'azur  à  deux  perdrix  dar-  p«*irix. 
gent  iur  un  cronc  d'arbre  couché  d'or. 


L  E  Ç   O  N     X  X  I. 

Fig.  z  y  JVÎ Artotilde  porte  d'or  au 


phénix  de  gueules^  foucenu  d'un  bûcher  px^^i/ci^B 
•allumé  de  même. 

De  Phenis,  en  Limoufin  ,  d'azur  au  Le  piitnix. 

Î)hénix  foutenu  d'un  bûcher  allumé  d'or^ 
urmoncé  d'un  foleil  de  même. 

Fig.  2  ,  Le  Camus  porte  d'argent  au  Le  viïicuu 
pélican  avec  fa  piété  de  gueules ,  Ç  c'cll- 
a-<lire  ,  £e  déchirant  la  poitrine  pour 
nourrir  fes  petits  de  fon  fang  ,  ^  au  chef 
d'azur  chargé  d'une  fleur -de -lys  d'or. 

Du  Coin ,  en  Bretagne ,  d'or  au  pé- 
lican avec  fa  piété  d'azur  »  le  iàng  iilanc 
au  naturel  ;  c'ell-à-dire,  de  gueules. 

Le  Mazurier  ^  d'azur  au  pélican  d'or^ 
fans  p'uté. 

Fig,  J  ,  HUART  DE  GraND-RiVIERE  u  Cotbein 

porte  d'argent  au  corbeau  de  lal  le.  • 

Corbin-Viliarceau  ,  d'argent  à  trois, 
corbeaux  de  iable,  fu^j^Srtés  chacun  par 
un  tourteau  de.gueuic^. 
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ComeUle. 


Colombe. 


De  Michault  >  d'argent  à  trôis  tètes  de 

Planche  corbeaux  arrachées  de  lable. 

Cozquerou ,  en  Brmgne  ,  d  argent  à 

SoiTE  DES  «Il       J        r  l_l  à_  ' 

Oiseaux.        comeille  OC  fable,  becquée,  mem« 
brée  de  gueules ,  percée  d'uae  lance  en 
barre  aui&  de  fable. 
Fig.  4  y  PjLMPHiu^à  Rome>  porte 

de  gueules  a  une  colombe  d*argent,  por- 
tant en  Ion  bec  un  rameau  d'olivier  de 
finople,  ail  chef  cbufu  parti  de  trois 
pièces  d'àxur^  chacune  chargée  d'une  fleuf- 
de-lys  d'or. 

Guyot ,  d'or  à  trois  colombes  de  fi^ 
sople  >  inembrées  de  gueules. 

Martin  -  Puylobicr  ,  d'azur  à  une 
colombe  volante  en  fafce  d'argent  ^ 
portant  au  bec  un  rameau  d'olivier  de 
iiuopie. 

Le  Breton  ,  d'azur  à  trois  colombes 
d'argent  ^  les  deux  du  chef  ai&ontées  ,  à 
récuflbn  coufu  &  en  abytne  d'azur  > 
chargé  d'une  fleur-de-lys  d'or,  au  chef 
de  inéme  chargé  d'un  lion  iflant  de 
gueules.  \         ^  ^ 

Âimart  de  Château  -  Regnart  ,  de 
gueules  à  une  colombe  elTorante  d'argent, 
tenant  en  fon  bec  un  rameau  d'olivier 
de  (tno^e  ^  au  chef  coufu  d'azur  chargé 
de  trois  étoiles  d'or. 

Figi  Lacav£  porte  d'or  au  perroquet 
de  finople.  .  \.,: 


Le 
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Pariibt-U-Valetre  ,  de  gueules  au  per- 
so^uec  d'argenc^  pam  de  gueules  au  iioB  ilmlhm 
a*or.  -xxi. 

De  Hais,  d'argent  à  trois  perroquets  de  Suitt  vH 
finopie»  Doimy ,  d  argent  au  chevron  de  ^"»**** 
gueules  accom|)agne  en  chef  de  deuac  per-  ^^^^ 
joquecs  afiromes  de  lisople ,  &  d'ufi  tour* 
teau  de  fable  en  pointe. 

Mercefeil,  en  tranche-Comté,  d'or  à 
deux  perroquets  adofles  f  les  têtes  affron-** 
técs  de  fi nople ,  becqués,  membres,  ac- 
coUés  de  gueules. 

Fig.  6  ^  RegnIuidim  porte  d'or  au  Tonne* 
laurier  de  finople  accofté  de  deux  tour^"^ 
terelles  aflrontées  de  fable. 

Les  ûiieaux  font  quelquefois  de  cou-  olOsauz 
kur  naturelle.  Alors  ils  fe  mettent  indif-  »*'"««^ 
Éèremln^nt  fur  couleur  ou  fur  métal. 

Fig^  j ,  GiKAUD  porte  d'azur  à  trois 
hérons  au  naturel. 

Raguier  ,  d'argent  au  fautoir  de  fable  w 
Entonné  de  quatre  perdrix  au  naturel» 

Kergreac ,  en  Bretagne  ^  d'argent  a« 
chêne  de  (inople  lur  lequel  eli  pofé  un 
gcay  au  naturel. 

Mauger,  d'or  à  trois  pies  au  naturel. 

Chevalier  ,  ^d'azur  au  héron  volanc 

<û  falce  d'argent. 

Tollinger ,  enliaviérCj  de  gueules  à 
une  autruche  d'argent  tenant  à  Ion  bec 
ijn  fer  de  cheval  d'of. 


Digitized  by 


I 


TL4N  HE     Cor,  d'azur  à  une  chauve-fourîs  de 
xxi.     gueules,  les  ailes  éployées  &  la  tête 

StflTB  DES  U  or. 

,     OisxAvx.      Vaucler ,  en  Bretagne ,  d'argent  à  trois 

chouettes  delable,  becquées,  membrées 
de  gueules. 

Enfin  on  trouve  des  oifeaux  dont  on 
ne  détigne  point  Telpece.  U  fufîît  d'en 
marquer  ta  fituation ,  le  nombre  &  1^ 
-émaux.  Par  exemple, 

Cliarcney ,  en  Dauphiné  ,  d'azur  k 
trois  oifeaux  d'argent  volant  en  bande 

I  &  2. 

Volerot ,  d'or  à  cinq  oifeaux  d'azur 
en  fautoir. 

Yo\       Une  aile  d*oifeau  feule  eft  appellée 

€c<icim'Vol  dcmi'vol  ;  les  deux  jointes  enfemble  & 
adoliées,  de  manière  que  le  boixt  des 

1 plumes  foit  tourné  vers  les  flancs  de 
*écu  ,  font  appellées  voL 

Fig.  8  ,  d'EspItAn  porte  d'azur  au  vol 
d'or ,  au  chef  de  même  chargé  de  troii 
étoiles  de  gueules. 

D'Olmont,  en  Normandie,  de  gueules 
au  vol  d'hermine. 

De  Poix  ,  en  Poitou,  dV>r  à  deux  vob 
de  gueules. 

f^g'  S  9  Vatteville  porte  de  gueules 
à  trois  demi-vols  d'argent. 

Allemand  ,  en  Languedoc,  de  gueules 
à  un  demi*vol  d'argent. 
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'  L'Efchaflier ,  à  Paris,  d'azur  au  che-      „  ^ 
vron  d'argent  chargé  de  cinq  mouche-  xxu 
cures  de  iàble,  accompagné  de  crois  > 
demi-vols  d'argent. 

La  plupart  des  poKTons  fe  biafonnenc  _  . 
lacilement  ^  parce  qu  ils  n  ont  rxen  de  par- 
ticulier. On  lë  contentera  d*en  défigner 
l'efpece ,  quand  elle  iera  connue  ;  d'en 
marquer  le  nombre ,  la  ikuation ,  Témail 
&  toutes  les  différences  qui  pourynt  Jfe 
rencontrer. 

Le  dauphin  a  cependant  des  ^^ribnts  ^^^^ 
<{ui  lui  font  propres.  On  le  dit  alUmé 
pour  rémail  de  Toeil;  lorré  pour  celui 
des  nageoires  -,  j^eautre  pour  celui  de  ia 
queue.  .  ' 

On  le  dit  pâmé  lorfqu'il  eft  tout  dVme 
couleur ,  fans  oeil  &  làns  dents. 

Deux  poiifons  adoITés ,  courbés  &  pôles 
en  pal  lont  appeliés  iixrr  :  les' iauiïions 
fe  repréfentent  à  peu  près  de  la  mêm» 
manière. 

Fig.  lo  ,  Dauphins!  porte  d'or  am 
dauphin  d'azur ,  allumé ,  lorré  &  peamié 

de  gueules. 

'  Fig.  Il  ,  LE  Dauphin  d'Auverghb 
portoit  d'or  au  dauphin  pâmé  d'azur. 

Monfeigneur  le  Dauphin  porte  écar- 
telé  de  France  &  de  Dauphiné. 
I  .On  repréfente  ordinairement  la  tête  du 
dauphin  ùn  peu  penchée  &  tipurnée  vers. 
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-  le  âaae  dexcre  de  l'écu ,  comme  dans 
nAi\  fiJi  içs  deux  Q^mpAe^  f^récédens. 

Si  la  (initcion  étoit  difierentej  ilftfi«- 

•S::.or  droi^  l'exprimer. 

Delphi  ni ,  à  Florençe,  porte  parii  d'ar*  . 
paupiim.^  genc  &  d'azur  à  trois  dauphins  nageant 
langés  en  falce  de  Tua  en  l'autre. 

FiltZr James ,  en  Angleterre ,  d'azur  au 
dauphin  couché  d'argent. 

Ceinot  coueke  veut  dire  qu*il  a  la  tête 
tournée  vers  la  pointe  de  Técu^aulicu 
d'être  tournée  au  flanc. 

Nernier,  d'azur  à  deu^  dnûpiiins  àdofir 
les  d'argent. 
Ban*        Fig.  i  2  ,  L£  Duche'  de  Bae  porte 
d'azur  femé  de  croix  recroifettées  au  ped 
fiche  d'or  ,  à  deux  bars  adofles  de  même. 

Clermont-Ncfle  ,  de  gueules  femé  de 
trèfles  d  or ,  à  deux  bars  adofles  de  même* 
Maichins ,  en  Flandres  y  d'argent  an 
barbeau  ou  bar  de  gueules  mis  en  pal. 

Kouville^  d'azur  lèmé  de  billettes  d'or^ 
à  deux  bars  adoâes  d^argent. 

Le  Bel,  de  gueules  à  trois  bar$4*af^ 
gent  rangés  en  pal. 
.  Kerchreae ,  en  Bretagne de  gueules 
à  trms  b^rs  d*or  mi$  en  pairie  »  les  técef 
confrontées  en  cœur,  ou  en  abyme. 

Kippenheim  ,  ea  AUace  >  porte  de 
miême ,  à  la  difièrence  que  tes  queues  des 
iars  font  à  l'abyme.    .     .    •  * 
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.  «f**  /3  >  Chabot  porte       à  trois 

chabots  de  gueules.  *  plancjje 

^^g*      9  Salmes ,  Principauté ,  porte 
de  gueules  à  deux  ikumons  ^dpfles  1'^'^'^ 
d'argent. 

Fig.  i  <  ,  Mancinj  porte  d'azur  à  s*iSS^/' 
deux  poiiions  rangés  en  pal  d'argent. 

Fig.  iS  j  DECvssE'j»en  Bretagne  , 
porte  d'argent  au  iautoir  de  fabie^  aa 
canton  de  gueules  chargé  de  deux  poîP 
d'argent  rangés^  en  fafce. 

Raoul,  d'azur  au  poiflon  d'argent  mis 
falce,  accpiupa^ié  de  ijuatre  ajinelisa 
de  même  j  trois  rangés'  en  chef  &  im  en 
pointe. 

De  Blocg,  de  gueules  à  trois  cai^pe^ 
l'une  fur  l'autre  en  fafce  d'argent.  • 

Champ-Girauit  ^  de  faèle  k  trioâs  !ia« 
féngs  d'argent  mis  en  pal  2  &  j. 

Troue tebeck  ,  en  Angleterre  ^  d'Azur  4 
trois  truites  ^enlafiees  en  triangle  d'or. 

De  Luc-Fontenai  poite  d'azur  au  bro- 
chet d'argent  mis  en  faii:e,  Xiirinp;jtÉ 
d'une  étoUe  en  chef  d'or*. 

Fig.  i  ^  y  Ville-Branche  ,  en  Bre- 
tagne, porte  de  gueules  à  la  fafce  d'ar- 
gent^ accompagnée  de  trois  hures  de  bro* 
chets  de  même. 

De  Sartine  ,  à  Paris ,  d'or  à  la  bande 
d'azur  ^  chargée  de  trois  poiHons      ow  , 
lardines  ^  d'argent ,  pofés  en  pal. 
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^ig*  2^9^^  ThIARD  de  BiSSY  pofC0 

vtANcHB  d'or  à  trois  eqrevifles  de  gueules  ^  deux 

XXL      o.  ' 

&  une. 

VtomoiîfV    f  logny ,  d'argent  a  trois  ecrevifTes  de 
BcxefifMt;  gueules. 
^  Prieur  de  Qiantélou  j  d'tizuî  à  trois 

ecrevifles  d'or. 
CoqQiUct.  ^  S  9  Bourbon  ancien  ,  portoit 

d'or  au  lion  de  gueules^  à  Torle  de  huk 
coquilles  d'azur. 

D'Amanzé,  de  gueules  à  trois  coquilles 
d'or. 

Les  coquilles  qui  montrent  le  dedans 
s'appellent  vanjuts  en  blafoh. 

F^.  20  y  Neydeck  , .dans  lé  Tirol, 
porte  d'argenc  à  trois  vannets  renverfés 
mis  en  bande  de  gueules. 

Vannelat ,  d'azur  à  un  vannet  d'or. 
Stalburger ,  à  Francfort ,  d'azur  à  trois 
vannets  d'argent. 

Stracliuviiz ,  en  Siléfie  ,  porte  fafcé  de 
<)uatre  pieA»  d'argent  &  d'azur ,  à  dix 
vanneti  renrerfés;  pofés  trois ,  deux ,  croia 
&  deux^  de  l'un  à  laucre. 
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LEÇON  XXII. 
Les  infeftes  9  comme  tes  mouches  • 

les  abeilles ,  les  fauterelles  &c.  n'ont  planchb 
point  d'attributs  particuliers.  Ils  peuvent  : 
être  vus  volants  ou  paflancs.  ImÎ^ctis 

Fig,  z  j  Barbe&in  porte  d'azur  à  bt. 
trois  abeilles  d'or..  ' 

Fig.  Z  s  j>u  Thqu  porte  d'argent  au  wmdmS 
chevron  de  Ikble  ^  accompagné  de  trois  AbeUki» 
mouches  ou  taons  aulTi  de  fable.  ^' 

Verthon  ,  d'azur  à  la  fafce  d'argeat 
diargée  d'une  mouche  de  fable. 

Boton ,  d'argent  à  une  ruche  de  fable  p 
l'écu  femé  d'abeilles  de  même.  . 

^V"  3  *  Berard  porté  d'argent  à  k 
£ifce  de  gueules  chargée  de  trois  trèfles 
d'or  f  accompagnée  de  trois  fauterelles 
de  finople. 

Parife ,  d'argent  à  trois  corbeaux  de 
fable  becquetant  chacun  une  fauterelle  de 
iiBopie  qu'ils  tiennent  ipus  leurs  ferres. 

f^V*  4  >  Grilut  porte  d'azur  à  ia 
fiiice  d'argent  ,  accompagnée  en  chef 
d'un  grillon  paflant  &  en  pointe  d'une  ^ 
étoile  de  même.     /  . 

Grille-Robiac  ^  de  gueules  à  la  bande 
d'argent ,  chargée  d'un  grillon  de  fable. 

lies  .papillons  ont  ^udig[uefois  fur  1^ 

lu 
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ailes  des  marques  rondes  d'émail  diâërent  j 
tlAnchb  jiiôfs  on  dit  nmniOé.  - 
xxir.      jr-^^  ^  ^  AxLAiftE  -pofte  de  gueules 

IvsBcTBs       chevron  d'or  ,  accompa|;né  de  xxo^ 
'   *in     ^pillons  vdants  dl'aigeBt*  ' 
^mmni^      Ikrrin  de  la  GallilFoniere  ,  d'azur  à 
ïapiUoii$.  ^f^is  papillons  d  or  wlants. 

De  Tulles ,  d'argent  an  poil  degnenbéi 
^falirgé  de'oms  papiUnns  volantsid'argent» 
Fig.  6^  3  Rancrolles,  en  Picardiej^ 
i  ^orce  de  gueules  au  papillon  "vdUinc 

^        â^irgent.,  «ntraillé  .de  fable. 

Boleuvre  ^  en  Angleterre ,  de  fable 
Wx  papillon  vokm  d'argent^  aniraillé  da 
champ* 

f    On  àppélle  fapelorjné  ^un  owiage  k 
écailles ,  tel  'qu'il  eft  repréfenté  dans  >Ia 
*fig.  y.  Le  pleincde  ces.écailles  tient  iieu 
Hdn  diamp  êc  les  bordures  d'ornements. 

Fig.  7  >  FOULEL'SL    DE  JFlAVACCLK>T 

porte  d'argent  papelonné  de  gueuleSi^ 
ijemé  de  trèfles  ^rtnTerfiss  de^néme. 
'    ^onquerolies  ,  '  de  gueules  papclonrte 
d'argent.  D'Arquainviiliers.,  d'bermiœ 
jpapelonné  ^^de  \  gueules. 

V  ilie  ^  en  Savoie  ,  de  guenleS' à  deilx 
ifalces  d'argent  papeionnécs  du  cliauip>, 
lemées  de  liammes  de  juéme. 
'  sefpcDts ;    «Les  lerpenss  »  rodlenrres  ,  i4peres^&c. 
J^*^^'***fe  mettent  ordinairement  en  pal,  quèl- 
^ue4oi&  en laice  ,  «ou  ;en  idcond^ie  naioiflaiit 
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|à  dueue  ;  ce  qu'il  faut  toujours  exprimer. 

Lorfque  les  ferpents  ou*  couleuvres '^^^^^^ 
paroiflfenc  dévorer  (^uelqu'aucre  animal  ^  . 
on  les  nomme  gûivre  ou  iiffe.    '  '  *    .  ihsbcvbs 
^  Fig^  S^  >  DB  Réfugê  porte  <l*argent  ■ 
^  deux  fafces  de  gueules ,  à  deux  cou- 
jeuvres  ou  ferpencs  affrontés  dazur  bro*  serpents; 
fchaiit  fur  le  tout.        "  '  '  couicuiw^ 

Fig.  ^  y  Lauzon  porte  d*azur  a  trois 
ferpencs  arrondis  fe  mordant  la  queue. 

Tig.  10,  GElcUihgèn  ,  en  Suâbe , 
porte  de  gueufes  à  '  la  'fiifce  d*argent , 
chargée  d'une  couleuvre  torciliée  &  ram- 
pante de  fable. 

Fig.  z  z  y  LB  DucHé  DE  MiLAK  porte 

d'argent  à  la  guivre  ou  bifle  d'azur  p 
couronnée  d'or,  dévorant  un  enfant  iifanc 
de  gueules» 

*  Puflay,  d'azur  à  trois  ferpents  d'argent^ 
çouronnés  &  langues  d'or,  mis  en  pal 
i  &  I. 

Fleuri,  d'azur  au*rauto*»r  d*or  accôm« 

P^gné  de  quatre  icrpents  de  même  .mis 
en  fafce.  '     »  ' 

*  ChiBet ,  de  gueules  au  ikutoir  d*or^ 
accompagné  en  chef  d  an  ferpent  arrondi^ 
mordant  fa  queu<^,  ^'argent.  /  '  ^ 
Bichi  ,  de  gueules  à  une  colonn^ 
d'argent*  labaze cKapîteau  d'or'^,  éh- 
tortillée  d'une  guivre  d'azur  ,  dévoranc 
un  enfant  iilam  de  finople* 

Lij 
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Colbert ,  d'or  à  une  couleuvre  on- 
PLANCHB  doyance  en  pal  d'azur. 

Y  Vf  ïï  ^ 

^  '       Les  autres  reptiles  n'ont  rien  de  par- 
ivsECTEs  ^îculier  ,  on  les  reconnoitra  aifément  à 
ET      leurs  formes.  i. 
R.PTXLES.     Fig..  12  y  Le  Tellier  porte  d'azur 
*  Lcsacds.  à  trois  lézards  d'argent ,  au  chef  coufu 
de  gueules ,  chargé  de  trois  étoiles  d'or. 

tig*       ,  LosADA  porte  d'argent  à 
deux  lézardb  de  (înople  mis  en  oarre  p 
chargés  d'une  cotice  alezée  d'argent. 
Gfcnottjlks.    Fig*  14  j  Andelin  porte  d'or  à  trois 

grenouilles  contournées  de  finople. 
Mâmwr/m,     Fig.  1 5  y  Thibo0st  porte  de  finople 
à  trois  limaçons  d'argent,  à  Técuflon 
en  abyme  de  même  ,  chargé  de  trois 
merlettes  de  fable. 

Aleffo ,  d'azur  au  fautoir  d'or  can* 
tonné  de  quatre  limaçons  de  même. 

roumis.  '  ^9  ^^^^^  9  d*argent  au  chevron 

de  gueules^  accompagné  de  trois  fourmis, 
de  fable. 

Haubert ,  de  finople  à  la  fourmilliere 
d'or ,  récu  femé  de  fourmis  de  même* 
Geuffrion,  d'azur  au  lion  d'or ,  à  Tétoile 
de  même  ,  cantonné  en  chef  à  dextre  ^ 
à  la  iafce  d'argent  brochant  fur  le  tooc^ 
chargée  de  trois  foutoûs  de  lable* 
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L  E»Ç  O  N  XXIIL 

N  met  au  nombre  des  figures  chi- 


p 

«lériques  celles  qui  n'exiftent  pas  dans  ^i-^Jv^://* 
la  nature ,  ou  qui  n'exiftent  point  telles  ^ 
que  Timagination  les  repréfente.         '  ck'i^JTe'ri- 

Telles  font  lo.  les  figures  ou  têtes 
d'anges  &  de  chérubins.  20.  les  cen** 
taures  ,  les  firenes ,  les  harpies  &c. 

J^.  Les  hydres  à  plufieurs  têtes,  les 
dragons  monftrueux ,  les  lions  &  autres  . 
animaux   dragonnés  y  les  griffons  & 
autres  figures  inventées  par  les  peintres 
&  les  poètes. 

Fig.  i  y ,  Engelshofen  y  en  Bavière,  kB^%i 

{)orte  d'azur  à  un  ange  de  front,  joignant  * 
es  mains ,  Tétole  au  col  d'argent ,  fur 
*  une  7)laine  d'or. 

De  Limieu,  en  Picardie,  de  fable  à 
trois  anges  de  front,  j  oignant  les  mains  d'or. 

F,i%.  z8  f  DE  Cailly  porte  d'argent 
à  trois  têtes  de  chérubins  de  gueules. 

Fig.  i ^  y  BuoCAFoco,  en  Italie,  porte 
de  gueules  à  une  téte  de  chérubin  ailée 
de  fix  pièces ,  les  deux  ailes  d'en  haut 
élevées  &  terminées  en  fautoir,  les  deux 
du  milieu  éployées  &  abbaiûTées,  les  deux 
d'en  bas  abbaiifécs  &  terminées  en  iàutoir 
vers  la  pointe» 
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Fig.  2  o  9  Saturnini  à  Rome ,  pôfte 

TLANCHE  coupé  cl*or  &  d'azur  au  centaure  tirant 

"^^^    d'un  arc  encoché  de  l'un  en  l'autre. 
»5-55=5C  •  fig,*  i  »  La  SES<iy,]^ER]E ,  en  Langue- 
yiANCHE  doc ,  porte  d'azur  à  une  firene  fe  pei- 
xxiu.   çrj^g^^j-      mirant  d'argent  lur  des  oiides 

<!pxs.  '  Fennden,  en  Allemagne^  de  gueules 
sîrènés  &  a  une  iirene  à  deux  queues  qu'elle  tient 
de  i^s  mains  d'or  ^  couronnée  de  jiiêm|. 
^.  Burdian  |  eh  Frartcome  ^  de  gueules  a 
*ùne  firene  fans  bras  d^argent.  ' 
\  Fig.  2  ,  BouDRAC  porte  d'or  à  uue 
*harpie  de  gueules. 

Calôis  de  Meiville  'j  de  gueules  femé 
de  fleur-de-lys  d'argent,  à  une  harpie  de 
.jHQme.  .   ^  . 

Hytos^  .  *^Vv  3  f  N.  porçe  d'argent  à  iirie 
ihragons  "hydre  de  gùeùles.  ânxiée  &  lampaffée 
^c,        ^de  Imopie.  .  . 

Joyeufe  portoic  pallé  d'or  &  d'azur  de 
llîx  pièces,  *aù  chef  de  gueules  chargé  cïe 
''trois  hydres  d'or. 

^  Fig*  4  ,  Vekvins  portq  de.  gueules  au 
:dragond'or.  ' 

^  Fig»  ^  ,  d'Ancezune  portede  gueules 
deuf  dragons  monllrueux,  à  faices  hu* 
ma  i  n  es ,  afl  rontés  d'oir. 
l  .'Montdragôn  >  'de  gueules  au  d.ragoii 

iînonftrucux  d'or. 

Fig.       Ax.x£MBouJEiG  poicc  d'oi  au 
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lion  dragonné  de  gueules ,  caurçnné  , 

lampailé,  acmé  d'azuc  ^^xxm^ 

^if.  yt,       St.  FiERfiB  parte  d'or 
•à  trois  coqs  dtagoonés.  de'iable^  crêtes  chîm^^^!* 
de  gueules. 

*  «  .  Fig.  8  y    nu  ËAEUII.  pone  d'or   au    Dragons , 

^ Lions  mouf- 

grifton  dazuf.  ipi^M^^^^ 

Capeci,  d'argent  au  grifibn  de  gueules.  ' 
JL'Aubelpin  ,  d'or  à  croi&griâons  d'azur , 
cooronnés ,  becqués ,  langues  6c  armes 
de  gueules.  Bonpart ,  en  Dauphiné ,  coupé 
d'argent  &  de  gueules  au  griffon  de  i'ufi 
*«n  l'autre.  Grattai  de  Dolomieux,  en 
Dauphiné^  d'azur  au  griflbn  d'or. 

^^g'  S  y  Styrie  ,  Province  ^  porte  de 
finople  au  griiibn  fans  ailes,  d'argent, 
jettant  par  la  bouche  des  flammes  4lie 
gueules. 

Fig.  lo  p  DE  HoF,en  Allemagne, 
]porte  de  gueules  au  lion  tnariné  dor. 

Meftich,  en  Silélie^ d'argent  au  griâoa 
mariaé  de  fable. 

Mteo^ptlcher ,  en  Siléfie ,  ^coupé  d'af- 
gent  de  gueules  à  la  licorne  madnie 
-4e  l'un  en  l'autre. 

Fig^  il,  Froment  >  en  Brip,  ponse 
^'azur  au  lion  d^or ,  la  «ête  humaine  4e 
carnation  ,  tournée  de  iront.  • 

Wenger,  en  Baviér^,  d'argent  au Jion 
de  Êible ,  la  tête  humaine  d'un  vieUlard 
^e*  carnation  y  tournée  de  trois  quarts  ^ 
toiuilée  d'argent* 
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Fig.  i  z  ,  Eply  ,  en  Suiflê ,  porte  d*or 
^^yyTTf^  au  lion  la  queue  de  paon  ,  d  azur. 

Paftcowitz  f  en  Silâie  y  coupé  de  fable 
ch'*m  ****  &  de  goeults  air  lion  d'argent ,  la  tête 
^oss.       de  chien,  brochant  fur  le  tout. 

Weifien  ^  en  Carintbie  ^  de  gueules  au 
Dragons  «  Uon  U  têce  de  loup^  d'àrgent. 
S^T&t  ^  3  y  Erlin-von-Norbeck  ,  en 

*     Alface  ,  porte  d'azur  à  un  aigle,  la  tête 
&  col  de  femme  3  couronné  d'or. 

Fig.  14  >  FuNSEN ,  dans  la  Thuringe, 
.porte  d'argent  à  un  aigle,  la  tête  de  loup 
de  fable,  chargé  fur  l'eitomacd'un  croii- 
fane  d'argent. 

Fig.  i     BusDRAGHi  porte  d'argent  au 
dragon  monftrueux ,  ayant  tête  humaine 
.dans  unf  capuchon ,  ailé  de  gueules. 

Fig.  i  S  Reinach  jporte  d'or  au  lion 
de  gueules  chaperonne  d'azur. 

*  Uattes ,  en  Bretagne  »  d'azur  au  Ixoa 
d'argent  chaperonné  de  gueules» 

Fig*  z\7,  BuccAMAZi,  à  Rome,  porte 
>  de  gueules  au  lion  ^ilé  d'or  1  coupé 
.  d'azur. 

Fig.  i  8 ,  RusTïcuM  porte  d'or  an 

mont  parnalTe  de  llnople ,  mouvant  de 
.la  pointe,  furmoncé  du  cheval  pégale 

contourné  d'argent. 

Fig'         N.  porte  d'or  au  cerf  ailé 
.de  gueules.  .  > 
,    Cadenety  en  Brefie^  d'azur  au  taures» 

furieu^i  ailé  d'or«      .  :  . 
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i>u  Bjlaso  n.:  L^.  XXUL  t4S0 

Senicz,  en  Siléiie  ,  de  gueules  aiipoifr 
{on  ailé  d'argent ,  mis  en  bande.  ^^xxiu^ 

Ainfi  des  autres  figures  -chimériques  rioos^t . 
qui  pourront  fe  rencontrer.  On  aui'a  foin ,  cmm» 
.en  les  blafonnant  ,  de  les  décrire  de^"***  ' 
manière  que  Ton  puiflè  en  concevoir  la  '  ' 
.forme  &  l'attitude  ,  fans  én  voir  la  figure. 

Une  boule  cerclée  &  furmontée  d'une  Jtoncio- 
croix ,  s'appelle  en  blafon  monda., 

Fig.  20  f  Brémont  porte  de  gueules 
à  la  tour  crenellée  de  deux  pièces  d'argent, 
maçonnée  de  fable  ,  .furmontée  d'un 
monde  d'or,  cerclé  &  croifé  d'argenû 

'  UEleâeur  Palatin  porte ,  pour  ar- 
.moiries  de  fon  éledorat,  unécuflbnde 
•gueules  chargé  d'un  monde  d'or. 


L 


LEÇON  XXIV. 

E  s  arbres  font  quelquefois  d'un  feul 


.émail.  Quelquefois  leurs  tiges.  &  l^un^^^^^»^ 
fruits  Ibnt  de  couleur  diifërente ,  & ,  pour 
.1  exprimer,  on  fe.fert  des  mots  fujlé  pour  piartbs. 
1^  tige  ,  fruité  pour  le  fruit ,  à  Texcep-  Asbxei^ 
^tion  dMchêne ,  pour  lequel  on  dit  englanté. 
Si  le%  racines  paroiflent,  les  ^rbres  font 
'dits  arrachés, 

Fig.  i  ,  LoMENiB  porte  d*or  à  Tarbie 
lârraché  de  finople^  au  chef  d'azur  chargé 

.4e  tioÂ?  lolknges .  .d  argent.  .  ;^  ' 
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Fig.  %  ,  Maugis  porte  d'azur  à  Tafbre 


'^^^      Nogaret ,  â'ârgctat  àtt Hôyer  dé  fin^ple 

arraché. 

TagliaVia  >  enrSicilë>  d  asur  au  palmier 

'd'or*  ' 

La  Villeléon,  en  Bretagne,  d^argentîi 
tn  houx  de  liuople  ,  au  chei  .  de  iabie 
frecté  d'or.  '  •* 
'    Du  Frefne ,  d*or  au  fifcne  dè  finople. 

UEflourge  ,  coupé  de  pourpre  &  d'ar- 
gent à  un  cyprès  dé  iinopie  brochant  fur 
te  tout.  '    '  • 

'    Sapin  ,  d  azur  au  fapin  arraché  d*or. 
•    On  voit  par  ces  exemples  ,  qu'il  faut', 
autant  qu'il  eft  poffible ,  défigner  T^lpe* 

t^e  l'arbre.  , 
•  Ftg.  j  j  St.  Pons  de  Thomtfres  porte 
d'argent .  à  i'ojrmei  d^  (mojplç  \  tuile  de 
fable. 

Fig,  4  f  MoussY  ,  porte  d'or  au 
pwdefinople,  truite  d'or,  au ciiei- d'azur 
^chargé  dé  îftéis-  «odtes  d^atgeîit. 

Du  Perrier  ,  en  Daupfciné  ,  d*ôr  ^ 
/poirier  d^  finople  fruke  du  champ. 

Verfe ,  -en  Flandre ,  4e  fable  au  fomr 
•mier  d'or,  fruité  de  goeulcs.  m 

"  Fig.  J,  MissiRiEN,  en  Bretagne,  poirte 
'  d'argent  aù  dhfê^e  4c  4inojde  englanté 
-d^or,  au  <»îiton  de  gucûtes  chargé  4e 
deux  hacher  -«limaes  ^a^onees  d'argent. 
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lyôrgeôife ,  ie  gueutes  à  trois  fleur* 


de-lys  d'argent,  au  chef  de  même  chargé ^f^^g^ 
d'un  chêne  à  deux  branches  paifées  en     ,  ,  * 
iauçoir  4è  tinople ,  eUgUncé  a*or.  pii»"*/ 
fig.  € ,  MôsTbLivfeT  port»  i'dr  à  ^rbrci!  : 

un  olivier  arraché  de  iinople.  i 

On  appelle  reiorr^  ^uile  branche  deReiiociit. 
ifrêne      d'thn  laUtré  àfbfé  retôrtiUéé  en 
anneaux  les  uns  fur  les  autres.  11  y 
à  fans  feuilles,  &  d'autres  avec  des 
feuilles.  ... 

Fig,  y  y  ToRTA ,  à  Naples ,  porté  tl*a-  » 
'zur  à  une  redorte  feuiliée  de  crois  piedes 

or. .  * 
.  Knippïnck ,  en  ÀlleMagne ,  parti  à'or 
de  gueules  à  une  redorte  fans  feuilles 
de  fable. 

Seckendorf ,  en  ^rancoftie,  d argent  •  • 
*aune  redôAe  de  lierre  de  deux  pièces, 
feuiliée  de^  huit  jgieccs  de  gueules. 


cfeq'iuer      uiie  efpéce  àe  pranicrc^^^i,,^ 
Sauvage  mal  aefnne.On  le  l'epi'efeiite 'à 

'  peu  près  comme  un  chandelier  à  fept 
oranches. 

'   Tig.  8 ,  Créqùi  pofte  à*6r  ân  icre- 

quier  de  gueules. 

Drancourc  ,  d  argent  au  crequier  de 
guéutés. 

De  Yflinger ,  en  Suifle ,  de  gueules 
'au  crequier  à  cinq  branches  d'or.  *  \.  ^ 

t>à  lie  trouve  quelquefois  que  des 
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^troncs  ou  chicots  d'arbres.  II  faut  en  do» 
f^j^^^ .  figner  le  nombre  &  la  pofition. 

S»  GouYON  porte  d'or  à  deux 
FxliiTBs.  cî^cots  de  gueules  rangés  en  fafce. 
chicots  &     Stumpfen ,  dans  la  Heffe  ,  d'argent  k 
Tit)ncsd'w  deux  troncs  4*arbres  arrachés ,  ébranchés^ 

becs*  —        .  -  -  * 


paiTés  en  ikutoir  de  gueules. 


Chênel ,  en  Xaintonge ,  d'argent  à 
trois  chicots  droits  de  iinople. 

D'Argeloty  d'or  à  deux  troncs  d'arbres 
arrachés  de  fable,  mis  en  pal. 
4rbrefcc      De  Befcot ,  coupé  d'or  &  de  gueules 
à  Tarbre  fec  au  naturel,  brochant  lut 
le  tout. 

Quand  il  fe  trouve  des  feuilles  fépa- 
.rées  y  il  faut  remarquer  Telpece  ^  le 
nombre ,  la  pofition ,  &c. 

Feiiilkf.   .      Fig^    l  O  y    DE    LA    ViEUVILLE  portC 

d'argent  à  fix  feuilles  de  houx  rangées 
5,2,  I  ^  d'azur. 

Fig,  1 1  ,  FiGUEROA  ,  en  Efpagne  , 
porte  d  or  à  cinq  feuilles  de.  Êguier  de 
UAople  en  (autoin 
^  K)nnevil  ,  dans  le  Valois ,  d'or,  au 

.  chevron  de  fable ,  accompagné  de  trois 
feuilles  de  chêne  de  finople. 

QapiiTon,  d'or  au  lion  de  fable,  accom- 
pagné de  trois  feuilles  de  perlil  de 
.îinople.  . 

'  Fig.    IZ  3  GfiVAUDAN,  ProviDce  , 

'     .  P^^^^     gueules  à  la  gerbe  d  01  liée  du 
'  champ* 
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Auft  f  de  fable  à  trois  gerbes  d'or  liées 


de  gueules.  .   '  ,      .  '  ^^^S^ 

Champeaux ,  dans  la  Brie  >  d  azur  à  la  * 

rbe  d'or  liée  de  gueules ,  béquecée  f^lasm. 
deux  pigeons  affirontés  d'or.  '  goUv 
Orgemont ,  d'azur  à  trois  épis  d'or.  ^ 
Boulone ,  d'azur  à  la  fafce  d'or  ^  char- 
gée de  trois  rofes  de  gueules  ,  accompa- 
gnée de  trois  épis  d'or. 

*  Piolans ,  de  gueules  à  fix  épis  d'or . . 
fàngés  3^2,  I  ^  à  la  bordure  de  même. 
.  Ulanot  ^  d'azur  à  trois  épîs  d'6r  mour 
vants  d'un  croiflant  d'argent. 

Quant  aux  diflférents  fruits  qui  fe  ren-  Fxuii». 
contrent  dans  les  armoiries,  il  faut  en 
déligner  l'efpece ,  le  nombre  &  la  lîtua- 
lion.  S'ils  font  accompagnés  de  feuilles, 
on  les  dit  fiuilUti  s'ils  pendent  à  une.f 
branche,  ils  font  fouttnus. 

^^è'  ^  3  *  Abbot  ,  en  Angleterre  , 
porte  d'hermine  au  pal  de  gueules  chai'^ 
^  de  trois  poires  d'argent. 

Peruti ,  à  Florence  ,  d'azur  à  troil 
poires  d'or.  Du  Perenno ,  en  Bretagne  , 
de  même  ,  à  la  fleur-de-lys  d'argent  eâ  . 

'abyme.  '    ,     .  .* 

Fig,  14  »  Frizon  porte  d'or  à  trois 

fiaifes  de  gueules ,  feuillées  de  finople. 
Morifbt,  en  Bourgogne  ,  d'argent  à 

trois  mûres  de  fable  ,  à  la  (juinte-feuille 

dé  gueules  en  abyme.  -  ^  * 
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^^g'  '  6  f  Raguen AU ,  en  Poitou^ POf^ 

 d'azur  à  trois  melons  d'or. 

fLANCHE     Favier  du  Bpulai ,  de  gueules  à  trpis 
^xir.    concombres  d'argent. 
'  i>ES       fig  iS ,  Gast  -  Bfv.oii^ï  porte  d'oiJ 

|i  |rpi$  ^ïDxxxes  d'^ttir. 
Iroitf.  Pommereul  ,  d'azur  au  chevron 

^    4*0^  ^^cS^fifgojè      ^^^^^  pommes  d'or» 
Aplepy  9  d'argcipt  à  la  baïule  de  fabL^ 
^rgée  de  xrois  ponunfes  4  V  cun^^^ 
^e  gueules. 

.  Fig.  ijf  N.  pçyrte  de  gueules  à  trois 

Sommes  de  pin  d'or  2  &  i ,  furmont^ 
*un  lion  Icopardé  d'argent. 
IkiTet  ,  en  Dauphiaç ,  d'f  2:iir  à 
iponmie  de  pin  d'or. 

De  Talhouet ,  en  Bretagne ,  d'argenf 
^  trois  pommes  de  pin  renveilees 
gueules. 

Mayoc  ^  d'or  à  cinq  ponunes  de  pin 

4e  Imople ,  pelées  :i ,  2  , 

Fig.  i8  ,  Rocci ,  à  Rome,  porte d'qr  , 
*  laifin  de  gueules  foutenii  d'un  pampi^ 

*        de  linople  i  au  chef  coulù  du  chaîn^p 
^argé  d'ijn  aigle  de  fable. 

Fragiiier  ^  d'azur  à  la  fafce  d'or  a(> 
^ompagnée  de  trois  raifins  de  même. 

OlAer-î^ointel ,  d'or  au  chevron,  df 
^'euies  ^  accompagné  de  tf ois  nifins  au 
^jiaturel ,  feuilles  de  finople.  ^  , 

De  Xlioiiy  I  en  ,l^Qurg<;gne ,  .d]a^ux^ 
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DU  B  II  I^XIV.  17/ 

crois  glands.  d*or.  Le  Fevre  %  d  argeat  à  î"****^ 
pois  glands  de  linople.  xxi^* 

Martin  des  (^ur.lîerei,  4*ârgent  à  trois  ' 
glands  feuilléç  &  foucenus  de  finople. 
.         Bpiietces  ï^iif  fourreau  firaio.* 

termes  de  blafon  ^  fe  nomment  coqvtrdU^* 

^    Fig.    t^y  HUAVT    PB  MONTHAGNI 

porte  d'or  à  la  falce  d'azur,  chargée dç 
UfÀs  ipoleçces  4'^ptertqns  d  or ,  acçonipar- 
gnée  de  trois  ôoquereiles  de  gueules.  . 
•  Des  fleurs  de  quatre  ou  cinq  feuilles 
rondeSj  percées  par  le  miljejiij  ié  nomm^ 
fuaru  ou  fuinte-feuilUs. 

-fig.  ,  Phelippeaux  porte  d'azor 
femé  de  i^uai^e-feuiUes  d'pt,  au  cantoa 
ii'herinine. 

-  Cette  maîfoo  «éceirtele  au  2  .8c  ^  >  de 

.Cottereau ,  qui  eft  d'.argeoc  à.crQÎs  lézards 
lie  iînople. 

.  Piulippes  de  Poges^  de  gueules  a  Ik 
quarte-teuilles  d'argent  3,  2,1. 
'   Louvet^de  gueules  à  quatre  pais  cou  fus 
«l'afiuir  ,  ie  .tout  femé  qûarte-âieilii^ 
d'argent,  .  , 

D'OUwa  ,  en  Pologne  ,  d'argent  jila 
diande  d'azur,  chargée  de. trois  ijuastft- 
-leuilles  de  gueules. 

;    E>e  Breauté ,  d'argent  à  une  quint©- 
îfeuiile  de  gueules.  '  .j 
.Ëuornay ,  en  .Frandbe-Comcé,  d'azw 
,à  une  quinte-feuille  d'or ,  accompa^r^iôe 
idc^jois  cruiiiauts  d'argent. 
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D'Argouges>  écartelé  de  gueules  & 
PLANCHE  d'azur  V  à  trois  quinte^feuilles  de  gueules 

fur  le  tout ,  pofécs  2,1. 
fuLmnu     ^  trèfle  eû  une  herbe  à  trois  feuilles 
fkufs.  ™^  petite  queue*  Voyez  la  fUnehê 

j  fig.  10. 
Du  Prat,  d'or  à  la  fafce  de  fable  >  ac- 
compagnée de  trois  trèfles  de  iinople. 

•Gfolfet,  d'argent  à  neuf  tr^es  de  fi* 
nople  mis  en  croix.  - 
^         De  Luzaç ,  de  iable  à  neuf  trèfles  d'or 
mis  3,  3,  5. 


LEÇON  XXV. 

PLANCHE  T  O  u  T  E  S  fortes  de  fleurs  peuvent  en- 
xxr.    trer  dans  la  compofltion  des  armoiries, 
suite^  EUes  n'ont  de  particulier  que  les  termes 
de  tigé  pour  la  tige  ,  &  feuilléfoUT  les 
feuilles  qui  les  accompagnent* 

La  rofe  ^  eft  dite  boutonnée  lorfque 
ion  coeur  n'eftpasdela  même  couleur 
que  la  fleur. 

Les  fleurs-de-lys  qui  fe  voient  aux  ai^ 
snoiries  de  France  &  autres,  neiontpat 
à  la  vérité  des  fleurs  véritables ,  cepen- 
dant nous  les  rangerons  dans  cette  claiie 
à  eaufe  du  nom.  On  les  connoit  afiez 
à  leur  figure,  fans  qu'il  foit  néceflàire 
d'eu  donner  une  delcription. 

Qjiaad 
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^  Quand  elles  font  a)upéespar  le  bas,'  ~ 

de  forte  qu'il  n'en  paroît  que  la  partie  planche 
den  haut,  on  ajoute,  en  blafonant,  ce 
mot  ^  pud  nourri.  Le  lys  peint  au.na- 
tmei ,  tel  quU  cjfoit  en  terre,  s'appelle  .  . 
dans  le  blafon  fys  de  jardin. 

Fig*  i  y  France  porte  d'azur  à  trois 
fleurs-dc-lys  d'or. 

Fig.  2  ,  ViGHACOURT  porte  d'argent 
à  trois  fleurs^c-lys  au  pxed  nourri  de 
gueules.  ^ 

De  Goy  prte  parti  d'or  &  d'azur  à 
trois  fleurs-de-lys  au  pied  nourri  de  gueules, 
brochant  fur  le  tout. 

Goidy ,  en  Suiffe ,  coupé  d'argent  & 
de  gueules  à  deux  rofes  de  gueules  iur 
argent  &  à  la  fleur-de-lys  au  pied  nourri 
&  renverié  d'argent  fiir  gueu^s. 

FV'S  f^^  F»BYRB  0'Ormssson  porte 
d'azur  à  trois  lys  de  jardin  d'argent  , 
tigés  &  feuilles  de  finople. 

Anjorant ,  d'azur  à  trois  lys  de  jardin 
an  naturel.  Graffin ,  de  gueules  à  trois 
lys  de  jardin  d'axgcnt ,  tigés  ^  feuilles  de 
linople. 

Joli,  d'azur  à  un  lys  au  naturel ,  au 
chef  d  or  chargé  d'une  .croix  pattée  & 
alezée  de  fable.  ' 
•  Fig'  4  f  BoNNSAU  porte  d'azur  à  trois 
grenades  d'or ,  ouvertes  de  gueules. 

Granata  ,  en  fllpagnc ,  d'azur  à  cinq 
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•gfioÀdfesti'ror^  'omntrtcB  ide  tgueules  jea 

Grenade,  lloyaume,  d'aargent  à  la  gre» 

^tftM^  BAC^^^^gMi^  ^^^^^  ^^op^^* 
^1^.  i  '  '       fiacoiicc^  en.Bîcordi&j'di'or  à  M» 

ancholies  d  azur.  . 
.  cBabut.,»  .à  Neva:&  .,  id'aigent  à  tsois 
fleurs  de  penices ,  feuittéts  &  fetitemnâ 
d'iŒitr.  • 
^  TfJbuxnexi^  d'ox  il  la  croixengrêlée  de 
fable  ,  cantonnée  de  quatre  tulipes  d|; 
gueule^  5  tigées  ,  fduiàtéestleiîmipke. 
,  Paviot,  d'or  à  trois  mes  de  pavots 
de  finople.  .  .  •  '  î 

AsTMs»     Le  fakelil  fe  mronabit  afiez  pltr/Ia  & 
M>»omBs.  ^y^^^  11^  toujours  d'or.  Quand  U  cil  de  ' 

couieuiy  il  iprend  le  nom  d'omire  de  fohiL  . 

Fig.  si'iAiiBM  poste  bttcalé  d'oi 
&  d'a:zur  ^  au  chef  du  dernier  chargé  de 
(rois  ibleils  du  premier. 

Baraulc,  d'a2ur  à  larsok^dW  Jdamaô» 
nié  dè'^qiÉitre  ^iUeilv^  metnct 

<Fi^.  tf* ,  SoLis  ,  en  Efpagne  ,  porte 
d'or  à  une  ofiibrf:^/oleil de. gueules^ 
à  la  bordure  componnée  de  vair  &de 
goeules. 

.  Soiages ,  d'or  4  -1  ambse  de  «ibleil  de 
gueules.  . 
•  ^umlc  ie  'Chiverni ,  d'argent  à  la 
croix  d'azur  cantonnée4e  «quatre  ombi^ 
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tant  ;  c'eft-à'dire  .  que  fe$  cornes  re-«i^i*55H* 
gardent  le  chef  de  i*écu.  Quand  il  eâ  j*'**'** 

S lacé  diflerasiMiir   mi  rei^pfimÀf  eci4c«J!^Vtr 
î£iiit  y        quând  les  cornes  regardent  OojiéaAit»^ 
la  pointe  de  l'éca  ;  tourné  lorfqu  elles  re« 
gardent  le  flanc  dexcre  ;  contoumé  & 
tUet  regafdeiie  te  âânc  lètitftre.  Tournis  i 

en  bande  ,  adojjes  ,  appointés  ,  affrontés  ^ 
mal  t  ordonnés  >  termes  qui  s'entepdenc 
tfles,  &  dont  ficus  aUom  donwr  des 
exemples.      '  > 

^^é^'  J  9      MoHTAiGU ,  en  Franche-  » 
Comte  y  porte  de  gueolfs  aa  croîflanr 
d'argent. 

De  Thongny  ,  en  Normandie  ,  d^ar-' 
gent  au  croiflanc  de  gueules. 

De  Roiivray  y  en  Bourgogne  >  d# 
gueules  au  croiflant  d'argent ,  accom- 
pagné de  iepc  billettes  de  méme>'  crois  em 
chef  j  deux  en  fa&e  &  deur  en  poime.  '  > 

Des  Effars^  de  gueules  à  trois  croif-» 
fants  d'or.  Marguillet  ^  d'azur  à  trois  cioi£ 
fiuKS  d'argent  f  f  un  fur  l'auti^ ,  ^  paL 

Tous  ces  croiiTants  font  montants  &  par 
conféquent  dans  leur  pofition  ordinaire. . 

Fig.  8  9  Nara  f  en  Italie ,  porte  d'azur 
il  tf CMS  cfoiflants  veifts  Tua  Air  rautre  ^ 

^  en  pâl  d'argent. 

De  Giftelnau  ,  d'of  au  croiflant  xen-». 
terffc  de  goeiriei*  •  ^ 

,  Mij 
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:  lauca  ,        le  Rayaume  de  Naples 
MAifçtn,  &.  en  .Elpagne ,  porte  d'argent  au  croife 
fant  renverfé  ,  échiqueté  d'or  &'  dé  fiible^ 
umr^iê.  wupé ,  échiqueté  de  même. 
^oUiancs.  Strozzi  j^ofie  d'or  à  U  fafcd 

de  fable  chargée  de  trois  croriiaiits  tour- 
nés d'argent. 

Dambach,  en  Al&ce,  de  gueules  au 
croiffant  tourrté  d'or.. 

Fig.  IQ  ,  FuLACH  ,  en  Suifle  ,  porte 
d'or  au  Uon  de  gueules,  parti  d'azur  au 
Croiflant  contourné  d'argent. 

Edelften  ,  en  Suabe  ,  de  fable  à  deux 
croiffants contournés lun  fur  l'autre d or, 
parti  du  premier  à  deux  barres  du  fécond. 
.  Fig.  i  i  ,  Banes  ,  en  Dauphiné,  porte' 
d'azur  à  trois  croiffants  mal-ordonnés  , 
ks  deux  de  la  pointe .  adoifés  d'argent. 
.  Zirchaw ,  en  Siléfie ,  d'azur  &  trois 
croiffants ,  les  deux  du  chef  adqffés ,  celui 
de.  la  pointe  verft  d'argent. 

Dety ,  à  Florence,  d'azur  à  trois  croit 
dknts  tournés  en  bande  d'argent  2  &  i  ; 
c'eft-à-dire,  que  les  cornes  font  tournées 
du  coté  de  l'angle  dextre  du  chef. 
'  .  Lunati ,  en  Italie ,  d'azur  à  troiscroift 
fants,  les  deux  du  chef  appointés  ou 
affrontés ,  celui  de  la  pointe  montant 

.  d'argent.  *  rr 

...Michailles,  d'azur  à  deux  croillants 
ilV  l'un  fur  l'autre^  çeUu  dela  pointe 


Digitized  by  Google 


yêrfé  d'or  ,  accoilés  de  quatre  bêlants  de  •  — < 

même.  '       ,  „  i.  '  ^riANcnn- 

t'L!écoile  «ft  ordinaifemeac  de  cinq 
pointes,  bil  y  en  a  davantage  ^  il  faut.MBTBo^iît;' 
IçlbécUierea.blaioiu^  ...  ^coikst 

rig.  i  Z:  X  MciiTArâi;*  porte  d'or  à^la> 
bande  de  fable  chargée  en  coeur  d'une 
étoile  d'argeno  ^  accompagnée  -trois 
étoUes  de  gueiites  ^  deux  iungées  en  chef 
&  une  en  pointe.;-  *. 

Vigier  ,  d*or  à  trois  étoiles  d'azur. 
Bernard  de.«MQAteflus,  d'azur  au  ehe-*^ 
iTfon  d'or  accompagné  de.tmisrccoilefi  de 
même.        .  ' 

Champier ,  d'azur  à  une  étoile  d'or^^ 
De  Migieuk  rde  ieble  à  trois  étsoiles  d'arw 
gent.  Néreftang ,  d'or  à  trois  bandes  de 
gueules ,  celle  du  .milieu  chargée  de  ' 
trois  étoiles  du  champ» •  l 

•  Hardouin  de  Perfefijèe,  d*azur  à  neuf 
étoiles  d'argent  polées  3,3,  5.  Fonfeca, 
en  £i  pagne  ,  d'or  à  cinq  étoiles  de  giièules, . . 
en  fautoir.  r  j 

'  Fig.  i  j  ,  Prévost  ,  en  Suifle ,  porte 
parti. de  gueules  &  d'azur  .à  tt|^  ^étoile  . 
rais  d'or  brochanr  êir  le^tout.  - 

-  La  Placé  -  Fumechon  ,  d'azur  -  a  une 
étoile  à  lix  rais  d'or,  au  lambel  d'ar- 
gent.:Li]iilten>    Sui^>  d'argetit  à  ttois 
écoiles  .à  fix  rah  és  gueulès.  -     r  t 
fig.  z^^GÀi*iVA|à  Yenile,  pom  éi^ar- 

M  iij 
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tclé  d'argent  &  de  fable  à  une  étôile  k 
^i^^^^^  huit  rais  écartelée  de  l'un  eu  l'autre.  • 

AsTitxs,     I&gi ,  à  Vcniife ,  pàni  <f 
jjûiTBoiLBs.  gueules  à  une  étoile  à  huit  rais  pâ¥ti&' 
le  l'un  en  l'autre»  Cbatieaut^Qf  ^  d'oc 


à/i^  écotle  à  fauimk^  gu^ttles»  Le 

Labom^ur  ,  d'azur  à  uiie  ctoiUe  à  fauitraÎ!^ 
'         d'oci^  au  chef  endenté  de  mèxfxt.  Heride^j» 
d$  gueules^  UM  ésatit  à  Imincaj^d'^^iigèM 

chargée  d'un  aigle  épl<9yéidf  fablt;- -  ^ 

.ijPe  oBaux.  pojsmt  de  gueules  à  une 

^xxiere.  -  «lia  ioQinmieft^ehvwmi^ 

de  clarté,  à  la  différence  de  récoile  ; 

^nJAUf  qprac  kmit  siaekiaibQ  de^imiesé^' 

•  ^^é^-  îDUf Ho'tfcLXET  porte  d'aïur 
à  trois  jQonxetes  caudéel  d'iugeivt. 

Melioraci^  à  Kam^i-àîàzMt  'à  kato^*. 
teece  caudée  d'c^;  Grifpi ,  à  Rome  y  d'aaur 
^  ui;ie  licorne  paiSastce  d^mgeotXux  une 
Mtoifiè;  die  .6o^f i^tfurnùnisésBreft  di€£ 
d'une  comète  caïKiée  d*or. 
^  On  yoit  auŒi  dans  quelque^  armQines 
Nuages.  •  éés  nàsUft6f>Vim^tt<i^^ 

téores»:aâ9Sfilu&ges  re^hwlitfibifivarrfkH' 
JScioni  &  :divi6r%$:odukurs^  cju^d 

nuage  d'argent  mis  en  bande  ^  traverfé^ 
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jmol  .&  fe  met;  en  i^lce  un  peu  cejin.t,ré. 
étoiles  dor,  &  accompagné,  efli  .B^Vi^^î  ^r.^. 
mais  fans  étoiles.  .j, 


-rr- 


LEÇON  XXVL 


Es  éUmm^  q,UA  e^t^e^t  (^i^t^^  la  cpm- 
la  terre  &  îoui  Çfit^  ^iji  4^0^,  4»»:^    U  Itoi, 

.toJiP^mb^ayj.ëllurop^,,!/^!?  çh^rfcçAî,  ar- 
dents ,  &c. 

trois  fbmmesde  gu£^ilib^$  p<^fpç$  r 
De  Chaumelis ,  en  Bourgogne ,  d'or  au 

Du  Perray,  d'azur  à  1^  palme  d'or  nû& 


lie  mêm* 

porte  d'argent  à  trois  flaosyi^^  dQ  gi^ulfif 
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porte  d'azur  à  trois  flambeaux  d^argent 
''^^  ailuinés  de  gueules^  mis  en  pal,  it-,  i; 
SoiTB  Dss    La  Fatre ,  en  Làogttedot ,  à'tam  à  troir 
j&MMBM.  flambeaux  d'or  allumés  de  gueules >  ralf^ 
U        ges  en  pal. 

Prandner ,  en  Bavière ,  d\>r  à  deux 
fttmbniix  die  {Me  pafles^ea  Êuttôîr  , 
allumés  d'argent.  '    •  .  : 

.  Fig.   z  ,  b&ANjpscBiDT ,  en  Alface  , 
jlOTtc  fafcé  de  gueules  &  d'argent  de  fis 
pièces  ;  au  bâton  noueux  de  Ikble  mis 
en  bande,  allumé  d'argent.  r 
Schurfiab^  en  Allemagne  ^  d'argent- à 
éém  bâtons  noueux  de  fable,  pa^  eà 
\' '       iautoir,  allumés  de  gueules.  ^ 
Fig.  2  ,  Carboniere  ,  porte  bandé 
Jt^zxàt  Se  d'argent  de  huit  pièces ,  l'argent 
''femé  de  charbons  de  fable,  allumés  ou 
ardents  de  gueules.  -  t '  "  * 

VBêu*  y  L'eau  renfennè  tes  foRGÛneft  ^ -t^^ 

vieres,  -  les  ondes ,  Àc.     -  '  - v? 

'  •  J  *  La  Font  ,  en  Languedoc  , 

*  porte  de  gueules  à  la^  fontaine  d'argent , 
au  chef  coufu  d'azur ,  chargé  de  *n!tv£ 
étoiles  d'c»r  5,4. 

*  Fig.  4 ,  Tr  AN  CH  £M,]^R  porte  de  gueules^ 
coupé ,  ondoyé  d'argent ,  au  couteau  d''4r 
^mtnanché  de  oiênie  ,  plongé  dajis  le 
coupe  d'argent.  ^  #  * 

%i  Fig.<  ,  Lauxerback,  dans  la  Heflè^ 
çùtù  oe  gueuie^  à  une  liviefe  courante 
en^  bande  d'argent. 
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Gilfe ,  dans  le  même  Pays ,  de  fi* 


nople  a  trois  rivières  courantes  en  fafce  ^^ffCM 
a  argent. .  ,  ^^^^^ 

Fig.      Ds  PoHTAC  porte  de  gueules  n%mulmu 

au  pont  à  cinq  arches  d'argent ,  luppor-  L'Eau, 
taiic  deux  tours  de  même  iur  une  rivierç 
d'argent  ombrée  d'azur. 

Fig.  y,  DE  Lègue  ,  en  Dauphiné^  de 
gueules  femé  de  gouttes  d'eau  ou  de 
knoes  d'argent. 

La  terre  jde  fe  voit  point  ^en  armoi-r  u  Tené; 
ries  dans  fa  forme  naturelle  ,  mais  on  en 
trouve  fbuvent  des  parues  comme  des 
montagnes  /des  collines^  des  terraâes^  des 
rochers,  &c.  .1 

fFig.  8,J>E  Vaux  porte  d'argent  à  la 
moùtagne  de  iable  furmontée  d'un  aigle  • 
de  gueules.  .  ' 

Fig.  ^  ,  Freyberg  ,  en  Allemagne  ^ 
porte  .d'or  Au  lion  diffamé  ,  naiflant  de 
iàble ,  tenant  un  chiçot  d'argent ,  four 
tenu  d'une  colline  à  trois  coupeaux  d'ar- 
gent ,  mouvant  de  la  pointe. 

On  entend  par  eoupeaur^lt  fommet 
arrondi  des  montagnes  ou  collines. 

Fi0,  10  ,  RiYOïRR  porte  de  fmople 
W.roçher  d*or.  .  . 

.  Le  Chancelier  de  l'Hôpital  portoit 
d'azur  à  une  tour  d'argent  plantée  fur 
.un  rocher  de  même ,  au  chef  coufu  de 

gueules  chargé  de  trois  étojyies  d'or. .  y 
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De  Bachod ,  en  Bugei ,  d'azur  au  ro- 
cher  à  trois  pointes  d'or ,  iUrmoneé  d'yjw 
%%m  DBS  étoile  de  jnemet  accoftée  de  deus  'crot^ 

fectes  d'argent. 
U.Tccre.      jp/^.  z  /  ,  DE  Wooi>B,  en  Angleterre  ^ 

porte  d'argent  au  pin  de  iinople ,  planté 
fur  une  terraiTede  même.  -  •  -   *    -**  ' 

Tig,  12  y  DES  Pruetz  ,  en  Langue- 
doc >  porte  d  azor  à  une  chapelle  d'art 
gent  lur  une  cerrafle  d-or  Ofiibvée  defi^ 

nople,  au  chef  d'argent,  chargé  de  deux 
arbres  de  liuopie.  .    .  .  .~ 


LEÇON  XXVIÏ: 

Es  figures artificieUes,  ^ulodfes  dam 
ficuMBs!*     blafon  ,  peuvent  fe  réduire  aux  fui- 
vantes.  •       *  ' 
•  1^.  Les  inftniments  de  cérémenkt 

crées  ou  profanes. 
;&^(Les  vêtements  &uiUncilesdeménage 

9^.  Les  •kiftrofnents  de  gMnt .  4f 
chafle ,  de  pêche  &  de  navigation. 

4^. Les  bâtiments^  l'architeâufe civile 
'i8c  militaire  »  &.  tout  ce  qui  «n  dépend. 

5^.  Les  inftruments  des  arts  &  métiers» 
•    Oa  verra.,  dans  les  leçons  fuivantes  , 
•des  exemples  de.  la  plupart  de  4:6t  ûgùvsP, 
-&  on  expliquera  les  attributs  qui  leoir 
convknnenti 
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Les  Miftruincnts  de  cérémonies  facréesi 


^bns  ks  caliçes ,  les  coupes ,  les  chaude^-  ti^AncBU 
Uers  d'églife ,  les  encenfoirs ,  les  gonfa^  xxvi.  ' 
•nom  ou  bannières  à  plufieurs  pendants ,  des  Ficcr 
^daiit  xi  iaiic  tsoAijoucs  expimer  le  nom^  viVikilB?' 

r   Fi^.  2  j,  Galice,  Royaismc  d'Efpagne,  de^  cxita.^ 
^rte  d.  azur  lemé  de  croix  treflees  au  ^***^**» 
pied  iiché<l''Ort  tttcalk»  oaecuipecoiivertç 
«uffi  d'or. 

Saint  Fufcien  ,  de  gueules  femé  de 
-crefles  d'or  9  à  troiscoi^s  coHvertes  de 

f^ig^     ^4  9    BoUTEILLER    de  ScflUs 

-.|)orte  ,d'or  à  la  cxoix  de  gueules  char* 
tgée  de  'âm|  cottpet  décoiweim  dt| 

âiamp.^  :   î  » 

i  2        4'AlU5ENTIEa  DE  ChaPPK*.-  : 

XâWB  porte  à^wMÊt  à'  tr^is  diaadeliefs 
tfégiiftcybr.  '  

Fig,   iff,  DE  Sens  de  Follbvili.h\ 
fous  ^  gueules  an  chevron  d  argent. . 
isoDompagiié  4e'  tÊoiê  eiib^fojiis  <lU)r. 

Fig.  i  j ,  Auvergne  porte  d'or  an 
f^ififanon  de  gueules  y  accrois  pendaats  ^ 
frangé  de  iinople. 

-^  Plafieujrs  maifons  d'Allemagne  portent 
des  gonfanoûs  d^  leurs  armes.  \Jt 

Cttoiéidk^^^P^i'g  '  p^^  'èbcempie  y  forte  de 
iatde  au  ^oiiÊinoii  parti  *  drarg^  ^  de. 
igueaks  die  mis  pendants^      ^  -  -  -  -^ 
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-  Fîg,  i8 ,  DU  Grezijl  porte  de  gueules 
à  troilTes  cioifes  d  or  2    i  ^  à  la  bordure 

Suite       '  P^^^^'*  Abbaycs  &  Evêchés  portciic 

'  fiouRBs   des  crofles  dans  leurs  blafons.  Laon,  lemé 
•iW"^^*    de  France     une  crofle  mifeeapal.  ^ 
î^rarenss         •  '      La  Province  M  Saintohcb 
4e  cérémo,  porte  d  azur  à  la  mitre  d'argent ,  accom- 
«esAcrées.  pagnée^^dc  trois  fleurs-de-lys  d'or. 

Fig.  20  j  L'HfijtMiTEj  de  iinopleatt 
Sixain  de  cfaapeiet  ôu  ii  k  paténâtre  d'or 
polée  en  chevron ,  la  croix  en  haut ,  ac- 
compagnée de  3  quiiite-feuilles  d'argent. 

Les  inftruments  de  cérémonies  profanes 
font  les  couronnes ,  les  fcep'tres ,  pierres 
précieufes ,  comme  diamaots ,  &c.  qui  fe 
peignent  ordinairement  au  naturel;  ks  ^ 
rais  qui  font  des  bâtons  fleuronnés ,  mis 
PLANCHB  comme  les  rais  d'une  roue.  On  les  nomme  . 
xxm.    rais  d'efcar txmcie ,  quand  ils  tmt  en  cœur 
inftrumentf        pierrèrie  de  cei  noiu-  '  *.  • 
aies  pxgfa.     T  zg^.  z  ,  1  OLE  DE,  Kcyaume  d  hlpagne, 
porte  de  gueuler  à  k.  couronne  fermée 
cl*or. 

De  Cuflan  ^  en  Velay  ,  d'azur  à  la 
couronne  fermée  d'or>     ^  \  • 

Fig.  'Z  9 :Sudl>l^,. Royaume  »  d'azur  à 
trois  couronnes  ouvertes  d'or*  •  •» 

D'Eftampes ,  d'azur  à  dejix  pointes  d'or 
pofées  en  chevroi^  au  obef  d^S^M  chargé 

de  trois  q)utome$  ouvtrm  de  gueula. 
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Cepedes  ,  parti  d'or      de  gueules  à 
deuxcouronn^ouvertesderunenVautiv.  planche 
'  Alface,  de  gueules  à  la  cotice  d'argent 

f  r  1,     ^  Suite  dis 

accompagnée  de  lix  couronnes,  dqr  ou-  figurbj 
vertes  rangées  ea  orle.  aktifi^ 

/*^r)  1»  •  *  .  CIBtLBS. 

Kemefort  porte  d'a^sur  à  trois  j^^^^^^ 

couronnes  antiques  d'argent.  "mcnts^^  de 

Fig.  4^  MiLLY  porte  d'azur  à  trois 

couroimcs  de  laurier  d'or. 

^^g'  5  f  Me  AUX  porte  d'argent, 
à  cinq  couronnes  d'épines  de  fable  2,  2 ,  i . 

GramZy  en  Allemagne  ,  degueylesà. 
la  couronne  de  rofes  blaQçhes  feuillées 

de  finople.  ; 

Fig.  6  y  B&ANDEBOUKG  ,  Eleâoraî 
porte  d'azur  au  fceptre  en  pal  d'or. 

Fig.  y  j  Cleves  ,  Duché ,  porte  de 
gueules  àu  rais  d'efcarboucle  d'or. 

Ray  ,  en  Bourgogne ,  porte  de  même. 

Pierre-Vive,d'or  à  trois  pals  de  gueules, 
chaque  pal  chargé  en  chef  d'un  diamant 
au  naturel. 

Duret  de  Chevery  ,  d'argent  à  trois' 
diamants  en  triangle  au  naturel,  en- 
chaffés  d'on 

Kubis,  d'or  à  trois  rubis  an  naturel; 

Rebours,  de  gueules  à  fept  diamants 
en  loiange  au  naturel,  enchailés  de  fable, 
pofés  3>  3,  I. 

Toutes  fortes  dé  vêtements  peuvent 
entrer  dans  la  cQm|>olition  des  armoirie$«^ 
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U      ifiurile  de  les  décrire  y  leur  figifr* 
pLdiKHM  leg  (m  ailée  connoitre.  Ih  peuvent  éne' 

frangés,  houppes^,  doublés,  rebrafleSj  ôcc 
termes  s'entendent. 
4iiTf M-      F^.  S  ,  BoDUNOEH  porte  d'argent  tif ' 
cie&Lss.   lx>nnet  ou  chapeau  d'azur  doublé  &  rc- 
um^t  braffé  d'hermine ,  fommé  d'une  plume 
ks  4c  iBcI  cm  fdumage  de  gueules. 

De  Vaux^  en  Bourgogne,  d'azur  à  trois 
bonnets  albanais  d  or. 

•  Les  bonnets  albanois  font  fàks  à  peir 
près  comme  ceux  de  nos  dragons. 

Hiltemair ,  en  Allemagne ,  de  gueules 
à  trois  chapeaux  à  l'antique  d'argent.' 
Ges  diftpeami  l'antique  font  des  e^eces 
de  bonnets  pofés  de  front ,  dont  la  forme 
efi  élevée  en  pyramide  &  les  bords 
jretronflés. 

•  Fig.  ^,Le  Royer  porte  d'argent  à 
la  fafce  coufue  d'or ,  chargée  d'un  Uo|i 
paffiint  de  gueules  f  Accompagnée  de 

trois  chaperons  ou  capuchons  aufli  de 
gueules. 

'  Fig*  io  ,  EscLAVOMn  porte  d'or  m 
chapeau  de  fable,  bordé,  cordonné  & 
houppé  de  gueules. 

Bodenek ,  en  Allemagne ,  d'argent  au 
diapeau  eordonné  ,  houppé  de  gueules  i 
les  cordons  palTés  en  double  (autoir  6i 
garnis  chacun  d'une  léule  houppe. 

•  De  Trefeo,  en  Angleterre ,  bnrcUé 
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A-argent  &  d'azur  de  lo  pièces  y  à  *croi6 
c:)iapei«x  dt  gueules ,  coirdonnés  de  trots  plakcwl 

Tofes  de  même.  ^  •  -^^CKit 

Fij,  /  z  ,  Hastiche  porte  de  gueules 
à  «le  Wfte  en  fafceïor.     ^  'rj^'*. 

/ff.  1 2  ,  Hastiugs  ^  en  Angleterre  , 
porte  d'or  à  la  manche  mal-taillée  de  ^^'^jJ^S 

fueules.  C'eil  ainfi  qu'on  s^ppelle  dans  k  kt  at> 
la^bn  tme  ei^ece  de -manche  d'habit*^ 
bizarre.  ■  ' 

^  fluûeursmaifons  en  Angleterre  portent  , 
de  ces  manches  dans  leurs  armes* 
-  Fig.    zj,  KoLBSHEiM  ,  en  Alfacé  , 
porte  de  gueules  à  une  hou0ette  ou 
l)octme  dWgetit  ^eronnée  de  même. 

Drocomir ,  en  rologne ,  de  gueules  k 
trois  houffettes  éperonnées  d  arp[ent. 

Il  y  en  a  qui  font  cantonnées;  c'eflk 
)L<^ire ,  éotït  les  pieds  tournent  aux  ex- 
trémités de  récu ,  l'un  à  l'angle  dextrè 
idu  chef ,  un  autre  au  côté  ièneftre  ,  lù 
troifiéme  vers  la  poitite ,  &  le  haut 
Joint  en  cœur  par  un  triangle. 
»   Fig,  ijfy  Rabensteiner  ,  en  AUe^ 

ma^fie,  porte  de  gueules  à  trois  houflettâs 
«rmées^  eperdnnées ,  cantoilnées  d'argent , 
'jointes  en  cœur  par  un  triangle  de 

même. 

-  Jean  Stuart ,  Connétable  de  France 

'fous  les  Rois  Charles  VI  &  Charles  VJI  , 

portoit  de  fiance  à  la  bordure  de  gueules 
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chargée  de  huit  fermaux  d'or,  ccartclé 


^xxvn^  d'or  à  la  fafce  échiquetée  d'argent  .& 
»         de  iable  de  trois  traits  •  à  la  boiaure  en* 
pwuaBi  greiee  de  gueules ,  &  lur  le  tout ,  de 
AKTiFi-  gueules  à  crois  ho^ifecces  cantonnées  ^ 
Vêtements  d  heimme ,  epeconnees  d  oiv 

ufteaci-    On  voit  encote  en  armomes  piufieurs 
Jwde  né-  j^^res  efpcces  de  vêtements  qu'il  efl  inutile 
^  .     de  détailler,  &  que  l'on  reconnaîtra 
aifément  par  leurs  formes. 

Les  uftenciles  de  ménage  font  affez 
fréquens  dans  le  blafon.  On  aura  foin  de 
les  défigner  par  leurs  noms ,  d'en  marquer 
la  fituation  ,  le  nombre  ,  les  émaux  & 
-  les  différents  <  attributs  qu'ils  peuvent 
lecevoir* 

Fig.  1 5  ,  RoMiEXJ ,  en  Provence  , 
porte  d'argent  à  la  bourfe  ^  ou  gibecière 
de  pèlerin,  d'azur^  chargée  d'une  coquille 
d'or,  couronnée  d'argent. 

Touflain  ,  à  Paris  ,  d'azur  à  trois 
bourdons  de  pèlerin,  un  en  pal  &  deux 
en  Ikutoir ,  chargés .  au  milieu  .  d'une 
gibecière ,  acGoIlés  de  deux  croifTants 
appointés  d'or. 

Fig.  i6 ^  MoNFORT ,  en  Hollande  , 
porte  d'argent  à  trois  chaifes  à  l'antique 
de  gueules. 

'  ^Hi  ^7$  i>£  Lara, en  £fpagne,  porte 
de  gueules  à  deux  chaudières  ou  chau- 
deions  .fafcés  d  ox  &  de  fable ,  &  dans 
^     '  chacune 
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thicnne  huit  ferpents  de  (înople ,  iflTants 
des  côtés  de  l'anle  ou  cornière,  quàtxe  planche 
dechaquecôté. 

Les  Gufmans ,  autfe  maifon  d*Efpagne,  dbV "00- 
pwtent  d'azur  à  deux  chaudières  échique-  ^bs  Arti- 
tées  d'or  &  de  gueules ,  .  les  anfes  com- 
Çonnées  de  même*,  à  douze  ferpents  de  ^^^^^^ 
Itnople  ,  iflTants  fix  de  chaque  côté ,  à  la 
bordure  componnée  de  Léon   &  de 
Gaftilte. 

«  Cheyalier ,  en  Flandres ,  à*ot  à'  ttoil 

chauderons  de  fable.'  ^ 

.Montboucher  du.  JSordage,  en  Bre- 
tagne ,  d'or  à  trois  marmites  de  gueules» 

Une  anfe  femblable  a  celle  des  mar- 
mites ou  chauderons  le  nonune  cçrniere^  ^       '  ^ 

Fig.  i8  ^  LàB^MScHKER,  en  Siléfie^    .  . 
porte  d'azur  à  la  cornière  d'argent.  ^ 
'  Madrotski ,  en  Pçlogne,  de  gueules  à 
la  cornière  d'or  en  pointe ,  furmontée 
d'une  flèche  d^argent ,  trâverfêe  vers  le  ' 
milieu  d'une  lame  d'épée  auffi  d'argent. 

No wigma  ^  en  Pologne ,  d'azur  à  une 
ipée  d'argent  garnie  d'or ,  foutenue  d'unè 
cornière  renverfée  en  pointe  auffi  d'or. 
.  Fig'  z^p  VE  Brosse  j  en  Picardie  , 

Krte  d'azur  à  trois  brofles  d'or^  .à  1^ 
rdure  componée  d'argent  &  de  gueules. 
Fig.  2  o  y  EsPEiGNEs  porte  d'azur  au 
peigne  d'argent  axxompagné  de  troi^ 
étoiles  d'or. 

N 
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 ip^r      '   M  e  t  h  o  b  s  •  .  T 

^TTr  ^Tiinftal  ,  en  Angleterre,  4e  faUU  .«i;, 

XA^rzf  ^^^^^^^  .^?COtop^g0e  dr  îTQlS, 

s.i,H„=sP^^gn^s  de  même. 
FiovRfiî      On  trouve  encote  d'autres  ullienci|es 
4a«pj.       ,^i§,iagc ,  tels  que  des  vafes  dédi^-^ 
rerites  formes,  des  fioles ,  des  ..pots  \ 
flçurs ,  des  miroirs  qui  font  ordinairement 
afantique  ;  c'eflrà-dire^  ron d s bordés^ 
Çi  poinmetés^^un  aotre  ém.iil;  des  poêles^: 
dès  foumets,  &c.  Pour  blalbnner  toutes 
ces  tigwres ,  il  fuffit  d'en^  défîgner  le  noin^ 
ta  pofîtion ,  le  nombre  &  l'émail. 

I  .  .  .     ,    I  '  t  .         .   C.    •  .  .     «•  • 

  -...LEÇON  XXVIIL 

PLANCHE  ILj  Es  inilruments  de  guerre  &  de  chaiîe 
xxi^uL  jjj'nj  les  epees ,  les  badekirèsi^  fon;. 
^  int-  des  épécs  courtes  ^  larges  &  recourbées  / 
//""racles  dards,  les  tances, les  hacfies^les  étrier^i, 
chaise,  pr.  les  éperoos  •  les  nîolettes  d'cperoos  les» 
yj^atioii.    calques-^  let  ,cuitaites^  l&  tuompettes ,  les. 
armes  a  feu  ,  les  trors ,  les  hucfets,  les 
couples  de  cÉien^  &c.  &c. 

jPoiur  les  épée^y  opdoit  f]^>écifîèr  ell^ 
font  nues  ou  dans  le  fourreau  ^  (\  elles 
ont  la  pointe  en  haut  ou  en  bas ,  de  quqL 
email  elles  font,  montées,  ou  irarmes!.  ; 
.  F/^.  z  ,  DU  Lis  porte  aazur  a  une 
fpée  d'argent  en  pal  ^  la  pointe  en  haut^ 
montée  d'or^  Aûrmontée  d^unç  jci^ufoiiiMSL 
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anêihe.  '  '       »  rZîîî^. 

i  J%.  >  d'Armes ,  en  Nîvernois ,  pbrte 
de  gueules  à  deux  épécs,  lei  gâfdèS  eti 

tfof  èHf'tiief ,  à  k  bôrdure  engrêlée  '^ï"'*"»* 

de  mêm^.  Inftniments 

'MtiAe      gû^e^,  thârgéfe  d*iine  épé'e  «avigaùoii. 
d'argent  dan$  fon  fourreau  de  fable ,  * 
totomlléè  de  foti  ceitttuton  de  rfième/ 
.  Fig.  ^,  Labadie  porte  d'azuf  à  deuV 
^ées  d  argent  garnies  d  or  >  les  pointes  " 
haut.  '  ' 

Marbeuf,enBretagftfe,ïik)<ttaemèta*, 
»■  la  difiènchlcè  tjue  les  pointes  font  en 
•bai.      *  '  •  *   4       "  .  • 

Scaplèton  ,  eh  Angletèrte ,  de  g^tile$ 
à  crofe  épéeîf  à*^tgm  Wt)gées  en  pàiriV^ 

4es  gardes  apoinrées  en  abyme. 

^  5,  Coùrt-Jambe  porte  échiquetê 

dVrgtto  &  df-  fkbte  à  cfcuk  baddkii'éi 
da-ns  lejir ^utreau  de  gueules ,  liés , 
virolés  dor,  pofés  en  fafce.    "  ' 

Qhn6ixiiti€tiJïitBMU^  le  bouk  dtt  fbur-  ' 
reau  d'un  ba(!fe!îait^. 

fig*  ,  Angrie,  Duché,  porte  d'ar- 
gent à  trois  bouterolteS  de  gueules-. 

Bruyfet,  en  Bugcy,  poirtè  dVzur  k 
tfôis  pointés- d'or  en  fâfce  môuvanres  du 

-tiaiic léncibrè,  à  ttois  belàms  eti  pointé,, 

Nij 


Digitized  by  Google 


au  chef  d'argent  chargé  de  trois  bouter 
TLANCHB  rolles  de  gueules. 
xxyuL     Les  flèches  ou  dards  font  quelquefois 

Suite  des  ,  ,        >  n  >    j  •  r'     i*     i  J 

FiotjRBS  encochces  ;  c  elt-a-dire,  polees  lur  la  corde 
AKTipi.  àQ  X ^Tç  i  êmfe/uucs  pour  marquer  que 
CIEI.LBS.  1^  pennons  ou  plumes  dont  elles  ippc 
J/^Xe?  '  font  d'un  autre  émail, 

chafsc  &     JT^.  j ,  Arc  porte  d'azur  à  un  arc 
navigation,  ^'argent,  à  k  flèche  encochée  de  mêmeV 
empennée  dW,  chargée  dè  deux  autres 
flèches  d'or  empennées  d'argentj^  miles  eiji 
ikutoir. 

Arcuflîs ,  en  Provencç,  à*OT  à  la  bande 

d*azur  accompagnée  de  trois  arcs  de 
Çeules  mis  en  pal.  .  '  ' 

Schelmen ,  en  Allemagne  ,  d'argent  à 
deux  arcs  adofles  de  geules  mis  en  pal. 

Afc  ,  en  Italie  j  d'argent  à  trois  arcs 
de  fable  couchés  ou  mis  en  fafce. 

De  Suramont,  d'azur  à  trois  flèches 
d'or  ,  une  en  pal ,  deux  en  lautoir,  liées 
en  coeur  par  deux  ferpents  de  (inople,  \ 

Pilles  f  de  gueules  à  trois  flèches  d*arr 
gent  en  bande. 

^ .  De  Qfiayrel ,  de  gueules  à  une  flèche 
d'argent  la  pointe  en  bas. 

Arbalefte  de  Melun^d'or  au  fautoir 
V       engrêlé  de  fable  ^  camonné  de  quatre  ar* 
balêces  de  gueules. 

'  Fig.  8 ,  SoLDATi ,  en  Italie  ,  porte 
d'azur  à  une  lance  d'or  accoiléc  à  dejkue 
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d'une  mafle  d  armes  &  à  lèneftre  d'une 
épée  aufTi  d'or,  à  la  fafce  d'argént bro- ''^^^^^"^ 
cban.c  fur  le  tout.  ^^^nu 

De  Villeneuve  ,  en  Provence,  dcS™»"*- 
gueules  fretté  de  lances  d'or  ,  femé  -  d'«- 
OilTons  de  même,  à  Tccu  en  abyme  dfaâsû^ 
chargé  d'une  fleur-dc-lys  d  or.  .  to/ifumenit 

r-  T7  1,  %       guerre  > 

^Ht*  r£KE.i£&.  porte  d  argent -à  cbafse  & 
troi^fefs  de  picques  d'azur.  Myigaiwn. 

Les  otelles  font  des  bouts  de  fer  de 
pique  que  quelques-uns  appellent  aman* 
des  pelées,  parce  qu'elles  en  ont  ji  peu 
près  la  forme.  , 

Fig,  i  o  ,  CoMMiNGEs  porte  de  gueules 
à  quatre  otelles  d  argent  en  fautoir. 

Pour  les  cafques  ou  heaumes  vous  re*  ' 
miarquerez  s'ils  font  de  front  ou  de  profil, 
&  de»  quel  cocé  de  i'icu  ils  font  tournés,.> 

'  Fig;  i\i  ,  CU*JH,  Bourgogne 
porte  d'azur  au  cafque.  d'argent  vu  de 
pipËl,  tourné  à  dextre  ,  au  chef  d'argent 
cfiargé  de  troia  merlettes  de  fable. 

Margaillan ,  en  Dauphiné,  de  gueules: 
a  trois  cafques  d'argent  de  profil ,  tournés 
à  dextre.  » 

^  Fig.  z  z  ,  Scâ>EM  p  en  Weûphahef. , 
porte  d'azur  au  cafque  d'argent  pofé  det 
front ,  le  delTus  couvert  de  petits  pà- 
naçbes  d'or ,  ^imé  de  trois  guidons ,  1^  : 
.premier  de  gueules,  lêr^ond  d'argent ,  ^ 
le  troifién^  don     j       .        \     :..  /  i 

Niij 
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^^S'   ^3  9  ®^   VfiNDEL   porte  de^' 
^yumh   &^^^^  ^  ^^^^5  gantelats  d'armes  d'argent.^ 
smvB  DES  fer-^Château  fbm^ d'azw  à  tiroir 

AoojuBs  ^  gapt^lec^  d'armes  ferçiés  en  poing. 
cn^'iBs.  *  •  XePS  molettes  d'épero&s  ne  diâàrent  de^* 
inftnunénts  éigyiS&i^'eti  Ce  qnf«iUtiS  iÎMitpacées  par 
*'*.*î!^  »le  milieu. 

navi^Atioii.  ^-jî*  3DE  ViLLÀRs  porte  d  azur  a 

•  -   V  trois  molettes  d'é]pôronsd''ov9  fiu  cbe£  d  ai^>  ' 
gj^btchai^  d'wB  lie»  pnflànl  dé  ^Mles. 
*-  De  Berulle ,  da  gueules  au  chevron 
djo^  ai:cûmpagnè  ds  ^^roiSi  spolette»  fi'é- 
perons  de  même.  - 

'rOa.noihre  <;itefa|9Mfi)i5(  i«€^éper#n»  èn- 
tiers  avtc  leurs  bcaa3ches-&.'lesloms»pi€d^;  • 
«  cr  qu  li.  âoit  ipfisiâer.  . 
f  "^^^^  ^5  >  ^  Sabxb  p^fte  d'«zii|fi'4' 
deux  éperons  d'or  l'un  fur  Tautre ,  celui- 
dp  la  pointe  comaUf né^y^ 'le^  fous-p^s 
4fcgpeulBS-9  liéà;en  çoBiirideinâmeb  \ 
:  Les  ëtriecs  nbqt  iiei»v(&  patticulief^  ' 
Fig^.       ,  MoLAMBA9y  en  Flandres^ 
pcdbr.  41'argem  à  dewi  étrtejrs  d«  j^ueules  ^ 
les  cbappes  liéfe»diop;^a4i*  fjpaAp^ttârmrij 
de  gueules  à  la  bande  d'argent.        '  - 
^  »idiï\y  ea  Suéde  ^  d^ôr-  à  ftoe  A»lle  , 
•  Wétvi^rs  pendisuifs^'d^^  giiMhi.  '  ' 

-  ijes  boucles  qui  Te  mettém  au  baudrier, 
siappelkac  himioi^fàrfiuivXk  Elles  iono 
Gcéingttemgiit  midè^t-^a^  «Ue»  foar 
d'autre  figure ,  on  doit  ik^n 
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-«L  trois  rermiux-  a  argent:  »  xxviu* 

'  '  'Fig.  z  8 ,  KiasÀÛzQN  borte  de  ^uçulesj^^,^^^; 
•  atr  ûitsàA  en  'loûirige  d'argetit.    "  7  '^<9>m» 
^'-^  On  çntend  afTez^e  tcrike^d'à/zneWjôu,./^^^^^ 
^  anneltujo^x  la  fo^i;^e ,  v  JjpzUa  pZ.  z  j  , 

coni^encrigues  .&      prennent  le  noip  de 

trois  vires  d  argent.     ,        -  r 
"  Les  fers  à  cheval  fe  mçttent  ordinaire- 
)nent\les  p'oihtfes  en  'haftt .  qùeîquçfqis 

us  iont  (iloues.  •  ^  .  ^ 

'  Ftg.   2o'  y  DÉ  tEÉRIERES  pO^-tÇ  d'|k|J- 

minè  à  la  bôrdufe  Me  k^eul^  çb%rgee 
fie  nuit  iers'  a  cheval  d  or.       «  ^ 

Fig:  z  ,  Baiionna-t  porté  d'or:^,trqis  ^ 

-  tna^ge  a  un  lion  païïant  4,^rge^t, ,  . 

 Tig:  *2,  Chamont  porte  de  gueules  a^u 

dextrocheçe.  aijmé  ^d'^rgç^^^  à 

'  îérie^rc  ;,  poitaht  ^T^n'ku^^^  fe^jfi^é  4^ 
rrance,  le  trabe  d  argpilç,^  c^çu,ainlicj.u  ^n 

'nomme  le  bâton' qui  iupporte^l'^^ijâfC 

y  Tels  fopt  à  peu.  près  les  ,  inûcumcn»t5 
.  *  de  gueiçre.  les  plus  ujite?  j^s  1^  blafqr 
.'Oh  y  voit  '^vfli jiiç^  c^^Qni,^âe$j  j^f^V 
'  âeà  '  fiâQebarctes',  d^s  BsUèrs  jA^ienf^  ^  b  45** 

des 


^ 
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haches  d'anne^^  dâ(  mafTes,  de.nwfllies^ 

''^xxa/       ciiirafles  >  dèscnaiifle-trapes,  qui.ibûc 

5»iTB  p«i       ^"^^^  ^  quatre  pointes  tellement  dif- 
'Fiaokijs  pofées  q u'uoc  dçj|j ^iatej(  eH  toujours 
A  R  Ti  F I  -  d  rcfféc.  Les*  anciéhs  en  '>femoienc.  dsw  les 

chemins  pour  arrêter  la  cavalerie.  Cette 
de  guerre ,  figure  ne  diâerede  1  étoile  qu'en  ce  queUe 

•    a  jamais  moin$  Cinq. 

Les  cors  oii  Tiuchéts  font  des  eijpecps 
dç  çhaire. .  Oa.  les  dit,  tngttUhés, 
"jSôur  défTgne'r  Témaîl  dix  bout  par  lequel 
on  les  embouche  ;  Wro/e'j  à  caufe  des 
cercles  dont  ils  ionf  proes  ;  liés  pour^e 
'cohlon  dorit  ils' font  attachés.  Voyez  }a 
plm-  12/^  fig,  iS i  vous  y  verrez  un  cor 
^  d'argent ,  engjjîcKé  ,  yirôlé,  lié  d  or.  , 

î\     '   ^ '  -Le^  Princj^  d'Prajp^è^  |K>r€e 
^  ;    « . .  cor  .  d'azur  "  V  '  engiiiche virole  ,  liç  île 

.  r  1       '1,1*'    rv   .    '.^  »  >.  • 

ji  .         £"eules.      -  _  ^ 
•  .y../..:      "CoétfUt^  un  bâton'avec  deux  attache» 
d(Hit' ôli-  fe  'fcxt^uï  coupler  .les  chièns 

chafTe.  - ' •  ^/    '  ' 
*' j  Beaupoil  porte  de  gueules  à  trois  couples 
de  chiens  a'argehtf  ^  .lés  âttàchés  d^àzùn 
"Les  couples  fe  .mettent  ordinairemeiat 
en  par.  ^ 

Un  pavire^ed  équi^pi  om  habillé  lorA 
*  qu'ils  tous  fes  irgrêtS.  Voy.  ta  ptàn:48^ 
jiS*  i  o     qui  reprélente  les  armoiries  4û 
la  ville  de  P^ri$  iqu'il  Jaut  blafonner 
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^^ris  porte  de  gueules  au  navire  ha* 
orafedîstcgeiit,  flottant  fur  des  ondes  de  ^^-^^^^^ 
même',^  au.çhef  femé  de  France.  Si  les 

voiles étoientd'émàil  différent,  ilfaudroit  fIcurbV* 

i*«xpripiçr  en  difant,  au  navire  de   1Yt*ÎpiV 

habille  de  .. ,  "   '      \  «eilés.* 

.    i-e..Mort ,  en  Berri ,  portç-de  finople 
^  aû^imvirë  d'or  habillé  i'argent. 

Lorique  le  navire  eil  Tans  mats  &  fans - 
voiles ,  on  l'appelle  Navire  arrêté. 

.  Pïî  ^^^Z^^  p  en  Autriche ,  porte  d'azur 
au  navrre  arrêté  d  or.  .... 

j.^'^Y^^^^^  féparées  du  navire  font' 
dites  Voiles  enflées  ou  en  pouppe. 

Matherbns ,  en  Provence ,  porte  d'azur 
au  rocher  d'argent  dans  une  mer  de  ' 
pourpre  ,  furiuonté  d'une  voilé  en  pouppe 
d'or. 

•  Quand  les  ancres  ont  leur  parde  d'é- 
mail différent  ,  on  doit  le  fpécifler  par 
leurs  noms  particuliers.  Le  fni*.f  c'eftle 
bois  ou  traverfe  d'en  haut  ;  la  Jlangue  » 
c'eil  la  tige  ;  les  guments  Ibnt  les  cal)l^ 
avec  lefquels  l'ancre  eil  attachée. 

,  ^^g'  3  y  Garahdkau  porte  d  or  ^ 
Tancre  de  fable. 

^Fig.  ^ ,  Vaiiiant  db GuEiis porte 
.  d'azur  à  Tancre  d'argent ,  le  trabs  de 
fable,  furmoncée  de  deux  molettes  d'or. 

Goadefroy ,  en  Angleterre  ,  de  ^ueul^ 
à  une  ancre  d'argent,  la  ilangue  d'azur  , 
le  trabs  d  or.  ♦     .  ^ 
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*     LEÇON  xxt±: 

T  iEs  ouvrages  d'architefture  civile  & 
XXIX.   nriiUcairc  font  les  tours,  châteaux  &  de- 
uoWir  pendances  ,  portés,  cgiifej  ;  villes co- 
AKTiFi-   lonncs,  f>05its,  5cc.  6cc.        "  * 
ca«MB«.      j^ç^  châteaux  l'ont  compofés  dè  (leux 
^ra^sdC^^  phifieiirs  tours/ &  d'une 'éfoec'0^^^e 
chiîccturc  logement.  Lorfquc;  -lesr  tôito  TOfit  *fur- 
civile&mi-  j^ioncées  de  tourelles,  on  les  dit  Jôfnijieés 
^  cbofesde  tant,  ils  lont  maçonnes  IpjJque  [a 
<iiii    iveut  f^paration  des  pierre?  cft  mârcmee  d^n 
.port.        email  ditîerenc. 

^^^é"-  ,5  >        Castille  ^  à  Paris  , 
-mrte  d'azur  au  château  fommé  do  tr4is 

tours  d  or. 

fig.  G  ,  Castelnau  porte  de  gueules, 
au  château  d'argent  maçonné  dé  fabl^* 

Un  éctidivHe  par  des  lignes  cômn\e 
"les  pierres  d'un  bâtimept,  fe  dit  îiufli 
maçonné.     *  '        *  ' 

Fig.  j7,M'AB:itLAc  |k)Xtex!'àti'^ent  ml- 
•çonné  de  fable,  la  pîecc  en  cœur  d'azur 
chargée  d'un  croiliant  djqr.*  *  '  ' 
'  tours'  ont  tes  pptémeis  s^^rnbuts  qpe 
'les  châteatt^  t  on  dit  qu'élfes  font'  ioU" 
Jonnées  ,  quand  elles  font  ju^inai^tées 
^'une  ou  plulieurs  tours.  "  , 

t  Tig.  8^  CaAirBACNEUF  -  Hpcueboîih^b 
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porte  de  gméules  à  trois  tours -don/on- 
Ééts^'w ,  maçonnées  ée  fable.  ''^xS 
La  Tour-Gouvernet ,  d'azur  à  la  tour  j^^^^  J,^ 
d'argent  maçonnée  de  libie  ,  au  chef  fisures 
coufu  de  guenîes-diargé  de  trois  cafijues  ^""'"'^'/^ 
éii  hetfiîines  d*or  toïirnés^'dê  profit. 

•  T^yr\  1       f  '  1  Ouvrages 

-  DUrnano*     'de  gueules  a   la  tour  ^^TcUi^c- 
donjt)niiée  ^-orv  -écartelé  d^argent  à  un  ^^^re  civik 
lion  de  gueules ,  au  chef  -d'azirr  chargé 
éfhhç  fléup-de-lys  d'or. 

•  Joumefort,  d  azur  a  la  tour  dcpjonnée 
tfargcttt V'ffippc«ée' par  detlît  U  dfbr 
ftrtfaotttft  de  dctrx-  ctoHes  de  -même.  * 

Fig.  DE  MoNTAi-GU,  en  Dauphiné, 
porte  de  gueuksà  la  totnr  donjonpée  de 
dfeut  pièces  Fuhe  -fiir  l^atrtfe- d'argent. 

Le  Gruyer ,  en  Bourgogne ,  de  fable 
àêlt  tour  d-or,  don  j oonée  de  deux  pièces 
à  côté  Tutie  âe-  Taurre. 
'  Quand  les  totirs  n'ont  point  de  donjôn , 
mais  feulement  des  crenaux  ,  on  dgir 
dire  crénelée»  de  tant  dé  piecesl 

Fig^  7  o  ,  LA  TotJR-MoirrBiît.HT  porte 
dfc  gueules  a  trois  tours  cremelécs  de 
trois  pièces*  d'or.         •    "  / 

•  Oiiâey ,  eit  Bourgognte  ,  d^aïîtfr  à  ttoir 
tours  crénelées  de  quatre  pièces  d'or,- 
maçonnées  de.  fable.  •  * 

•  La*  SaHe,  etkAuVeimie,  d^  gneulesi 
à  la  tpur  crénelée  de  qûattfe  piecer 
€pargent  ,  foutewie  d©  dcoK'  pieux 
fichés  d'or. 


s 
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De  Gournai ,  en  Lorraine ,  de  gueules- 
PLANCHE'^  trois  tours  crénelées .doi,  poiées  ex^ 
'   bande;  ' 

^fIgur^s"     Argenlieu,  d'or  à  cinq  tours  d'azur., 
ARTiFi-  crénelées,  pofees  en  fautoir.      .  > 
Ajouré  ie  dit  lorlique  ies  jours  ou 
fenêtres  font  d'un,  émiil  difïetcnt  do. 
turcs  civile  bâtiment.  La  tour  de  ÇalUll^  royaume  , 
Acmiiiuiit.e^^jQy^ée  d'azur.  .      '  '  , 

Si  ies  tours  font  quarrées* on  aura 
foin  de  le  marquer  en  bla Tonnant ,  com- 
me auifi  loriqu'eiles  lont  couvertes  & 
girûuc^tees.  Ce;  djernier  attribut  peut  con-, 
venir  aux  châteaux. 
^  Fig.  i  z  ,DE  Fekrieres,  en  Bourgogne, 
^  porte  d'argent  à  la  .tour  qua^rée,&  cré- 
nelée de  gueules. 

Carboncle  ,  de  gueules  a  trois  tours 
quarrées  &  crénelées  4'afg^^^*" 

Fig.  z  zr  ^.  Chateijlik  porte  d'a2Uf 
au  château  couvert ,  girouette  d'arrgenu 
Faydet  ,  de  gueules  à   une  tour, 
couverte,  d'or.  . 

Si  les  portes  &  fenêtres,  paroifloient 
fermées  d'un  grillage  de  fer  ,  on  diroit 
I     de  ces  tou,rs  ou  châteaux  qu  ils  font  grillés. 
^  Far  exemple,  on  doit  dire  ,  Tourteyille« 

porte  d'azur  à  la  tour  crénelée  de  quatre, 
pièces  d'or  ,  maçonnée ,  grillée  de  fable  » 
au  chef  d'or. 
Les  h^fes     ou  porte-coulifles  font 
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des  grillages  de  bois^  dont  les  membru- 
res ,  qui  pofent  à  terre,  font  aiguifées  & 
garnies  de  fer.  On  les  plaçoic  autrefois  ^^'^  J 
lîir  les  palfages  des  portes  :  elles  fervoient  u\^wmV 
àieti  fermer  rentrée  contre  les  firrprifes. 

rig.  z  j  y  DE  Vielle-Maison  porte 
d^azur  à  une  herfc  d'argent,  d'Asducec. 

Un  èris  eft  un  fer  propre  :à  foutenir  î,"''*  , 
les  portes. 

>  Fig.,i^  ^  N*  ponc  dor  au  <bris  de 
fitble. . 

.  Les  ponts  peuvent  avoir  une  ouplu* 
fleurs  arches.  Ils  peuvent  être  maçonnés  , 
iurmontés  de  tourelles  ,  crénelés  &c.  ce 
^n'ilfiiut  toujours  défigner  en  blafonnant. 

Fig.  2  j  >  N.  porte  d'or  au  pont  de 
gueules  d'une  feule  arche* 

'  De  Pentevez ,  en  Provente ,  de  gueu- 
les au  pont  de  dett  arches  d'or ,  maçon^ 
ué  de  lable.  . 

Pootbriant ,  d'afur  au  poi^t  de  trois 
arches  d'argent ,  maçonné  de  fable. 

Fig.  i6*  j  QuERCY ,  Province,  porte 
de  gueules  au  pont  de  cinq  arches  d'ar- 
gent furime  rivière  d'azur ,  furmonté  de.  . 
cinq  tourelles  d'argent  ,  chacune  fur- 
montée  d'une  fleur-de-lys  d'or» 

DePontaCf  de  feules  au  p<M3t  de 
cinq,  ardies  *  d'argent  fur  une  rivière  de 
même  ombrée  d'azur  ,  maçonné  de  iable  ^ 
iurmonté  de  deux  coivs  d'argent* 
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Stampa  ^  en  Suifle  j  psiûsx  d'argent 
WLANCHU  4e  tMe  au  penc  à  «beox  iaidies  fui 

tout ,  lupportant  deux  tours  de  même  ^ 
FievftM      ^'^^  ^     chargé  d'un  aigle  de  iàhke^ 
jATiH.      £#9n[^  te  die  d'uii>  babineftc  dcpic  k  ceii 
elt  d  un  autre  email.  • 

^7>Leschitz,  en  Siléfic por» 
d^'actip  à  ttâe  iiaUe  tflboée  d'or ,  ft«Kcâue 
de  gueules  ,  fur  une  terrafle*  d'argead 
'  La  ville  de  Munfter  perce  d'azui  à 
réglife  d'argent  eiforée  du  champ. 

ImmeAliattfen ,  viUe  d'AHema^ife  , 
porte  d'azur  à  trois  tours  d^argent  efioréel 
de  gueules  fur  une  terralle  d'acgent  à 
récu  d'or  chargé  d'un  lion, de  gueules  y 
couronné  ^  armé  ,  iampafie  d'azur  en 
pointe.  '  '  ■  r  '  ' 

Qiiaofc  aBxaiitréS  oisvragas  -drattrhitibC'^ 
tnre  tels  que  les  colonnes  ^  les^portes  ^ 
les  portails,  les  maifons ,  les  villes  ,  ka 
églifes&c^  ib  o^onc  point  d'autcos^attri- 
buts  que  cfeuit  qiu  twoimnotm  aUx;  txHUi 
&  aux  château*.  '      .  s 

.  Fig.  Val£^cb  ,  Aojraaiae  d'JBfii 
pagne  ,  porte  de  gùeulcs.  à  me.'ville'fep^ 
méc  de  murs  flanqués  dè  tours  ,  crciiel€i 
d'argent  ^  maçonnés  de  faUsi  . 

Régler  de  la  Ville  porte,  diai^ent  à 
Boe  ville  ftir  tiD  rKlœr  d'azur  ^fonnontéd 
4e  trois  étoiles  de  gueules.  v* 

MerviU&Frelies  ^»  àe^SaJûi'^k  oioe  y^lé 
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d'argent >  au  lion  léopardé  d'or  en  pointe. 
V  M^-.  f^.f  Awiiici  ,  dan^'le  Royaume 
de  Napïcs  ,  porté  d'argent  \  la  porte  5^^'^^' 
ouverte  de  deux  battants  de  finople ,  fup-  iicures 
ponant  un  Ijon  léopardé  de  gueuks.  aktifi. 


CIELI.E5. 


,  Portnaw  j  èn  AUemaffne  •  de  g:ueules 

la  lalce  d  argent ,  a  la  porte  ouverte  d'Ardiiiec- 
à  dewx.  battants  d'or,  , ferrée  de  kbde.l"^*.  '^'^^'^ 
jpmmee  d  un  pignon  a  mns  momaiitSj, 
brocKànté  Tiir  le  wet  •  foui^nim  d'une 
colline  à  trois  coupcaux  de  iinopleinou- 
vante  de  la  pointe, 

\  De  la  Porter  de  gueules  au  pdrtâil  d'or. 

Port ,  en  Suiffe  ,  coupé  de  gueules  & 
d'argent  à  deuxv  portes  ouvertes  à  deux 
battaâts  cte  Tua  eâ  l'aïuar^^  harré^  en 
£iUtoir  d'or  ;  c'eil-à-dire ,  chaque  battant  ^ 
^  <îe  porte  eil  changé  d'un  lautoir  d  or- 
,  Figmn  oM  pignond  fe  dit  d'une  efpece 
<{e  muraille  qui  fk  termine  en  peinte  patr 
carreaux  les  uns  fur  les  autres  à  pluiieui^ 
montants. 

Fig.  zo  j  Salern  ,  en  Bavière,  porte 
d'argent  au  pignon  de  fable  de  deux 
montants,  au  chef  de  gueules. 

On  peut  blafonner.  aiâ  :  d'argem  à  la 
charmpagne  pignonée  de  deux  montants 
de  fable ,  au  chef  de  gueules. 

Richen^  en  SuilTe,  porte  d'azur, coupé, 
maçonné  ,  pignoné  de  .  deux  montants  ^ 
d'argent. 
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KUmftein,  en  Bavière,  porte  de  fable  p 
^jaax!^  tranche ,  maçonné ,  pignoné  de  deux 

riQi&Bs      Uoenltein  porte  d  argent  à  la  fafce 

«eIx»s.  Pë^^^^      ^^^^^  montants  de  fable. 

Ouvrages      Neuhoter  porte  d'argent  taillé  de. 
d'Archiiec  gueules  à  deux  étoiles  de  l'un  en  l'autre  p 
'^m^i^L       d'argent  au  pignM  de  trois  mon- 
tants couché  en  fafce  de  fable  ,  accom- 
pagné de  deux  étoiles  de  même. 

Kelner ,  de  fable  à  trob  fleurs-de-lys' 
en  fafce  d'argent  ,  coupé  ,  maçonné  , 
pignoné  de  trois  pièces  à  deux  montants 
chacune  d^gent. 

Profer  s  de  gueules ,  coupé  ,  pignoné' 
renverfé  de  deux  montants  fur  argent. 

Un  pan  de  muraille  joint  à  une  tour 
s^appelle  avant^mur.  Par  exemple , 
'  La  Tour  du  Pin  porte  de  gueules  à  la 
tour  féneftrée  d'un  avant-mur  j  crénelée 
d'or  p  ma(oii]iée  de  iable. 


LEÇON 


Digitized  by  Google 


Digitized  by  Google 


3>v  BtÀsoir.  Leç.XXX.  aoy 


PLANCHÉ 

LEÇON  XXX. 

*  SviTB  Dit 

NPiovast 
Ou$  ne  donnerons  pas  des  exemples  ^"^"w 

de  tous  les  inltruments  des  arts  &  métiers 
qui  peuvent  encrer  dans  le  hlafon.  Il  fuf-  trumentf  * 
fifa  d'en  marquer  les  principaux  &  qui  le  {'."".^'ll^ 
rencontrent  le  plus  communément.  Ces  ikr$. 
inilrumencs  foûc  lo.  ceux  de  mufique^. 
comme  harpes,  lyres,  violons,  &c.  . 

Fig,  z  >  intANDE ,  Royaume,  porte 
de  gueules  à  la  harpe  d'or.    -  "  ^ 

Arpajon  porte  de  même* 

Du  Perron  ,  d'aaur  au  chevîoh  d'afw 
gent  accompagné  de  trois  harpes  d*or. 

Lanfchaden  ,  d'or  à  la  barpe  de  fable. 
Touchard ,  dans  TOrléanois  ,  d'azur  à 
la  harpe  d'argent. 

Fi^.  2  ^  SuETiNG  >  en  Angleterre  ^ 
pone  d'azUr  à  trois  violons  d'argent  le 
manche  en  bas  ,2,1. 

Luzi  y  de  gueules  à  deux  luths  d'argent 
rangés  en  fafce.» 

'   Fig.  3  ,  Kerm ASSEMAKT,  en  Bretagne  ^ 

porte  de  fmople  à  trois  grelots  d'or. 

Gaftelier ,  à  Paris ,  d'azur  au  chevroa 
d'or  accompagné  de  trois  greléts  de 
même. 

Bretagne  ,  en  Bourgogne ,  d'azur  à  la  ' 

O 
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falce  ondée  d'or^  accompagnée  en  chef  de 
TLANCHM  trois  firreiots  de  même.  &  en  pointe  d'un 

»0ïTi  O    ^^^^^^"^  d'argent. 
WimwM      D'Anglure  ,  d'or  femé  de  grelots  d'air 
AATiri-  g^nc  fouteims  de  croiflams  de  gueolâs* 
oLB»ii4  j^^^  inftruments  de  différents  mé- 

aèrAm'  tiers ,  comme  maillets,  marteaux,  doloi- 
^Métxm.  rés,  buttes,  râteaux  ,  charmes,  faux^ 
iaucilles,  &c.  &c. 

Fig.  4  ,  Mailli  porte  dor  à  trois 
maillets  de  Tmople. 

HoUaincourt,  d'argent  «à  trois  niail* 
lets  de  gueules. 

Des  Maillots ,  en  Bourgogne ,  d'azur 
4  trois  maillets  dW* 

Feuquieres,  en  Picardie,  de  gueules 
.au  maillet  d'or  furmonté  d'une  couroime 
jde  siliême. 

De  Monchy  ,  en  Picardie ,  de  gueules 
,  à  trois  maillets  d'or.  ^ 
De  Ruddere  en  Flandres  ,  d'mmere 
à  Gand  9  portent  de  même. 
-   Fig,  5 ,  Èacqueville  porce  d'or  à  trois 
marteaux  de  gueules. 
,  limbauf ,  d'azur  à  trois  marteaux  d'or. 
Hellande  ,  en  Normandie,  d'argent  à  la 
hàXiàâ  de  gueules  chargée  de  trois  mar- 
teausd'or ,  pofés  dans  le  fens  de  la  bandé. 

Fig.G  y  DE  Croy  porte  écartelé  au  ler 
&  ^me  ^  d'argent  à  trois  iaices  de  gueu- 


DU  Bj&âtoifi  X^.  XXX.  %vt 

\t%  ;  au  3  &       f  d  argent  à  trois  doloi- 
res  de  gueules  a  &  i  ^  les  deux  du  chef  ^^^1^^^*  : 
«ioffées.  •  s^!^\nt 

La  doloire  eft  un  inftrument  de  char-  ticvw 
pentier  &  de  tonnelier  pour  doler  le  bois  ; 
c'eft-àsUre,  le  biancWr  &  l'unir  pour  J^"!";, 
pouvoir  être  travaille.  Cet  inltrument  efl;  des  Arts 
une  eipece  de  hache  large  &  recourbée»  ^  w^uça, 

Mucifchen ,  d'azur  à  crois  dolottes  d'on 

Vafefines  ,  d'or  à  deux  dol0ires  ou 
iiache$  adoiTées  en  fautpir. 

Battdci^«eii  X^ie ,  d'azur  à  trois  doloir 
res  d'argent  rangées  tia  fafce  Tum  fur 
l'autre. 

Grigny,  en  Flandres,  d'or  à  trois  doloî"^ 
i^es  ou  haches  de  iable  ^  les  deux  du  che£ 

adoflées. 

Fig.  y ,  Buxxx  porte  d  argent  à  trois 
buttes  d'azjor. 

La  butte,  en  termes  de  blafon,  eft  le  fer 
dont  les  maréchaux  fe  fervent  pour  parer 
les  pieds  des  chevaux.  Cet  inftrumenfe 
s'appdlé  communément  le  boutoir» 

fig.  8  ,  DE  Rhetei.  porte  de  gueules 
à  trois  râteaux  d'or* 

Fig*  ^  j  WiT^BBiDORT ,  to  S«xe,  porte 
d'argent  à  deux  râteaux  emmanchés  de 
iable  paiTés  en  fauto&r  ^  ppies  iur  un«  • 
terrafle  de  finople* 

Kechenbexg,eaAllemagne,  de  gueules  • 

Oij 
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au  râteau  emmanché  d'or  mis  en  pal, 
VLANCHE     Schelen ,  en  Mifnie  ,  d'azur  au  râteau 
<f        enunanché  d'or  mis  en  pal ,  à  la  bordure 

SUITB   DBS  «  X  ' 

FicunEs  de  gueules.  • 

ikanvi-         f-     10  y  DE  RoSTAING  DOtte  d'aZUf 

inftfnmeiiu  ^      devile  d  or  accompagnée  en  pointe 

des  àxts^  d'une  roue  auifi  d'or. 
U  Méciecs.     Charriçr ,  à  Lyon  ,  d'azur  à  une  roue 
d'or  clouée  de  gueules. 

BoflTuet ,  d'azur  à  trms  roues  d'orv 
Fig.  i  z  j  MuLHAUSEN  ,  ville  d' Alle- 
magne ,  porte  de  gueules  à  une  roue 
d^horloge  d'argent. 

'    Cette  roue  eft  crénelée  ^  &  n'a  qu'une 

croifée  au  lieu  de  rayons. 

fig.  i  2  y  Cahorsi  porte  d'argent  à 
une  roue  de  fainte  Catherine  de  gueules. 

C'eft  ainfi  que  Ton  ilomme  ces  roues 
armées  de  pointes. 

Gentil^  enLimoufin^  d'azur  au  che- 
vron d'or ,  accompagné  de  trois  roues  de 
fainte  Catherine  de  même  ,  une  épée  nue 
en  pal ,  la  pointe  haute  y  brochant  lui  le 
Wiît  d'argent  ^  garnie  d'or.        .  . 

Les  anilles  font  des  fers  de  moulins  qm 
fc  mettent  au  milieu  de  la  meule  en  forme 
4e  crochets  adoiTés  y  ayant  une  ouver- 
ture quarrée  dans  le  milieu. 

Fig.  z  ^  ^  St.  Cheron  porte  d'or  à  un© 
luiille  ou  fer  de  moulin  de  iable. 
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Bailleul ,  en  Normandie- ,  d'hermine  ■ 

à  ranille  de  gueules.  ^^xxj^^ 

De  Mazilles ,  en  Bourgogne ,  de  gueu- 
les à  raniUe  d'argent,  à  la  bordure  engrê-  ^fi^î^îf* 
léede  même.       *    "  •  artifi- 

Coudette,  en  Picardie  ,  d'argent  à  trois 
anllles  de  gueules.  ^'Â^!* 
Fig.  14  y  Hautefort  porte  d'azur  à  fit  Méûci$« 
trois  forces  d'or.  Les  forces  iont  descifeaux 
à  tondre  les  draps  ou  à  couper  les  cuirs. 

Langen,  dans  leDucl^  de  Brunfwick, 
d'argent  à  une  force  de  gueules  en  pal. 

Aldenberg  y  en  Bavière  j  d'argent  à 
une  force  de  gueules  mife  en  bande. 

Fig.  z  ^  ,  FAuquiERES ,  en  Franche- 
</>mcé ,  porte  d'azur  à  trois  faux  d'or. 

De  Seyturier  ,  d'azur  à  deux  faux  d'ar- 
gent emmanchées  d'or  miles  en  iautoir 
-&  affrontées.  * 

Dufaulx  ,  en  Normandie ,  d'azur  à 
trois  faux  d'argent ,  le  ranchier  ,  c'eil-à- 
dire  le  fer  ,'en  bas. 

Kempiey^  en  Anglèterre  ^  de  gueules 
•-à  trois  ranchiers  d'argent  mis  en  fafce. 

Ratelwitz ,  en  Siiélie  ^  de  labié  à  deux 
ranchiers  adofles  d'argent.  ^ 
Grolandt ,  en  Allemagne  ,  de  fable  à 
trois  ranchiers  mis  en  pairie  d'argent^  . 
une  rofe  d'or  en  abyme. 

^^è-  ^  ^9  MoïfiRE,  en  Randres  >  porte 


Digitized  by  Google 


^14  MIth^ok 

'de  gueules  k  trois  faucilles  d'argent  em- 


^^XJL^  manchées d'or ,  les  pointes  en  cœur. 
Suite  dis    Le  Rago»,  d"û3UXt  iL  Taiglc  d'argent 
9iQVKM%  tenaac  en  fa  ferre  droite  un  rameau  d'or, 
MMs.      ^^^^  d'argent  chargé  de.  trois  faucilles 

InftramentfdegllÇUleg  Cà  pal-  • 

-^dmAm^  Altingen ,  en  Suabe,  de  gueules  à  trois 
faucilles  d'argent  emmanchées  d'or,  ran- 
gées en  âifce  i  le§  pointes  vers  le  €be£ 

Haiidt ,  en  FrMCOfite^  d'argent  à  crois 
faucilles  de  gueules,  rangées  en  £ifce, 
le^  pointes  en  bas. 

'  Fig.zj^  JoitivïLs.s  por^  d'azur  à  , 

trois  broies  d'or  en  chevrons,  pofées  une 
deux. 

On  dit  qu'un  brw  eft  tsn  inilf  umanc 

propre  à  brifer  le  chanvre  ,  laquelle  a  été 
mal  deffinée.  D'auti$s.difent  que  ç'oik 
caveçon  pour  ferrer  les  narines  du  che-* 
.  val ,  àân  d'en  jouir  plus  facilement  dans 
Je  travail  du  maréchal.  On.  i  appelle 
ordinairement  morailU.: 

Le  pays  de  Gex  porce  d'asur  ii  trois 
broies  ou  morailles  d'or  en  fafce  Tune  fur 
.i'aQtre ,  au.  ch^^  d'argent  chargé  d'un  lion 
iflant  de  gueuje^»— 

/    f^^g'  ^  8  j  Damas  de  Jouancy  porte 
d'argent  à  une  hie  de  labk  accompagnée 
r  de  fix  rofes  de  guralcs  en  orle.        •  ; 

t   Ia  hktfk  MSi  ^nikumm  dont  on  fe 
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fervoit  autrefois  pour  enfoncer  les  pavés  ; 
d'autres  rappellent  poteau  de  mer.  Cetpe  ^^^xjl^ 
pièce  cft  rare  e^  aimmries.  Sa  figure ,  ^^^^^ 
comme  il  eft  aifé  de  le  voir,  efl longue,  fioukes 
allant  en  élargiffant  dans  le  milieu,  ga  rnie  ^j^*","' 
aux  extrémités  de  deux  anneaux^  Tua  d'un 
côté  &  l'antre  de  Tautre. 

On  trouve  alFez  communément  dans  le  Cl»in«« 
blafon  des  chaînes.  11  fuHira  d  en  déiigner 
rprdonnance  êc  l'émail. 

Fig,  i  ^  ,  Mendoça-Baeza  porte  de 
gueules  à  la  bande  de  iinople  bordée 
d'or  >  nae  chaîne  dç  même  mife  en  orle  ,  . 
brochant  fur  le  tout. 

Romeu  ,  en  Arragon  ,  de  gueules  à. 
trois  pals  d'or  terraffésde  même  ^  enchaî- 
nés d'une  chaîne  d'or  en  fafce. 

Telles  de  Menefes ,  en  Efpagne ,  d'or 
àr  la  chaîne  d'azur  en  bande. 

Abarga ,  dans  la  Navarre  ^  d'or  à  la 
chaîne  d'azur  mife  en  orle  &  en  bande  , 
la  bande  accompagnée  de  deux,  pantou*. 
fies  échiquetée»  d'or  &  de  lable. 

Galicaia ,  d'or  à  quatre  chaînes  d'azur» 
xuouv^ntes  des  quatre  angles ,  attachées 
en  cœur  par  un.  anneau  de  même. 

Le  Royaume  de  Navarre  porte  dans 
fes  armes  une  chaîne  rangée  félon  toutes 
Us  partitions  de  récu&  en  ode*        '  ' 

La  cloche  eft  iataillée  lorfque  k 
tant  elt  d'un  éiuaii  dificrent. 
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Fig.  20  f  Bej.legarde  porte  d'azur  à 
^^xxxf*  ^  cloche  d'argent  bauillée  de  lable. 
Suite  dbs  *  SaiHC  Yon ,  d'azuT  à  la  croû(  lofangée 
'FxcDiiBs  d'or  &  de  gueules ,  cantonnée  de  quacre 
aiIîTst.  cloches  d'argent  bataillées  d'azur. 

.  Mcranie ,  de  iiobple  à  la  croix  de  vair 
cantonnée  de  quatre  cloches  d*or.  ' 

St.  Clar  ^  d'or  à  la  clodie  d'azur  bacait- 
lée  d'argent. 

Frelag ,  dans  le  Duché  de  Bninfwick  , 
de  fable  à  la  cloche  d'argent. 
mm^Ê^m    Les  clefs  peuvent  être,  en  pal ,  en  fafce  , 
VhANcm  a4oifées  ,  affrontées ,  en  iautoir ,  les 
anneaux  entrelaffés ,  &c.  On  déljgnera 
toutes  ces  pofitions.      .  . 

Fig.  z  >  T&jcASTEi.  porte  d'or  à  la. 
clef  en  pal  de  gueules  ,  au  lieu  de  gueu- 
les a  la  clef  d'argent. 

/  Schlufelberg,  en  Allemagne  ^  de  gueules 
k  laclef  renverfée  y  Tanneau  en  loiknge 

pommeté  d'argent  ,  pofée  fur  un  rocher 
d'or  mouvant  de  la  pointe. 

.  Chate  y  en  Auvergne ,  de  gueulesii  la 
clef  d'argent  en  bande. 

..Sig.  2  j  Beauchamp  -  Kezin  porte 
d'azur  à.  deux  clefs  d'or  rangées  en 
fafce. 

f'V*  3  ^  Clermont  porte  de  gueules 
à  deux  cl^  d'argent  adoâee»  ,  pafiees  ^ 
enfautoir. 
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^^ë'  4  9  Cluni  pone  d'azur  à  deux' 
defs  d'or  adoffées  en  pal  ,  les  anneaux  ^^^^^"^^ 
en  lofange  &  entrelafles.  s^^^i  • 

Fagundes ,  en  Portugal  ,  d'argent  à  rl^wM 
cinq  clefs  d'azur  mifes  en  pal .  difpofées  ^""^i''- 
cnfautoir.  """^ 

/"i^.  5,  Chiavaro  porte  de  gueules  cicfi. 
à  deux  clefs  d'argent  ,  aâironcées  y  mifes 
en  paL 

Roc  ,  en  termes  de  blafon  ,  eft  la  Roc. 
tour  du  jeu  d'échecs.  On  le  reprélente 
conunedans  la 

Fig.  S ,  RoQUBLAURE  porte  d'azur  à 
trois  rocs  d'argent. 

Kochette  ^  en  Dauphiné^  d'azur  à  trois 
rocs  d*or. 

Bernard  de  Champigni  porte  écartelé 
de  fable  &  d'argent  à  quatre  rocs  de  l'un 
en  Vautre;  fur  le  tout^  d'azur  à  la  fleur-  ' 
de-lys  d'or.,  ♦ 
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isuRjE  >  en  termes  de  blafon  ,  cû 
xxxr*    un  changement  dans  les  armoiries  pouf 
•B»     cUfiinguef  les  bnuicbes  d'une  même  famil- 
Bftzso&Bs.  Je.  On  peut  brifer  de  plufieurs  manières 
difiérentes  ;  favoir  ,  par  le  changement 
.   .   dè  toutes  iet  pièces^  en  confervaxit feule- 
lement  les  ^émaux  ;  fuir  le  changement 

des  émaux  ;  par  le  changement  de 
fituatioa  des  quelques  £gares ou.  par  la 
diminution  du  nombre  du^s  pièces  femUcr 
bles  ;  par  l'addition  de  quelque  pièce 
nouvelle  ou  par  raccroifTemcnt  du  npmr 
hre  des  pièces  femblables;  par  les  parti- 
tions ou  les  écartelures  ;  par  le  change^ 
ment  dans  la  tbrme  des  figures^;  enfin  p^ir 
le  changement  des  Cimiers. 

La  première  manière  a  été  fort  en  ufage 
dans  les  commencements  ;  ainfi  les  Ducs 
de  Bourgogne  de  la  première  branche  , 
>  les  Comtes  de  Vermandois  &  les  Comtes 
de  Dreux,  fortis  de  la  maifcn  de  France , 
fe  contentèrent  d'en  retenir  les  émaux» 

Les  Ducs  de  Bourgogne  portèrent 
bandé  d  or  &  d'azur  de  iix  pièces  ,  à  la 
I  bordure  de  gueules. 

Les  Comtes  de  Vermandois  portèrent 
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«chiqueté  d  or  &  d'azur  ,  au  chef  de 
France.  planche 
Les  Comtes  de  Dreux  ,  échiqueré  d'or  xxxu 
d'azur,  à  h  bordure  de  gueules.  • 
Cette  manière  de  brifer  altérait  telle- 
ment  les  armoiries  qu'il  n'étoit  gueres 
poffible  de  reconnoîrre  l'origine  des  famil- 
les qui  brilbient  ainli. 

La  féconde ,  qui  fe  Êiifoit  par  le  chan« 
gement  des  émaux  >  a  eu  auffile  même 
inconvénient  depuis  que  le  grand  nom- 
bre de  maifons  qui  portent  des,  pièces 
fiunblables  m  fe  diftinguent  que  par  le» 
émaux  :  auflî  Tufage  en  eû  devenu  très* 
rare.  ; 

'  Aiqfi  les  GroléeS'd^  Breflfe  portoient 
gironnéd'or  &  de  fable;  ceux  de  Dau- 
phiné  portent  gironné  d'argent  &  do 
iàble. 

L9S  Ctemionts  de  Dauphîné*,  de  gueu-» 

les  à  deux  clefs  en  fautoir  d'argent  ;  les 
Qermonts  de  Savoie ,  qui  ont  la  même 
origine,  portent  d'or  à  deur  clefs  en  fau-* 
tr  de  fable. 

Les  aînés  de  Maiiii  portent  d'or  à  trois 
— lillets  de  finople  ;  ceux  de  cette  mai- 
Ibn  établis  en  Bourgogne  portent  d& 
gueules  aux  maillets  d'or.  D'autres 
branches  portent  d'or  aux  maillets  d« 
^ifale,  d'or  k  trois  maillées  d'azur» 
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Cette  luaniere  de  brifer  étoit  tr&K:om* 


PLANCHE  mune dans  les  Pays-Bas, comme  on  le  voit 

'^^^^  par  les  armoiries  des  différentes  branches  " 
Bmisvlst.  d'Arfchot  ,  de  Homes  ,  d'£nghien  , 

&C.&C. 

La  troifiéme  manière  fe  fait  par  le 

changement  dans  la  lituation  des  pièces. 

L^s  aini^  de  Bon  ,  à  VeniXb ,  por- 
tpieiit  parti  de  gueules  &  d'argent  ; 
les  cadets  portèrent  parti  d'argent  &  de 
gueules* 

Suriao ,  coupé  de  fable  fur  argent  à 
la  croix  ancrée  de  Tun  en  l'autre  ;  les 

puînés  prirent  coupé  d'argent  lur  fable 
a  la  croix  ancrée  de  l'un  en  l'autre* 
.  La  quatrième  ^manière  fe  fait  par  le- 
retranchement  de  quelqu'une  des  pijeces 
différentes  eu  femblabies. 

La  maifon  deFouc ,  qui  fe  difoitiffue 
de  celle  de  Barcelone ,  portoit  de  gueu* 
les  à  trois  pals  d'or. 

Les  Comtes  de  Barcelone  en  por-» 
toient  quatre. 

La  maifon  de  Choifeul  porte  d'azur 
à  la  croix  d'or  cantonnée  de  zo  billetces, 
cinq  dans  chaque  canton  rangées  en 
fautoir  :  quelques  branches  cadettes  bri- 
fent  en  retranchant  deux  de  ces  billct- 
tes  dans  les  cantons  de  la  pointe* 
L'addition  d'une  pièce .  nouvelle  -  aux 
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«nnoiriQ3  pleines  de  la  Emilie  eft  la  ^^^^.^^ 
cinquième  manière  de  brifer  :  c*eft  auffi  -xxxl' 
la  plus  commune  &  prelque  la  ieule  en  ces 
uiage  dans  le  Royaume.  b»is«*«i. 

Les  Princes  du  Sang  de  France  bri- 
ïent  tous  de  cette  manière. 
.    Les.  pièces  dont  «on  le  /erc  ordinaire- 
ment pour  brifures  font  le  lambel  >  la 
bordure,   le  bâton  péri ,  c'eft-à-dire, 
racourci  &.en  abyme  ,  le  canton  ^  la 
molette  d'éperon  ^  le  croilTanc^  TécoUe^  ^ 
/  le  befanc  j  fa  coquille  y  la  croilètte ,  la 
tierce  ou  quinte-feuille  ,  6c  autres  fembla- 
«bles  qui  n  altèrent  pas  confidérablement 
le  blaLfoQ  pridcipaL 

'  Fi^.  y  ^  Orléans  porte  de  France 
au  lambel  à  trois  pendants  d'argent  {)our 
brifure.    .         '  ' 

Fig,  12  j   Orléans- Angoulême 
porcoit    d'Orléans ,  le  lambel  chargé 
de  trois  croiifants  de  gueules  pour 
.  brifure. 

Anjou  porte  de  France  à  la  bordure 
de  gueules. 

Berri  ^  de  France  à  ia  tiordure  engrêlée 
de  gueules. 

Artois  ,  de  France  au  lambel  de 
gueules  chargé  de  neuf  châteaux  d*or. 

Fig.  8  j  Bourbon  , de  France  a*u  bâton 
péri  en  bande  de  guôules  poux  brifure* 
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Conti ,  iffu  de  Bourbon-Condc,  porfit 
de  Bourbon  ,  briii  d'une ,  boidutt  d» 

gueules. 

BaisvMS.       Fig^  ^  ,  BOUAGOGNB  -  MoMXAGU  por* 

toit  de  Bourgogne  ancien  j  brift  d'un 

^canton  d'hermine. 

Les  difTéregces  branches  de  la  maiibn 
de  Moncmorenci  brifoient  les  unes  pu 
un  lambel  ,  d'autres  par  une  étoile  e6 

cœur.   Fig.  iQ  ,  Montmorbnci- 

MONTBERON. 

Quelques  -  unes  y  comme  la  branche 

DE  Laval  ,  par  des  coquilles;  fig,  i  i . 

L'accroxilemenc  des  pièces  lemblables 
eft  une  forte  de  brifure  dbnt  on  trouTO 
des  exemples. 

La  maifon  de  Clare  porcoit  d'or  à 
trois  chevrons  de  gueules  ;  les  Comtes  de 
•  Pembrock  >  *  cadets  de  cette  maifon  ^  por^ 
terent  Técu  plein  de  chevrons.         *  • 

Le  changement  dans  la  forme  des 
figures  fert  aufli  de  diitinâion  :ia  mai- 
fon de  la  Bailme  porte  j^ur  armes  3 
d'or  à  la  bande  d'azur  ;  la  branche  de 
Mont-revel  porte  cette  bande  vivrée  pour 
diftindif.  On  peut  encore  bhfer  èn 
écartelanc  les  armes  de  fa  maifon  avec 
les  armes  d'une  famille  dans  laquelle  on 
:a  pris  alliance;  ainfi  Bourbon  St.  Paul 
écarceloic  de  Bourbon  &  de  Luxembourg; 
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Oileanl      Longuevilie  écaneloit  deS^^^SS 

I^ncjueville  &  de  Bourbon.  PLANcm 

£n  Allemagne  y  les  branches  d'une 
IkimUe   ne       diftûiguenc   ordinaire»  a,    !  ^ 
ment  que  par  les  cimiers  diflhrencs ,      •  - 
foit  par  le  nombre,  foit  par  la  forme. 

Nous  avons  renvoyé  julqua  préienc^^^^ 
à  parler  desdifiirentes  formes  que  Ton  r^Lv.* 
donne  à  l'ccu  ,  parce  que  Ja  forme  eft 
indiâerente  pour  blalonner  les  ormoi- 
^  ries  ,  puifqu'on  ne  «T^xpriine  point  ^ 
Ace  neft  toutefiniîs  Fétu  à  bannière 
que  quelques  familles  ont  confervé  com- 
me une  marque  de  diitinâion. 

L'écu  a  eu  différentes  formes  5  leloa 
^  diverfité  des  temps  &  des  pays. 

I^'amique  ,éroic  couciié  &  de  forme 
triangulaire  ^  conune  on  le  voit  par  la 
fig.  i  j.  On  le  préfente  couché  ,  parce 
que  c'étoit  aii;ili  qu'il  fe  plaçoit  loriqu'il 
étoit  fufpendu  à  fa  courroie. 

L'écu  des  Seigneurs  Bannerets  étoit 

quarré;/^.  z ^,  • 

On  nonunoïc  Seigneurs  Bannerets  ceux 
qui  pouvoient'  faire  porter  leur  bannière 
ou  étendard  à  la  guerre. 

On  trouve   des   écus  échancrés  du 
côté  droite  à  la  partie  fupérieure.  Cette 
échancrure  fervoit  à  pofer  la  lance  &  à 
^  la  mettre  en  arrêt.  , 


Digitized  by  Google 


224  M  i  T  H  O  D  S 

Les  AUetnands  portent  leur  écuflbni 

PLMCHB       cartouches  de  différentes  manières  i 

XXXi* 

db  ll  fis-  ^7' 

TOKKB  OB    Les  Efpagnols  le  portent  arrondi  par 
le  basf  ;  fig.  i  6^ 

Les  François  le  portent  à  peu-près 
comme  les  Efpagnols  ^  à  la  dlfêrishce 
qu'ils  y  cohlérvent  une  petite  pointe 
en  bas  ;  jig.  i  jf. 

'  Les  .Italiens  lui  donnent  la  forme 
ovale  ;  fig.  iSf 

Lesl  ,  écus  accoUés  font  portés  par 
/  les  femmes  mariées  :  le  premier  éculTon 

Tepréfe;ite  les  armes  de  leur  époux  ^ 
8c  le  fécond  les  leurs  ;  fig.  1 9. 

Les  filles  mettent  leurs  armoiries 
dans  des  écus  en  loiknge  »  Jig.  z  o . 
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Oux&B  ksdhrifidns  générales^  oi^ 
dinaires  dont  il  a  été  parlé  ^  il  en  eft  ^^^^ 


d'autres  plus  difficiles  à  expliquer,  ^arce 
que.  les  lignes  ou  traits  fuivent ,  en  fe  re*  ^^^ToU!^ 
plta^ity  difiérentes  idipeâiofis*  Pour  bla"«MBAiui« 

fonner  ces  fortes  de  partitions,  il  faut 
examiner  dans  quel  fens  les  lignes  parta-^ 


'M 

difficile  de  clonner  des  définiCions  exaâeî 
de  ces  iigures  .extraoi[diaaires  ;  quelques 
exemples  fitâ^ront  pour  fidre  entendra 
la  manière  dont  onjdoic  les  déctijser  ea' 

biafonnanr. 

:  Jtlif^yL  ,  tKùhiBEKG ,  en  Bavière  ,  por* 
tetti&-coupé:.Tersrie  cfaef  >  mi-pard  vers 
kl  pointe  ,  &  :  xef:oupé.  dWgent .  &  de 
jpieules..  • 

Fig.  z  ,  ÂUSBEKG ,  en  Bavière ,  portd 
nb^CDupé  reis  pointe  f  n^^parti  en  Ve« 
anontahc  v^rsle-^chef,  &.  recoupé  d'argent 
j^.de/able.     «^i.  iv  '  -  •  '  • 

-  f'ig^^f  D'Ai^n>>  jfMtfte.  xni-<»upé.ea 
chef  >  failli  eii  uillant»  &  recoupé -de 
gueules  &  d'argent. 

'.  £ig'.^^  N«  ponsï  V  parti  d'arsenr  &. 
ipM^  réBté  e»  ipvsni'tl'azur  ,  laxgeoi 


^^^^^^où  tifercé  en 'pairie  renverfé  a  argent^ 

d  or  &  <^î(ziif ,  7 
^xTrA™"*    ^^ë'  6  y  Priesen,  en  Mifnie,  tiere^ 

-       /gueules.  li  .  .      .-ï      f:  v  • 

Fig.S  i  KAWFUNèEN  ^  en  Mifnic^ 
*  >   .  *  .  pj^cé  mi-^craBchéi  subdbeiJibus  du  chef  > 
...«loiriatUc  èn  reiâanrfcntf  ms Je  xhe£>f.^ 
cctfftir<îfa^^  aii:flftiif;  die  Ficii>d'or  &idit 

^:zFig4  ^i^.  TixE  y  élnsjiqpsusde  BiBid^ 
Atckjf)oi^'CcamLèt(n:âqm:ioa^  de  ^eniif 

écd'argcnc.   '   '  ■  '  b -"r.n  '  f# 

;:^  Ijg.  §  ,  Bmjri.  ^  en  Stirie^  de  gueulct 
h  .line  pcsnte  wk  ^roq  d'or  >  mouvànt  di» 
flncs£nArevdipuès:irQb0f>  cfaxigéd'iui 

autre  giron  de  fable. 
-'i^ifg^      KoLLRKE  ,  en  p4)inérani« ,  de 

gent  ;  aatiment ,  d'argent  ift  une  gmdii 

lofange  abcutilTant  aux  quatre  âancs  dfr 

*.'^r/^  ro  ^<2o^BJDÉar.;^*à  ¥efiife^'  pM 

oampe  d'argent  âc  d'aïûr,  vécu  de  Tult 
en  l'autre  :  ou  coupé  d'argent  &  d'aztr^^ 
ànnim!gtafidtt  IraragQ  aDM|kéa  de^l'i^^^en 

/7^.  z  z  ,  GiEîsENTîLiji,  en  Miicâei; 
porte  deiabie  à  ttqe  Mmd'^ftgtutd^/oikte 
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tée ,  €  cA-à-fiUre  ^  U  touchant  par  les 
îuiglçs.  ♦  ,  xxKa. 

rig.  t2,  WodDviix*,  ai  Afifflctetre,EtîrA"l!* 
^%ïgfàAt  à  U  faioiKsahtoii  dextre  dé  gbea.«  Bi«4€ii««4  - 
leai       de  ^u^ules  au  canton  féneftrc 
d'argtoc  >  à  la  champ^gilc  d*  mém«.  :^ 

^^S*  ^ 3é  YatïIim  en  Angiscami 
yor^4'af^tàdea»  fliibàsdc  gueuled^ 
lê.-premiere  fafee-cafiton  dcxtre. 

Wiibecker ,  en  Ëaticre;^  pocce  d'aK 
^^  dief  b  toé  ds  gueulès.      . ...  V 
' .  ' Windâfchgraeft  y  en  Ailemagnc ,  porte 
pdur  troifième  quartier  d'écaxcelage ,  dçi 
Table  au  chefK:hevran  d'argent.  • 
,  XemiTingen  i  en- Albma^ne  ^  de^uku-^ 
s  au  chct-pal  d'argent.  :  .         .  ..  »  - 
Mendorf,  en  Bavière  ^  d'ai^eofaii 
cbe&f  aj  'de  &bls^  c'^iL  akiii  ^u'ito  appidiie 
1^  CTOfs-xontigii»  à  àîfàyxèm  figurci  ho* 
.norabks  &  de  même  émail.  . 

d'ffiitr^ào  giffîn  èW^  moumiifi 

déxtra  de  la  pointe  en  forihe  de  croiâanti* 
\Uîrft..tôr3  lô  camion,  iôneflire.  .* 

^^^'^  '  porte  tranché  cannelé  d'or 
&  d'azur ,  enté  arrondi  en  pointe  d'argent. 

Fig.  /6*,DiE  HocKSTETER,  en  Au- 
triche, porte  taillé  cannelé  d'or  &d'azttiv 
Il  peut  y  aw>ir  des  chefs ,  des  fkfces >  des 
bandes^  des  croix  ^  des  bordures  &c.  cane» 


nclées.  Le  cannelé  ne  diflfere  de  Vengîèlé, 

^^xxm   V^^^^^       celui-ci  a  les  pointes  en  de- 
hors f  celui-là  tu  contraire  les  aen  dedans.^ 
L\"roK"'    Fig:  z  y ,  N.  pM»  tranché  de  Sangle 
niiiAisis*  du  chef  au  milieu  du  flanc  féneftre^  de 
là  taillé  vers  Tangle  dextre  de  la  poti^e  ^ 
de  gueules.     d'argent ,  Targenr^argé 
d'une  chaufle-trape  de  fable.  On  peut 
blafonne/  cet  écuifon  plus  fimplement  ea 
difant^  d'argent  à  la  chaujÛTe^triipe  de*- 
'  iàblè  f  Anbrafle  à  féneftre  dè  gueules. 

Flg,  i  S  y  Tanbekg  ,  en  Bavière ,  por- 
tSide^gueules  à  une  pointe  d'argent  n^ou- 
iQftot*  de  deux  ooapeauK  anondis  de' 
même.      ....  ;  ' 

Fig-  i s 9  Seybolsdorf,  en  Bavière, 
pone  taillé,  pignonné  cb  trois  pièces^ 
d'argent  &  de  gueules.1 

Fig,  zo  ,  KuNiGE  ,  en  Tyrol,  porte 
tranché  d'argenu  &  de.guieules  ,  iiché  fur 
l'argent*  ...  :  ^ 
z  (m  exemptes  fiiilifënt,  pour  voir  de 
quelle  manière  on  cloit  rapprocher  ces 
iigures. .  ou  diviiiom  extraordinaires ,  de 
celles  qui  font  plùs  iilitéfis.  dans  le  bkifom 
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LEÇON  XXXIIL 

E  n'eft  point  afl*ez  de  connoîrre  les  , 

armoiries  &  de  les  blafonnerf  il  faut 
eocoie  ûivoir  diûioguer  les  oroemens  & 
tes  marques  d'honneur  qui  acc^mpagunt^^l^^'/ 
quelquefois  les  armoiries.  Bxtk!*' 

Ces  marques  d'iMumeur  &  ces  accom-. 
pagnemens,  {ont  les  Couronim  »  les  Cap 
fues,  les  Cimiers,  U$  Lambrequins ,  les 
Marques  des  emplois  ,  &  les  Ordres  de. 
Chevalerie» 

Les  G>uronnes  diftin^uent  les  Souve* 
rains  &  les  degrés  fuperieurs  de  la  No- 
biefle:  le  Pape>  l'Empereur ,  les  Rois^ 

les  Ducs 9  les  Gomtea»  les  Marquis^  les 
Barons  &c.  '    \    '  . 

Fig.  z  ,  La  Couronne  Papale  >  ou  la  m 
Tiare^ft  un  bonnet  rond  &  élevé  j  cerclé  plancha 
d  une  triple  couronne ,  ïbnuné  d'un  globe 
cintré  &  furmonté d'une  croix,  avec  deux 

ëmdants  derrière  comme  aux  mitres  des. 
vêques.  ,L'ancienAe  tiare  n'étoit  ornée 
que  d'une  couronne  :  Boniface  VIII,  fut. 
le  premier  qui  en  ajouta  une  féconde  ^& 
Benoît  XII  en  mit  une  troifiéme. .  -  . 

Derrière  Técu  des amaes  du  Pape  ^  font 
deux  clefs  paltees  éii  fâutoir ,  Tune  d!os 

&  1  autre  d'argent  ^  liées  d'une  ceinture  de 

••• 
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iaèmQy  chargée  dé  cVdifettes  de  £ible ,  H 

^xxxm  ^^^^         pf  flee  pal 

La  tiare  &  les  clefs  font  les  marques  dit 
oJsVb»s  tinôivâs  dci  la  dignité  papale  :  la  tiare 
Jî**»-    marque  fon  rang ,  &  les  defs  fa  jurîfd!^ 

tion  i  c^cft  pourquoi ,  lorfque  le  Pape  eft 
'  xaon^  on  rcpréfente  fes  ariixes  avec  la 
tiare  feubmeiit 'ians- les  clefi, 
^^^^^^  -ftg'  i  f  ta  Couronne  Impériale  èft  oit 
'bonnet  on  tiare  ouverte  dans  le  milieu, 
*         jLvec  un  demi-cercle  d'or,  qui  porte  le 
glpbeda  nrànde V  cîçtré  âp  ii^mm^  d^unt 
croix  ,  le  cercle  de  la  'Couronne  drné 
^curons  5c  enrichi  de  pierreries. 

Fig^  Z  X  Celle  dçs  Rois  de  France  eft 
tin  èércle  d*or  relevé  de  huit  fleurs-de-lys , 
cintré  de  huit  diadèmes  qui  le  ferment, 
4c  qui  portent  a^-^dclf us  une  double  fkurr 
ée4y5/^ttt*cft'îe  aîmierde  Fraiîce. 
Quelques-uns  prétendent  que  Ghajles 
'    ■  ■  eft  le  premier  qui  ait  pris  la  côur 


monr\oyes 

de  Louis  Xll,  fucceffeur  de  Charles  VHI, 
cil  la  couronne  n'eft  point  fetmée.  JJl  pa- 
roit  dçnc  qu  twt  doit  ra<J)portercct  ûfëge  \ 
François  I ,  qui  ne  vouloit  céder  en  riefi 
à  Charles-QMint,  &  à  Henri  VIH  Roi 
d'Anglctçpe,  cjoi  avoieot  pris  l{i  cout 
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45enneé  <ie  quitte  -  daijphiitf  ea  forme  de  ^^^^^"^ 
diadèmes ,  loutenanc  de  leurs  queues  une 

^uê  la  prépédâite»  .  .       .  " 

f^^g'  4i  Celle  des  Rois  d'Efp^igiiie ,  4^  ^'^-^i* 
Sicile,  de  Pologne,  de  Portugal  ,  de 
Sardaigne ,  4^  Panemarck  ,  4?  ^.4^ 
.uo  cer^e  d'içur ,  ornée  de  fleuron$  &  &rmé^ 
de  huit  diadèmes  lurmontés  d*up  ^^^^^ 
cintré    fommé  d'une  croix. 

â  fim  cercle  refaau0e  d^  croix  p^ttées  ^  d^ 

fleurs-de-lys altern^itivement,  elle  cû  ibfï^ 
mce  comme  la  pr4Bfjé^çgte ,  c^'jifç  g^<^ 
ibnnopté  d'ux^  xtqîx  pareiUe  f  celles  du 
^de* 

.  5* I  .ÇeUe  d^jPrwices  4h  Sa^4^ 

France ,  eft  un  fimple  cçix^  rçhj^ui]^  ^ 
^qurs-de-lys  faxis  d^aiiêmes.  Ç^A  ce  qi'on 

a|)pelle  couronn/e  puycrte ,  à  U  difler^iJi::^ 
des  précédentes  qj^^ie^c  terp^ié^  P9^.iif# 

^^ê^-  y  I  La  Couronne  du  Grand  J^i^ 
de  Tolcane  eft  ouverte,  à  pointas  rayées 

creiles^^vee  \^H^9fr^^\}i?^^ 
ou  fleur-de-iys  épanouie  au  mjtU^i^.  , 

F/-^.  ^  ,  Les  Archiducs ,  le?  JEle^lçurs 

V6xk  pour  couronne  >  un  ^"^^jèHm^^^tf 
Jtbjaîflï  i'iis{»ifiS,  ^nf  c  4e  çi^rr^it^  5c 
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^ixxm.  perles,  fomiuc  d^un  globe  qui  fourieii 
une  croix.  '  "  '  ■ 

.OmbVivs    ^V-  \9  9  Les  Prinoâ  &  CoMites  de  lIEm- 
BxTs.   pire  ne  partent  que  le  bontiiét  d'écariate 

rcbralTé  d'bermine  ,  fans  diadème.  * 
Des  '  La  Noblefie  porte  auiS  fjor  fcsarmoi- 
^ïouxoMcs.  yjjj  couronnes  ;;<jue^pour  cette  raifon^ 
on  appelle  Couronnes  éêCa/ques  ,  ou  Cou-^ 
Tonnes  d^EcuJfons,  Elles  font  de  différen- 
tes formes,  félon  les  divers  dégrés  de  No- 
Ueflè  ou  d'iUuifaration.  On  en  diilingue 
defix  fortes  principales,  favoir  la  Cou- 
ronne de  Duc ,  de  Marquis ,  de  Conate  ^ 
de  Baron  ^  de  Vicomte  &  de  Vidame. 

Fig.  l'o  ,  La  'couronne  Ducale  eft 
tin  cercle  d*or,orné  de  fleurons  à  fleurs 
d'ache ,  ou  de  perûl ,  enrichi  de  perles 
&  de  pierreries. 

ftg.  f  2  ,  La  couronne  de  Marquis 
ornée  de  fleurons  &  de  groITes  perles  ^ 
snéléei  alternativement. 

Fig.  xz ,  Celle  de  Comte,  eft  compo» 
lïfede  perles  feulement  furùn  cercle  d'or. 
'  Fig.  13  ,  Celle  de  Baron  eft  une  cfpe- 
/   €e  de  bonnet  entortillé  de  perles ,  pol<^ 
en  bandes. 

•  '  Itig,  i^y  La  couronne  de  Vicomte 
^n'eft  rélMuiffée  que  de  quatre  grojSes  per- 
le^  feulem«t.  '  "  • 
^    jFijjr.  /     les  Vidimé^»  au  lit 
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quatre  perles^  relèvent  leur  €ouronne  par 
quatre  croix  pâttéea.  ^ii^v/i* 
Le  Vidame  etoit  autrefois  celui  qui 


DBS 


fuppléoit  à  TEvêque  pour  aller  à  la  guer-ORNBM»M» 
re,  à  cauiè  des  fiefs  qu'il  poflédoit,  il  «^^p^,; 
étoit  auffi  chàrgé  de  k  défenle  du  dîio* 
ccfe.  Aujourd'hui  ce  titre  de  Seigneurie 
efl  rare:  les  plus  confidérables  iont  les 
Vidâmes  d'Amions  >  de  Cfaanres  &  de 
Rhettns. 

Le  Cafque  étoit  la  marque  de  cheva-  DcsCafqucs. 
lerie  >  comme  l  ecu  étoit  la  marque  dé 
noblefle.  Ceft  dans  les  tournois  &  i^tes 
d'armes  ^  qu'on  commença  à  placer  le 
cafque  avec  tous  fes  ornemens  au-delTus 
des  armoiries*  On  les  expofoit  ainfî  les 
preihiers  jours  des  aflemblées  deftinées  à 
ces  fêtes,  afin  que  les  Seigneurs  qui  dé- 
voient aifiiler  à  ces  fpeâacles^  les  allaf- 
fent  reconnoitrc  pour  pouvoir  enfuite 
diftinguer,par  les  livrées  oudevifes,  ceux 
qui  feroient  mieux  en  ces  combats,  où  les  ' 
Chevaliers ,  cachés  fous  leur  armure  >  ne 
fxmvoient  être  connus  que  par  ces  lignes 
extérieurs. 

L'ancienne  fituation  des  cafques>  dans 
la  plupart  dc^armoiries  9  étoit  d'être  tour- 
né de  profil,  placé  fur  la  poiïite  gauche 
de  récu  penchant  &  incliné.  Aufli  les 
anciens  Hérauts  d'armes,  ne  parlent  point 
dee  difféaBenits  fituation^guei  modernes 
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yyyipr  timbre  aux  armoiries  ^  on  VQit  même  ceU 
0 B  s    le$  de  Clurlej  VI ,  d«  î.^is  XI  5c  de  Phi- 
^*ExT.^"'  Uppe  Dijic  de  Bçurgognt^  fi|i^ré«f  d'u)» 
»x«w.  cafqucftfmé&  de  profil;  m^s  lesHé^ 
x^Gif^ues  ^^^^^  modernes  obierver.t  trois  çbofes  à 
'l'égard  deç  cai<}iMS>  ^4 

Qj^anc  à  U  matière  ,  veultm  que 
ceux  des  Rois  &  des  Empereujrç  foieof 

Ceux  des  Pri^iGies  &  gntnd^  $eigne^r| 

doivent  être  d  argent /bordés  &  dwaî^TT 
quiné$  d'oi^  ;  en&Q  ç#|»t  4es.  Qievi4ieESî  ^ 
fimples  GeatUsboiiimes  fie  Ç^vm  q^f 
d  acier  poli ,  ornés  d'uae  broderie  d'^r. 

Pour  U  forme  ,  ils  repréfe^c^t  cei^ji 
des  Souverains  (>uTert  .4^  fap^  gis^i^,  ^ 
les auttes  grillés  détaxe 4^ griH^,  fuivM^ 
le  rang  &  la  dignité  des  perfonnes  ;  ertfin 
quanc  à      iituatiQAj  ils  1^  j^^pei^  d^ 

^pç^.de-ôer^    4^  profit 

z  ,  Le  cafque  de$  Rms  &  def 
Empereurs  eft  tout  4  ^r ,  .l^odé  &  d^T 
niafquiné,  taré  de  front,  la  yflji^re  e^,-^ 
tiéfement  (wvme  /$c*#ni  |[f:^Ui^  C^tte 
façon  de  cafque  eft  fx^^Wi?  4Vw 
^pleine  p^ifl^^^K:?.  ,  . 

.  Fig.  M  f  ÎJ^  Priocee.ie  f^ïftew  ai^lÇ 
d'or ,  pofé  de  front ,  la  vifiere  oîtoins  on^^ 


f    ^ ,  Lçs  Ducs ,  les  Maréchaux  de 
yrancc,le$  grands  Olficiers,les  Seigneurs  ^^^f 
titrés ,  les  Chefs  de  Compagnies  Souverai-'    ^  ^  ^ 

ries ,  le  portent  d'argent,  borde  (Se  damai- 
quiné  d  or  ,  wré  de  frçui  &  tiçrmé  dd  ^l"^^ 

Fig.  4 ,  Les  Gentilshommes  Cheva-  ^5****^ 
lier^  portent  le  calque  d'argent,  bordç 
d'or I  grillé  &  taré  entiers^  c  eil-4-»dire  ^ 
poft  moitié  de  front. 

Fi^.  5 ,  Les  Gentilshommes  d'ancienne 
jace,  non  Chevaliers ,  le  portent  d'acier 
poli I  taré  de  çroâl,  U  vièere  fennée  iiç 
grilles.  ^ 

/"i^.  (T ,  Les  nouveaux  Ennoblis  por- 
tent i^i  cafque  d  acier  en  prohlj  donc  le      ^  r 
liazal  £ç  Tav^t^ille  fgnt        foit  peu 
ouverts. 

Au  reite  ^  toutes  ce3  différences  font  dt 
poQvelle  invention.  Xou^  les  calques  ai^ 
cien^  font  fermés  &  (impies ,  U  plupart . 
pôles  de  proHl  cQOHnç;  nQu;si  1,  avons  re*  ' 
Oifrq^é  plus  haut* 

Les  AUefliandi  muLtrpUen;  lescaf^ues, 

J)our  la  diûinûion  des  fiefs ,  parce  que 
e  cafque  ét^nt  chez  evix  la  principale 

in^9ç  4^ 99bl^ilè^ il^  ont  v^ouia  nw- 
quçr ,  par  la  multipUcation  des  timbres  ^ 

les  droits  de  fubftitvitiun,  ladivciiité  des 
i^fs  ^  ^  le  lià^mbre  de  vgi^  qju'iU  avoient 
ftms'  les*  w.ijs^igîçfiet^à  rai^fl 
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de  leurs  fiefs,  &  reprefentent  autant  de 
^xxxiy^  pcrfonnes  qu'ils  ont  de  fiefe  de  cette  na- 

ture.  Nous  rapporterons  des  exemples  de 

OftffBKiiis       u^^g^f      blafonnant  les  armes  de 
£xTB.    quelques  Maifons  d'Allemagne. 

^iBuas.  SourUt  eft  un  tour  de  livrée ,  rem.- 

pli  de  bourre  &  tourné  comme  une  corde, 
que  les  anciens  Chevaliers  portoienc  dans 
les  tournois  »  il  étoit  ordinairement  de  la 
couleur  des  émàux  de  l'écu,  ou  des  cou- 
leurs que  les  Chevaliers  choifiûbient. 

On  appelle  aiitrement  ce  ix)urlec  que 
lëi  limples  Gendlshommes  mettent  fur 
^        leurs  cafques  ,  trefçue,  tordue,  ou  tortil. 
Voyez  les  Jig.  ^  6»  (T. 

DttUmbie-  Les  Lamirifuins  font  des  morceaux 
d'étofFe  découpés  ,  qui  defcendent  du 
calque ,  qui  coeffent  &  embraffent  l'écu 
pour  lui- fervir  d'ornement.  Cétoit  l'an- 
cienne couverture  des  cafques ,  conrnie 
la  cotte  d'armes  étoit  celle  de  l'armure  , 
pour  garantir  de  la  chaleur  ,  de  la  pluye 
&  de  la  pouffiére ,  &  faire  reconnoitre  les 
Chevaliers  dans  la  mêlée.  Ils  fervoient 
aufii  à  foutenir  &  à  lier  les  cinûers  qui 
étoient  de  plumes.  Les  lambrequins  for* 
més  de  feuillage ,  entremêlés  les  uins  dans 
les  autres,  font  plus  nobles  que  ceux  qui 
font  compofés  de  plumes  naturelles.  Leur 
origine  vient  des  anciens  chaperoos  qui 
fervoient  autrefois  de  coefiure. 
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quins reprérentent  les  nibans  &  les  livrées  ' 
que  les  Dames  prenoient  foin  d'achemer ,  ^ 
c'eft<*à-cUref  d'ajuftei^  au  cafc^uë  ,  d'où  OMiitaM  i 
leur  eft  venu  le  nom  dWhentint  a^îuiV 

Le  fond  &  le  gros  du  corps  des  l^im- 
brequins   doivent  éifre  de  Témail  du^nn 
champ  de  l'étu  ^  mais  leurs  bords  doiYOOC 
être  de  fes  autres  émaux. 

Quelques  Hérauts  ont  appellé  Voleter 
habillement  du  calque  >  lorfqu'il  écoit 
léger,  parce  qu'il  voletok  au  gré  du 
vent ,  &  n'étoit  attaché  qu'avec  le  tortil 
OU  bourlec,  compofé  de  cordons  &  de 
rubans  entrelacés  des  coûleurSf  8c  métaux 
du  Chevalier.  D'autres  lui  ont  donné  le 
nom  -  de  Capeline ,  quand  il  étoit  fait  en 
manière  -de  -  cftpe.  On  Ta  •auffi'  ap|)eUé 
Mannlit,  quand  il  étoit  large  &  court  & 
cnveloppoit  le  cafque  &  l'écu ,  ce  qui  lui 
avoir  fait  donner  aulii  le  nom  decamaiL 
Flufieui)  anciens  monuments' tfbusrepré-^' 
lentent  cet  ornement  de  cafque  de  Tune 
&  l'autre  de  ces  deux  manières  y. 

Le  '  Cimkr  eft  la  partie  4a  jpftùs  élevéex>a  cinitr. 
dans  les  omemens  de  PêèuS  & 
au-deffus  du  cafque.  L'ufage  en  eft  de'  ' 
Tantiquité  la  plus  reculée.  Hé^ôdote  en  ' 
attribue  rmvèntion  aux  Ciariefis;  qui  les 
premiers  portoient  des  aigrettes  &  de» 

plumes  iur  leurs  cafquesv  L«s  Kois  d'£* 
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^x^r^  lion f  de f a«rèau  ou  de  dragom  Py^fy» 
portoit  uft  gjrafid  panache   entre  deux 

OtMunàt  cornes  de  bquG.  LeS  anciens  guerriers 
ExTt.    ornoienc  4iafi  kurs  calq^eii  pc^  dpnner 
aiÉvat.         detiemur  à  leufs  emifiiHSj  par  la 

Pu  Cimier.  Vue  des  dépouilles  des  aitirtiaux  qu'ils 
aiVûienc  doii)pté$i  ou  pour  iè  4Qnnei?  une 
tninè  plus  formidable  j  eULi^biuflfMt  leur 
tiîUepàt  cetajuilemenf. 

Les  cimiers  de  plutncs  forrt  plus  fré- 
quens  que  lei  autres  ^  &  ib  ionc  £àics 
fôuven^'ufie  tnaflfe  jde  piuiiiMl$  4'«tuntt^ 
che  >  de  héron  ou  de  paon.  Ces  toutTes 
de  plumes  >  .  les  anciens  tournois ^ 
ocoiem  tiommés^  pt/umêUs  ou  pli^nfâns , 
eUes-fé  ng^toil^nt  dans  de»  tuymm  fur  de 
hauts  bonnets  y  Comme  on  en  voir  dans 
les  armou:k»  de$  gra,udel.iiimUl^.d'Ai- 
iMiâgiie^  »    •  / 

Souvent  :1e  cimief    repréfefttdit  nncf 
pièce  du  blaion  de  l'écu  p  comme  un  ai- 

5le^  un  llionsi  Ooe  âeur-de4y  vouus  î^Mnais* 
e  ces  ffteces  quet^on  uomme  h^i^rabies/. 
.-V  ."•  comme  p^ls,  fafces, bandes  &c.  quelque- 
fois aufli^^lç  cimier  étçiM  d^.fantailie^ 
fiUis  avok  ég4r<i  Attx  pieoeibdftf  aç^oiiies^ 
On  en  {}bMj|[eoit  parce 
qu'il  ne  tenoit  lieu  dans  lèl>la^n ,  .^mi 
de  devife  ^  d'qrnemenc.  -«jj^ . 

Ij6  Gîeii^  étoit  amcrefiàâs  piW^Ç^r^pe  « 
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une  rtn%gnin^f  mar^ut  d«  AdUeffi  ^ne 

Tarmoine,  parce  qu'on  le  porcoic  ^ux'^^^f 
tournois,  oh  on  ne  pouvoit  être  admis 
fans  avoir  iaic  preuve  de  noblelle.  LtOKntM^at. 
^ntiihômti«<{ui  avoit  affifté  deux  fois  à 
en  totifMM  itAtmnehf  étéie  (ufllifam- 

ment  blafonné  &  publié  ,  c  eft-à-dire , 
secomitt  pour  noble ,  &  il  portoic  deux 
trompes  eti  ctoiier  fur-  fen  cftfque  de 
tournois  :  de  là  viennent  tant  de  cimiers 
à  demi  cornets ,  que  pluiieurs  auteurs 
mn  pr»  mftl  à  ptopos  peur  des  prolbo^ 
€idtt  ^  irimi^  d'élèphaut. 

En  Allemagne  >  la  différence  des  ci- 
nkri  diftingue  les  branches  d'uûe  xno^ 
^unifie  &  Art  de  bhiure. 

Fig.  y  >  Ecu  timbré  de  trois  cafques , 
k|>reinier  de  front  &  couroliné^  ayant 

Cm  cuoîet  tui*.  femsUe  de  carnation, 
hùHe  dt  gfuitttel,  tcmfohiiée  d'6r  ,  les 

Uras  éceadus  &  élevés ,  chargés  de  deux 
paiâoÀs  d'aluni  l#s  tètes  ââroixcées:  It 
lècondy  tiers  de  profil,  auffi  cpuràùoé, 
ànt  pour  cimier  ttn  èor^  oii  huch^t  lié 
le  virolé  :  le  troiliéme,aU(B  tiers  de  profil, 
«ÉËroacé  avec  le  fécond  ^  àff9tût  pour  ti^ 
«net  an  ^léopàid  Miftnit  aé  ilitoiiel.  Leis 
ff^is  cafques  ornés  de  leidrs  lambrequini 
dttéduMJid«4'é«u.   
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Es  dignités  ou  emplois  donr  on 
porte  les  mar<||ic$  dans  les  /irmouies  ,  foac 
eec!é(iaftiques  on  ieoilim.  Nous .  parle* 

n^icK^Es  ^^i^s  d  abord  des  dignités  eccléfiaftiques, 

axEiftffx^k.  parmi  lefquelles  le  Pape  tient  le  premitf 
jHgnite's  rang.  Nonsavons  dit  >  dans  la  leçon  pré- 

&r^/Uy2<-  cédcLue,  quelles  étoiem  lës  marques  de 
dignité.  Nous  aurons  occafion  d  en  tou* 
dier  encore  qudqttechoiie  dansi'aiticl» 
des  Souverains  de  TEurope. 

^r^i.>f«w.      Les  Cardinaux  font  des  princes  ecclé* 
iia&iques,  qui  ont  voix  aftive  &  paflhr» 
dans  le  conçlave ,  lors  de  i'.élj^ion  du 
pape.  Ils  compofent  le  confeil  &  le  le- 
nat  du  Souverain  Pontite.  Lti  ja0mbre.ea 
a  été  fixée  à.70  par  le  Pape5ôcc&V>v  donc 
fix  Cardinaux  Eveques , .  cinquante  ^GaiH 
dinaux  Prêcrgs^^  &  quatorze  Gacdinaujç 
Diacres.    .  ./j:  «. 
;  Dans.ifur  première  înftiiutkm.  i-  les& 
.  Cardinaux  n'étoient  autre  chofe  .que  les 
prcLies  principaux  j  ou  .le$  curés  des  'pa* 
roiiTcs  de  Rome  ;  il  feregaïKiœesîtiuinune 
au-deiTous  des  Eyéques  >  puifqtte  I^sr  cuh 

dinilac  vaquoic  quand  cwAGiU^  ékvés 
à  la  dignité  épilcopale. 

Mais  dans  le  XI  iiede^  la  grandeur  du 

Pape 
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Papè  s'étant  excremement  accfue ,  il  vou-  ^ 
lut  avoir  un  confeil  de  Cardinaux  ,  plus 
élevés  en  dignités  que  ces  anciens  F^écres. 
Il  eil  vrai  que  l'ancien  nom  eft  demeuré 
mais  ce  qu'il  exprimoit  n'eft  plus.  Il  fe  B*2iif wis. 
pafTa  un  affez  long  temps,  ùns  qu'ils  prit-  Difçniu^s 
ient  le  p:is  fur  les  Evéques,  ou  qu'ils  s'ai-^l'Jf''^ 
tribuaflent  à  eux  feuls,  à  Texclufion  du  Jl'Il^u^ 
Pergé  de  Romey  le  droit  d'élire  le  Pape  : 
mais  dès  qu'une  lois  ils  ont  été  en  poilei- 
iion  de  ces  privilèges,  ils  ont  eu  bientôt 
après  le  chapeau  rouge  &  la  pourpre  ; 
^n  forte  que ,  croiflant  toujours  en  gran- 
deur ,  ils  fe  font  eniin  élevés  au-delTus  ' 
des  Evéques  ,  par  k  feule  dignité  du 
Cardinalat* 

Cependant  les  Evéqujs,confervant  leur 
prééminence,  ont  quelquefois  pris  le  pas 
iur  les  Cardinaux ,  dans  les  ailemblées  & 
les  cérémonies  publiques  ,  en  préfence  * 
même  du  Pape.  Cehi  le  voit  dans  l'adle 
de  dédicace  de  l'Eglife  de  Marmoutier, 
-par  le  Pape  Urbain  11 ,  l'an  lopo ,  lorf-. 
qu'il  vint  en  France^^erlir  le  Concile  de 
Clermonts  car,dans  cette  cérémonie  ,  Hu- 
gues  Archevêque  de  Lyon  ,  tenoit  après 
le         le  premier  rang ,  les  autres  An* 
chevêques  &  Evéques  le  fuivoient ,  &  ' 
aprùs  eux  venoient  les  Cardinaux  Frétr^^ 
&  Diacres,  qui  ^voient  accompagné  Iç 
Pape  dans  ce  voyage,  ' 
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AujoufdTîiti  Iti  Cftrdkiâitf  pfécédêliC 

PLANCHE  les  Archevêques  &  les  Evêques  :  ils  pré- 
tendent même  avoir  le  pas  fur  les  Elec- 
"orr;. .teu»  de  l'Empire,  parce  qu'^sfif^  »« 

tt  Emplois.  Pape  ;  cependant  le  Doge  de  Vetiilè  M 
tî^nite's  leur  cède .  pas ,  ni  les  Ducs  &  Pairs  de 
^ulf''^'^  France,  ni  les  Grands  d'Efpagnc ,  &  en- 
core  moins  les  Eleâ:ettrs ,  qui  ont  eu  quel- 

ques  fois  des  Cardinaux  pour  Miniftres* 
Pour  marque  de  leur  dignité  ,  ils  tim- 
brent leur  écuflbn  d'un  chapeau  rouge» 
garni  de  cordons  de  foie  rouge ,  enlfcla*« 
cés  en  iozange,  avec  cinq  rangs  de  houp- 
pes qui  augmentent  en  nombre ,  &  font 
en  tout  pour  chaque  êordon  quime  de 
chaque  côté ,  pofées  i  j  2  ,  5  ,  4  &  5  i 
Vécu  accoUé  par  derrière  d'une  croix 
en  pal  .fig.  t. 

■  A  Rome,  nul  Cardinal ,  quoique  Prin- 
ce ,  ne  met  de  couronne  fur  fes  armoiries  : 
en  France  ils  prennent  ordinairement  la 
couronne  ducale. 

La  couleur  rouge  purpurine  eft  partir 
xuliére  aux  Cardinau^t ,  non4etiIement  à 
leur  liabillement  de  tére ,  mais  à  leuts  roc- 
bes ,  camails  &  mantau*.  Cette  coulé* 
leur  fut  donnée  pour  les  faire  refrouveniir 

2ue<omme  Jefus'-Ghrift  a  tépahdu  fon 
itig  précieux ,  ils  font  établis  éMtf  TE* 
iglife  militante  pour  la  défendre  jtifqu'à 
{aperce  du  ieiy;  ilsj^rtent  U  croi^LtH 
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pâl  y  pour  imuf^iier  le  cmdfiemeitt. 

Le  Primat  eft  un  Archevêque  qui  eft  ^j^^j^ 
établi  au-delTus  d'un  ou  de  plufieurs  Mé- 
tropolitaiiu^  Il  ^erài  àuffi  fes  droits  lid^^^^'lUt 
PritHAtiè  fer  fe«  propres  Dioceftim  &  fur  "*«»»^ 
les  Evêchég  qui  fônt  fes  Suffragans  ;  de  ùi^nin's 
forte  qu'il  a  plufieurs  degrés  de- Jurifdio  ^^^^«/»* 
t^ion  qu'il  fàk  ûXMtr  pâr  àt^  OffidâM 
diflférens,  ayant  pour  la  primatie  un  Of-  ^^^'^ 
ficiai  primatial,  pour  juger  les  àppella^ 
tiotis  qui  font  itit^rj^tées  de  VÔifiGial 
Métropolitain.  *  ^ 

-  Dans  les  pays  où  1  etablilTement  des 
grands  Patriatches  n'a  point  été  ^ 
«omimedFrâiiCéyif'éftk  Primai  qui  en 
tittttt  j  de  manière  que  la  dignité  de 
Primat  pour  ces  provinces  eft  la  premier^ 
dignité  dans  TEgliie  apfès  cellô  du  Pape* 

VArche^êqvtt  de  Lyoû  eft  en  {^(Téflkytl 

de  la  jurifdiftion  primatiale  fur  les  Mé* 
tropoles  de  Tours ,  de  Sens  &  de  Paris  j 
pârcè  qâ'il  eft  Priâiat  dtt  proviiieél 

•  Il  y  a  fept  âutrés  Archevêques  en  Fran- 
ce qui  fe  difôtit  PrimfttS»,  celui  de  Sens  £i 
dit -Primat  dë  Gèmiàtiie  des  Oaulesi 
Les  Archevêques  de  Bourges  &  de  Bor-» 
deaux  le  difent  tous  deux  Parriarchei 
d'Aquitainé»  Geml  d'Arles  &  àt  Vieline 
difputet^  là  priltiatie  delà  Gaùle  Kar« 
b^axioiie«  Geus  de  Kouen  &  de  NarU^a^, 
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ne ,  fe  ptctcndcnt  auffir  Primats  danç  Te- 

vtANcm  tendue  de  leurs  provinces»  . 

Pjrimat,pour  marque  de  fa  dignité  , 

»Eora'iii««ti»'^  fes  armoiries  d'un  chapeau  verd 

bxBmv&ois.  orné  decoxdohs  entrelacés ,  garnis  de  dix. 
Dignite's  hoiippes  de  même  i  ,  2^,  3  &  4  ajoutant^ 

Eçoiefiafti-  icrnere  l'écu  une  croix  double  ou  Pa-. 
triarchale  i  fig.  3.  Si  le  Primat  étoit  Car- 
dinal ,  il  prendroit  les  ornemens  qui  con- 
viennent à  cette  dignité ,  avec  la  croix 
doubla  qui  eii  la  marque  diitindive  delà 
primatie. 

L'Archevêque  efl  un  prélat  métropo- 
Afchettqnc  ^^^^^  pourvu  d'un  Archevêché 

qui  a  (bus  lui  pluTieurs  Evêques  fui&agans. 
Le  nom  d'Archevêque  n'a  pas  toujours 

été  employé  dans  TEglife.  S.  Athanafe , 
qui  vivoit  dans  le  IV  fiecle  ,  eft  le  pren 
mier  qui  le  donna  à  Alexandre  fpn  pré* 
déceffeur.  Au  Concile  de  Calcédoine,  te- 
XïM  en  4^1,  les  Grecs  donnèrent  le  titre 
4' Archevêque  au  Pape  S.  i^eon ,  ils  Ta- 
voient  déjà  donné  aux  Evêques  dbs  prin- 
cipales villes  de  l'orient.  Chez  les  La- 
tins ,  llidore  de  SéviUe  eft .  premier  qui 
en  parle,  d'où  Ton  conclut  que  le  titre 
d'Archevêque  n'étoit  gueres  ccmilu  en 
pccident  avant  Charlemagne. 

Par  rapport  à  Tordre  &  au  caradcre  , 
un  Archevêque  n'eft  pas  plus  qu'un  Evê- 
q^uc;  ils  oiit  Tun  &  l'autre  la  même  puijf; 


Digitized  by 


fance  fpirituelle  >  la  mémo  dignité ipotiti-  - 
ficale;  mais  rArchevêquea  les  fQnàijOf)^  ^  xlcx?^ 
d'un  miniftère  plus  étendu,  plus  erand  •  *• 
plus  privilégie.  .  ■  DBDio«tîf 

;  Geft  à  iArchcïv^querde  .confirmea:i'é-=*B«Mqi% 
Icâion  des  Evêque^fes  Suffragans  y  ç'eft 

à  lui  qu'appartient  ie  droit  de  les  confa- 
crer,  ou  de  commettre  leur  coi:\fécration  • 
à  lui  autre  Prélat.  L'Aicbevêque  à  le  Archcvôquç 
droit  de  convoquer  les  Conciles  provin-  * 
çiaux ,  après  avoir  obtenu  pour  cela  la 
permiiCon  du  Roi  ;  il  ea      le  Piéiident 
&ie  principal  Juge.    .  .  ' 
.  Lés  Archevêques  font  fculs  en  droit  de 
porter  le  J^alliumy  coujine  une  marque 

4e  la  plénitude  .  du^Sacerddce;,:  &rici6  l4 
dépendance  de' k^rs  $uffragans  à  leur 
égard.  Us  peuvent  porter  le  manteau  vio;) 
)^  fuc  le  rochet  par  totite  leur  pr^V^ncC'^  - 
y:  «ëléimr  in.  Fontifi^aliSus ,  y  faire  por-; 
ter. leur  crci:.:  l^idute  j  à  moins  que  les  Eve- 
<|ues  n  ayent  privilège  au  w^li^ai^ej|.|)o^tér 
nmr  au£onci}é  de  Yie^  ;  tenu,  en  1 3 1 2; 
Les.Buiies  de  Jubilé  dfoivent  être  en  v^y^ 
aux  Archevêques  >  qui  les  envoyenc  î^-HX 
ËvÀpies  leurs  Sudiragai^ 
•  'Tp^uijtnalquè'  déJLmr*dignité  f  ils  pon 
tent  une  croix  fimple  par  derrière  l'é- 
cu  >'qui  eft  iurmonté  d'un  chapeau,verd  ^ 
avec  lel' cordons  gamiis  die  dis^,  houppeS: 
dc4nênae ,  rangées .  i ,  2 ,  3  &  4  ;  fig-  4, . 

Q..11J 
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'   M  i  t  M       1-*-  • 

Le  Grand  Aumônier  de  France;  c*eft 
àkifi  qu'on  appelt/e  dans  U  Koyaume  le 
pr^^nier  OfÇcier  eeeléfifliitiâfiie  de  dies  lo 

t>eDi8nite'Koi.  Cette  dignité  que  Ion  regarde  corn- 
me  office  de  la  Couronne,  ne  s'accordû 


PLANCHE 
MAUQ^tJPS 


Dignite's  plus  qu'à  des  ËccWiiafiiqii^  d'uM 
^Z^sf^^'^  mncediftinguée,  revèiiis  oixlinairement  d» 
trraw^  f Pourpre  Romaine.  Il  (emble  repréfen- 
momer  ter  Cet  Ri^ien  Arahi^ChapelaÏP  OU  Chan-» 
f  ceHcr ,  qui  aviMt  •  autrefois  tant  de  droits 
éc  de  pouvoirs  dans  la  Cour  de  nos  Rois. 

Le  Grand  Aumônier  dilpolb  du  fondsi 
deftiné  pour  les  aumônes  du  Roi ,  célébra» 
le  fervke  divin  dans  la  chapelle  de  -Sa 
Majefté,  quand  il  le  juge  à  propos,  oi^ 
nomme  les  Prélats  qui  doivent  officier  , 
les  précUoaceurs  fiée.  Il  fltl^Ëveque  d^ia» 
Coûf ,  hîfnm  idufc^  U$  :fimâriôni  de  cm» 

dignité,  dans  quelque  Diocèfe  qu'il  fo 
trouve ,  fans  en  d^ander  la  periinilfiolx 
aux  Ëwaqucs  dei  lieitar  il  d^oimoic  aatr^ 
fois  les  Provisions  des  Maladreriasr  de* 
JFraQcej  &  prétendoit  qu'il  lui  appartc- 
netcidè  goiiverner ,  de  vifi|^>  &  de  xaâas^ 
les  Hôpitaux  du  KcSfamat ,  fwpiava 
quand  ils  font  gouvernés  par  des  laïques.. 
Lesédics  de  nos  IWs>  les  anÉ(s  4u'JPai:-- 
Jement  l^otit  mainf«mi  peadanc  qadlqiwt 
^Mip»  dans  la  poiTéffiwi  «do  oé  ds^^  il  eb 
l'intendance  de  THôpital  des  Quinze^ 
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Ikc  ejmre  les  mains  du  Roi ,  &  eil  Côm- 
mandair  né  des  Ordres  de  Sa  Maieilé.  ^^^^^^.^ 

Pour  marque  de  fa  Dignité,  U  porte  ^ 
au-deffous  de  l'écu  un  livre  couvert  de  fa- 
tin  bleu ,  avec  les  armes  de  France  brodées  «Tt*i»x.oii^ 
en  or&  argeôt  lur  le  plat>  réca  enccniiat  oignUe^s 
du  cordon  bleu  aveclacrôix.  II  porte  en  ^^^^f*^*^ 
outre  le  chapeau  #  les  houppes  &  lesaucces* 
sparques  dfi'fon  ordre  >  avocla  counm&e 
de  Duc  ;  fig.  5.  . 

.  Les  Evéques  portent  le  chapeau  demê-£^^^ 
me  couleur  que  k$  Archevêques;  anais 
fenkpient  à  croîs  rangs  de. houppes  ^  Ctx 
de  chaque  côté  ,  rangées  i  >  2  &  ^ ,  l'écu 
furmonté  de  la  mitre  pofée  de  front  à 
dextre,  &  à  féneûre^  la  croiTe  tournée  eA 
débors  ;  fig:  S.. 

Les  Prélats  affocicsà  l'Ordre  du  Saint 
Efprit ,  portent  de  plus  Tordre  du  Saint  ^^'^^ 
Eipôt.o^  eft  un  cordon  bleu&  la  croix 
ai|  bas:     <r.  ' 

Les  Evéques  ou  Archevêques  Princes 
accoilent  Técu  de  leurs  armes  d'une  crofie 
en  pal  à  dextre  &  d'une  épée,  k^into. 
haute  à  iénellrc.    '  '  ^ 

Les  Archevêques  ou  Evéques  Princes  Prélats  pHi» 
de^fimpire  postent:  tes  marques  de  leur  ^'^"^^^  ^  ^ 
ordre  9  comme  nous  Tavons  ditcHleirus  ; 
mais  ils  ajoutent  de  plus  l'épée  à  dextre  p 
&ia  croflTe  à  ftneftrë  pailees  en  iautoir  ' 

daàmV^  mài^sé  d^UMeouceime  de^ 
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rExûpire,  coixunc  celle  dcs  Eledeurs,  cn- 
TLANCHE  jQUjé.du  manteau  fourré  d'hcnninc#&. 
armorié  du  Uafetkfur  le  replis  ;  fig.  z  • 

^ihc^itEf    Les  Prélats  Pairs  de  France ,  portent 
«TËM^Loif.  auin  le  manteau  &.  la  couronae  de.  Duc 
Di^nhe'i  OU  de  Comte,,  fuivant  la  Pairie.  .  . 
tcch/iajiu     Les  Abbés  Réguliers  timbrent  leur 
î^"*'*'        écuÛon  d'une  mitre  pofée  de  front  à  dex- 

France*  trc  »  la  croffe  en  pal  tournée  en  dedans^  . 
Abb'^s  Rc    pof^^  derrière  Técu  à  féneftrt  ;  fig.  s. 
\xtis! .         Les  Abbeffes  poitent  Técu  en  lozange  ^ 
AbbeiTes.  e^^to^^'^  d'un  chapelet ,  la  croffe  pofée  ea 
paL  derrière  l!éca«  Aatuefois  «lies  ne  por«> . 
toient  p(Hnt  de  couronne aujourd'hui  t 
elles  en  prennent  une  convenable  à  la  fa». 
flE^Ule  dont  elles  font  \fig.  .j.       .  ,  -, 
Abbés  com*    Les  Abbés  Commandataires  peitcné^ 

niendauires     niîtrc&  la  croffe  tournée  en  dedans  ,  le 
Séculiers*  >    ■>  % 

tout  Xurmoncé  d'un, chapeau  noir  avec  les. 
OQrdon& j.&crais:hQuppes.de  chaquis  cbf&i 
de  mên^e  couleur^  rangées  i  &  2  ;  fig, 
:  Les  Prieurs  portent  auffi  derrière  Técii 
bâton  prieurai  fait  comme  un  bourdoo»* 
Les  gnaods  .Cbaiitcea.de  Cathédralespret- 
nnent  àe  même  une  maffe  ou  bâton  ce  u  ron-' 
né  ,  <lui  Tepré fente  je  bâton  que  les  grands 
Chantres  ont  coutume. de  porter  à  riiglifir« 
\  MeiTieurs  les  Chanoines-Comtes. 

Comtes  de  Lyon ,  en  vertu  des  Lettres-Patentes  don*^: 
tyon.       i^^j  à  Ver  failles  au  mois  de  Mars  irj^S'>* 
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porcentaucolun  cordon  rouge  de  feu>lize-  y?"^**^ 
ré  de  blcm  célcfte  >  auquel  pend  une  croix  ^^^^  ' 
à  huit  pointes ,  émaillée  de  blanc^  bordée  ^^^^^ 
d'or,  cantonnée  dans  chaque  angle  d'une  Dei^iCNiTM 
fleur-de-lys  d'or ,  les  poinces  de  la  croix 
jointes  pâr  quatre  cottroniies  de*  Coime /'^""^^^ 
d  or ,  perlées  d  argent  ;  au  milieu  une  me-  ^ues. 
daille  de  gueules  &  S.  Jean-Baptiite  fur  une  comtes 
terrafle  de  linoplejavec  cette  légendeiPW-  de  x,yom  > 
mu  Stées  Gallmnim.  Sur  le  revtfs  de  la. 
croix  eft  S.  Etienne  lapidé  y  avec  cette 
geJàdt'.Ecclefi^  Cpjnitum  Lugduni.  Ils  en- 
toarent  Técu de  ieurs armes,  dumêmecor- 
don^duèto  ^n^ffiel  per^  |a<:r^  que  l'on 

vient  de  décrire.  Us  timbrent  u\ine  cou- 
]^naç  de  Comce,&  pour  lupports^ils  pren- 
nent )m  griflbn  d'argent  à  dextre ,  &  un 
lion  d'tft  'k'féntûré  ,  qui  fttt  pris  des       .  :  ♦ 

armes  du  Chapitre        ^.   ' 

l.MeiTieurs  -les  Chanoines  de  S.  Gkude;  chanoines 
ea  FmoeheXxiàité^  atam  la  fécblatilk-  <^«s.ci«ide. 
tion  du  Chapitre,  portoient  une  croix" 
épifcopale ,  lùr  laquelle  étoit  gravée  Fi- 
xnage  dô^.  Claude,  ji' Abbaye  ayant  été 
érigée:  en  Biédié;' ft-te  ^lonaftere  en 
Chapitre  Téculier  en  174^',  Mèffieurs 
les  ChanoineS'Conferverent  la  même  croix* 
îufqu'en  ij$Oi,'que-  le  Rofi jugea  à  pro- 
pos  de  hbcbmger  *  par  arrêt  de  fonCon^ 
leil ,  ordonnant  qu'à  l'avenir  la  croix  fc-  • 
foU  d'çt,  l'iràge  de  S.  Oaud.e  gmée  fur 
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un  des   côtés  ,  chaque  brâDche  cgaïô 
^a^Sn?  ^  longuô^.tU  demi  jpouçe  j*^  flèur- 

sbDicsites  rons  s'alongeant  de  chaque  côté  le  long 

ExEuwMi.^  bras  de  U  aou,  îtutftur  de  UqueUe 
^^^^  règne  ua  pettc  cerdc  d*ar  5,1e  «baa  «ft 

ont  toujours  été  de  feize  quartiers  ;  c'eft- 
^cJuciinéf. à-dire,  quilftm  établir  ia  nobleiTe  fur  la 

tét&dtt' ttiTtfeul  .fatemL^fe.  du  iKUàyeui 

maternel  par  titres  originaux  prouvant 
nobleffe^  ou  par  prefcripuon ,  qui  s'a;%^ 
btic  abm  m  jeffiMMii  «Mi^uisi  dos  fvt*p 
fay euk  dwf  on  pikmve  U  noUefle  ^  &  une 

filiationde  looans  fans  Ucune^le tout  par 
titres  originaux.  preuve  pre£c(ipcion? 
eft  le  fepl 

Chanoines  dans  les  cofi€rat$  de  mariage  puiflent  fervir. 
des.  viaor.    Par  Lettrcs-Paçentesdu  raois  de  Mars 

•  TEglife  infigne  j  &  nobi^j  Collégiale  de 
S.  ViÛor  de  Mrirfcille  dfi  porcèr  une 
crobfrd'^  kam\\»  die  .blmd».ù  haàx  pctn* 
tes  terminées  par  un  bo4fOfi ,  cantonnée 
de  quacf  e  fleur^^de-lj^  avttLim  medaiUoi> 

k^.«iliqil»i  fiygRfeBiâm>  d'«a  cÔ6& 

S,  Viâbor  P^rrw'  d$  k'EgUfe  ^  à  fAtrtsX  ^ 
armé  de  toutes  pièces,  perçant  xielk  hn- 
ce  un  dragpn  renverfé  >  avec  cette  dçvife^ 
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dç  l'autre  X£g|i^  de  S.  Victor  >  avec  cate 
ikevikJ^omimnUs  ^  N^Hlûate  in/tgnii  i  ^bi^J-L^r^ 
I99  é&àx  pointas  luperieures  de  la  croix . 

couronuecs  d  une  couronne  de  Comte,  le  dj-dionitês 
wb^Q  îiwquel  eûfufpcndue  la  croix  eft  «^empiois^^ 

Meffieùrs  les  Chanoines  de  S.  Viûor  f^^'-^'^.. 
entourent  l'écu  de  leurs  armes  d'un  cor-  chunôînei 
don  où  eJ(l  écrit  la  devife^  I^ivi  yiâoris  ^$.viaae 
J^4iffiiÀtnfis^vix  bas  duquel  pend  uoe  croix     •  • 
telleque  nous  venons  de  la  décrire^&deplui      *  *  •  - 
il  la  mett^t  dernerc  récuflbn  comme  lea 
CowwndeoFS  i^randt-Croix  dt  S.  Louis# 
:  Le  Prieuré  &  Chapitré  régulier  d^cï^^PÎ^^^^ 
Neuville-les-Dames  en  BrelTe ,  ayant  cté  Dames, 
SécuUrifé  en  1755  j  en  vertu  4  Wfi^  liuile 
cle     %  P-  \t  Pape ,  darée  d«  de I    •  • 
kalendes  d'Avril  de  Tan  1751  ,  les  Da- 
mes Chanoiaeiles  ,  au  lieu  d'une.  crcÉsc 
^'or  qu'elles  portoient'  auparavant  ^  en 
prirent  une  femblable  à  celle  de  MM.  lea 
Comtes  de  Lyon ,  dans  le  milieu  de  la^ 
quelle  eft  repréfeniée  d'un  côte  ^l'iiï^age 
ëe  kl  Saiiii$^  Vierge  j  ^  de  Tawre  cellu 

de  Sainte  Catherine, patpwe  du  Chapitre, 
Jjg  tuban  eft  hlçu  <^eiU ,         4^  ÇO^^t 

kiu'{deieii;>ifefeport;e  enéi^hafpe^ . 

Le  Chapitçç  de  Neuvilk  çft  cjppipofé 
d'we  Doyenne  i  d'uoe Chantre,  d'une  Se- 

cielt^'j.  de  vingi)  QiftMè^eÛfi»  ^i^bend^^ 


Diyili, 


^$2       '    yiàr  notait 

Une  Demoifellc  ne  peut  être  admifc 
^xxxw.        le  Chapitre,  même  «fr  qualité  de 

Chanoinefle  d'honneur ,  fans  faire  preuve 
HA11Q.UCS  <le  noblefle  de  nom  &  d'armes  >  de  cinq 
itEmp&oxs.  generatiolis  du  cote  paternel ,  (ans  comp- 
Di  nhe'*  préfentée,  &  du  cdté maternel,  il* 

£cci^u/i.  faudra  prouver  que  la  mere  de  la  préfcn- 
^u€s.       tée  eft  Dcmoifelle* 
CbMgmê  4e    Les  preuves  ddivent  être  cxamioées  & 
HfeiwiUf-tef.  vérifiées  par  deux  Chanoines-Comtes  de 
Lyon ,  &  les  places  de  ChanoinefTes  font 
à  lanoininatioA  deMonièignèur  TArche- 
véque  dé  Lyon-^  qui  en  expédie  tin  bre- 
'      /    vet  à  la  Demoifelle,  dont  les  preuves  ont 
été  agréées  par  le  Chapitre  de  Neuville, 
chi^e     £n  1 7  5  jf ,  le  Roi ,  par  Léteres-Patentes 
a'Aiii.  iu  mois  de  JanViét ,  'accorda  aux  Dames 
Clianoineilcs  d'Alix  ,  dans  le  Diocèfe  de 
Lj^on,  la  permiifion  de  porter  une 'croix 
d'or  à  huit  pointes    cantonnée  de  quatre 
fleurs-de-lys,  émviillée  de  blanc  ,  bordée 
d'or,  une  médaille  au  milieu  ^  chargée 
d'un  S.4>enis  dédapité ,  pbrtantune  robo 
de  pourpre ,  lîn  -  furplis  bWiiïc^  une  étolo 
de  pourpre  fur  un  fond  rouge ,  avec  cette 
légende  >  Auffia  GalLiétrum  Patronoi 
fur  le  re^r^e^ime  Yiet^  Ânant  TSa^im 
Jéfus  j  émaillée  en  bleu ,  fur  une  terraffe 
de  finople  ,  entourée  d'une  légende  > 
iliMUin/i^ùà^M^lA'  i^ilC'  furm&ntée 
d'ikie  craro0{i6  de  Gomce ,  fufp^ndiil^ 
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un  ruban  couleur  de  feu.  Les  Chanoi- 
aefles  le  poiicenten  écharpe^  &. elles  cn'*^^^^^^ 
entourent  Técu  de  leurs  armes. 

En  1757  f  le  Chapitre  Noble  de  Sainte  marques 
Marie  de  Leigneu  obtint  du  Roi  la  per-  ^^p:!^:,"/ 
minion  de  porter  une  croix  d  or  emaiilee 
de  blanc,  de  même  forme  que  la  précé-  ^^leju^ 
dente ,  au  milieu  de  laquelle  on  voit  d'un^K^^. 
côté  une  Sainte  Vierge ,  &  de  l'autre  un  ç^^^^-^^^^ 
S.  Benoît  avec  cette  légende  :  L  OULS  Xl^ Leigneu, 
c/i  a  honoré  le  Chapitre  en  l*an  i  y^y. 
Cette  croix  eii  fufpendue  à  un  ruban  blanc 
lizeré  de  bleu  des  deux  côtés ,  &  fe  porte 
en  écharpe  par  les  Dames  Chanoineffes  , 
qui  en  décorent  auifi  Técuflon  de  leurs 
armes. 


LEÇON  XXXV- 


N  appelle  Prijices  du  Sang ,  ceux  qui 


o 

Ibnt  iffus  de  race  Royale,  parce  qu'ils ^^^-^^^^ 
foiit  du  iang  auquel  la  Royauté- &  la-^"^-^^^'* 
Souveraineté  eft  afFeftée ,  non  fimplement  Di^niteê 
à  droit  héréditaire,  mais  à  droit  de  Sang 
&  de  leur  Chef,  &  comme  unpatrîmoine  au" s^i* 
fubftitué  à  toute  la  Famille  Royale. 

Les  Princes  du  Sang  conllituent  un  . 
corps  à  part ,  &  un  ordre  de  dignité  fu-» 
préme  qui  furpailè  de  beaucoup  toutea^ 
\^  autres  dignités  du  Royaume.  Ils  pré* 
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Métuôbt 
cèdent  par^^ut  )es  Ducs  êc  Pairi  &  iéi 

^^^cxyu.  Grands ,  lors  même  qu'ils  n*ôtît  pas  dé 
MAKavBs  paries  :  &  cntr  eux  ils  ont  rang  félon 
•«DioMiTis  leur  proximité  à  la  Couronne»  lU  portent 
le  nom  de  f  apanage  dt  letir  ^ére,  maM 
£S^!  i^"^^^^  France  y  refervé  au  feuls 

'  iils  ou  petit  fils  du  Roi:  ils  briienc  les^ 
«^Xug.  armes  de  France  de  différentes  manierai  f 
pour  marquer  les  différentes  branches.  Lia 
qualité  de  Prmce  du  Sang  donne  rang 
&  préféance  à  ceux  qui  la  pofledent^ 
mais  elle  n'emporta  point  jufifdiâion^  k 
moins  qu'elle  ne  foit  jointe  à  d'autres 
charges.  Ce  fut  Charles  de  Bourbon^  qyà 
M  1585,  débattit- le  premier  la  préféane^r 
contre  le  Cardinal  de  Guife ,  &  TeiTiporca.' 

Tous  les  Princes  du  Sang  font  Confeil- 
lers-nés  du  Confeil  privé  du  Roi ,  &  mê- 
me de  fpn  Parletnent ,  fans  qu'ils  foient 
tenus  d'en  faire  ferment  ,  ainfi  que  les 
•      .    Pairs i  il  efl  vrai  que  £euis  fdrmenc  ils  uc 

iftwMt  affiftar  qu'auk  audiancesdu  Far^ 

lement-  Toutes  les  prérogatives  des  Pairs  , 
fans  exception, leur  appartiennent.  Ilsfonfr 
eaumcs  de  sous  péages  >  de  même  de  rien 
payer  pour  les  Seiaux du  Roi*  Ils  affiftèdt 

&  opinent  au  procès  &  jugement  des 
Princes,  &  des  Pairs.  Ils  doivent  être  ex- 
ctt»té8  de  tout  cartels  &  défis  1  âc  il  leuf 
ait  défendu  >  par  une  Ordonnance  du  Rot 
S*  Lgttâs^  da  çemb44cr#       jous^  ^ 
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toumoîs  ,  tant  lâ  eôfifervation  des  Prin* 

ces  du  Sang  ,  a  été  jugée  néceflaire  pour  ^'^^^ 


le  bien  &  la  tranquillité  du  Koyaume.  iu*q.ii«« 
Les  Princes  du  Sang  ferment  trois  »iDic«w 

branches ,  outre  la  Maifon  Royale.  ■«iK»Aoiy 
Celle  d'Orléans ,  qui  porte  de  France  iHpM'» 

brifi  d'un  lambel   à  trois  peùàBMm^^"^** 

d*ârgent^  h 
Celle  de  Bourbon-Condé ,  qui  porte 

de  France  au  bâton  péri  en  bande  de 

gueules. 

-  Celle  de  Bourbon-Conti ,  fortie  de  cel- 
le de  Condé,  &  qui  porte  de  Bourbon-- 
Condé ^  briie  d'une  bordure  de  gueules  , 
l*écu  de  leurs  armes  efreouré  des  colliers 
des  Ordres  du  Roi,  timbré  d'une couroa-^ 
ne  de  Prince  du  Sang  :  fig.  i . 

Sous  la  première  race  de  nos  Rois,  siakbgoK 
les  Maires  du  Palais  s'emparèrent  du 
Commandement  des  Armées  ,  quoique 
leur  charge  né  iÛc  d^abord  qu'un  office 
de  la  Cour,  non^mîlitaire. 

Quand  ils  n'y  étoient  pas,  c'étoic  quel-* 
X^w  Duc  ou  quelque  Comte  qui  com» 
tnandoit.  Sous  la  fetonde  Race,  lorique 

ftos  Rois  ne  conduifoient  pas  leurs  Arméeji 
en  perfonne  ,  ils  choifiiïoient  pour  leur^ 
Lieocenants-^Généraux ,  quelquésmns  de 
leurîî  vafl&ux  les  plus  diftingués  par 
leur  noblefle ,  par  leur  rang ,  par  leurs  li^ 

cheâes  £c  parleur  expérience  dans  la  gaat 


Diyi 


t 


V-S^  M  B  T  H  6  D  B*  . 

i  re.  Ce  choix  fut  arbitraire  jufquà  ce  q.ue 

^xxxinl     conunandement  fût  attaché  à  certaines 

charges  ou  dignités. 
MDicinUs  Sénéchaux  de  France  font  les  plus 
«tEmp&ois«  anciens  Oâiciers,  &les.plus  confidérables 
j>igttia'$  àe  ceux  qui  ont  fervi  fous  la  féconde  Race , 
5t\ulieru»  ^  dans  le  Commencement  de  la  troiliéme. 
Sénéchaux.  L>Qgi^ç  dc  grand  Sénéchal  étoit  étab^ 
long-temps  auparavant ,  ic  même  fous  la 
première  Race  ;  mais  il  étoit  alors  fubop- 
donné  aux  Maires  du  Palais ,  enfuite  aux 
Ducs  &  Princes  des  François.  Ces  deux 
grandes  dignités  éteintes ,  celle  de  Séné* 
chai  devine  la  première  &  la  plus  confidé- 
xabie  du  Royaume*  Ses  fouirons  ne  iu-^ 
rent  plus  bornées,  conune  auparavant ,  au 
gouvernement  intérieur  de  la  maifon  des 
Rois ,  ils  réunirent  encore  le  commande- 
ment des  armées  9  &  l'adminiilration  de 
la  juftice.  Ils  eurent  le  premier  rang  à  1/ 
Cour,  &  quand  nos  Rois  firent  fîgner 
leurs  Chartres  par  les  grands  Oiiiciers, 
Jie  Sénéchal  ligna  toujours  le  premier. 
,  Cet  office  avoit  des  fondions  tout  à 
fait  femblables  à  celle  du  Grand-Maître 
de  la  Maifon ,  &  en  particulier  la  fonAion 
de  fervir  le  Roi  dans  les  feftins  dje  céré* 
inonie  ,  &  c^'eft  par  cette  raifon  qu'on  lui 
donne  le  titre  de  Vapifir  ^  c'elî-à-dire, 
qui  fert  le  Prince  à  table  ;  vaaist  il  fut  dans 

]^  fuite  infiniment  relevé  par  le  comitnan- 
•         •        •  *         ».  •       ^  .  ^ 

.  "  "  Qcmeuc 
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tiement  des  Armées ,  &  par  des  préroga- 
tives femblables  à  celles  qui  furent  dépuis ''^*'*^^^ 
attribuées  à  Ja  charge  de  Connétable  :  de  ^^^^"'^ 
forte  qu'il  paroît  que  le  Connétable  &  le^^^»^^«» 
Grand-Maître  partagèrent  les  fondions  bÎ£mp1"i$! 
du  Grand-Sénéchal  quand  cette  dignité 
fut  éteinte.  Le  dernier  qui  fut  pourvu  de s^^'nUkrn^ 
fcet  Office  fut  Thibaut ,  dit  le  bon ,  Comte  ^^^^^y^ 
de  Blois  &  de  Chartres,  fous  Louis  VU  ; 
il  mourut  en  i  ipi»  .  ' 

Toutes  le^  Chartres  données  par  nos 
Roisjufqu^én  1 26*2 ,  font  mention  qu'il 
ïïy  avoit  point  de  Grand-Sénéchal  >  2?^- 
fifitQnulloi  Vap  if eratu  vacante  ;  comme 
fi  cettè  charge  n'eût  pas  encore  été  éteinte, 
mais  feulement  vacante.  Quoiqu'il  en  foit, 
îios  Rois  ne  nommèrent  plus  à  cette  dig- 
nité fuprême.  Le  Connétable  lui  fucàéaa 
pour  le  fait  de  la  guerre ,  &  le  Grand- 
Maître  de  la  Maiion  du  Roi,  dans  les 
fondions  qui  regardoient  Tintérieur  du 
Palais.  * 

Les  Comtes  d'Anjou  de  la  première 
race,  fe  prétendoient  Grands-Sénéchauiî: 
héréditaires.  Cette  prétention  leur  fut 
tonfirmée  par  le  Roi  Louis  le  Gros.  Guil* 
iaume  de  Garlande,  qui  avoit  été  nommç^ . 
Sénéchal ,  ht  hommage  au  Comte  d'Anjou 
de  cette  charge  ^  Ôc  fe  reconnut,  fon 
^Lieutenant. 

Le  feul  nom  de  CoûûçKtble  ^  en  Uûa  CoanétiWc. 


♦ 


25S  M  i  T  H  O.D  « 

Comts  fiaSuli,[\xSïtpo\xr  faire  comprendre 
PLANCHE  ^  rorigine ,  cet  bflîcc  n*etôit  pas 
xxxFii.  nriilitaire ,  comme  if  Tefl  dévénu  dépuis, 
ttiàfitiïs  II  avoit  aiTez  de  reffemblance  avec  celui 
Hki^icRiTts  Giand-Ecuyer ,  qui  a  rintendance  fut 
*^^""^**ieséfcuriesduRoi. 

j^^Scw.     Mais,après  l'extinaion  de  la  charge  de 
y^HiTi^M^.*  Sénéchal,  celle  de  Connétable  devint  la 
première  ilans  les  Armées  &  dans  TEtac^ 
avec  les  plus  infignes  prérogatives. 

Le  G)nnétable  étoit,après  le  Roi ,  chef 
louverain  des  Arméés  de  France  ,  &  cenoic 
itiliènrs  rang  inmiédiatement  après  les 
Princes  du  Sang ,  enfuite  defquels  il  avoir 
àttifi  féance  au  Parlement.  On  die  que  le 
premier  qui  éleva  cette  charge  jufquesà 
commander  fouverainement  tous  les  gens 
.de  guerre  ^  fans  excepter  les  Princes  du 
Sang  j  tut  Matthieu^fecond  du  nom  ^  Ba-« 
ron  de  Montmorend.  Ceft  lui  quile  prer 
mier  porta  à  coté  de  l'es  armes,  pour  mar- 
,ques  de  ia  dignité ,  deux  épées^  nues  la 
\     -pointe  haute ,  foutenue  chacune  d'un  dex- 
^    Jtrochere  armé  de  ojantelets.mouvant  d'un 
\  ^jRuage.  Dépuis  ce  temps,  le  Connétable  a 
;eu  droit  de  marcher  le  premier  devant  le 
Hoî,  à  main  droite  >  tenant  l'épée  nue 
dans  toutes  les  cérémonies  publiques ,  & 
d'être  ailis  à  coté  &  à  la  droite  de  Sa 
Majeûé  j  lorfqu'elle  tenoit  fon  Lit  dè 
Jâlîice,_ott  les  États  généraux. 
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II  avoic  droit  de  prendre  une  journée 


defoide  de  tous  les. gens  de  guêtre  dé- ^^'^^^^^ 
•  çenus  au  gages  du:  Roi  dès  le  premier 
payement,  &  généralement  de  tous  ceux  MAR^ns 
qui  étoient  payés  par  les  Trélbriers  de  l^LV^^tl 
Guerre,  excepté  les  Princes  du  Sang,  &  j,-  -^^.^ 
les  Officiers  &  Soldats  de  Marine.  U'cuiitns. 

Le  Gjnnétable  avoit  le  commandement  ^  ,  ' 
de  l  armée  j  même  lorfque  le  Roi  y  étoit 
préfent.  Il  choififlbit  tel  pofte  qu'il  ju- 
geoit  à  propos.  Il  le  prénoit  toujours  à 
Tavant-garde  ou  dans  la  première  li^t 
dans  les  batailles,&  àrarriere-garde.dans  ' 
les  retraites. 

Charles  VI  ayant  propolé  au  Connéta- 
ble de  Cliflbn  de  refter  auprès  de  fa  per-* 
fbnne  à  la  bataille  de  Ivofebeque,  ce 

Seigneur  s'en  excufa ,  en  dii'anc  au  Roi, 
qu'il  ne  pouvoit  pas  faire  ce  tort  aux  Gens 
d'Armes  qui  dévoient  Taccompagnerdans 
la  bataille,  (Se  a  i'avant-garcle  qu'il  dcvoic 
commander* 

Une  des  raifons  du  mécontentement  du 
Connétable  de  Bourbon ,  fous  François  I, 
fiit  que  dans  la  marche  de  Tarmée  en 
Flandres,  contre  celle  de  Charles  V,  le 
£oi  voulut  que  Tavant-garde  fut  com^ 
ikiandée  par  le  Maréchal  de  Châtillon. 
*■  La  dignité  de  Connétable  donnoit  un 
fi  ^rand  relief  à  celui  qui  la  poli  édoic  , 
qu  un-  attentai;  coniums  cojitrç  fa  per/bnne 
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 étoit  cenfé  être  un  crime  de  Leze-Ma- 

PLANCHE  jeilé  ,  comme  il  paroic  par  le  jugement 
xxxf^ii.  rendu  contre  Pierre  de  Craon  en  135^2, 

Marq^i-cs  pour  avoir  attente  à  la  perlonne  d'Olivier 
DLDicj^iTts  Je  Clifion.  Ce  Seigneur  &  les  complices 
furent  condamnes  comme  crmunels  de 

se*lîÉ!il  Leze-Majefté. 

**  Le  Connétable  affiftoit ,  avec  les  Pairs 
du  Kqyaume^  aux  jugemens  ou  il  s  agil- 
foit  de  juger  im  Pair.  Ce  privilège  lui  fut 
confirmé  Tan  1524  ,  lous  le  règne  de 
Chkriçs  IV ,  au  fujct  d'un  procès  entre  la 
ComrefTe  de  Flandre  Pair  du  Royaume  ^ 
-  &  Jean  de  Neelle. 
'  Cette  èminente  dignité  fut  toujours 
poÛèdèe  par  de&  Seigneurs  de  la  plus  iiau* 
te  naifiance  &  très-riches.  Uhiâoire  re* 
marque,  coAme  une  chofe  finguliére> 
qu'elle  eût  été  donnée  par  le  Roi  Charles  V, 
à  Bertrand  du  GuefcUn  j  qui  n'étoit  que 
iimple  Gentilhomme»  Du  Guefclin  fe  dé- 
fendit long-temps  de  l'accepter,  entre  au» 
très  excuiès,  il  reprèfentoit  au  Roi  çuil 
et  oit  venu  de  pauvre  nobUffe  ^  &  pourcc 
n'oferoit  bonnement  commander  pour  le 
fnir  &  exercice  de  l'office ,  aux  Princes  du 
Sang,  ayant  charge  de  gens  d'armes, 
ainii  ne  s'en  pourroit  acquiter  ;  &  s'il  le 
vouloit  entreprendre  >'icroit  chargé  d'en- 
vie :  à  quoi  le  Roi  répondit ,  qu'il  n'avoit 

frère  ^  neveu  ^  ne  coulin^  ne  autre  ion  iu« 
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DU  Blason.  Lef.  XXXV.  2C1 

jet  qui  ne  lui  obéît.  La  chofe  arriva  com- 
me le  Roi  l'avoit  prévue:  jamais  Conné-  planche 
table  n*exerça  Gette'charge  av  jc  plus  d'au- -^cxicriii 
'  torité  &  debiktisfaâion*^  tanc  la  réputa<*  Uak^vfÎ 
tion  de  valeur  &  de  droiture  avoit  rendu 
du  Guelclin  reipectable. 

,::.Le  Connécaii^le  reccvoit  l*iiilFeftituredej*v^ïj^i,/ 
charge  par  1  epee  royale  que  ié  Roi  conoé»bi»  , 
lui  mettoit  en  main.  Il  faiibit  hommage- 
lige  âc  prêcoic  ferment  encre  les  maias  du 
12^1  ,  '  x  ...,.», 

Cet  Officier  avoit  une  Jurifdiâion 
dont  le  fiége  étoit  à  la  Table  de  Marbrer 
Cette  Jurifdiâiôn,  dépuis  la  :fuppreffion 
du.Gonnétable ,  eft  encore  éxercee  parier 
Maréchaux  de  France  ;  le  Doyen  des  Ma- 
réchaux y  préûde. 

Cette  charge  fut  fupprimée^  aprèi  IW 
mort  du  Connétable  de  Lefdiguieres,  par 
le  Roi  Louis  XIII  en  1^27.  Les  motifs 
qu'il  apporte  de- cette  fuppreflion ,  font 
ks  groâ  appoifitemensqull  talloit  donner 
à  cet  Officier ,  &l  la  trop  grande  puiflânce 
que  les  Connétables  s'étaient  attribuée 
aliipréjudice  dp  TAutôTité  Royale. 

tÀ  iniafque^irtCtoaétable4ans  les 
moiries,  étoit  deux  épées  nues  de  chaque 
cocéde  i'écu  y  la  pokite  haute  ,  -lbutenues 
par  .«on  .dexi^ehcit  ^tmk  de  .'ganteletisi^; 
mouvant  d^m  nuage.  î  '  »  . 

Le  Ghanediet;  de  fiance  eft     chef  J^H^xS^ST 

Riij 
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de  la  Juftice  &  de  tous  les  Confeils  dd 


FLAKCHE         II  eft  le  premier  Piefident  né  du 

xxxyn^^Q^^ndConléL:  il  peut anffitj^v^ ^  ^ 
MAmqjBts  j  uge  à  propos ,  venir  prc(ider  dans  tons  les 
SÎBiwilîî  Parlements  &  autres  Cours.  ^ 
^.  j^,^  *    11  eft  la  iouche  du  Rsoi  &  rinterpréte 
ék  fes  volontés  :  c'eft  lui  qui  expofb 
chaacclier  dans  toutes  les  occafions  où  il  s'agit  de 
4c  mace-  ['adminUUation  de  la  Juilice.  Lorfque  le 
IL^i  vient  teoir  fon  Lit  de  Juilice  aa  Par* 
lement ,  le  Chancelier  eft  aa<leflbii$  de 
lui  I  dans  une  chaife  à  bras  couverte  de 
Textrémité  du  tapis  qui  eft  au  pieds  du 
Roi:  c'eft  iui  qui  rocueille  les  luftages^' 
^ccjui  prononce:  il  ne  peut  être  récufe.  • 
&a  principale  iondion  eft  .  de  veiller  à 
tout  ce  qui  concerne  radnùniftratÎDii  de 
la  Juftice  dans  tout  le.  Royaume  y  d'en 
rendre  compte  au  Roi,  de  prévenir  les 
abus  qui  ppurroient  s'y  introduire,  &  de 
fé&srmer  ceux  qui  &'y:ieroiènt  gliftes.  C eft 
encore  une  de  fes  tondions  de  dre(rer,con-i 
forméme^it  aux  intentions  du  Koi  ,  les 
Ordofinances  ,  Edits  .p  Déclarations .  & 
Lettres  «Patentes  quitMot  rapport  à  la  Juf* 
tice.  C'eft  à  lui  que  l'on  sadrefle  pôur 
obceui/ lagrement  de  tQui  les  Offices  de 
Judkatjire.  iia  ibi  &  hommage  des  &à 
dç  dignité,  mouvans  immédiatement  du 
Roi,  à  caufe  de  fa.  CouroEtae  peut  écrc 
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it£)as^iCe  de  détaiUer,d.ans  un  o^iyra- 


fire  tel  que  celui-ci ,  toutes  les  fondions  > 

droits  &  prérogatives  de  cette  eminente 
dignité:  il  i'uffit d'avoir  indiqué  plu^^^^"^»*^ 
conficiétables.  atSMv&oii; 

L'Office  de  Chancelier  revient  à  peu  . 
p/esà  celui  quon  appelloit  i^uejtcur  du  sc'culUn^.^ 
Sû,€rê  Palais  chez  les  Romains.  On  lui  a  çiianccte 
donné  différens  noms  d^ps  les  différens  àt  riancfe  ^ 
temps.  Sous  la  première  race,  la  plupart 
de  ceux^.qui  exerçoient  la  fonftion  de 
Chancelier  ,  font  nomoiés  Référendaires. 
Sous  la  féconde  race ,  on  les  appella'>jfrH 
ehi-Chanceliers  >  Grands  ou  Souverains 
Chanceliers  ,  Archi-Notaires,f^xc^.(yxi\s 

Client  prépofés  au-deffus  de  tojis  lej  N<h 

talres  ou  Secrétaires  du  Roi.  On  leur  dqi.i;-' 
OaAUifi  quelquefois  le  nom  à" Âpocrijï ai- 
res ,  qui  4gnifie  celuf  qui  rend  lesxéfonfu 
d  un  autre. 

Sousk  tipiûéme  race,  &  fur-rout  depuis 
BaiMiouîa  premier  ;  c^ui  fut  Chancelier  de 
France  fous  le  Roi  Robert^  il  paroit  qnç 
ceux  qui  firent  cette  fonftion,  ne  prireht 

SlQS.d'jiUtte.iÙRej;jus<;elui;,de  ChanalUr 
e  f ïâ«cc>.&,qwî  çlepuis'eï!  iÇtnps  «  ntré 
kur  fut  réfervé  à  l'exclùfio»;  des  Seen*- 
tairej^.du  Fioi,  ou  Qreffiçrs  fubalternes, 
^ui  "ptenoient.  9Si^^ym  le  nom.  df 

Chanceliers.  ■ 

■  Le  Chancelier  fjit  d'abord  nomme  j;)a;  ^ 

R  iv  ' 
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d<^4  M^THODB 

le  Roi  feul:  dans  la  fuite  il^fut  élu  en 
PLANCHE  Parlement  mi  voie  de  fcnijtîn'^  eh  pré^ 
fence  du  Roi.  Guillaume  de  dônhàirf 
vB^'mns^^  le  premier  élu  de  cette  manière.  Louis 
9«£ir^£ois!Xl  changea  cet  ordre,  &  depuis  ce.  temps 
Dignité  s  c*eft  ie  Roi  feul  qui  nomme  le  Chancelier. 
Sé-cuiistris.  Le  Parlement  n*a  aucune  Juriidiâiott 

Chancelier  iur  lui.       ■  .         •  . 

fie  £,^u.  Cet  Office  n^efl  point  héréditaire,  mail 
à  vie  feulenient.  Le  Chancelier  eft  reçà 
fan?  informations  de  vie  &  mœurs.  Ses 
proviiions  font  préfentées  par  un  Avocat 
d^ns  toutes  les  Cours  Souveraines ,  1^ Au- 
dience tenante  ,  y  font  lues ,  publiéés  Se 
cnregiftrées.  fur  les  conçlufions  des  Gens 
Roi'  Le:  Chancelier  •  e&  qualifié  de 
Chevalier  &  de  If^onfeigneur: 

Dès  le  temps  de  Henri  I ,  on  voit  que  le* 
Chancelier  iignoit  les  Chartres  de  nos  Rois 
avec  les  grands  Officiers  de  la  Coutonnev 
Il  affilloit  avec  eux  aux  procès  &  juge- 
inens  des  Pairs.  Au  Sacre  du  Roi  j  ceft 
îui  qui  appelle  les  Pairs  chacun,  en  leur 
rang.  ... 

Le  Chancelier  n'étoit  précédé  que  par 
lj5,.,Connétable  :  depuis  la  fuppreffion  de  * 
^te  dignité ,  1  ornée  de  '  Chajncqliér  eft 
préfentement  le  premier  de  la  Couronne.  • 
Celui  qui  en  eft  révêcu  a  rang ,  féance  & 
vois^  délibérative  après  les  Princes  dil 
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Autrefois  le  Chancelier  venoit  fouvent  ■ 
fiéger  au  Parlement.  Le  Cardinal  de'^^^'^^^ 
Dormans  ,  Arnaud  de  Corbie  &  Pierre 
de  Morvillers  ,  firent  les  ouvertures  ^^oÎDwiiîm- 
Fariej^ent ,  &  reçurent  les  iérmens  des  btEmv&ois. 
Avooats  &  Procureurs.  M.  le  Chancelier  i^ue* 
de  Voifin  prit  féance  au  Parlement  [q  Sû^cmBêtés^  , 
14  Mars.  1715,  ilétoit  à  la  petite  Au- chancelier 
dience  en  robe  violette ,  &  vint  a  la  gran-^*^  Fràncc. 
de  Audience  enrobe  de  velours  rouge , 
doublée  de  fatin.  On  plaida  devant  lui 
un  appel  comme  d'abus  j^-^  il  prononça 
l'Arrêt. 

.  Quoique  le  Chancelier  ne'  foit  établi 
que  poux  le  fait  de  la  J^^lice,  on  en  a  vu  ! 
plufieurs  qui.  émtm,  ea  même  temps  de 
gi^cà'GafMtaineSy  9^  qui  commandoienc 
dans  les  armées.  Tel  fut  Pierre  Flotte  > 
qui  fut  tué»  à  la  bataille  de  .Courcrai  les 
aianeirà  la.mam.  le  1 1  Jiiill^  1902.  M.  le 
Chancelier  Seguier  fut  envoyé  à  Rouen 
en  à  Toccafio^i  d'une  lédjtion;  il 

coinfcnandoit::le3  P^6.i^9^Ç.^ 

Il  a  droit  d'avoir  chez  lui  des  tapiffe- 
ries  lemées.  de  âeufs-d^-^ys  ^vec  les  armes 
deJFHince^  &  le»  malrq^es  d^  Ja:dig|ii^ér 
Sur'fcs  armes  il  porte  un  mortier  de  toile 
d^>r:,  .£cbra0e  d'henmne  ,  .£9lé  fur  une 
coaronne>ducale  oii^faiis  couronne ,  pouf 
(în»kr|uie%ux^{^pirc^cnt^  france> 
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tenant  le  fceptre  de  la  main  droite  ,Sz\c% 
'""'^  giaads  fceaux  du  Kpyaume  de  la  gauche: 
dcaniere  Tccu ,  deux  grandes  mafles  d'ar- 
mabq^  firent  doté  paflees  en  fautoir ,  avec  le  màn* 
sifiKVMis.        rouge  orne  de  rayons  d  or  vers  le 
baut^  &i<wrré.d'Wmine.  lleildi^nXé 
de  hixc  ou  de  rendre  aucune  ,  rimi^»  jU 
termine  fes  lettres  mifTives  par  fon  nom 
Heolemem^  ians  meure  au  bas  Vofrji 


Tûn  de 
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LEÇON    '  XXXVI. 


A  Pairie  eft  la  première  dignité  de 
ac  Les  Pairs  font  les  Grands  du 
Rojraume,  Icsr^^qrdmieM  ia 
Couronne»  Ce  font  eux  qui  compoient  la 
Cour  du  Roi ,  que  par  cette  laiian  ,  i!oa 
appélf  e  auffi  U  Cmtr  des  Pairs. 

Uovigine  Ae% 'Pairs  en-  ^^éiiénâ  «eft 
beaucoup  plus  ancienne  que  celle  delà 
Pairie  >  laquelle  ji^a  commencé  dlétie 
ndle  de  .nem  «&-d''t&t,  que^quand  les 
principaux  fiefs  de  la  Couronne  commea-t 
cerent  à  devenir  héréditaires. 

Sous  la  première  8c  iecmide  iace.de 
nos  Rois ,  on  emendoit  par  le  mot  Pairs^ 
des  perfonnes  de  condition  égale.  Dans 
le  iiecle  les  vaflaux  d'-un  même  Sei* 
gtieor  s'appelloient  >patrs ,  non^qu'ils  iîifr 
lent  pairs  ou  égauj^  à  leurs  Seigneurs^ 
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mais  parce  qu'ils  étoienc  égaux  cntr'eiix.'-    '  < 
C'étoit  unulage  confiant  parmi  les  Francs'*^'*''^''* 
de  ne  pouvoir  être  jugé  queparfes  pairs.*^^'^* 
Ce  droit  appartenoit  à  tout  citoyen  libre;  UAwmymt . 
mais  plus  jparticuliérement  aux  GraiKl$*^*î[J^ 
de  TEtat  s  dont  le  fort  faifoic  toujours  une  j^ignUe^, 
de  cfes  dsiufes  *mdjeures  que  tes  Rois  ne  seadUM*: 
pouvoient  juger  que  dans  les  affemblées  Pairs  de 
des  Parlements.  De-là  vient  qu'aujour-^  Fiance 
d'hui  f  dans  les  af&ires  criminelles  deift 
Pairs,  il  eft  encore  d'ufage  au  Parlement 
d'inviter  le  Hoi  d'y  venir  prendre  place. 
-  Ija  Pairie  aeu  différenis  états.  Au  com« 
mencement  de  la  Monarchie  ^  on  ne  con^ 
noifloit  que  les  dillinâions  perfonnelles. 
Le  lervice  militaire  étant  la  feule  proiei* 
fion  de»  Fratncs  >  les  dignités^  les  titres 
acquis  par  les  armes,  étoient  les  feules 
diilinftions  i^jui  puffent  déterminer  en- 
cr'eux  l'égalité  eu  la  fupérionté.  Le  choix 
des  Juges  pairs ,  ou  égaux  en  dignité ,  né 
pouvoit  être  pris  que  fur  le  titre  perfon- 
xiel  oulegrade  dePaccufé.  Tel  futda* 
bord  le *preimtr 4tat  de  k  Pàtrie,  que 
Ton  peut  appellèr  aufli  fon  premier  âge. 
i  L'établiiUment  des  fiefs,  en  introduis 
finit  uneriKnmlle  forme  dans  le'gouver* 
nement ,  'lâifllà  ^Albiifter  lemètne  eiTprin 
"La  valeur  militaire  fut  toujours  la  baze 
du  fyftémepolitiquer  Les  titres  militaires 
firent  ^amcfaàs^à^k^poâttâtonr-4'4^ 


Digitized  by  Google 


sk6B  Mbthoixb 

qui  donnoit  droit  d'exercer  la  juftlce  avec 
PLANCHE  j.^      pareils ,  dans  les  aflifes  du 

xxxvii.       dominant,  &  chacun  devoitétre  jugé 
■ÏSioTiTts      les  Seigneurs  du  même  ordre.  . 
stEmmois.     Tout  fief  avoit  l'es  pairies ,  c'eft-à-dire, 
.  ,   d'autres  fiefs  mouvants  de  lui ,  &  les  pot 
sJuuImI.  feffeurs  de  ces  ficfi ,  égaux  entr^euic,  com* 
^   poloient  la  cour  du  Seigneur  fuzerain 
Fimce.       dominant.  11  falloir  quatre.Pairs  pour 
rendre  un  jugement^fi  le  Seigneur  en  avoit 
moins,  il  en  empruntoit  de  Ibnfuzeraiiu 
Le  Vicomte  de  Tliouars   avoit  fes 
pairs ^  '  comme  on  le  voifdansun  juge- 
ment rendu  en  p^p ,  pour  TEglilè  de 
S.  Martin  de  Tours.  Le  Comte  de  Cham- 
pagne comptoit  fept  pairs  dans  fa  CQur  » 
çelui  de  y ermandois  fix  :  le  Comte  de 
Ponthieu  avoit  auffi  les  fiens ,  &  il  en  étoit 
de  même  dans  chaque  Seign^rie  princi- 

{)ale.  Cette  police  des  grands  fiefs  forme 
e  fécond  état ,  ou  le  fecond  âge  de  la 
pairie  qui  devint  enfuite  réelle ,  c'eft-à- 
dire  3  que  le  titre  de  Pair  fut  attaché  à  la 
pollei&on  d'un  fief  de  mçs^ydiettr  &  de 
même  rang  que  celui  des  autres  vafllaux. 
.  Enfin  le  troifieme  âge  dje  la  pairie  ell 
celui  où  les  Pair^  i^r^iMr.commenee^ 
rent  à  être  diftingués  deii  autrés  jBarens  » 
&  ou  le  titre  de  F  air  du  Roi  cefla  d'être 
commua  à  u>JlI$- les  valTaux  immédiats  de 

la  Couronne  j  mais  fut  refervé  à  .ceux  qui 
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pofledoienc  une   terre  à  laquelle  étoit 
attaché  le  droit  de  pairie.  Lç  premier 
aaeoù  l'on  voit  la  dillinaion  des  Pairs 
d'avec  les  autres  Barons  du  Royaume ,  eft  MAatyi»» 
une  cercihcation  d  Arrêt  iaitaMelun  en^jg^p^oj^ 
1216,  Les  Pairs  nommés  font  l'Archevê- 
que de  J^heims ,  les  Evêques  de  Langres ,  secS^lns. 
de  Châlons,  de  Beauvais  ,  de  Noyon  ,  &  pairs  de 
Eudes  Duc  de  Bourgogne.  Enfuite  ^nt 
nommés   phjjjeurs  autres  Evêques  & 
Barons.  ' 

L'infticution  des  douze  Pairs  de  France 
par  Charlema^ne  ^  eft  une  fable  qui  ne 
mérite  pas  d'être'  refutée.  Tout  ce  que 
Ton  peut  dire  de  plus  certain  fur  l'origine 
des  anciennes  pairies ,  c'eil  que ,  Ibus  le 
règne  de  Charles  III  dit  le  Ample  9  le 
Koyaume  fut  diftribué  en  fept  grandes 
provinces  ou  Seigneuries  ,  &  plulicurs 
Comtés  dépendans  de  ces  grandes  ^igneu- 
lies.  Les  provinces  furent  données  aux 
Mailbns  les  plus  puiflantcs  de  l'Etat  & 
formèrent  lept  grandes  pairies  mouvantes 
de  la  Couronne ,  &  qui  étoient  le  Duché 
dè  France  y  qui  faifok  le  domaine  de  Hu« 
gues  Capet ,  &  qui ,  par  conféquenc  ,  fut 
réuni  à.  la  couronne ,  par  l'avènement  de 
ce-Prince  au  Trône  François. 

Le  nombre  des  pairies  fut  réduit  5l  fix  , 
iàvoir,les  trois  Duchés  de  Bourgogne  ,  de 

îfçrmandie^  4e  Qw^h^  Qomt-^ 
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tés  de  Champagne  •  de  Flandre  &  d^- 
"Sf.  Touloufc 

MAR<t!DBs     On  ne  peut  pas  fixer  égatemene  rori- 

»eDiohit£s  gine  des  Pairies  Eccléfiaftiques.  Ce  qu'il 
ïtEmfi.oi$.  y  a  de  vrai  >  c'eft  qu  on  les  voit  paroitre 
j^^^l  au  Saore  de  Philippe-Auguftc  ,  le  i  Nb» 
^  ^   vembre  ii7p,  &  ce  fut  Louis  VII  qui 
engagea  le  Duc  de  Bourgogne  à  unir  le 
Coçdté  de  Langres  à  TEvêché  ^  afin  que 
FEvêque  relevât  immédiat^ênt  du  Roi 
&  qu*il  pût  être  Pair  de  France  ,  voulant 
rendre  plus  ménu>rable  le  Sacre  de  Ton 
fils  Philippe  9  par  k  convoeation  &  U 

Eréfence  des  douze  Pairs.  Du  temps  de 
.OUÏS  VII ,  il  n'y  avoit  que  onze  Pairs  de 
France ,  parce  qu'il  n'y  avoit  alors^dans  le 
domaine  de  nos  Rois ,  que  fix  grands  vaP* 
faux  laïques  &  cinq  Evêques  aufli  vaflaux 
inunédiatsde  la  Couronne,  à  caufe  de 
leurs  Baronies.  Le  Roi  ajouta  TEvêqué 
de  Langres  pour  remplir  le  nombre  de 
douze  >  &  remplacer  en  quelque  forte  le 
Duché-pairie  de  France  qui  n'exiftoit  plus 
depuis  la  réunion  quf  en  avoit  été  faite  à 
la  Couronne. 

Les  fix  pairies  laïques  font  infeniible- 
ment  tombées  dans  le  domaine  du  Roi.Ls 
Normandie  fut  confifquée  fur  Jean  Sans*' 
terre  par  Pbilippe-Augufle,  enfuite  ufur- 
pée  par  les  Angîois  fous  Charles  VI ,  & 
xeconquife  par  Charles  VIL 
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La  Gttienne  fut  aufli  confifquée  fur  le 


«nêihe  &  dans  le  même  temps  en  laoa 

mais  il  ne  fut  pas  entièrement  dcpofledc. 
Le  Roi  S.  Louis  rendit  à  Henri  I ,  Rctt»dttî2SÎ^ 
d'Angleterre ,  fils  &  fucceffeur  de  Jean>nSM»iMii, 
cous  les  grands  fiefs  de  Guienne  fournis  i>^vm^« 
par  Philippe-Auguftc ,  à  condition  dc"**^****^ 
rhommage.  Henri  de  fon  côté  renonça  à 
toutes  fes  ptétentions  Itir  la  Normandie  # 
l'Anjou  &  la  Touraine.  Ses  fucceffeuis 
ont  poflfedé  le  Duché  de  Guienne  juf» 
qu'au  temps  de  Charles  VII  »  qui  chaflà 
les  Anglois  du  Royaume  y  &  réunît  cet» 

frande  province  à  fa  Couronne  en  145^- 
.e  Comté  de  Touloufe  fut  aufTi  réuni  fous 
S.  liouis  en  1270  ^  par  le  décès  d'Alphon**  > 
fe  fon  frère  fans  enfants.  Le  Comté  de 
Champagne  revint  au  Roi  en  1284  9  par 
lè  niariage  de  Philippe  le  Bel  avec  Jeanr 
ne  Reine  de  Navarre  &  Comtefle  dc^ 
Champagne.  Enfin  Charles  le  Hardi  Duc 
de  Bourgogne ,  ayant  été  tué  à  la  bataille 
devant  Nancy  le  5  Janvier  1477 ,  Louis  _ 
XI  réunit  ce  Duché  à  la  Couronne.  Une 
partie  de  la  Flandre  ayant  été  conquiiè 
a  auffi  été  réunie;  de  manière  qu'au  jour» 
d'hul  les  fix  Pairies  Eccléfiaftiques  Ibnt 
fans  contredit  les  plus  anciennes. 

Dans  ces  premiers  temps  ^  les  Pairs  n'a» 
voient  point  de'  lettres  d'éreâion  de  leur 
terre  eu  Paiiie  ^  foit  parce  que  les  uns  fer 
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firent  Pairs  eux-mêmes ,  foit  parce  qo^ofl 
^iaa^,  obfcrvoit  alors  peu  de  formalités  dans  la 
conceffion  des  titres  &  des  dignités;  mais 
MAiiat^is     plupart  des  anciennes  Pairies  laïques 
««•s  &LC.    ayant  ece  reunies  a  la  Couronne,  on  ca 
Dignite's  Crca  de  nouvelles  par  Lettres-Patentes, 
Se^cidiêits.     Les  premières  lettres  d'éreâion  en  pai- 
«te   rie  que  Ton  trouve,  font  celles  qui  llirenc 
données  à  Philippe  le  Hardi ,  chef  de  la 
féconde  Maifon  Royale  de  Bourgogne,ca 
1 3^4.  Le  Roi  Jean  fon  pere  le  créa  Pair 
de  ce  Duché,  qu'il  venoit  d'acquérir  par 
la  mort  de  Philippe  de  Rourre  ,  dernier 
Duc  de  la  première  Branche  Royale  de 
Bourgogne  ,  décédé  en  1^61. 

Cas  nouvelles  éreâ:ions  de  pairies,  ne 
furent  d  abord  faites  qu  en  laveur  des 
Princes  du  Sang.  Les  deux  premières  fu^ 
rent  le  Comte  d'Artois  &  le  Duché  de 
Bretagne^  auxquels  Pliiiippe  le  Bel  at^ 
tribua  le  titre  de  pairie  en  1 25^7 ,  en  fa-^ 
veur  de  Robert  d'Artois  &  *de  Jean  Duc 
de  Bretagne,  tous  deux  Prmccs  du  Sang 
de  France. 

On  érigeadans  la  fuite ,  plufieurs  autres 
pairies  en  ikveur  d'autres  Princes  du  Sang, 
&  notamment  le  Daché  de  Normandie 
qui  fut  rétabli  en  ij^i,  par  le  Roi  Jean 
en  faveur  de  Charles  Ibji  fils  premier  Dau- 
phi  il  ,  &  qui  fut  Rgi  fous  le  nom  de 
Charles  V. 

On 
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leDèché  d^^lèfîçon  ea  Ï2(Î8  ,  de  Bour-  ^' 
Jbon ,  en  1 308,  d'Oyleans  en  i j4Jf ,  celui  p^^pi'ÏÎJi 
d«  Normwdie.qui  fut  encoft  iré;^à|bii^tft**'*  ^ 
:t  pS.  Ujf^ntf^  encoré  d'autres  dans  la  j;^^* 

foite.  Les  Princes  du  Sang  ne  jomflbienc 

£ioi  akwrsi^  cp^w^  à'  FS^^^^^i  ^  Wc  . 

qu'iU  ae  pofrédair«Bi  qucl^u^^^î  ^^KPfi  éfir 
£;ées  en  P^^wies.  1  ;      ,  ' . 

fions  de  Paititsrfcfcçs^  fiour  la^Prif^s  du 

Sang  0  m  ett  fit  auffi  en  faveur  des  Princes 
-étrangers.        pç»ni«r  qui  d^JciftÉ  cette 
i^a^fbt  le  Dt^d«J^^fr;S  an^^i  >4^i.  Las 
Frinccs  deU  Inaifende  Lorraine ,  de  celle 
d'Armagnac  ^  obti»çeni  auffi  ce£  hon^euf * 
-£iiân  on  enjQréa  pour  d'^uo^oi^  SeignettfS 
n'étoietif  ûi  Pcin^  du  Sang ,  ni  Pfi^^ 
CCS  étrangers*  La  premiéi;e  éredtion  de 
cetce  force  iuc^  ielon  (Ji^^i^a^r'^n^..^  fv^Uo 
jde  la;  Baûmir  d«  MoB^^ 
.  :  Dbpiùs  ce  teihps  les  érefibions  de  Du- 
chcs-Pîiiries  >  en  faveur  de$  fimples  Sej- 
f^uTs^onc.été^j7iulfiplié#s  àcnef«l|^^<jiia 
^loaKms  onr  *v(tiihft*  ilbilfer  qudl^ueS'W^ 
des  Seigneurs  de  lei^  Cou*.  " 

Préfeiîtemcfti  les  Pait^  de  France  fp^c 
i^^'il4a^' Princes  du  $tiui||  ^  léfqueb  font 
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âns  •  qui  eft  le  temps  de  la  majorité  féo- 
xxxyn.  dalè7       Les  Princes  légitimés  qui  font 
^JUtt^vîrs  auffi  Pairs  nés;-       Les  Rairs  Ecciéfiafti* 
DHsMï-  iqùèsqHt  (ont  au  honil^e^de  fè^c^  favoif^ 
91S  &c.  -      lix  anciens  Pairs  qui  font  aujourd'hui 

premiers^  ^  qui  précédent  tous  ceux 

*  qui  ne  font  pas  Pairs-^mP/^^'Afchevêque 

àt  ftiflce       ^^^^  Çloud  ;  mais  \€tm!f^ 

*  *de^  cette  Pairie  fe  règle  par  celui  de  Ton 
"creâion  qui  ji'eft  que  de  id^o.  40.  Lçs 
Ducs  &  Pairs  laïques:  cesPair%:lttMm 
la  dâte  de  leiflr  ^QÂ&r  &  l'ordre  de  leur 
féance  au  Parlement,  font*."  ^  ? 
^-  Le  Duc  d'Uzez,cn"i  57 2-  Il  porte  écar- 
telé ,  àû- î«-  «tf4«wi;fel<:c*tlW&  de  fir 
*iîoplède  pièces ,  qui  eft  Crudol  ,  parti 
*d'or  à  trois  chevrons  de  •  lable ,  qui  eft 
licvi  :;au- &  ccmtre-écartclfe, 

^  au  premier  &  dè«îîéri*d'azur  à  trois  érat- 

'  ""les  d'or  pofees  en  pal ,  qui  eft  Gourdon- 
-Genouillac,  au  2  &  .3  ,  de  gueules  à  trois 
baTide» d'or >  liiui-'ên  Cpalîot  ;  fur  le  cour, 
d'ora  tr<5is  bandesde  gueules,qui  eft  Uzez. 

Le  Due  d'ElKœuf ,  Prince  de  Lam- 
"befc  ,  cn  1582.  Sei^i^aes-font ,  parti  de 
/^ItSaits>  éoupé^'un  >  ce  qui  donne  boôt 
'•"quartiers  :  au  i*«-'f*feé  d*argent  &  de 
gueules  de  huit  pièces  j  qui  eft  Hongrie^ 
•^àù  aîfemé  de  |<liaiîce  au  lambel  de  trois 
^ j^ehdarits  de-  gttèôlés  >  qui  en  An jôu-SiF- 
Hlile  i  au      d'af^cac^  ik'k  i;roix  poccncée 
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d'or  ,  j^çantonnée  de  quatre  croifettes  de 
p^ffM  ,  qui  eft  Jerulalem  ;  au  4 ,  d  or  à  ^^^^^cjiE 
qiiaoe  psils  de  gueules.»  qui  eft  Arragon  ; 
m  J ,  femé  de  France  à  la  bordure  de  oT.'î 
gueules,  qui  eft  Anjou  moderne  ;  au  ^c. . 

^I^jir  au  Upn  contourné  d'or  ^couronné,  Dignia^^ 
ari^é  &lain{^(ré4e  gueules,  qui  eft  Guel- i^cn^MM. 
dres  ;  au  7 ,  d'or  au  lion  de  l'able  ,  armé  pairs 
&  lampafle  de  gueules  j  qui  eft  Brabant  ;  ^  fimcci 
j^o  § ,  d'azur  femé  de  croisp  xecroifetcéés 
au  pied  fiché  d'or ,  à  deux  bars  adoflis 
de  même  ,  qui  eft  Bar  ;  fur  le  tout>  d'or  à 
la.l;Mii24e  de  gueules ,  chargée  de  croôs 
^\^^oiis  fi'argeati,  qui  eft  Lorraine  »  parti 
yor  à  &x  tourteauji!  donc  cinq  de  gueules 
&  celui  du  chef  plus  grand  d'azur ,  char- 
^éplc  ^l'ois  (ieur$,i^lysd'or,pour  le  gran^ 
P^içhé     ïofiiane  :  te  grand  éçuftbn  brir 
Xépar  une  bordure  de  gueules.         '  » 
:^  ,}j^  ïi^c  de  Montbazon ,  e».  i S^S, 
Jg^ft^,  pca/tdé  y  au  f  ij^*.  contre  -  ècartelé  p 
jt^^j,  §c        de  •^rîifMiç  i  la  cotice  çomr  - 
ponnee  d'argent  &  de  gueules ,  qui  eit 
£yreu$  ;  aji^^^P^ôc,^'^^.  de^gueu^^  à.)af 
chaîné  rangée  idon  toutes  les  parïitic^ 
pL,  en  ^iouble  orle ,  qui:'  eft  Navarre.;  te 
ïecofid  &  troifiéme  de  France  :  au  fecon^ 
jUfaod  ^u^^^ier ,  d'argent  à  la  f^içejde 
à      bordure  dfazttr\;  qur<^ 
^t  Severin,  parti  d'Arragon  :  au  tmî- 

ilémè  grand  qmiaiex^diirgcpt  à  la  guivi^ 
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etlddyafttt  en  pal  à'àixyt ,  déVôr-ant  ufl 

*         bdrtl  âè  Lorraine  r  «ti  t(«âtrié«ié  g»»* 

iï*&.*V.-  quartier,  d'of  au  iion  de  gueules  enréxmé 
n't  Sté.   dànS  un  douille  ttefcheur  fieuronnê^  4t 

gûeaiés  à  fièiif  niaclës  d'n*  Htngés  5,  j,  ^ 
Qtii  eft  Eohîin ,  parci  dHéÇnine  i  qui  éft 

•  te  Eto:  aé  kTrëttMn»ê,-eft  i  ,.ëéÉ* 

iéi  àithés  font:  parti  de  trôis  tdtipé^âWj 
èdl  fdnt  8  {^Uatcters  :  àti  r*^  d'er  à  ùii 
àrdtrbti  dè  gtèuléi' ia*Bà^»ig*»é  4e  ^ 

fueûbs  ,  qui  eft  la  TtétnàiWi  ;  ati  2  d* 
^Uttiofl  ;  au  5  tafcé  d'or  &  dë  Ikble  dè 

Téâhs'î  ànS  ,  de  Alilah:' Srti  ^<?,^<*^A 

qroix  dë  guetitès  chà%éë  ué  eihq  tè^ 
iiidKèà  d'âtgefit ,  cahrcsnnée  dè  i^-alé- 

yâ  :  au  7,  cdlitfeiftttié  déFràncé  »à  câ». 
ttJn  de  "  ~ 

*"fâ  'T&Cic  de  SiilK;éfr  iff6(î.  Il  prti 
tf^rgénf  à  la  fôfcé  de  gueuléi;     '  -  -  ' 

f^^ll  Due  éc-tt^di  «c  CshéiWiéufeV** 

8j  I 11  pôttè  éeàïiëW  att      8c  ^ 
d'or  âu  lion  de  gueofes  dourôilrié  ée  itife- 


* 
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1>W  hLéSfiifrtifi^  JPOCf^I. 

.  -  L»  Duc  4e  BrifT^c  ,  en         ,  ^ui 

Cftejic  jèUf  à  trois  t^lc^  deochéçi  pja 
bf»       trois  feuilles  4f  frj*  «i'o'"-     ' . 

VRies  fonf  à'4ïgôqf  ♦  m  Ç^Vf yfls  4ç 

ine  cpmm£  le  Dpç  dfe  Jlichclieu.  ac  ^^cc. 

.  J-s  Pue  4e  Rqbai^-Chahoc,  Pruiced(J      .  :> 

4*ua  ,  ce  qui  4<»«<2    quaftiçfj^  :  fÇ«'> 
de  Nav^rr^  ;  a^i    .  de  Pretjigiie  j  3., 
4'^g@â^i     4,d'argent  aji  lion  (i^guçif- 

ble  (autoir  ,  couronné ,  armé  &  l^fj^p^f 
d  or,  qui  «ft  La^mfcourg  j  41^  J^d'^Z!^^^ 
croix  i^'iff^ ,  qui  eft  4^..^ . .  i^i^ 
me^d'or  au  lion  dç  ^^1^  m.]  r 

£iir  la  tout,  éçan^ç^u  i^- &  4^^:d- 

ft^^p;  ftU     &  9,  d'or  MWS^fiJjffeçi 
4f  gpeul^  >  qui  eft  Ç;;)at>ot.        '     ^  - 
.  Le  Pue  4e  honûiiOf^,  ef^  k^i^.  ^  MFff 
écarî:elé,aij  i  &  4,  d'g^rfeine4e  fteurfr 
^-iy^       ,  ^    tour  d'^go^it^f^o^^né^î 

trois  uçuirta^ux  gupule^  1  qut  ^  Bpjjr 
Jogne  ;  au  3  ,  çot^é  4  9r  &  4e  gueule^  f 

^ft  AuYff gne^  pgrti  4a  gueujs^  à 

d'argent,  qui  eft^  Bouiligû:     ..   ..  j 

S  iij 
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Le  Duc  de  Grammont ,  en  j66^fle* 
^aûtxm  V^^^  porte  pour  armes ,  écartclé  au  i*'* 
d*or  au  lion  d'azur ,  armé ,  lampafle  de 
^f^ioH*-  gueules  ,  qui  eft  Grammont  ;  au  2  & 
«('s^  Su.   de  gueules  à  trois  ideches  d'argent  em-* 
^.  .  ,   pennées  d*or .  ta  pointe  en  bas .  qui  eft 
Sé^eidiêrts.  d  AmT  ;  au  4  »  d  argent  au  lévrier  de 
Piin     gueules,  accolle  &  bouclé  d'azur,  à  la 
^fiêiice.  bordure  de  fable  chargée  de  iiuit  bc* 
ians  d'or  ^  qui  eft  d' Aure  i  fur  le  tout , 
écartelé  au  i*'-  &  4^"^  de  gueules  à 
trois  tafces  ondées  d'argent  j  qui  eft  Tou- 
iongeon  ;  au  2**°*-  &         de  gueules  à 
trois  îuiàeUés  d'argent  ,  qui  eft  Saint 
Cheron.  -     -  - 

Le  Duc  de  Villeroi,  en  166  Il  porte 
d'azur  au  uhevton  d'or  accompagné  de 
trois  croix  ancrées  d*br. 

Le  Duc  de  Mortemar,  166^.  Ses  ar- 
mes (ont  parti  de  coupé  d'un  ,  ce  qui 
>  £ut  bu^t  quartiers  :  le  x^'.  de  gueules  au 
icroiflknt  de  iair,  qui  eft  de  Maure  ;  le  21 
de  Bourbon  ;  le  3  de  Rohan  ;  le  4  burelé 
d'argent  &  d'azur  de  10  pièces  aux  crois 
chevrons  de  gueules  ,  le  premier  écimé-, 
qui  eft  k  iRochefoucaud  ;  le  5  de  Mi- 
lan; le  6  de  Navarre;  le  7  de  gueules 
au  pal  de  vair  ,  qui  eft  d'Efears;  lè^4è 
Bretagnié  ;  fur  le  tout ,  fafeé  6ndé  ,  emé 
H'argent  &  de  gueules  de  6  pièces ,  qui 
cil  Kochechouan.  '  •  -         '  - .       .  ^  • 


PU  Blason,  icp..  XXXVl.  279 
Le  DuG  de  Saint  Aignan  ,  en  't6€'i  > 


dont  les  armes  fc  bkibnnent  ainfî  :  falcé  ^^^^^ 
d'argent  &  de  finople  de  6  pièces ,  les 
fafcés  d^argeot  chargés  de  fix  merletces 
de  gueules^  3,  a  ^  !•  ^ 

Le  Duc  de  Trefmes ,  en  \66'^,  Il  porte  Dignité', 
parti  de  5,coupéd'un,cequi  fait  huit  quar^  s«  Wi^/ic^. 
tkrsuiu  i^deLuxenibomg^ttft^de.fioar-  p^i» 
bon  ;  au  3  ,  de  gueules  à  la  crcMX  d'at^  ^  Ftmce» 
gent ,  qui  eft  Savoye  ;  au  4,  de  Lorraine  ; 
au  Sf  d'azur  à  la  bande  d'argent  accom- 
pagnée de  deux  xlragons  au(fi  d'argent  ^ 
qui  eft  BaiUet  ;  au  o ,  d'or  au  che£  de 
gueules  ,  chargé  au  franc-quartier  d'un 
écuifon  de  Montmorenci,  dont  le  i^^* 
cantonnement  eft  d'argoit  à  une  étoile 
de  fable ,  •  qui  eft  Aunoy  ;  au  7>de  Mont- 
snorenci  ;  au  8 ,  d'argent  au  chef  dç 
gueules^  à  un  lion  d'azur  armé ,  lam* 
pafle,  couronné  d'or^brochant  (iir  le  touif^ 
qui  eft  Vendôme-ancien  ;  fur  le  tout  , 
<l'azur  à  deux  mains  dextres  appaumé^ 
dL'or,  au  frano-quartier  échiqueté  d'at^ 
gent  &  d*azur ,  qui  eft  Potier.  * 

Le  Duc  de  Noailles  ,  en  166^,  Il 
porte  de  gueules  à  la  bande  d'or. 

Le  Duc  d'Aumont ,  en.  léSS  »  <i^t  if 
blafon  eft  écartelé,  au  !«•  d*argent^aii 
chevron  de  gueules  accomgagné  de  7 
snerleices  de  même-^  4  en  chef  &  3  ea 
pointe^  qui  eft  Aumoittaia^  2^  de  gueiir 


Digitized  by  Google 


V 


^i^^  dt     biUicm  ds  nàm  »  qui  eft  Vilicr 

quier  ;  au  3*'  écaitelé  i  &  4,de  Chabot  ; 
MâiKivBA  êXL  2fd&  Luxembourg  ;  au       giueules  à 

s^'^c!*  uw  comète  kiérw  à^^T^&^t  ^  qui  isft  4t 
.  ,    Baux  ;  au  4  grand  quartier  Roche*' 
^JcuUiM,^^^^  ;  fur  le  tout,  de  gueul/ss  au  cKe^" 
p^.^^  'édiiqueté  d'argent  &  d'wir     d  traicif 
U  France.       ^ft  RocnelMinm. 

Le  Duc  de  Bethune-Charoû,  en  lô^^^ 
11  porte  comme  k  Duc  de  Sulii ,  ^ijJiè 
àfvoi  lambel  de  gu^ilts» 

Le  Due  de  Villars  #  en  «710 ,  qui  a 
pour  blafon  ,  d'azur  à  trois  molettes  de?» 
peroa  dV^r ,  au  cfasf  d'ax^^ent  diargé  jd'ua 
fion  paflant  de  gueulas.  • 
•  Le  Duc  d^artcourc ,  x  7 10.  Il  porte  de 
gueules  à  deux  fi^fces  d'or. 

LeJ>uc  de  Fic&r James  ^ /eu  ^710.  ]l 
éttuteie  >  le  Ifr*  A;  4^  rcwtriHDcaitelécif» 
France  &  d^Angleterre  ;  le  z  d'Ecoffe  j  1^ 
9  d'Irlande  à  lajborduie  de  i^compoi^ 
ê  d'aïur  ^  8  de  ^eubs  ^  les  compois 
d'azur  chargés  jdf  une  ikprrde^l)^  dV>r ,  j§f 
les  compons  de  guduies  d'un  léopard  d'or. 
Le  Duc  de  iChaulnes  ,  en  171 1,  |^ 

fom  ^mtéé  m  1%  &  4«*  d^Altot  1  au 

H  &  3  ,  de  gueules  à  deux  rinceau  of 

ranfeaux  d'alifier  paflTésen  double  fautoir  p 
au  chef  échiqucsé  d^'argeac  &  d^MIV  d^ 

4cw  tmts  ^  qui^  jàiili 
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r  1U  Pue  ile  Rolw^-Bjolun ,  Prinipe  de  ■■■Il 
Joubife,en  1714.  Il  porte  parti  de  ^  ^J'h^Ncn^ 

coflTe  ;  au  i^e  Bretagne;  au  /?,de  Milan  j ^T*^ 

fu  7,  de  St.  Severin  i  tiv  8,  4e  i-Of^^iw*  ^ 

fur  le  tout  de  Rohan.  Dignitts 

.  Le  Dliç  ^  Branc^^Viilars ,  en  ^n^6.^ 

$es  armes  font  d*azur  âu  pal  d*^rgeni  «i^^f^t,' 

lïQiA  tours  grenelke^  de  gvbeur 
les  9  accompagné  de  quatre  paxces  de  ïiqu 
^  fffpfm^^  ^'or,  WMivgme^  des  d^w  il^ncs 
1^  récu. 

Pttç  4e  Valentiflpi^  ,  Prii^Qe  d^  ,^^ar 
pfcp  ^  eu  lyié.  Ses  ^rnnes  (bot:  éçartel^ 
au  i*^*  5ç  4^-  d'argent  au  liop  de  giie,ules 
4 ,  qui  jeil  de  Go^roiji-Macir 
giïon  4Qnr  eil  lie  Pfiifc^  df  Momçp;  jtu 
4^0rIeans-LongueyiUe  ;  au  9,de  Bourbon- 
Saint-Pol  ;  fur  ie  tout ,  fufelé  4  arg/e;at-^ 
gueules^  qui  efk  Qùm^H^ 
tfi Ikfç  4ê  JSei^ers ^  eu  17;^ i.  Q  porte 
écartelé  au  i*'-  $ç  4^*  d'azur  à  la  hachç 
d''arme«  d'axgent  4fUif  ^0  fai^au  d  oc 

djcvîk  de  giieules,çhaxgçe  de  trois  étoiles 
4'pf  #  qui  eft  Mazarini  ;  au  a  &  3,d  azw 
^  deux  ppiiUpns  4'ajrgW  /fM^^ 
qui  e&  Mancini. 

Le  Duc  4^  3upn ,  eu  17^^ ,  qui  porte 
icarcelé  d^'or  &  de  gueuky^  ^ 
Isanniere»  ' 


Digitized  by  Google 


l8«        '     Mb  TH  0  DB  ' 

Le  Duc  de  la  Valiere>en  1725.  Ses 

^^^^^  armes  font  :  coupé  de  gueules  &  d  or,  au 
mar  ue  ^^^^  léopardé  coupé  d'argent  &  de  lablc» 
«v'dicU'  Le  Duc  d'Aiguillon,  1750.  Il  porte 
»«.•§  écartelé  au  i*^*  &  4^*  d'or  à  trois  hures  de 
tHgfMs  iîinglier  de  fable  qui  eft  Vignerot  ;  au  2 
f^ulUru.  &  ^  f  de  Richelieu.  -  ' 

Ptîts       Le  Duc  de  Duras  ,  en  1757.  Il  a  pour 
?"ncc.  i^i^fon,  écartelé  au  i*^-&4,  d'argent  à 
la  bande  d'azur  ;  au  2  &  ^  ^  de  gueules 
au  lion  d'argent. 

*  Le  Duc  de  la  Vauguyon  ,  en  175^»  H 
perce  écartelé  au  i^''*  &  4»  de  gueules  au 
pal  de  vair  ^  à  la  bordure  engrêlée  d'ar* 
gent ,  qui  eft  d*E(cars-la- Vauguyon  ;  au 
2  &  5,  de  Bourbon-Carency  ,qui  eft  d'a- 
zur à  trois  fleurs-de-lys  d'or  au  bâton  péri 
de  gueules  pofé  en  bande,  chargé  de 
trois  lionceaux  d'argent,  à  la  bordure  de 
gueules  ;  fur  le  tout,d'argent  à  trois  feuil- 
les de  houx  de  finople^  qui  eft  Quelen  , 
parti  d'argent  au  fautoir  de  gueules ,  qui 
eft  d'Eftuert  de  Cauffade. 

Le  Duc  de  Choifeul ,  en  l^jS^*  Il 
porte  d'aâsur  à  la  croix  d'or  cantonnée  de 
20  billcttes  de  même,qui  eft  Choifeuh  le 
milieu  de  la  croix  chargé  d'un  écuflbn 
.  vd'or ,  à  la  croix  ancrée  de  gueules^  poiHt 
Stainville. 

*  Le  Duc  de  Prailin ,  en  ij^t,.  Il  porte 
de  ChaileuL       \  '  - 
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Le  Duc  de  la  Rochefoucaud ,  en.  17^2. 
li  porte  burelié  d'argent  &  d'azur  de  io''jp^y^f 
jnèces,  à'  traii  dicvioas  de  gueules,  le 
premier  écimé.,.'.      ■  o?'d'o'w. 


LEÇON  XXXVII. 

Les  Paifs  de  France'  faifoient  mmSoàsuitritU 
tdeàx  liommages  au  Roi ,  un  pour  le  fief  Pûirie. 

auquel  étoit  attachée  la  Pairie ,  à  caule 
du  Royaume,  Fautre  pour  la  Pairie,  &'Sf"pi^ 
qui  avotc  rapport  à  Ja  Koyauté.  Mais  de* 
puis  long-temps  le  fief  &  la  Pairie  font 
unis^  &  les  Pairs  ne  font  plus  qu'un  leul 
hommage  pour  l'un  &  pouf  Tautre. 

Les  Rois  &  autres  Princes  étrangers , 
Tie  font  pasdifpenfés  de  Thommage  pour 
les  Pairies  qu'ils  poiTédent  en  France^ 
Jean  Sans-terre ,  Roi  d'Angleterre  y  Duc 
de  Normandie  &  de  Guienne ,  refufanc 
de  prêter  la  foi  &  hommage  à  Philippe- 
Augufte^&  accufé  d'avoir  fait  perdre  la  vie 
•àArtiis  Comte  de  Bretagne  fen  neveu  ^ 
ayant  été  ajourné  plufieurs  fois ,  &  n'ayant 
point  comparu ^.lut  condamné  à  mort  par 
jugement  des  Pairs  de  France,  &  iès  Du^ 
ichés  confifqués  en  1 202. 

Le  Duché  de  Guienne  étant  retourné 
'  dé|>Uis  au  ifot  d'Angle tcite ,  ce  Prince  eh 

b€iiMia§e4igeâis%oi S. Loruis^  l^59• 


DiyiliZ( 


Edouard  h  pardUkiMUC  lidl^vuige-lkc 

Qa  vak       U  iduMiiii|nt  dft£l«iuiff 

^lil*!  ^'^^  rhommage  q\ui  le  OmtèM 

»»'f        Flandre  rendoit  au  Roi.  Ce  Prince  s  af- 
^^^^^idyoii  dans  fa  eh&Ue  f efale ,  aecettpâr 
^tfcrû.   gné  dei  ^ajln         mis  sucres  Sf  igneurs 

Hommage  ^^'^^  jugeoit  à  piopos.  Le  Comte  majr 

meçi^iç  iw  g^9W  fqift.  g^pi  a% 
WHtmm  \^  a*ins  du  Comtt        les  fiefi. 

de  la  Pairie  ^  Çomtç  dp  f^l^nirê  Câ»  di:  rpiur 

ftrvice  coi^ire  tous ,  ju/qi/^  U  iizrfe.- 
Jiyemenr  au  J^<^i,fes  4^oit£  §h  filtre 

/«  levok  &  baifoit  le  Rpi  w  U  joue.  Le 

On  peut  voir  ^  €c  fujct  lie  pr<î/Eô5^>if|- 
PhUippe  Arjcfaiduc  d'Aptrici>e,  çn  J4^j|f 


t  jwfe|uà  Armoh  Mî.  \t  Cban- 
&  t^j^^itia  pour  mmir  foà^j^^^^^ 

fàtfêt  du   70  Avril  1^4?, 

moîm  Aé  f Jf  allo  fÀit  nêtM  «eçaén  ^^^^  ^  ^ 

dFéPàir.  UTâut  fak*  ^rofeffion  de  /'^i^. 

é€ëlé6i^4ttt  j^t  être  Fài^  ;  niais  d?1^^ 

iouvééô  Paii-  n*eft  reçu  (Qu'après  dçs 
ariens  de  vie  &  moears.  '  ^  ' 

iVHÉÇttfiaf  ht  6Nifi4'€hMkbmftiile  ; 

9tfM  iH'Cletiliteerdcfii^entfifftireifH 

uand  il  s'agit  d'enregiftrer  •  des  ieq- 

ïêè  peu^  préçér  formews.  Elle  fefte 

rtk»î4j^  R^^^^ê  Natàitè^  Atcqu^ 

lAi*.  ifr^-Maflfcf  ^elÀièt'  Prt^. 
,  èn  émblir       né^tèUe  jbîihttlft  dfe 

tghanimt  Dîie  ^  Pàît  y  l£Ure  fidèle 


Les  B^urs  ont  été  oféis  pour  fQUteoit> 
^xxx^.  U  Courotme ,  comme  lt$  éledeuw  furm 
établis  pour  le  (butien  de  VEmpire  :  c'eft 
''lïicwi-  ^^"^  que  le  Procureur  général  s'en  expli- 
n'«        qua  ea.  Idw  caufe  des.  Archeyéque  &  Att 
cbidîacfie$iie.&eim$»  f«  l4io«c,  .  .  /  . 
^'^t£h^  .  Au  facroattRoi  les  Pairs  fonc^ne 

tîon  royale  >  il  y  repréfentent  la  Moi^ar- 
jonOioiis  ç^i^  iisibuciennent  rotti^4ipy(jpEnble  la;0oO- 
'  ronne  du  .-ildi  ;  ils  leçotTent  >  ^rm^ 
qu'il  taïc  d  être  le  PrQt^e,ur  de  TEglife 
&  de  fon  peujrfe.  ;  -  -    :  .  .j. 

Oûtf^  Jkfi  fittif^ens  jQommrafK  à  tous 

particulières.:  ^»  *  > 

L'Archevêque  à9'  JtéifiH*  Aftprivil%e 

de  ftcrat  SejfitauMmiBr^Aa .  j^oji^  tL^ëyê- 
que  d.eXaon  &  celui  -de  ^»^u^^aîs 
wmp^noncrii'Arçi^^yéque  lorlqu'il  v^t 

recevoir  fa  'Majefté  à,  lft;pfli*iifti'JigliCe> 

it'a  ^^  B^à^fon  P^ms  i8c  piii^ir  1: accompagner 
;daps:i«)i«fei^i:4éré8iq|aLfe  L'Evêq^ç  ^ 

4bai%res  i  feeptaria ,  :4eU)^  dei  ^auvfûs 
:.î»)rtê  k.  inanteau.irp^^  ,  celui  4e  Çkâ- 

Îéiniure  .outdi^  ^îWdiw^  ^p^bj^fqKÛe? 
^iuîts  laic5  feofjç/repréîciJtéSçrpar  d'aucr^ 

Pairs -quç  le  Roi  commet  à' cet  eCTct.  Le 
Duc  de  iiourgjîgftg  :j)Ott^^ 
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&- ceint  l'épée  au  Roi  ;  le  Duc  de  Nor-^^^^^ 
mandie  porte  la  prenuete  baoniere  quar-  ^^^^^^ 
xéei  Ic-  Duc  de  Goienne,  la  ieconde:  le 


poite  les  çperons ,  le  J  ^;^^',! 


Comçe  jde  Champagne  ,   la   baniiiere  te's  &c, 
.  loyale  ourétendart  de  la  guerre;  ^^^^^^^^^i^ 
celui  de  Handre  porte  l'épée  .du  Roi.        Pairie.  ' 

Anciennement  les  Pairs  foufcrivoient  •  - 
les  chantres  &  autres  ades  publics  du 
Roi,pQur  les  repdrc, plus  authentiques,  -  ' 
Ce  fut  fans  doute  confonriément  à  cet  an- 
cien ufage,  que  l'Empereur  Maximilien 
^  deouuida  a  Louis  XI  que  les  Princes  du 
Sang  ibufcriviffent  au  ti^e  d'Arras  de 
Tan  1 482 ,  parce  que  ,  dit-il ,  les  Prince» 
font  fubrogés  AU  lieu  des  Pairs. 

Mais  la  pr^icipale  fpndvd^  des  Pair^ 
eft  d'affilier  le  Roi  de  leurs  jconfeils  dari$ 
.  fesi  a^^ir^s  les  plus  difficiles  ,  &  de  lui  ai-  /~ 
der  i  rendre  la  juftice  dans  fa  Cojir ;.c  cfl 
là  la  iin  ^ncipale  de  leur  inftiiuition. 

Les  Pairs  ont  entrée ,  féance  &  Voix  dé-  séance  au 
libétacive  à  la  Grand'ChaI^bre  du  Par-rarlçmeuu 
lemefit^     rautres  Chambres  ^jifTemblées 
tomes,  les  fois  qu  Usjug^np  à  propos  d*/ 
venir. 

La  place^  des;  Pairs  ai4^  audiences  de  1^ 
Ci^tidXjhanbrfc^  eft  fur  les  hauts  fiéges, 

à  la  droite  du  premier  Préfident:  les 
Frinces  oççHpent  les  ;  premières  places. 


) 
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comitiê  plus  anciens,  cnfuite  le*  àuîréâ 

PLANCHE  paif^^foivartt  VoTdtc  de  l^creâioii  iitUm 

^       Pairiés.  Lôrfque  le  pfciflkr  Une  ne'fvflSf 

I,.  Di^îi^  P^^*  on  forine  urt  fécond  rang  avetî  de^ 
&^   banquettes.  Le  Doyen  dei  Gonfeillers  ^ 

T^tdrié*   ^^^^  premier  banc  des  Pairs/ 

pour  lïiarquer  l'égalité  de  leurs  fondions. 

cèdent  Ie$'fi«^^ës  Fdrff ,  fé^lâîd»  oif^U 

droite  ;  les  eccléfiaftiqucs  furent  obligés 

de  U  leur  cédet  au  Lie  dé  Jitfttée^  <U 
I6i6.         '  /  ' 

*  Aui^  féances  ordinaires  du  Patlénteftti 
les  PâirS  il  opinent  qu'après  Ic^Pféfidenl 
&  les  Confeitter^Clercs;  mâîs'âiW  fit^  dé 
Jiuftîcé ,  fis  topirrent  lc!f  piwiifiWsf.  *  - 

Autrefois  lesPair^  quittoient  leur  épéé' 
ôur  entrer  au  Parlement  r  ce  ne  ht 
u'én         qi^iisr  eomuAenedréftg  4  en 
ufcr  autrement,  màf gré  les  remomfsttices 
du  Parlement ,  qui  rcpréfenta  au  Iloi  que 
cé  privilège  n'appartenait  qu'à  liri-  feti»  èA 
fignéde  Tâ  dignité  Royale  »  Sc-quéf^fM» 
ijois  fils  du  feu.  Roi  François  î ,  étant 
Dauphin,  &;  le  Duc  de  Bourbon  y  étoieRf 
teirtis  biiiantieiif  épéeàfltfjx^e. 
'  Ttmféi^ies  dkitfès  de»  Pâit^ 
dent  1er  Domaîné  ^  ou  pathmoitte  de  kurt 
Pairies  ,  ou  celks  qui  pétHré^  IMfcher 

le!3tr.peiftniiie  a  ^eti*  é^y^délWfefit^ 

jugées. 
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hgées,  la  Cour  /uffifamment  gtirnit  Jt  ç 

■   La  Cour  eft  f«ffi<knmenc  garnie  dé^***""« 

faire  >  ou  du  nains  die  eft  en  droit  de 

juger  un  Pair  >  lodque  ie*  fair$  ont  été «■.''r*- 

legituneiMot  Convoqués,  .quand  même 

J*«ny  leroKncpfu  cous,  ou  même  qu'ii'^"''"^^* 

ny  en  auroit  aucun  qm  tut  prélënt;  en 

ce  cas  les  Pairs  Ibnttôprélèntés  pas  I0  Pm*!'^"'" 

Wnt  qui  e&  toujoars  ia  Cour  de»  Pairs,  ' 

ioit  que  ks  Fua  loituc  préiens  ,  oïl 

abfens.  ^       '  , 

PouTiaarque d«.lew  dignité,  1» Duc» 
&  1*008 «Qtottieat  leiu  éculfon  d'un  man- 
teau dvcal  fourré  d'hermine ,  &  amum^ 
fiir  le  replis ,  l'écu  Mmbîé  d'un*  touMun» 

oeDuc:yS^,^.  •  • 

'  ^.^^^  <ie  mettre  des  manteaux  four-- 
ta  d  hermine  &  armoriés  fur  1«  replis  y 
autour  des  armoiriés  dei  Ptiaces  'd^  éà 
nCNmonw  pa«.à'  abo  ans.  Le  pre- 
■mer  que  l'on  trouve  elt  celui  des  armoi- 

«es  des  Ducs  cieLociaiA^daosi'Atttibhsii 

Allem^iid.  ..  . 

Auiburd'hoi  les  Princes  &  les  Ducs  1» 
■nettenc  comme  la  marcjue  de  1*1»  di« 

gwté.  Cet  uiag<  n'ft.pas  paffé  aaxtuinW 
J^aas:  .il  quèlque-  forte  particulier 

•.la-ftaûce.  Il  vient  lans  doute  de  la  maw 
niere  dont  les  Pfince»  &  les  Grand»  S«ir 

T 
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de  cérémonie.  Les  monumens  de  la  M<^ 
narchie  Françoife  nous  reprélentcnt  les 
Sèigneurs  &  les  Dames.vêtus  de  longues 
robes,  armoriées  de  leur  blaibn.  On  voit, 
dans  un  livre  raanufcrit  des  hommages  du 
Comté  de  Ckimonc  en  Beauvoifis ,  une 
migniature  qui  repréfente  la  preftation 
de  ferment  faite  |3ar  Louis  II  Duc  de 
Bourbon  au  Roi  Charles  V.  Les  princi- 
paux.&ugneurs  ,  tant  de  la  fuite  du  Koi 
que  4e  celle  du  Duc ,  tona  vêtus  de  la  ma** 
niere  dont  on  vient  de  le  dire.  Le  Roi  eft 
affis  Jur  fon  Trône,revêtu  de  fon  manteau 
royal  femé  de  fleurs-de4ys  d'or  ^  fourre 
é'heivii^e  :  le  Duc  die  Bourbon  suerfes 
mains  jointes  entre  celles  du  Roi.  Il  efl 
vétu  d'azur  femé  de  âeurs-de-iys^  traverle 
d!une  cotice  de  gueules ,  qui  étoic  fou 
bUfon.  A  côté  du  Rot  font ,  le  Dauphin , 
dont  la  robe  eft  écartelée  de  France  &  de 
Dauphiaé,  &  le  Duc  d'Orieans^^  dont  la 
robe  eft  femée  de  France ,  le  lambel 
d'argent  fur  la  poitrine  ;  le  Duc  d'Anjou 
avec  la  bordure  de  gueules  ;  le  Due  de 
Berriavecia  bordure  engrêlée;  le  Duc 
de  Bourgogne^  écartelé  xle  Franceàla 
bQrdure  componnée  d'argent  &  de  gueu- 
la, &  de  Bourgogne.  Jean  d'Artois^ 
Coiaite.  d.'£u ,  portas  Isi  brifure  dlArtoiv 
^ui^ft  un  lambel  chargé  de  châteaux. 
.  Piu«  bas  font  mi(j^  SagaeuiiL*&  de  la  iuit^ 
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avoir ,  le  Connétable  du  Guef-  

d'argent  à  l'aigle  éployé  de^'t.l:^"« 
mne,  traverfé  d'une  cotice  de 
près  lui  viennent  les  Maréchaux 
i&i  de  Blainville,  Hugues 
Srand-Maicre  des  Arbalétrier?;,  Suiude  /« 

Vienne  ,  Amiral  de  France,  i*^^rie. 
»  de  leurs  blafons.  '  ^^^^ 

du  Duc  de  Bourbon  ,  on  voit  Parieacas, 
eaujeu,  vêtu  dor  âu  lion  de 
d'un  lambel  de  gueules;  le 
Redonchel ,  d'azur  à  la  ban^ 

Régna  ut  de  Trie ,  d  or  k  Ict 
eules,  furchargée  d'ttne  aii- 
mponnée  d'argent  &  d'azuc 
de  fable  &c.  -  jjuju 

»  portoient  des  robes  parties 

de  leurs  mari^  &  des  kur^. 
afagé  dans  un  tableau  qu£ 
itrevue  de  la  Reine  Jeanne 
femme  de  Charles  V  >  56de 
î  Bourboil  fa  mere  ^ fa  robe 
Fràncé  &  de  Bourbon;  les 
/uire  'font  habillées  de 
î  ,  c'eft-à-dire  y  nrf-parties  / 
le  l^ts  armes.  On  tfôuve^  '  ^ 
es  monumèîisdecestettips, 
it  <:ec  ufage.  On  peuc-côrt- 
i^'^î'éi'*  voulûmes  2  &  ^  tfes 
li  Monarchie  Frant;^ife , 
i  p.  X)pOT  de  MontfaucQH* 


nens  ay*ï.nt  cçflTé  d^étre  de 
3a(|é  dfMiis  les  gri^i^ip^QS  (b» 

l^f inees  Â  des  l)tK)9<  .  . 

^ts  &  Pairs,  il  y  a  encore  > 

€<l  {)oii«.P»ir,  4k;  p^Q«ii&-  ' 
(>kit  léapce  nu  Psimm^tit 

■\çr<;4kaiv^  &  pafle  à  fçs  def 
oifque     :  lfi((r^$      àcé  véri* 

1^  ieHre^  ffi-o?it  point  été  véri- 
tre  de  Ij)uc  ed  perlbnnel  à  celui 
^fH  ra.4Çoardié.  l\  jouU  d^  fegf- 

yqint  à  fes  defccodants.  L'anor 
Duché  donnç  le  r^ng  à  la  Cour, 

^mi^nt,       .  :  % 

çriyaf\t  a^^  Ducs,  on  leur  donne 

m  ^^^i       ;  en  ieu<  p4cJlaj}ç^.Qn 

>  ^peUattf l^çoflrifiqve  ,  diftin^Hf 
4e  Koi  d-Qi^*^  aux  perfi^n^e^  qu'il  j 

WH  l^.  fekjfW»  «^|  -.4€5  'lui  parlesi, 

i^xh  Uû  4voir.p^l4i  cxu  feulement  e|i 
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c'efl;  cette  différence  qui  donne  ie^  trgis 
clafles  de  Grands  d'Elpagne.  '  "  t^akchu 


iScigneurs',  ies  privilèges  ïe  'Cm/zrfc/^  ,^0^4? 
Cet  Empereur  ,  Rôi  d'Elpagne ,  accorda       4tc*  - 
les  mêmes  honneurs  à  beaucoup' d'autres.^ 
Ses  Sacceffeuri  en  ont  depuis  augmenté  te  Palnl 
nombre.  Les  Grands  d'Efpagnc  ont  à  la 
Cour  de  France,  les  mêmes  honneurs  que 
les  Ducs. 

Les  Grands  étEfpagnt  en  Tnncu  jfont  :  •  " 
Le  Comte  de  NoaillcS. 

Le  Duc  de  Nivemois.  -  ' 

Le  Duc  de  Viliars. 

Le  Comte  de  Valent!  nois. 

Le  Marquis  de  Brancas. 

Le  Comte  d'Egmohc-PignatelU.  ^ 

Le  Comte  d'mvré  &  de  Crot. 

Le  Prince  de  Robecquù. 

Le  Prince  de  Beauvau, 

Le  Comte  de  Tefle.  \ 

Le  Prince^e  Chimay.  .   ^  . 

Le  Marquis  de  Gamaches. 

Le  Comte  de  Perigord. 

Le  Comte  d'Hsitff efôir. 

Le  Prince  de  GhifteHe.  )  . 

Le  Comte  de  Bufançois»  •  •  r 

Le  Marqoisr  d'Oiimi. 

Dans  les  armoiries  ,  ils  ne  pren^^ 
nenc  d'autres  mar({ues  ^ue  la  couron^d 

TUj 
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iignité  de  MaréchAl  de  France  fut  ^ 

par  Philippe-Augufte  en  ijSj. 
îvint  une  dignité  militaire  ayant 
Ile  de  Conaétable  le  fat*  Lies  (|aatre 
rs  Maréchaux  de  France  furent  de 
ne  famille  ,  favoir,  Alberic  Clément 

fût  que  Maréchal  du  Roi ,  &  non 
hal  ie  France  i  Henri  fon  frère  ; 
£ls  d^Henri  Oement ,  &  Henri  U 

tte  dignité  oe  fut  pas  toujours  à  vie. 
ppe  de  •  Valois  fit  quitter  la  dignité 

darécbaL  de  France  au  Seigneur  de 
îuiipour  le  faire  gouverneur  de  Jean 
Is  qui  lui  fuccéda.  Arnoul  d^Andre* 
auflî  quitta ,  fous  Charles  V ,  la  di* 
î  de  Maréchal  de  France  pour  avoir 

de  Poru-Orijlamme. 
a  raiibn  en  étoit  que  ces  grandes  char» 
étoient  regardées  comme  incompati* 
en  France.  Sous  Philippe-Augufte  il 
mt  qu'un  Maréchal  aeFrajtce.  Sous 
^ouis  il  y  en  eut  deux.  Sous  Charles 

,  il  y  en  eut  davantage ,  parce  que 
\xi  Kûi  d'Angleterre  en  fai6)it  de  Ton 
u  Henri  II  en  fit  quatre  »  l^rancois 
en  ajouta  ixn  cinquième  ;  ChsîrliBS 


< 
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IX  en  ajouta  deux  nouveaux ,  Henri  III..  _ 
deux  aucres  à  Ion  retour  de  Pologne.  Le  xxxf^rx. 
nombre  eft  fut  fixé  à  quatre  par  ce  Prince;, 
mais  Henri  IV ,  foit  pour  recompenfer  les  m^^»"»*  . 
lervices  de  quelques  grands  beigneurs ,  xi'$,  &c.  * 
foit  pour  s'acconunoder  avec  les  Chefs  de 
la  Ligue  y  fut  <x>ntraint  d'en  augmcfnter^'^' 
le  nombre,  qui  fut  très-mulriplié  fous  le'^ 
Hegne  de  Louis  XIII  >  &  encore  plus  Marécbai 
fous  Louis  XIV. 

Il  y  a  déjà  fort  long-temps  que  la  di- 
gnité de  Maréchal  de  France  ell  du  nom-  - 
bre  de  celles  qu'on  appelle  charges  de  la 
Couronne ,  comme  le  remarque  l'Auteur  ' 
de  rhifloire  des  Grands  Officiers. 

Les  Maréchaux  de  France  ont  un  tri-  • 
bunal  appelle  la  Connétablie,  ponr  juger 
des  querelles  for  le  point  d'honnèur,  Sc^ 
diverfes  autres  chofes  qui  ont  rapport  à 
la  guerre  &  à  la  Nobleife.  Dans  les  pro- 
vinces, ils  ont  leurs  fubdélégués.  Cétoient  ' 
autrefois  des  commiffions ,  aujourd'hui  ce  ' 
ibnt  des  charges. 

Sous  Philippe  de  Valois  le  revenu  de 
chargé  de  Maréehal  de  France  étoit  àeSoo^ 
livres, dont  ils  ne  jouilfoient  que  quand' 
ils  en  faifoient  les  fondions ,  &  ils  avoient 
un  cheval  de  l'écurie  du  Roi  quand  ils  * 
alloient  en  campagne;  mais  aujourd'hui 
lesappointemens  desMaréchaux  deFrancc  ^ 

font  beaucoup  plus  confidérables  ;  ils  ibnc  ' 
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Sons  Henri  IV,  iU  avoictuc  les  mcmes  ap- 
pQintjeipeAS, 

Quand  il$  commanileiit  l^armécA  Wui: 
revenu  augmente  ,  puirqu'ils  enc  Sooo 
livres  par  mois  de  quarante-cinq  jours,  & 
c^uerle  Koi  leur  entretient  un  Secrétaire  t 
un  Aumônier ,  un  Chirurgien  >  un  Caf  l* 
caine  des  Gardes ,  9c  leurs  Gardes. 

Les  gens  de  guerre  ont  toujours  rendu 
de  grands  honneurs  aux  Maréçhauji  â  mais 
Louis  XIV  en  a  féglé  U  oérémoniaL 
Quand  un  Maréchal  de  France  paffe  de*» 
vajOJtun  corps  de  gard^ji  VOfficier  fait 
mettre  les.  Ibldats  fous  les  anneS|  de  k  eaiu» 
bionr  bat  aux  champs. 

Dans  les  villes  ou  ils  fc  trouvent  ,  foit 
qu'ils  ibicnt  de  ieirvico.  pu.  non  ils  ont 
unegard^  de  cinquaune  ttommeSn  y  com^ 
pris  deux  fergens  &  un  tambour^  con^ 
mandés  par  un  Capitaine ,  un  Lieutenant, 
un  SouS"  lieutenant,  <HI  Enleigne^  avec 
drapeau.  Dans  un  camp ,  les  gaodes  de 
tête  prennent  les  armes  pour  lesMaréchaux 
de  l'rancc.^âc  les  tayoîbours  battent  aux 
champs.. 

Quand  un  Maréchal  de  Fiance  eotr^ 

dans  une  vilie  de  guerre  ,  il  efl  laiué.d€i 
plu  (ieurs^  volées  de  canon* 

Uny  aqw  ibus  le  regni^  del^uisXlV 
iji^'on  c/l  jpatyeni»  à  la  di|jnjûcé  di^  Maxé;^.; 
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(Ohd  4e  France  par  le  ièrvice  de  i&er.  Les  \  .  .  , 

Maréchaux  de  Tourville,  de  Château-Re- j^^j^^^j 
luuc   &  le  deux  derniers  Maréchaux  du 
nom  &  iie  la  niaifon  d'Eftrées  en  ont  frayé  ^aik^ub» 
larowe.  ,  &c. 

Le  plus  ancien  Maréchal  de  France 
préfide  au  tribunal,  &  porte  pour  marque  . 
de  fa  dignité  4 deux  mains  armées  mou-^ 
vantes  d'un  nuage  aux  deux  fldks  de  la  MarécM 

£ ointe ,  Tune  foutenanç  une  épée  la  pointe  ^ 
auce  f  Tautre  un  b&ion  d'azur  ièmé  de, 
fleur s-de-lys  d'or ,  comme  00  le  voie  dans 

Les  autres  ont  pour  marque  de  leur 
dignité  deux  bâtons  d'azer  femés  de 
fleurs  -  Je  -  lys  d'or,  paffés  en  fautoir  der- 
rière récu  de  leurs  armes.  Voyex  la  fig  6'*, 
.  Ils  font  un  lèrment  entre  les  nvûns  • 
du  Rot  quand  ils  font  revêtus  de  cette 
dignité. 

;  L'Amiral  commande  en  chef  les  ar- 
saéea  navales.  Ce  nom  vient  de  l'Arabe . 

^mir  ,  ou  plutôt  £/ji/V ,  qui  fignifie  Sei- 
gneur/jouverneur  ou  Ckef  d'armées.  Il  y  ; 
avoii  aAtrelbisen  France  un  Amiral  du  l^o- 
nenc  &  un  Amiral  du  Levant.  Ces  deux 
charges  ont  été  réunies  en  une  feule.  Dans 
bien  des  Euts^  quand.  l'Amiral  en  charge*, 
ne  commande  pas  en.  perfboae  une  flotte  » 

rOfiicier  qui  la  commande  en  fon  abfence 
pwdce  titre  4  qui  n'e|t  alors  quacciden-. 
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tel  ;  mais  en  France ,  il  n'y  a  jamais  qu'nit 
PLANCHE  ^jniral  ;  les  Ccwnmandans  de  nos  flottes 
xxxyii.  ne  font  appelles  que  Vice-Amifaux  f  mê- 
MAR(tuE$  me  en  rabfence  de  rAmiral.  Les  Vice- 
m's^'Ilc'  Amiraux  peuvent  être  Maréchau^  de  Frap- 
*    ^'  ce ,  ou  font  au  moins  Lieutenans-Géife  ^ 
Suite  des  raux>  &  au-deflbus  de  ces  Lieutenans-Gé- 
Dignités,  néraux  font  les  Chefs  d'Efcadre.  Ces  deux 
,     ,    derniereîïdiKnités  font  à  peu  près  de  la 
date  de  celles  des  Lieutenans-Oeneraux, 
&  des  Maréchaux  de  Camp  de  terre. 

L'Amiral  a  la  nomination  de  tous  les 
Officiers  des  fiéges  généraux  ou  particu- 
liers de  rAmirauté  ,  &  la  juftice  s'y  rend 
en  fon  nom.  Ceft  de  lui  que  les  Capitai- 
nes &  Maîtres  de  vaiffeaux  équipés  en. 
marchandifes  doivent  prendre  leurs  €0n-' 
gés  ,  paffe-ports ,  commifTions  &  fauf- 
conduits. 

Il  a  la  dixième  partie  des  prîtes  qui  fè 

font  en  mer  &  fur  les  gréveS ,  &  cètle  des 
lançons  &  des  répréfaïUes  ;  le  tiers  de  ce 
qu'on  tire  de  la  mer  ou  de  ce  qu  elle  • 
rejette^le  droit  d'ancrage ,  tonne  &%alife. 

L'Amiral  n  a  point  de  féance  au  Par- 
lement ,  fuivant  l'arrêt  rendu  à  la  récep- 
tion de  l'Amiral  de  Chatillon  en  i^ji. 
Les  anciens  Amiraux  n'avoient  point  de* 
I  jurifdidipn  contentieufe  :  elle  appartenoit 

à  leurs  Lieutenans  ou  Officiers  de  robe 
longue  :  mais  ea  iCz6  ^  le  Gurdinal  de 
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chelieu ,  en  fe  faifanc  donner  le  titre  de 
Grand-Maître  &  Surintendant      Corn- ^JJj^^"* 
snerce  &  de  la  Navigatioa  »  au  lieu  de  la 
charge  d^Âmiral^  qui  fut  alors  fupprimée,  MAa^0■• 
fe  fit  attribuer  l'autorité  de  décider  &  de  x^»f^' AkI 
juger  fouverainement  de  toutes  les  quef- 
lions  de  mariAe ,  mêmè  des  prifes  &  dé-  -^«f" 
bris  de  vailfeaux.  La  charge  de  Surinten- 
dant-Général  de  la  navigation  fut  lup-  AmîiaL  ' 
primée  après  la  mort  du  Duc  de  Beau- 
fort  ,  arrivée  en  \66^  ,  &  celle  d'Amiral  ' 
fut  rétablie  en  faveur  du  Comte  de  Ve^-^' 
jotiandois^  avec  le  utre^d'Oiiicier  de  la 
Couromie. 

En  rétabliffant  cette  grande  charge, 
le  Roi  en  a  borné  le  pouvoir ,  le  xeier- 
Tant  le  droit  de  nommer  les  Vi^Ami-* 
tauit^  Lièutenans-Généràux ,  Chefs  d'E^ 
cadre ,  Capitaines ,  Lieutcnans,  Enfeignes^ . 
Pilotes  de  lés  vaifleaux  j  frégates  ^  bru* 
lots  &c. 

•  Autrefois  il  y  avoit  des  Amiraux  en 
Fr^ince  pour  toutes  les  provinces  mariti- 
mes. Le  Duc  de  Guife  en  160.6  ^  fe  pré- 
tendoit  Amiral  de  Provence.  En  Bretagne 
la  qualité  d^Amiral  efl  jointe  à  celle  de 
Gouverneur  de  cette  province*  C'eft  pour- 

3uoi  Louis  XIV  donna  le  gouvernement 
e  Bretagne  au  Comte  de  Touloufe  >  afin 
que  l'Amirauté  de  cette  province,  fût  réu- 
nie à  la  charge  d'Amiral  Général  de 
France* 


\ 
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L'Amiral  a  fa  jurifdidion  à  U  table  de 
j^^^^^marbfc  du.  palais  à  Pans ,  &  peine  pooc 
marque  de  &  digbité  deux  aocies  d'or 
lfA««rst  pafiees  en  fautoir  derrière  Técu  de  fes  ir^ 

«?i^'îS'  ^^^^^  d'azur  lemé  de  âcui^de-lys 

d'or  :  Jig.  i . 

Smu  Vke-Amiial  eft  un  OiScier4Séii6- 

jjtgnués.  repréfente  la  perfonne  de  TAmi- 

Vk^àmt^  ^  4^  ^  ^  feccHide  dignité  danila  ma* 
rioe.  Lcmis  XIV  créa  en  idtfp  ,  deux 
ViceAmiraux  de  (es  années  navales  ,  l'un 
du  levant  &  Tautre  du  poncnt.  Les  Vice- 
Amiraux  portent  pour  marque  de  leur 
grade  une  ancre  d'argent  en  pal  deniepe 
Tecu  de  leurs  armes  :  fig,  2 . 
^  chétA  '  ^  Général  des  Galères  ésoit  un  del 
te  G«kMs.  principaux  Officie»  qui  commandoic  les 
Galères  &  tous  tes  bâtimems  qui  porcent 
voiles  latines.  11  avoit  une  junCdiélion, 
une  police  navale  »  &  uo  arfenai  de  corif^ 
truâion  indépendans  de  rAmirauté  àm 
France.  Il  ne  reconnoiflbit  de  fupérieur 
en  mer ,  que  la  perlonne  de  TAniiraU 
Cette  charge  x  été  fuppeiméc  le  cœg$m 
des  Gxlcres  réottî  à  k  nutrine. 

Le  Général  des  Galères  portoit  pouf 
marque  de  ùl  dignité  un  gra(^pûi  d'or  en 
pal  derrière  Técu  de  fes  armes,  le  csabi 
d'azur  fcmé  de  fleurs*de-lys.  Le  grappin 
en  une  ancre  à  quatre  bras,  telle  que  celle 

dcsgaleres.&dtftvaitfeaMxdebasbord^ 
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'  Le  Grand-Maître  de  l'Artillerie  étoit  en 
France  ie  Chef  fuprêmed^  l'AniUerie.  ^^^^f»^ 

Par  les  provifions  que  le  Roi  lui  faii'oic  ^^^^^^^ 
e^tpédier  il  avoïc  la  fumnendancc  ,  l'exer-  MAnqwg, 
çke,  radnûniftracion  &  le  gouvernemeftt 
^  l'état  &  charge  de  Graiid*MaItre  &  "  ^ 
Capitaine-Général  de  rArciUerie  de  IcrjLti- Suite  des 
ce,  tant  deçà  que  delà  les  monts  gi^U&^hS'^tés. 
laers,  dedans  ^  dehors  le  fteyaume^  pus  Graû.i.Maf. 
&  terres  étant  fous  robétflance  &la  pro-îwderAnîL 
teûioa  de  Sa  Ma; elle.  ^""^ 

11  ne  Te  faifoit  aucuns  mouvements  de 
«lunitioRS  d* Arallene  .dans  le  Royaume , 
que  par  l'es  ordres  ^  ou  de  fes  Lieutenans 
^  Oiikie^s  p  à  qui  il  dooMit  des  com- 
miilioDS  particulières  pour  cet  efifat ,  et- 
iuite  des  ordms  qu'il'  recevoir  du  Roi;i 

Tqu;s  les  marchés  le  iaiioient  en  Ibu 
.soni^ilipulaat  pour  SaMajeilé.  Uarré^ 
toitiecompte  géimaidel'Artillertequek 
Tréforier  rend  à  la  Chambre  des  Comp- 
tes^ où  le  Grand-Maitre  étoit  reçu  comme 
Qidwwtettr  de'  tons  leiLfo«<b  qài  onc 
.  j^appprt  à  la  dépenfe  de  rArtilleriev 

Le  Grand-Maître  avoit  encore  un  pri- 
yilég^  à^Wi  il  n'ttoit  point  iait  menuoa 

dan&Us  pfovifio«s4eititeb)ftrge  ^  coll  que 
i|uand  on  prenoic  une  ville  Tur  laquelle 
çn  avoii'  t^re  <^anon  j  liei  docbe^î.des 
H^lfl^  }k  ufteiîcilm  diecBiTce  ft  autut 
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être  rachetés  d'une  ibmme  d'armnt  par 

PLANCHE ,11-  ^  j        1  • 

xxxyiii      habitans  >  a  moins  que  dans  la  capi- 
tulation on  ne  fût  convenu  du  contraire. 
M  A  R  atiF  s .    Il  j^YQjj  encore  le  droit^en  entrant  &  cti 
îi  s  Lu  fortant  d'une  place  où  il  y  avoitdeTA^- 

tillerie,d'étre  lalué  de  cinq  volées  de  grot-  ' 
Sinte  des  j^^^  piéccs  de  canon>  fans  préjudice  du 
z^/iutfj.        gfani  nombre  ,  auquel  il  pdurroît 
Gnnd-Maî-  avoir  droit  par  fa  naiffance^  ou  par  quel- 
Ijg,^^^'-^  qu'autre  qualité.^ 

he  Grand-Maître  prêtoit  ferment  entre 
les  mains  du  Roi^au  moins  depuis  quecette 
charge  avoit  été  érigée  en  charge  de  la 
Couronne  par  le  Roi  Henri  IV j  en  faveur 
deMaximilien  éeSethune^Dué-de  SuUy, 

Il  avoit  un  grand  nombre  d'Officiers , 
^  même  des  corps  de  troupes  ibusfa  ju- 
-rifdiâion  &  dans  fit  dépendance^  aux  Of* 
fices  defquels  il  pourvoyoit,  &  donnôit  à 
'  la- plupart  desproviiions  en  yeitu  d^  fa 
^charge»     -  •  •      .  -  •* 

>Pot|r  marquc^de^fe' dignité,  'à  mettbît 
au-defTous  de  Vécu  de  fes  armes  deux  ca- 
nnons iur  leurs-affûts  :  •  • 
«  '  Cet  Officier -avoit  fuccédé  au-  Gtani-- 
^  'Maître  des  ArbaUtritn  àt  Fl*ahce  qui 
^voit  la  Surintendance  fur  tous  les  Olfi- 
sciers^des  machii>e^  dè-gU^fe  ivant  TiA- 
^ntion  de  TArfillefie.' On  trouve' '<&ins 
^t£ô  hiûoixc  - une  kiKe  .de  ces  Xîtands 
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Officiers  depuis  Saint  Louis  jufques  à 


François  L  '  VhAvcm 

La  charge  de  Grand-Maître  de  TArtil-  -^-^^^w 
lerie  a  été  fupprimée  au  mois  de  Decexn^  Mâ^^^tvis 
1755^       kdemiffion  de  Mr.  le  i>«  Dicm- 
•  Comte  d'Eu ,  &  radminiftration  de  tout  "  '  ^ 
ce  qui  en  dépendoic  réunie  au  bureau  de  Sulu  des 
la  guerre.  £>igniiés. 
Le  Grand-Maître  de  France  cft  un  Of-  ^    .  „  , 

r  •       \     \     r>  11  '  r  '  Grand-Mai- 

hcier  de  la  i^oiuonne  appelle  autrefois  tre  de  fhmi* 
Souvrain  Maître  d'Kôul  du  Roi.  Il  a  le 

commandement  (m  tons  les  Oifiçiers  de 
la  ntaifon  &  de  ta  ^  bouche  du  Roi  j  qui 

lui  prêtent  tous  ferment  de  fidélité ,  & 
^  des  charges  defquels  iL  diipofe.  Dep«itf 
A)rno«d  dé  'Wefemale  ^  qualifié  Sowfrain 
Maître  d'Hôtel  du  Roi  Philippe  le  Bel  , 
vers  l'an  125)0,  on  compte  quarante-deux 
Grands^Makres  de  Fiance  juiqù'i  .M.  le 
ririiice  de  G>ndé  qui  dt. aujourd'hui jre« 
vétu  de  cette  charge. 

•  four  marque- de  fa; dignité^  il  porta 
deux  grands  .bitona.de  vermeil  dore,  tpaP* 

fés  en  fautoir  derrière  Técu  ,  les  bouts 
d'en  haut  terminés  par  uixe .  couronne 
Rojrate : t'  •  •  !  . 
'  t  Cet  Office  faiibk.aiicrtfiHS  pank  (le 
celui  de  Grand  Sénéchal.  • 
:r  .Le  Grand  Qiambellân:  eû.  un  des  Grand 
'  Glands  Officiers  de la.Gduconne,  qui  ada^^^^"^^ 
Surintendance  fur  t()us  les.Qfficiers.de  la 
chambre  du  Koi*       "  ^  - 
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Sa  principale  fonâion  étntt  dt  covuthiéf 
riAncHB  ij^ns    chambre  du  Roi,au  pied  du  lit  d« 

Sa  Majefté ,  commz  on  le  remarque  auK 
états  des  Aois  Philippe  le  Bel  &  Philippe 

w  ^  ^"^^  •  pourqiiai  j  auxli»  de  jirfi 
tice>  à  raflemblée  des  Etats ,  le  Grand 

Suite  des  Chambellan  doit  G^r ,  c  eft-à-dire,étxe 

I>i^nues.  ^^^^  au  pied  du  Trône  de  nos  Rois.  : 
Grjmd       Le  Gram  Chaaôbetian  étoh  inférieur 

cfaiMbdlim  au  Grand  Chambrier;  mau  l'Oflice  de  ce* 
lui-ci ,  après  avoir  perdu  beaucoup  de  fes 
udemies  prérogaùves^  a  enfin  .été  fup^ 
pfhiné  par  François  I  en  1545  ,  &  le 
Grand  Chambellan  eit  encré  dans  coûtes 
£:s  fondions.  .    :i  *  •  . 

'  Quand  le  Rot  s^babille  >  le.  Orandl 
Chambellan  lui  donne  fa  chemife  ,  hou- 

^  ueur  qu  il  ne  cede  qu'aux  Fils  de  France 

tt  amc  Princes  du  Sang.  Au  Sacre' dia  fioi^' 
il  lui  diaufiê  les  bottines  y  &  le  revêtde  \i 
dalmatique  &  du  manteau  royal.  Dans 
les  autres  cérémonies  il  a  fon  iiege  dcr^ 
rié(0.te  TrAne  îoo  âninmit  dot  ftoi  f  nh 
cepté  aux  lits  de  juftice,ovi  il  eft  afiis  aux 

iùédsdeSaMajeUe,  fur  un  carreau  de  ve*^ 
ours  violet  femé  de  fleiirs^e-^lya  di^oH 
Urfque    Kèi  eA^èiéài ,  A  én&velil  le 

corps  ,  accompagné  des  Gencilshoinmes 
'  r  :  de  la  chambre.  Cette  cliarge  eil  une^es 
' plnr  anciennes  de  la  Gouro^^ 

jDurs.cté  exercée. par  tdes  Seigneurs,  do  ki 
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fias  haute  diilinâion.  L'hifloire  nous  a 
Mofenré  U  fuite  des  Giwdt  Chambellam 
idepiiis  Gauthier ,  Seigneur  de  la  Chapelle  ^^^^^^ 
&  de  Nemours,  qui  poffédoit  cette  im-  MAà<tè«» 
portante  charge  feiis  .lxHits  le  Jeune  ^i?»"- 
«liUppe^Auguftcf  en    iaô0  ,  jufqu'à"* 
M.  le  Duc  de  Bouillon  qui  la  pofledeau- 
jourd'hui.   On  compte  quarante  -  deux  ^'^"'^^  * 
Grands  ChambeUans.  Le  Duc  de  BouUU»  cn^ulu^ 
èftieqùatHémé  de  fa'  maifon^  dans  la- 
quelle cette  charge  efl  depuis  po  ^fig--  : 
.Les  Comtes  de  TancarviUe  >  &  aprèi 
eôx.  les  Dtics  de  Longuevili&Orleans  ^ 
ont  prétendu  que  la  charge  de  Grand 
Chambellan  écoit  jiérédicaire  dans  leur 
^fléiité  ;  mais  ce  fut  ùoe  fimple  préten-' 
cumians:  titre. 

Les  marques  de  fa  dignité  font  deux 
<:lefsjd!Qry  donc  l'anneau  £1  termine  ei| 
portimMul  loyale ,  paffées  en  lairtoir  iet^ 
riere  récù  de  fes  armes  :  fig.  5. 

Le  Grand  Ectiyer  de  irc^uiee  cft  un  des  • 
iprands  Officiers  de.ls^CQu^oone.  Le  Sur- 
intendant  des  Ecuries  de  nos  premiers 
Rois  étoit  nommé  Comté  ou  Préfet  de 
YEtabU.  U  veilloit  fur  tous  les  Officiers 
de  r£ciicte.  U  ponëic  Tépée  du  Roi  dao^ 
routes  les  grandes  ocealions,  ce  qui  Le 
faifoit  nommer  Protof^jff,tairê  :  en  ipj^ 
abfence^  il  étoit  remplacé  par  un  Oâiçid|r 
g[uc       .«OQUl^ .  9fm^r^  .Lorfauê  J# 

V 
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commandement  des  armées  fut  doBné 


^xZ^  CennétaUe  «c      Mcréchiiiic  de  ii»cev 

'  le  Sfataire  qui  fous  eux  ctoit  Maître  de 
a^î^m-  ^'^^^^  f  toute  la  Surincradance^ 

sis  ict  liy  «voit  y  ib»s  ]^hiUmpe4«^fiel  en  ^ 
j^i/iw         Roger ,  fumomnie  l%ciiyer^x:wiëdi^ 
4)igm£es    fon  emploi ,  qui  écoïc  qualifié  de  Maître 
Graa4  de  rScurie  dii  Kôx  ^  ut^e  qui  SLjpàSé  à  iie^. 
I  Acceflfea». 

Eh  1^16  Guillaume  Pifdoë  fur  crée 
premier  Ecuytr  du  Corps  &  Maicre 
l^^orie  du  Roi>  &  ce  litre  fvft  ddoné  à 
€es  fueeeffetfrs  jufques  à  Philippe  àm 
Gerefmes  ,  qui  >  par  Lettres-Parentes  du 
Septembre  139^  >  fvLt  créé  E^uycr 
du  Corps  «  emMl-Ma^dne  r£cDned« 
Roi.  Tannegui  du  Chatel  j  poui^  d«  la 
tnême  charge  fous  Charles  V  il ,  fut  quel- 
quefois quidifié  de  Gmnd  Ecuyer.  £ûfin> 

au  côisiéimceciftétac^ii  'r«çM  do  Lmms  XI> 

Alain  Goyon  fut  honoi  e  par  le  Roi  du 
titre  de  Grand  £cuyer  de  France^  &  ce 
•  titre  eft  rdfeé  à  tMi  ^£e$  âMcAuit  «u  Ift 
InSific  clia¥g^« 

♦  Le  Grand  Ecuyer  prête  ferâaent  emre 
les  mains  du  Roi  &  prefque  ^oos  les  att4 
très  ^ficièft^Bctifîès  lé  pitmntèiiQ* 
Ses  liènftes.  Il  difpofe  dtscbtfges  vacantes 
âe  la  grande  &  petite  Ecurie  &  de  cout 
ce  quireil  de  la  dépendance  ddt  BcMoAtÊ^ 
«e^tiî  fft«aèf««iriiAéMM^eilfie  4m 
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diaxges  &  offices  d'Ecuyers  déU  gratide 
Eciirié défit MâjeAè,  énEtuyers  C^vO^  planche 
€admm    des  Gouverneurs  ,  Sous-Gou* 
vcrneurs  ,  Précepccurs  &  Maîtres  des  MA»q.u«f 

LeGmnd  Eçu^  odiofiiib  de  «ois  leé 

fonds  qui  fonc  employés  aux  dépenfes  de  p*^f^' 
la  grande  Ecurie  >  du  Haras  ,  de  la  livrée  '  * 
deU«raiide  &>iike  £cime]&deshâ-  £^ 
bits  de  livrée  pour  plufieoif^  corps  d'Offir 
ciers  de  la  Maifon  du  Roi.  • 

NulEcuyer  ne  peut  tenir  dans  le  Royau« 
lae  Acadènie  ae  Genttlshommei  pour 
monter  à  cWal,  fans  U  permiiCon  ejty  *  -  \ 
grefliç  du.Graï.nd  Écuyer. 

Le  R^H  l«yi  fak  quelquefois  rhdotiear 
4e  lui  doBfier  place  dans  ibn  tafoflê , 
il  peut  marcher  proche  la  perfonne  de  Sa  * 
l^j^&é,  quMd  le  Koi  eit  a  cheval»  à  Ia 
çaja^gne.       -  .  .  '  . 

•  AuK  entrées  que  le  Roi  fait  à  cheval 
danji  les  Villes  de  fon  Royaume  >  ou  daas'      '  - 
les  Villes  conqui(è$  où  il  cft  re$u  eir.cérc^ 
inooie  f  le  Grcind  Ecuy er  matche  à  cheval 
iiredement  devant  la  perfonne  du  Roi 
^ïUm  l'ép^  royale  dans  ie  fourreau  de 
veioursbleu  parfemè  de  ^emrMlb-lysil- ôr^  '  . 
avec  le  baudrier  de  même  étoffe,  fon 
cheval  caparaçonné  de  mênje./C'eft  ainli  ' 
^u'il  marcha  à  la  cérémome  fiftite  àla;  ] 

i   y  y 
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V 


Idurs  MajeAésen  \66q.  Il  a  auffijeand»  , 
~  '  Grand'"' 


xxxrm.  j^gjj^j^  ^      s'affied  toujours  aux  pieds  du 
jiAa^^uBi  i^oi  4*08  ces.  fortes  de  cérémonies,  oîr 
'Îb^":  Ton  voit  le  Grand  Ëcuyer  immédiiace 
s  iu  jts  ^^^^  devant  S,  M.  portant  Tcpée  royale 
bigniiéf*  s'alTeoir  à  la  droite  du  Roi ,  au  bas  deà 
*  premiers  degrés  du  I4C  de  Juftice.  11  mec 
énmd    L'épée  royale  aux*  deux  çoth  de  réoi  de 


♦  • 


;H'  -T  II  ■  'P  «r    n  ■  Il   ■  ■  

L  E  Ç  O  N    xxxix.  ; 

£  Grand  Bouteiller  de  Frane-e^  ou  te 
PLANCHE  irrand^Echanfon  ,  étok  un  des  cinq 

grands  Officiers  de  la  Couronne  ,  qui 
Le  Grand  fignoit  dans  coutes  les  Patentes  de  no$ 

Bouteiller-  —   -  -  -   •  .... 


L 


Sb^  Kois^  oirdu  moins  quiai&ikût  à  lâir  ex- 
pédition. II  avoît  ftance  entre  les  Prin-^ 
ces,  &  difputoit  le  pas  au  Connétable.  Il 
prétendoit  avoir  oroic  de  préiider  à  la 
GkambmJ^Ccftàpiei ,  Se  Voo  trouve  eir 
effet  furies  régiftres  de  cette  Chambre, 
qu'cn\:i3P7  Jean  de  Bourbon^  Grand 
Bouteiller  de  France  ^  y  fut  reçu  comme' 
premier  Président.  Depuis  tnême ,  cette 
prérogative  fur  anexée  par  Editdu  Roi  à 
oette-  charge  ;  mais  ^  foie  négligence  du 
titukiie^.foitdifpofition  contraire  dé  la 
paindu Souverain;  ce  privilège  nefubfiila 
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p u  B  LkMmsTé  iL$çl  XXXIX. 

pas.  Cette  dignité  étoit  très-confilérable  '  ^ 
flu  temps  de  Charlemagne ,  &  é«HC  -fc-  ^^^  -^^^che  - 
gardée  comme  un  des  principauir-|ioftas 

.du  Palais.  *      *»        .  «ak^itm 

•  Les  marques,  de  fa  dignité  font ,  deux  Ti^îkc,''-' 
flacons  d'argent  dorés  >  Air  lefqùèU  font 
lès  armes  du  Roi^  placés  de  thaque'cô^é  "^H 

j    I'       J    r  £  Dignités. 

iie  l  ecu  de  les  armes  :  jig,  i . 

Le  Xjraud.Panetier  de  Fraocet  avde  cranci 
adAciennement  Jurtidiâton  fur  cous  lès  ^^^^^"^^^ 
Boulangers ,  demeurant  dedans  &  hors 
les  portes  de  Paris ,  droit  de  vifice  &  de 
aonfifcation  y  aireo  uàe  5v*riiHi£limi  dans 
l'encles  du  Palaîa^:nomméR^4a^P«mrMii>; 
laquelle  étoit  exercée  par  un  Lieutenant- 
CénéraL  Les  fibulangecsde  Paris  lui-de- 
voient  un  cerminrdroîc  ^if on  nomiriolt'y  .-.  .rz- 
éef&r  &  le  fx>t  Je.  romarin.  • 

Cet  ofFice  étoit  poflédé  par  un  honi-* 
siur.du  premier  rang<  Burchard  de  Mont^ 
mo'fienci  étoit Rametier dePirance  en  i  j  3 
11  fut  maintenu  dans  fa  Jurifdidion  ,  par- 
arrêt  rendu  contre  les  Prévôt  des  Har-t. 
nhands  &  £chevias  de  la*  Ville  de  Pafii; 
Mais  en  171 1  le  Roi  la  fupprima  psîr  tiA 
édtt  donné  au  niois  d'Àout.  Le  Grand- 
Banetier  a  «encore  fous  lui  des  Ëcviyers^ 
jYanchansvfcil^t  4'efiai  des  i^iandes;  > 

Il  mec  au  bas  4e  Técu  do  fes  amies,  lai 
i]ie£d!or  &le  cadenacqu^on  pofeàcôta 
^ii.càU(int.deSiiJda)efté.;/f^  2. 

Viij 


JJ<^Ske  de  Grand  Veneur  de  France 
riANCHE  n'i8ift:»is.f<»  ancien,  &  n  ctôit  coniuv&M  ' 
W  »cfM  du  Roi  Oidrlca;  VI ,  que  ions  1« 
jCfa.^^  nom  de  Maître  Veneur  &  Gouverneur 
Si'^a^'.  de      Vénerie  du  Roi.  Il  a  la  Surinten- 

Dignît/s.  Il  prcie  kmaat  tnti^  les  Hmns  de  S;  ML 

*     *    Depuis  Geffroi  Maître  Veneur  du  Roi 
v^nmii  en  1 2  3 1 ,  fous  ^iût  Louis  ^  juicpi'a  M.  le  ^ 
Oftcd^Fevcbieffe^qtiocmipBaiiîovni'lMè 
cette  cbafgè     on  ooi^pte  Gmdl 
Veneurs*     •       -  •  '         '  * 

Lesimrquc^d^  fik  digfii^'  font  deoi 
grMdftcorsdWawc'ilçif:  èaigmicfawe^dt 
cba.qveçotLé  de  fes  armes 
,      iLô-  Graftd  Fauconier  dd  Frante  étoit 
twcoiûcr.  çoGWiajftirefoia  fons  le  nom  de:  /  MitUrt 
Fauconier  .L'originir  âe^cMè 

charge  eft  de  Tan  12^0.  Jean  deBcaune 
TieKejr^a  juiqu'en  i^iâr,i£d£ime.  jC^rang^ 
éfqit  :M^kn..Fn§iccini$riM:  jo:^  Tous 
iiU  Stfcceflr^urs'  ont'  w  i h  iwaimm  i^tutltti 
j.ufc{u'à  Euftache  de  Gaucourt  ,  qui- fut 

-.  Ce  Grand  Oflider  a  diffirentes  fortes 
de.g^gies.  Ouorei  les  gsgcs  ordinaiffest  & 
ccMjfouit  fonitat  &  af^phinte^ativ  il^ 
t'cûHsmo'Chfef  %lttiVèlr  i^ni  fODcoaillè  & 
l'entretien  de  ce  Vol  ;:pour  l'etitretien  de 
quatre,  f  âges  :^fom  l'aGhac  â;,£oauùsma 
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faûaett^ ,  de  -yeçv^les^  ^  armures  d  oi-  ^^^j^  - 
£^iu^iSc.  pour  Tacii^l  4»  <¥Aau>s(.  Il  Drçce  ' 
ferment  de  fidélité  entre  les nwifwluKol  J^'^Z\l 

Il  ndnugne  cou|c5  les  chairs  de  Chefs  de  vis  Uc  * 
lfoW©rlquellesi  v^a.quent  par  mort  ;  à  la  ^  . 

la  f liâmbre  &  d^  cfby^t  .du  Roi ,  &  d«    ^^^^^^  ^ 
celksj  de  Gardes.d^s  ^ures ,  des  forêts  de  çtMÇ9^i«ïi 
Comfjk^gMii  éùi  l'^giP.^  *  .4Wes  (gréq 

fojfraricftq  •  r^...,'  f: l  .  v^.  '1. 
'  Le  Grand  Fimconie?  a,  £eul  le  droit  de 
CÉonmettre  qui  ikWïl^M  .femble  pourprea-j 
4«fe'^èfifat>ifeàte«*4<t.^oiei€fl  tou?Ueu3^^ 
•  fcuiffbés,:  4^.  îî)onpinç  de ,  Sj^ 

Ma^fléi  ' 

3  'JjttMadrehind^f  a^f^^  {icançois  ou 
toatngcflfiamiobligés,  à  pe»®-4«  Çpnfifcar 
tion  &4ears  oifeaux,  de  venir  les  préfea? 
^r,  a«iiirf«»l:folic«*^  i^,^^- 

ié  plaifir  de  jetter  lui-même  im  oife^u^ 
Igg  Càids.^  pMuvus  par  k  Qf^n^i  Fa^pj- 

coniflf;  qm  le  î<iei.  enf\*içe  f^î^  le  pqii^^Ç 
SaMajeAé.  Quand,  la  .p^pie^eft  prife^  Ip 

Ifiac^  aix  Rûi.  '    r-*.  -     :*  —  r*         .  '^^ 
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bas  de  fcs  armes  deux  leurres  qui  renfer» 
PtfAHCBM  jjj^ç^ç  ^  ongles  &  ailes.  Ces  leur» 

Le  Grand  Louvetier  à  la  Surintendance 
Sttiu  dis      ^^^^     Qfliciers  de  la  Louyeteïie.Cee 
pigmtis  «office  écoit  déjâ'tfÀs-^icmifidéiahbrvIbiis 
Grand    Ffançois  1 ,  &  a  toujours  été  pofîedépai 
Lpuyeuer.  des  Seigneurs  de  diftindion.  Celui  qui  en 
eft  revêtu  n'à-^  <i*attcre  fiipécieur  que  b 
i^oi  ^  entrç  les  mains  duquel  il  piéti8>fen 
ment.  Il  a,  de  même  queles  autres  Grands 
Officiers ,  la  fupértoricé  fur  tous  les  offices 

Stfi,  iwt  de  fa  dèpétldM^*  il  en^fpafe'^ 
rinêc  des  LieMeitatisidtûié  jplufieafsfrbt 
vincies  qui  prenent  la  qualité  de  Lieute- 
Dans  de  la  {^ouvëtërife*  ^CéSiXieottnaA&Dnt 
V(m  eur  des  OfSddr s  i  'èi*  ttnis'  fd^^oMOr 
menfaux  de  la  Maifon  du  Roi>  jcféiflênt 
des  privilèges  attachés  à  cette  qualité  ,  & 
^nt  employés  pour  leurs  gages  dans  Tér 
tat  de-  là  Vetieiie  &^  FÉMobede  ,  qaoi* 
tju^ils  ne  dépendent  Aucunement  du 
'Gri^ufl  Veneur  ou  dii^raod  Faucooierri 
\  I>  Gfandliëaveci^porteà&smiei 

fous  de  l'écu  :  jî^.  ^.  r*  ' 

^jon«i       Le  Colonel  Général  de  rinfancoûf 

f^j^mene.  ^^^pj.  Cette  charge  créée  fous  François  I 
^  ii44> &c  cjigéo    cli4(ge  de  laJGou? 


\ 
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DU  BiAsoi?.  J^ç.  XXXLX.  $1$ 
totinepar  le  Roi  Henri  IIÏ  ,  ça-fi^veur  du  ? 


Pue  en  i ^8^.  '  ^jœm  - 

Ce  Prince  attribua  au  G>l<>Qel  Général 
le  pmvoif  de  nommer  à  toutes  les  çhar-  ^*^^W9 

:e$  qui  vacqueroienç  d^in?  l'Infanterie ôul^^, 
'rançoiiç ,  fans  excepter  jpiême  celle  4?  suUt 
Mettre  de  Qunp  du  Kégimeii^  des  Gar-  x>%nfftv\ 
des.  Il  lui  donn^  aufli  une  Juftice  particu^^ 
lierie  pour  juger  de  la  vie  &  de  l'honneur  Générai  de 
^  gens  de  guerre  ,  fans  être  obligé  d  y  ^'^^^m""*** 
appelier  d'autres  Officiers  quç  les  Cens» 
Il  lui  donna  des  appointement  confidéra- 
bles.  Les  honneurs  cju  on  i\û  re;idoit 
4taief}t  evrapidipaires  ;  la  garde  étoit 
«loqt^e  devant  Ion  logis  par  deux  corn-» 
pagnics  avec  le  drapeau.  Les  grandes  pré- 
xo^f  tiyçs  attachées  à  cette  charge^qui  ren* 
.^oie/aî     OfHciet  trop  puiflknt ,  &  maî^ 
tre^  pour  ainilî  dire  ,  de  toute  l'Infanterie, 
^tonnèrent  lieu  à  fa  fupprelfion,  qui  arriva 
àlainort  du.£scond  Duc  d'Epemon, en 
itftfi/  £lle  fut  rétablie  en  fàvéuir  de  M. 
le  Duc  de  Chartres ,  Fils  de  M.  le  Re-- 

?ent,  en  1721^  mais  ce  Prince  ayant  prié 
a  M^fffjLii^^ccçtet  &  démiffion  dé  cet 
pifice ,  il  r  fut  de  nouveau  fupprimé  par  . 
Tordonnance  du  8  Décembre  1790, & 
les  ^Içft^ideCamp  d'Infanterie^ont  pris 
^epuis  la  qualité  de  Colonels. 

Le  Colonel  G<§néral  portoit  pour  mar- 
qix^jà^fskij^f^tégiU  dra|>eaux  des  cpu- 
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leurs  du  Roi ,  blanc ,  incarnat  flt  bleti  J 
^h^^.^  paffés  c(i  XautpAT  derrière.  Técu  de  tes  ar* 

D>r*DiGw^     Le  Coîoiïel  Général  de  kCavàlerie 
T«s  âtci    jouit  auffi  de  grands  priviléges.Cet  emploi 
ïuit*  dts  ne  fut  érigé  en  titre  d  office  que  fous  Char-»- 
i^nm  s  les  IX ,  en  faveur  de  Clrade  4c  Lorraine 
Duc  d'Aumale.  Cette  charge  fut  d'abord 
partagée  en  deux.  IL  y  avoit  le  Colonel 
Général  en  deçà  dtes  mçmts^    fe  €ok>nei 
Généra!  en  delà  des  mctm\  '  '* 

Sous  Louis  XUI,  il  y  eue  au(^  deux 
Çoloneb  Généraux,  l'un  de  la  G^alcrie 
Frànçoifc  ,  &  Fautre  de  hi  GaVfleirieAP 
lemande.  Cette  ,derniere  fut  bientôt  fup- 
primée  &  réunie  à  la  première.*'*'  ^ 
-  Le  Colonel  Général  eft  eh  dtbîcVtout 
le  temps  qu*il  eft  à  î*ârméé  ',Sji'èHgeir  da 
corps  de  la  Cavalerie  un  efcadron  pour  fa 
jpjarde.  Il  fe  ^ont^nce  o^'dipaiçetïîent'd'^^H 
détachement  àt  cinquante'  tiaAt^^fkçm* 
mandé  par  un  Câpùàine.^'  ^  .  / 

J^es  Infgeûeufs  de  Cavaletié  ' doivent 
)yî  envoyer  un  ex'trait  de  châjçùœ^ 
revues  ,  afin  eiû^l  poiâTe  iî^ôlr 
d'en  rçpdte  ponipçe  perfonnelleinen^  aq 

eft  obligé  d'apporter  Tordre  chaquç  joijr  k 
îon  Çolonel  Général.'"  ••• 

Chaque  OilTieicr  de  QiràlëBiedt^îliBgil 
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DU  BiAlMoiUjr.  JtXXlX.  ^iS 


cal^cdHimè^ttâi^  de  lut  rMdre  àéàipte  éi 

^iB^q^ll  fit  VU  à^i  garde  ou  <Je  ce  qui  s'eft        '  . 
pafle  dans  fon  détachement  j  q^^^ld  il^^^^pJ^jV 
feit  de  jfetout.  lt  lie  doit  fôrtir  dû  camp  ouTSi;  Ib:.  ' 
étJr^rmét  lEUicâit  XMSl^  éé  Gi?âieme  ^  .^^ 
t«ôilil1iandé  i  que  le-  Colonel  Général  n'en  ^i^nittr 
feit  informée  Tels  feiit  à  peu  près  les  pri-*  ^  |^ 
'^a^  dë  €ét-ofii6è^Uil'  dé»  ^lIDNiil^ngués  Qj^^iV 
«t  déP  plu^  hMèPables  du  Koyàûiite.  K9*^^?^** 

Les  niiarques  de  fa  digmté  iont  (ix  cor* 
Mt^es  aux  armeis  de  Fran^  pàjSFées  en  fau^ 
HériiMlél^Fécli  de^fes arlhe» \fig.  t.  ' 

La  chargé^u  Côlonel  Général  déi  colonel 
Dragons  à  été  créée  par  Louis  XlV,  eti  Générai  dej 
-166% ,  iéft  fkvéû#  du  Duc  de  Laufen.  Ses 
^iVilégèf$  fc^V,  à  peu  dèi'ehdfï^  ^p^ës ,  1^ 
mêîifies  que  ceux  du  Colonel  Général  de 
-k  €âtâlerie.  ^  '   -  ;     "  "  '  ' 
'    11; jfefte  pou  ^  maflt}ue  dÎK  éeendàm  fe* 
•méS^de  ?r4nce^paâes  en  iautoir  deniere 
.^récu:  *         •    '  • 

Le  Colonel  du  RegiméTe  des  GaMes^ 
'Pikftf #ifes  eâ'd^  fervice  toute  hfrftéfe,  &  ^^^f^^^^^^^^^ 

a  doit  de  porter  chez  le  Roi  le  bâton  defran^oifes. 
•fconwnandemene ,  ftmbkble  à' echii  des 
■CàptelÉihes  à&^%xéitSè\tÇj^\  ï)eétiis 
'k-:«rpt5fèflî«i  ^iJe  ta  charge  du  Colonel 
-Général'  de  rinfamerie  |  lé  Cpl'Qnel  des 
-<îà^dJ6s7fK)rte  péùr  mkfé(àc  de  fottringfe 


f^^'!^^^  derriçrp  l'écuflbn  dç  {es  armes.  Les  drir 
PLANCHE  p^^^^  6ffUL:\Mmdwéi  4e.  fleuf-difciy*  d'or, 

©b  Dichi-  planche  r:  - 

«Ks  La  charge  de  Colonel  Général  des 

Suite  dis  ^^^^^^  &  Grifinis  a'écoic  ai^^ois  qu*w 
)[>igfut€s.  emploi  paflager ,  &  çfpupd^iit.  |oiijoiir$ 

çoiond  occupée  par  un  Prince.  Elle  fut  érigée  en 
Général  4«  titre  ^office  pax  le  Roi  Chaçlcilî  j  en 

daCoiii|é(ablc>x  €n  i ^71  .Denis .ce^einftt* 

tucioii  la  Compagnie  des  Ge^t^Suiffes 
la  g4rde  fût  ex^^téed^ii^Piqçiandexaea^ 
. .  iWe  îç^  ;aiaf  doiç.avoir  fiw  wto  l«çp»u- 
-  jpcs  de  cette  mtiea.      .    .  -i  . 
•'  -         Cette  charge  n'eft  point  charge  de  la 
Çquroiane  ;  cepanda4^c,.qQl^,qui  /en  eft 
.pourvu  prêqi(  fefS^enjc  $i)tre  1q  ii^yi?^  du 
Roi.  Toutes  les.troupes  Suilfes  lui  fotit  iit- 
^bordonnces.  Il  nommoit  a^^trefois  à  toutes 
. les  ^Up^.>de  Colpne.ls         ;  Capitaines  i 
snais  depuis  la  mort  duXlïoipie  de  SpUfoqs 
][e ' Roi} s'eft  ce&nré  ce  d^piî-  j 
*•  '-^'^       Il  ell  Chef  d'une  Compagnie  que  Vo\t 
'  ,/  '  '  ;4>pelUia..C;>/i4r4/«,  qui  marche  à  la 

du  3.^qfte9t  .4cs.  (?ar4iftr.S» 

Subite  ^ifle/un  corps  à  mire.;,  A  Tsifinée  it 
oit  avoir  pour  fa  gara?  une  compagnie 
j,avec  ijui  drapeau^  q^ap4  A  Y  ^  de^  Regi- 
.meos  %ifle$  dan;s  r^^riwe,  ifidqp^l^am- 
!.  o^ent  de  fdJ^  qu'il  doit:  aygg  ^'  fî^ufe 
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lanaiflance  ou  de  fon  caradere  d'Oilicier  

.Général.  planche 

Il  porte  pour  maïque  de  fa  dignioé  fix 
-drapeaux  du  Régiment  de  Garde-Suiflfes  ^  MAR<^u£i 
panes  en  fautoir  derrière  Técu  de  les  ar*  l^^^^f' 
«les.  Les  drapeaux  font  compofés  des  cou^ 
leurs  de  la  livrée  du  Général  :  fig.  jf.     j^  '^^^, 

Le  premier  Préfident  au  Parlement 
pone  pour  marque  de  fa  dignité  la  Robôpj^J^* 
a  écarlate  doublée  d'hermine^  miie'en  fi>r^ 
me  de  manteau  ducal  avec  les  crochets 
d'or  fur  l'épaule ,  Técu  timbré  d'une  cou- 
ronne du4ale  furmontée  d'un  Mortier  de 
veloun  noir  ,  enrichi  de  deux  larges  paf* 
fements  d'or  :  fig,  5. 

Les  Préûdens  à  Mortier  ont  la  Robe 
d'écarlate  ooi^e  le  premier  Préfident  ,^1^, 
à  la  difierénoe<(Ur*tl  n'y  a  point  de  crochets 
d'or  fur  l'épaule.  Ils  prennent  auffi  la  cou* 
ioime  ducale  furmontée  d'un  Morti^  de 
velooii  noir  orné  d'un  feul  galon  :  fig.  S. 

t  fi  Ç  O  M  XL. 

Oxamt  les  colliers  des  différents  Ordres . 
de  Chevalerie  font  un  des  principaux  or-  ^^"^^^^^ 
{lements  du  blafon  ,  il  eft  néceflaire  de  fa- 
TOIT  les  déchifrer  ,  te  de  connoître  à  quels  ^'^•■» 
Ordres cescoUiers  appartiennent;  à  quelle 
occafion  &  par  qui  ces  Ordres  ont  ét* 
îoHitucs  ,  quelles  ;font  leuw  fonaions , 
Irun  privilèges ,  leurs  habiJUcmens  &c. 


c 


Nous  commencerons  par  les  Ordres  les 
xl?  plus  diftingués  dans  le$  difTérentcs  CeùiS 
lie  FËQvôpe»  làoùt  on  a-'fâfi  ^giftfler  les 
S*****     croix  &  le  collier.  Nous  parlerons  enfuite 
BIS.        iuccincemenc  des  autres  moins  connuf 
Ordre  d«  ^         ^  phipait  u«  iiint  pbis-  M 

Louis  XI^  pour  fe  concilier  les  Grands 
de  Royaume  &  £q  les  attacher  davantage 
io&iniAeQ  14^^  im  Ordre  de  Chcvaierk 
fottS  fai  protefi^m  deSaifiir  Michel»  Oet 
Ordre  ne  devoit  être  compofé  que  de  ^6 
Chevaliers.  IL  n  en  créa  d'abcNxlqiie  i5  > 

jrefisrvaiit  de  nommer,  les  antm  au  pre» 
mier  Chapitre  ;  mais  le  nombre  de  ^6  m 
fut  point  rempli  de  ibn  règne. 

Les-Cbevaliers,  en  recevMc  It  €elUer  \ 
protamoiem:  w  Roi  im^mdieAtfit  jflK 
vioUble  pour  toute  leur  vie,  de  le&ivpe 
à  la  guerre,  de  loi  gardet  le  décret  de 
tousjfes  dfffiiiwps»  ûc  s'obli^ieati  à  plu^ 
HeitfS  autee^-cbolès  de  cette  iiaMipe*  Le 
Roi  de  fon  côté,  s'engage  envers  les  Che- 
valiers de  les  protéger  ,  de  les  maintenif 
dafijs  toufleurs  prmiégés  y  A  cib  iiéaw^ 
prendre  aucune  guerre  ,  aucune  affaire 
-  iqf^ortaate  qu'après  let  avoir^tonfuliés^ 
exQ^fi^  daas  les  affakesi'.^^f'dJdiiiande- 
^Asaz  an  gmiàr  kmt  &  nsac  grande 

eéléricé.  •     :  ' 
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iait  à  coquilles  entrelaiïees  Tiane  à  l'autre 
&  pQ%s.Jt'i|iî  une  chaiaetce  ^  w  •  où  pen-  ^^^^^f 
doit  un»  jnpdaille  repi^Ioiuot  Saint  Mi*  ^ 

«    <    V         ««•        I        •     il  '       t  •  t'     1    Ordres  ds 


ckeL  Le  coUivr  dévoie  erre  du  poids  de  omn^Ê^m- 


deux  cent  écus  d'or  ,  &  ne  pouvok  êtr^ 
^fiiichi  d'auçuûes;  pierreneSi  II  apparce^  OrdieUt 
noie  à  l'Oiidre  après  la  jnorc  du  Chevi^  f  ttcML 
lier  ,  fes  hérixiers  croient  obligés  de  le  re- 
tmuAù  daos  refpace  de.  uois  uiois  eoue 

l€S  mÎM  ilaTrÎTorier» 

,^      •  •    •  , 

«  Les  ÇhQvaliers  étoient  obligés  de  por« 
ter  tous  les  jours  ce  collier  à  découvert, 
e^çefl^  (|(>r£|u'ils  écoiem  à  1  armée ,  eo 
voyage, dm  leurs maiibns,  oa  à  lâchai^ 
fe  :  pour  lors  ils  portoient  fculment  une 
fiiédâiiUe  attachée  à  ui^  /chaîne  d'or ,  ou 
à  m  f4ird«ll^  4e  £oie  ooir^ 

L'Habit  ^  cérémonie  eil  un  granA 
Kianteau  de  damas  blanc  ou  de  toile  d  ar- 
geiK;  Cff ifiMc  à  jEesre  av^  j^nç  bsodenç 
ëW  couc  4uceuf  ^  repréfeatant  le  coUier 
de  rOrdre  :  il  eft  fourré  d'hermine ,  le 
cha|>erba  eft  de  velours  ^ramoiiiMné  de 
)a  snêite  i^(i$ij|k)eîe  ^  3(  ^(i^  4e  loaateaa 
les  Chevaliess  pprteat  w  habi^  CQiujt  4^ 
même  écoflfe.  qiie  le  ciHapor^n.  , 

'L'Ofdre  d^.  S..  Mi^l^l  perdit  ^ej^up 
ée  «iba .  fimbier  «écl^e  -foos  i|i^s  ^gnes  de 
François  II  &  de  Charles  IX  „  par  le 
gra»i<BOmbre  de  ChevaUôCS  ^  iuren£ 


ftatutsi.  Il  fe  fit  même  pendant  ces  temp^ 
PLANCHE  (j^jyi,!^  plafieurs  récépcions  dans  lespro^ 

vinces  par  l&  CSievaliers  de  rOnlïë-à  q\ii 
SîTiufci*'^^  commiffiôn  étoit  adreffïe  fans  avoir 
mil.  beaucoup  d^égard  au  mérite  ou  à  la  nai& 
ûfd»  de  fance.  L'éubhflémént  de  l'Ordre  dlrSàint 
s.  xichd.  Efprit  par  Henri  III  j  le  fit  déclieôir  en- 
core davantage ,  quoique  ce  Prince  eût 
déclaré  dans  la  création  de  fon  lioàfel 
Ordre ,  qu'il  vouloir  de  enteiktoîf  que  ce^ 
lui  de  S.  Michel  demeurât  en  fa  force  & 
vigueur  ,  &  qu'il  fût  obfervé  ,  comn^e  il 
ftVoic  été  pratiqué  depuis  fa  prrauénfe  inP 
titution.  Ceft  pour  cette  raifbn'qHe  tous 
les  Chevaliers  du  Saint  Efprit  prennent 
rOrdre  de  S.  Michel  la  veille  du  jour 
qu'ils  doivent  recevoir  le  collier  dtt  SaiiA 
Efprit.  Ils  entourent  l'écu  de  leurs  armes 
des  deux  colliers,  &  fe  qualiâeiic  Che^ 
valiers  d^  Ordres  du  Roi.  Il  faut  excepter 
feulement  les  Prâàtis  qui  ne^'foMr  pmn 
fcits  Chevaliers  de  S.  Michel, 

Louis  XIV  voulant  relever  cet  Ordfe^ 
âvili  en  lal  perfonRe  de  plufieurs  de  ceux 
qui  fe  qualifioient  •  Chèvalitrs  y  ordonna 
en  i66i  &  en  166$ ,  à  tou9  ceux  qui 
avdient  été  reçus  dans- ledit  Ordre  >  de 
porter  :9oa  d^etivdyer  mit  Commîfiàires 
nommés  paf  Sa  Majefté,les  titres  &  preu- 
ves de  leur  nobieilè  &  de  leurs  lervices  i 
défendanc-  à:CtiQK  qpit  M  ^  iâtkâtoîaDt 

poinc 
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point  à  cette  ordonnance  de  le  qualifier 
Chevaliers  de  S.  Michel  &  de  porter  lâ  ^tAucM 
«arque  de  l'Ordre.  Le  nombre  des  Che- 
valiers  fut  réduit  à  cent,  outre  les  Gheva-  o 


RDRES  t>% 


J 

1 

dre  qull  ne  faffe  profeirion  de  la  Reli-s.Sidîa.'^^ 

gion  Catholique  ,  preuve  de  NoblelTe  au 

moins  de  deut  rates ,  &  d'avoir  lervi  le 

Roi  &  rEtttt  t?n  des  emplois  confidéra- 

bles  dans  les  armées  ,  au  moins  l'eijpacede 

dix  ans ,  &  dans  ceux  de  Juitice  pendant 

le  wèmeHeittps  5  fe  riéfemnt  Sa  Majefté 

d'honorer  de  cet  Ordre  ceux  qui  i'au?^- 
toient  mérité  par  des  ferviccs  iignalét 
rendus  à  fon  Star  ou  à  Ik  Gonronne. 

Atl|oUrd'hui  ia  marque  de  cet  Ordre 
fcft  une  croix  d  or  à  huit  pointes^  émaillée 
de  blanc ,  cantonnée  de  quatre  fleurs^e^ 
iyi  d'ôr ,  chaînée  en  ocenr  d'une  médaille 
'  tepréfentant  S.  Michel  foulant  au  pied  uit 
dragon,  le  tout  émaillé  au  naturel.  Cette 
ÏMix  eâ:  attachée  à  uYi  grand  rubin  noit 
qUe  lés  Chevaliers  portent  en  écharpe.  Le 
grand  collier  eft  toujours  comme  nous 
l'avons  décrit  plus  haut  &  comme  on  le 
toit  dans  la  fig.  t  de  la  Fi.  jft.  . 

Henri  III,  en  établilTant  l'Ordre  au  Ordre  du 
S.  Efprit,  fe  propofa  ^  comme  Louis  XI,  de 
réumrles  Grands  du  Rôyamne  diviféspat 
te  Êiâibns  ,  £c  crut  les  attacher  phis  îa«- 
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violablcment  à  Ta  Couronne  par  ces  map* 
TLANCHB  ^^^^       diiliûdion  ,  &  par  ie  feimeDC 

particulier  quç  Jest  Chevaiiefs  dévoient 

ch^vam'*  recevant  cet  Ordre. 

Ail.  11  le  mit  fous  la  protcftion  du  S.  EA 

Oddre  du  P^^^  *  ^  «aunoire  des  bienfaits  fignalés 
s.  BTprir!  ^^'^^  ^oit  reçudu  Ciel  le  jour  de  la  Pen- 
tecôte. En  effet, il  étoit  né,  il  avoit  été 
,  jélu  RoA  de  Pologne  ,  &  il  étoit  parvenu 
il  la  Couronne,  de  France  le  jour  delà 
Pentecôte. 

11  donna  aux  Chevaliers  un  collier 
'  du  poids  de  deux  cent  éciis  d'or ,  compofé 
^tern^tivement  de  la  lettre^,  d'une  fleur- 
de-lys  d'or ,  d'oîi  fortent  des  flammes 
émaillées  couleur  de  feu,&  d'un  chiffre 
x^ue  Henri  lY  changea  depuis  en  ua  tro* 
phée  d'arsoes  :  à  ce  collier  pend  une  croix 
d'or  émaill^e  Je  blanc  avec  une  fleur-de- 
lys  d'or  dans  chacun  des  angles,  &  dans  le 
nvlieu  une.Coloœlxt  d'un  côtéi»  ^  de 
l'autre  une  médaille  repréfentant  rîmage 
de  S.  Michel  ^  parce  que,  comme  nous 
lavons  dit ,  tous  les  Chevaliers  du  S.  Ef- 
prit  font  aulfi  reçus  Chevaliers  de  S,  Mjb* 
chel  ,  à  l'exception  dés  Prélats  qui  por- 
tent une  Colombe  des  deux  côtés  de  leurs 
croix. 

-  "  Le  manteau  de  l'Ordre  efi  femUableà 
celui  de  S.  Michel  pour  la  forme  ;  mais 
4     diûéie  par  la  couleur.  11  eit  de  ve^ 
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lotus  noir  femé  de  flammes  d'or^  arné 
tout  autour  d^une  broderie  qui  repuclentie 

le  grand  collier,  la  croix  brodée  en  ar- 
gent  fur  la  poitrine.  Le  chaperon».eftrdc  ^^^"^^ 
toile  d'argeàt  à  fondverd  ,brodé  icûduiie  ati. 
le  maûteau  i  k  doublure  eft  de:  fttiil  o^are  da 
orangé.  Le  manteau  le  porte  retrQufle  du 
côté  gauche       i'puverture  eil  du  .gq# 
droit*  Sous  le  matKesfiUyles  Gbevuii^sipwt 
tent  des  chauffes  &  pourpoints  de  fatiti 
blanc.  Les  fouiier^,  Çf^px,  blancs  ;  mais  le 
bout,  de  Tempeigne  eft^desv^urf.  ooir* 
L'habillement  de  tête  eft  urne  toque  de 
yelours  noir  rehauffée  de  plumes  blanches. 

Le  nombre  des  ChevaUers  :  à 
çent>  #  auqudi;  IM^brç  ^  /eroîent: ,  .<)OBiprii 
quatre. Cardinaux,  quatre  Arcbeylques  ^ 
Evêques  ou  Pr<^lats  ,  le  Grand  Aurnonier 
djd;  France  qui  ell  Ç^MX^^andeu^né>  i'ans 
être  obligé  de  fafire  preuve  de  nçUeflon 
le  Chancelier  &  Garde  des  Sceaux,  le  Pré- 
vôt Maicre  des  C  rémonies,  le  Grand 
Xréforier  &  le  Greffier  j  ifôus .  :  a$[);^jjhis 
aux  mêmes  preuves  que  les  Chevaliers 
Outre  ces  quatre  Grands  Offici^rs-Com-^ 
jQoandeurs,  comptais  (lans  le  nomb^^  dça 
cent  Chevaliers  il  en  eft  d'autres^  qyi 
ne  font  point  Commandeurs.  Ces  Oift- 
ciers  font,  l'Intendant,  le  Genéalogifte ,  le 
Hérault  d'Armes,  l'Huiffier^les  Trcforiers 

^  ControUeurdu  marc  d'or.  Ces  Officia 
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ne  portent  point  la  croix  de  l'Ordre  bit^ 
^^"^  «bétt  tbr^  tettin^  habits;  mais  iëulMitet  nûè 

tttiix  piii«  petite  ,  Attachée  à  la  bottofi^ 
.îîîîf?    ftiere  av^c  un  ruban  bleu. 


mit.  '  G4fl  Un  <l6s  Hatutis  ir^ocables  de 
èt^rè^  I^CMii%  ,  pôur  totts  lès  CommuideuFS  <i 

fiiftit.  Gh^vàU>Nrs  dé  porter  toujours  lâ  croix  bro^ 
tiée  ett  argent  lur  le  côté  gauche  des  man-^ 
feau^c  »  fébeié     àHCir^  MbilUmenâ  d^ 

uh  iai^  cordôtt  Meu  cèlefte.  Lés  Ghcra-^ 
liers  &  GoHMiiandeurS  t^s  la  pôrcent  en 
écha)rj[^ô  ^oità  gatkchê,  îes  GonuâaiW' 
Aeuii^  EccH$<ktllli<)ùesla  ]^éftt^crt  |^ 

dante  l'urlâ  poitrifle.  -  *  ' 
-  Le  Sou  verain  Chéf  &  Gràtid^Maître  s: 
4i9ttl^  }etltt&;td(^  *f«eiVoit  te!»  QieVidinrsi 
Let  6¥à^ftàe-^Mètèîli  eft  unie  itrévocablei 
fàéàt  à  la  Couronr^e  ,  ftns  qu'elle  puiflfe 
jamais  en  être  fépaiée.  Les  Hois  jurent  à 
leur  Saêife-  Fébiervation  &àmi%  dé 
l'OkxJfe»  ~  • 

*  Nul  ne  peut-être  admis  datis  TOrdre 
«ni  ne  kàt  prôfeffion  de  k  Rti^on  Ci- 
thali<ivièi  A'pfoftWîque  &itomàihé,  s*tl 
H'fell  Gentil  homme  de  liàm  &  d'armes  dé 
%rois  races  patemeltes  poDr  le  moins  ,  & 
ii*ait,pour  It  itgMté  -d^s  Kitidûi,  2 5  zp^ 
ttccomiplis^  &  35  pèùr  les  -WtSres. 
2-  Autua  Chevalier -Commandeur  n^eil 
ireçtt  tUms  l'Ordre-  du  Si  £fprtt  >  ^u'ti  nè 
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&iit'|]iiii  Qici^Uer  db  &  Michel  >X  ^ 

cepdon  des  Commandeurs  Eccléfiaftî* * 

recevoir 

U  cft  fait  w..^.»..^  —  .  — —  —  

chel.  Il  fe  met  à  genoux  devant  le  Roi 
qui  le  frappe  legereiBent  iur  les  épaules  ^^^^f  f  ^ 
avec  une  épéeiiue,«n  lui  difant:  JMfon.  ^  ^^^^^ 

S.  Georges  &  de  j^ar  S.  Michêl  yjû  Vûtt^ 
Jais  Chevalier.  Le  lendemain  il  fe  trouve 
à^TE^lilè  où  il  le  met  à  genoux  devant  Ir , 
Roi  pour  prcter  le  ferment  de  TOrdra , 
après  lequel,  le  Prévôt  &  Maître  des  cé- 
rémonies, préiente  au  Roi  le  manteau 
pourledohner  au  Chevalier.  Ea  ledHî^ 
nant ,  le  Roi  dit  :  VOrdnvPUs  nvh  du 
manuau  de  fùn  amiable  Compagnie 
union  fraHrniUi,  À  l^ixaltaMiiiit  nofrà  . 
foi      religion  Cathùlifui:       n^m  At 
Fere,(^  du  fils y&  du  S.  Ejprit.  Le  grand 
Tréforier  prélente  ^nluite  à  Sa  Majcfté 
le  collier ,  qu'elle  mec  a«  toi  du  Chevui^ 

lier,  en  difant  ;  Ruzvz^  nctr^  Mûm  f$ 
collier  de  notre  Otdre  du  henoijl  Saim^ 
Efprit  >  w^ud  flOKi  |  4omm.ê  Souwai» 
Grand-Maître ,  voUs  mc0fons  ,  *  ayej  fil 
perpétuelle  fouvcnance  la  mort  &  pajfîon 
dê  N.  S.  &  /•  C.  mfgne  de  quoi  nous 
^éus  ardonnéf^s  iê  pérter  i  jamàis  ,  êùufuê 
en  vos  habits  extérieurs  la  croiatdPitihUf 

Xiij 
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couleur  blm  célefie ,  6*  Dieu  wià  fafe  U 
fLANcuM  gy^^g     ne  cémrevenir  jamais  aux  vau 

&  fe/ment  que  vous  venej^  défaire^  lef quels 

Gkbta&i!^'  tfy^î  perfetueUenum  en  votre  cœur  ,  étant 
juB.        certain  que  fi  vous  y  contrevenei  en  aucune 

.    forte  y  vous  Jere?  prive  de  cette  Compagnie  > 
Ordre  du  7        •  .  1  n 

&  J&Tpmi  ^  encourrei  Les  peines  portées  par  les ^/a- 

tuts  de  L'Ordre:  au  nom  du  Pere  &c.  k 

qpoi  le  CbeValier  repond  •*  Sire  ,  Dieu 

*•  ni  en  donne  la  grâce ,  plutôt  la,  mort  que 
jamais  y  faillir  ^  remerciant  tris-humbU^ 
.  mentvotre  Majefid,  de  £  honneur  &  bien 
fu*îl  vous  a  phi  me  faire.  Et  en  achevant 
il  baife  la  main  du  Roi. 
-  JLes  Chevaliers^  grands  OfHciers<>c»iK 
mandeurs,  font  payés  de  la  foinme  de 
trois  mille  livres  de  penfion  par  chacun 
an,fur  leurs  fimples  quittances.  Deplus^s. 
font  exempts  de  contribuer  au  ban  &  ar* 
lière-ban ,  de  payer  aucuns  rachats ,  lods, 
ventes ,  quints  &  requints,  tant  des  terres 
qu'il  vendent  que  de  celles  qu'ils  peuvent 
acheter  :  ils  ont  leurs  caulès  commiiès  aux 
sequêtesdu  Pàlais  à  Paris.  Ils  ibnt  francs 
&  exempts  de  tous  emprunts  ,  fubfides , 
impolitions,  pcages ,  tr^vers^  paffi^eSjr 
fortification^^,  gardes  &  guets  de  villes  Se 
cjiâtealiix.  Enfin  ils  ont  l'honneur  de  man- 
ger avec  le  Roi  à  la  mêi»e  table Ics^  jçmt 
de  cérémonie  de  l'Or4reé. 
Henji  m  Dç  t^  msttwt^  |)a$  de  difiitk» 
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guer  ainfi,  par  ces  marques  d'honneur  & 
par  ces  privilèges ,  les  Chevaliers  de  fon  ^^^^^ 
Ordre  ,  il  voulut  aufli  qu'ils  fc  diftinguaf- 
fent  par  la  piété.  Il  les  exhorta  d'affifter 
tous  les  jours  à  la  MefTe,  &  les  jours  de  ru 
Fêtes  à  la  célébration  des  Oâices  divins,  ordre  da 
Il  les  obligea  à  dire  chaque  jour  un  cha-  Efpriu 
pelet  d'un  dixain  qu'ils  doivent  porter  fur 
eux  y  rOiîîce  du  S.  El'pnt  avec  les  Hym-  "■ 
nés  &  Oraiibns,  comme  il  eft  marqué 
dans  le  livre  qu'on  leur  donne  à  leur  ré- 
ception, ou  bien  les  fept  Pfeaumes  de  la 

i)énitence,  avec  les  Oraifons  qui  font  dans 
e  même  livre.  Il  fit  plufieurs  autres  règle-, 
mens  de  piété  qu'on  péut  voir  dans  les  fta- 
tuts  de  cet  Ordre  ,  imprimés  en  1705. 
•  L'Ordre  Royal  &  Militaire  de  S.  Louis 
fut  inllitué  par  le  Roi  Louis  XIV  y  pour 
récompenfer  lés  Officiers  de  fes  troupes  & 
leur  donner  une  marque  de  diilindion 
particulière.  Ceux  qui  font  revêtus  de  cet 
Ordre  font  appellés  Chevaliers  de  Saint 
Louis  ;  ils  portens  à  la  boutonnière  de  leur 
habit,  une  croix  d'or  attachée  avec  un 
ruban  couleur  de  feu! 

Il  y  a >  dans  l'Ordre  de  S.  Louis, huit. 
Grands  Croix  &  24  Commandeurs.  Les 
GrâCnds-Croix  portent  la  croix  attachée  à 
un  large  ruban  couleur  de  feu  qu'ils  met- 
tens  en  écharpe ,  &  outre  cela  ils  portent 

ime  ccoix  eu  bxodeiie  d'or  fur  leurs  habiir      .  • 
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Icmens  de  deûus.  Four  les  Commandeuci 
PLANCHE    j  portient  la  croix  en  échàrpe ,  mais  il| 
n*en  ont  point  de  brodée  fur  leurs  habits* 
Ordres  de  Le  Roi  eft  le  Grand-Maître  de  cet  Ordre. 
CHBVAte-  ]^  le  Dauphin  en  ell  revêtu,  &t.ous  lei 
héritiers  préfompttfs  de  la  Couronné  doi-* 

Grare  ae  y^^^  porter. 

11  y  a  des  Conimandeurs  qui  ont  4000 
livres  de  pen(ionj|&  d'autres  3000  livres  ; 
il  y  a  znni  nombre  de  (impies  Chevaliers 
qui  ont  des  penfions,  mais  elles  font  moins 
confidérables. 

Outre  les  Commandeurs  &  Grands*» 
Croix  dont  nous  avons  parlé ,  il  y  a  en* 
core  trois  Officiers,  qui  font  le  Tréforier 
le  Greffier  £c  l'Huiffier.  Lies  deuxpre-. 
mierls  jouiflent  des  mêmes  décorations 
que  les  Grands-Croix.  Le  nombre  des 
Chevaliers  n'eft  point  limité. 

Perfonne  ne  peut  être  reçu  dans  cet 
Ordre  s'il  ne  fait  profeffionde  la  Religion. 
Catholique,  Apouolique  &  Romaine ,  s'il 
n'a  fervi  fur  terre  ou  fur  mer  en  (^^ualité 
d'OfHcier  au  moins  pendant  dix  années. 
Le  Chevalier  pourvu  doit  prêter  ferment 
de  vivre  &  mourir  dans  la  Religion  Ca- 
tholique,  d'être  fidèle  au  Roi,  ^  de  ne 
fe  dépanir  jamais  de  Tobéiflance  qui  lui 
eft  due  &  à  ceux  qui  commandent  fous 
fes  ordres ,  de  défendre  de  tout  fon  pou^ 

voir  ^  envers  ^  contre  tous,  l'houoeur 

«  «  ...      •  * 
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lès  droits  de  SaMajefté&defa  G)uroni)e, 

de  ne  jamais  quitter  fon  fervice  pour  paf-'**^^^ 
fer  à  celui  de  quelque  Prince  étranger 
fiins  une  permiifion  expreffe  de  Sa  Ma^onMu  ■« 
jeftî  &c.  Après  le  ferment  il  eft  yeçu^J'»'*"' 
Chevalier  par  l'épée  &  l'accolade.  ^ 

^^g*  3'  La  croix  de  cet  Ordre  eft  d'or  à  $,  Louis, 
huit  pointes  9  comme  celle  de  l'Ordre  du 
S.  Efprit  3  émaïUé  de  blanc  avec  des  fleurs* 
de-lys  d  or  dans  les  angles  ;  au  milieu  eil 
un  cercle  dans  lequel  eu  d'un  côte  l'image 
de  S»  Louis  armé  de  cuirafle ,  ayant  par- 
deflfus  le  manteau  royal  «  tenant  de 
main  i  droite  une  couronne  de  laurier  & 
de  la  gauche  une  couronne  d'épines  &  let 
clous  de  la  Paffion ,  avec  cette  légende 
tout  autour:  Ludovicus  Magnus  itifiituit 
i6^^  ^  &  de  l'autre  cpcé  du  cercle  j  il  y  a 
une  épée  dont  la  pointe  perce  une  couron- 
ne de  laurier  attachée  avec  un  ruban 
blanc  I  avec  cette  l^ende  autour  :  M$Uiç0 
f^inutis  pramium.  — 

Fig,  i .  Dans  les  Armoiries,Ies  Grands-  vlanchs 
Croix  emourrent  récuiTon  de  leur$  armes 
du  grand  cordon  roujge  4c  mettent  par. 
derrière  la  Grand'Croix  de  l'Ordre.  Les 
Commandeurs  ne  mettent  que  le  grand, 
cordon  rouge  ;  &  les  limples  Chevaliers  : 
mettent  la  croix  de  l'Ordre  attachée  a 
un  nœud  de  ruban  rouge  au  bas  de  l'écu  ^ 
4e  leurs  armes» 


0 
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L'Ordre  du  Merire  militaire  a  etc  InP-- 
PhAwm  ^ç^^  p^j.  1^  j^^^  Lq^^^  faveur  des 

Officiers  de  fes  Troupes  nés  en  païs  où  la 

0»omBs  »B  religion  proteflante  eft  établie.  Les  rangs 
&  les  marques  d'honneur  de  cet  Ordre 

Ordre  du  ^^"^  mêmes  que  dans  celui  de  Saii^ 
Wmty^  Louis. 

Fig,  jf.  Le  cordon  eft  bleu  foncé:  la 
croix  ell  d  or  émaillé  de  blanc^  lur  un  des 
côtés  au  milieu  eft  une  épée  en  pal  avec 
ces  mots  :  Pro  virtutt  btlliea  ^  f\ïT  Ictc^ 
vers  une  couronne  de  laurier  avec  cette 
légende  :  Lud.  XV  injlituit,i  j 
Ordre  de      L'Ordre  de  S.  Lazare  eft  un  Ordre 

♦.Lazare  &     m*     •  •  r     •    /i*     '  ^    T'  ri 

du  Mont-  lï^ilitaire  qui  tut  inltitue  a  Jerulalem  par 
^ffld.  Chrétiens  d^Occident ,  lorfqu'ils  fe  fu- 
rent rendus  maîtresde  laTerre  Sainte.  Les 
fonâions  de  cet  Ordre  étoient  d'avoir 
foin  des  pèlerins ,  de  les  garder  &  de  les 
défendre  fur  leur  route  des  infultes  des 
Multtlmâns.  Quelques  auteurs  difent  qu'il 
a  été  inftitué  en  1115^.  Le  Pape  Alexan- 
dre IV  le  confirma  par  une  Bulle  en 
12$ S  y  &  lui  donna  la  règle  de  S.  Auguf- 
tin.  Les  Chevaliers  de  cet  Ordre  ayant  été 
chalTés  de  la  Terre  Sainte ,  il  s*en  rétira 
une  partie  en  France  ,  où  ils  poiïedoient 
déjà  la  terre  de  Boigni  >  près  Orléans , 
qttc  le  RoiLbuis  VII  leur  avoit  donnée, 
&  dans  laquelle  ils  fixèrent  leur  réfiden- 

ce.  £a  14^0  ^  Innoceuc  VJil  réunit  rOj>^ 
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étt  de  S.  Lazare  en  Italie  à  celùi  de  Mal- 
te. Léon  X  l'y  rétablit  au  commence- ^^"^^^  • 
xnent  du  XVi  iiécle.  En  1 572  ,  Grégoire 
XUI  l'unit  en  Savoye  à  l'Ordre  de  "^.^ll^lll^ 
Maurice  que  le  Duc  Emmanuel-Philibert  rib. 
venoic  d'inilicuer.  En  i6o8  ,  cet  Ordre  ^ 
fut  uni  en  France  a  celui  de  Notre  Dame  s.  lazàre  4c 
du  Mont-Carmcl ,  inllitué  par  Henri  IV; 
&  Louis  XIV  lui  accorda  pluficurs  privi- 
lèges. Les  Chevaliers  de  S.  Lazare  &  da 
Mont-Girmel  peuvent  fe  marier  &  poûe- 
der  en  même-temps  des  pcnfions  fur  béné- 
fices. Il   eft  compolé  d'environ  djo  , 
Laïcs-Prieurs  &  Frères fervans  d'armes, 
qui  jouiflèntdes  G)nunanderies  ainfi  que 
despenfions  fur  bénéfices. 

Fig.  j[,  La  croix  de  cet  Ordre  eil  d'or 
^  huit  pointes,  d'un  côté  émaillée  d'ama- 
rante avec  Pimage  de  la  Ste.  Vierge  au 
milieu  environnée  de  rayons  d'or  ,  &  de 
Tautre  côté  émaillée  de  finople  avec  Vin 
mage  de  S.  Lazare,  les  angles  de  la  croix 
cantonnés  d'une  fleur-de-lys  d'or.  Cette 
croix  eft  attachée  à  ua  grand  ruban  de 
couleur  amarante  qui  fe  porte,  au  col  ois 
en  écharpe.  Les  Frères  fefvans  ne  portent 
qu'une  médaille  aux  mêmes  émaux  atta- 
chée à  la  boutonnière  par  une  chaine  làns 
ruban.  ». 

Les  jours  de  Cérémonie,le  Grand-Maî- 
tre eft  revêtu  d'une  dalmauque  de  toile 
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d'afgefit>&  p'àp  dtfios  d'm  grtiid  math 

PlANCHM  çgjm  trainant  de  velours  amarante,  icmé 
de  fleur-de-lys  d'or,  de  chifirek  &  de  tro- 
o«9Mt    phées  en  braderie  d'or  &  d'argent  h-  le» 
CsBVAMr  chiflres  ferment  le  hom  de  Marie  au 

lieu  de  deux  couronnes, 
^ordrc  de  L'habit  des  Chevaliers  de  Juftice  con^ 
d^i^^  fift^  une  da)matÎ4ue  de  iatin  blanc^  Itif 
laquelle  eft  une  croix  de  la  hauteur  & 
de  la  largeur  de  la  Dalmatique ,  écartelée 
de  couleur  tannée  &,  de  iinçple>&  par  de£» 
fus  un  grand  manteau  traînant  de  velouit 
amarante  ,  lur  le  côté  gauche  duquel  eft 
brodée  une  croix  de  l'Ordre  avec  i^image 
de  la  Sainte  Vierge  en  milieu* 

Les  Chevaliers  Eccléiiaftiqûes  ou  Cha« 
pelains  portent  un  camail  de  velours 
amarante  avec  la  croix  de  l^Ordre  brodée 
au  côté  gauche. . 

^  Le  manteau  des  Frères  fervans  n'elt  que 
de  drap,  ayant  lur  le  coté  gauche  la  mé*» 
daille  en  broderie. 

Les  novices  ont  feulement  un  petit  man- 
teau  de  iatin  verd  avec  une  e/péce  de 
capuchon. 

Le  Hérault  d'Armes  porte  une  dalmati-. 

a'ue  de  velours  amarante  3  chargée  pof 
evant  des  armes  de  TOrdie  en  broderie^ 
lelquelles  font  d'argent  à  la  croix  écar- 
telée de  couleur  tannée  &  de  iinople^ 
Ptctt  timbré  d'une  couianne  ducait* 
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'  *  Tous,  à  l'exception  des  Eccléfiiftiques, 
fôttencUfte  te^ue  de  velours  noir  avcc''^^'^^ 
<ltes  ^lnoMâ  ]lék«^  &  one  aigrette. 

P<Hri-êt«*  rtfcu  dâfis  l'Ordre,  il  faut?»*^*^»»^ 
feire  preuve  de  Noblelle  de  trois  ^enera^jnn, 
tàofkS       de  qîiatirè  quartiers.  Le  Grind- 
Mft&iré  èrâc  néaMMiAs  dirpenfer  delas* 

I  .  j  .         .  1      <iu  Mont- 

îigueuf  des  preuves  ceux  qui  ont  rendu  ç^^^acL 
dei  férvices  cônfidérables  au  Roi  ou  à  " 
i*Ordre,it  ks  recevoir  Gbevâiiers  ét  grâce. 
-  Le  Roi  ^  Solivênim  Gheff^  Fenda- 
teui"  de  rOrdre,  &  il  rtomme  le  Grande- 
Maître,  qui  écartele  (es  armes  de  celles 
Ht  rOfdit  &de  &  maifiMi.  Les  Chevalier 
èttûtirrént  ordiriàirement  leur  écudani'^ 
biin  auquel  pend  la  croix ,  &  ils  mettent 
derrière, la  graBd'eroixde4'Ord^e       t  .^lanchs 

Qo^ues-wis  àb  Km  du  rttbaii^iiiHteiit  le 

cordon  qui  ^voit  été  projette  pour  cet 
Ordre,  mais  qui  n*a  pas  encore  été  ap- 
prouvé. 11  doit  être  d*or,  compote  alterna^'  

mctaénté'istic  M  '&  d'ua  A  -^nkrelaffés ,  """^^ 
dt  trois  grofles  perles  :  fg.  5.  ^lancbm 

Le  Chevalier,  en  recevant  la  croix ,  fait  * 
von  entre  les  maifft  dtt  .Graml^Maicfe'. 
ou  de  fon  reprèftiîtaiît,4*obferTer  lesromw 

înandcmens  de  Dieu  &  de  VEglile ,  de 
fervir  d'un  grand  zelc  à  la  défcnfe  de  la 
fôiflorfqu'fl  hii  fera  commandé  par  fes  fb^ 
périeurs,  d'éxcercer  la  charité  Se  la  miféri»- 
corde  envers  les  pauvres  p  &  luc*tout  les 


Digitized  by  Google 


534       *M  ç  T.H  0;p  M  . 

lépreux,  de  garder  au  Roi  une  inviolable 
TL ANCHE  fiiélité,  &à  Monfôigneur  k  Grand-Mair 
tre  de  lui  rendre  une  parfiute  obéiffance^ 

c^.7r«!*  *     g^^^^       ^         chaftcté  Ubrc 

aiB.        &  conjugale. 

'  Ordre  L'Ordre  de  Malte  :  c'eit  ainH  qu'on 
Mfuixt.  appelle  un  Ordre  religieux  &  militaire, 

fondé  vers  Tan  lopp  par  un  Gentil- 
homnae François  nommé. Gérard, qui  fe 
dévoua  avec  pluiieurSjeuneSyGentilshomr 
mes  àu  fervice  des  pauvres  &  des  pèlerins 
dans  l'Hôpital  de  S.  Jean  de  Jérufalem. 

Cet  Ordre  a  eu  plulieurs  autres  noms  : 
on  les  a .  appelles  Hofpi^alUrs  de  Sf  Jpu^ 
de  Jerufakm  >  ou  Us  Chevaliers  de.  S  Jean 
•         ■    de  Jeruf aient  :  les  Chevaliers  de  Rhodes , 
la  Religion  de  MaUe  ^  OU  les  Cheyalurs 
•     -    de  Make  &c  eft  le  noin  quW  leur  donne 
dans  Pufage  ordinaire  en  France.  ^ 
.   Des  Marc^nds  d'Amalii  #iu  Royaume 
de  Naples  ,  environ  Tan  1 04^8  ^  bâtirent  à 
!"  Jéru&lem une  Eglife  duritlado,  qui  fut 

'     •  *     appellce  Sainte  Marie  la  Latine  >  &  ils 

  y  fondèrent  aufli  un  Monallere  de  l'Ordre 

de  S.  Benoit  >  pour  ,  recevoir  les  pèlerins , 
&  enfuite  un  Hôpital  auprès  de  ce  Monaf* 
tere  ,  pour  y  avoir  loin  des  malades  hom- 
mes &  femmes  V^us  la  direâion  d'un 
Maître  ou  Reâeur  qui  devoir  être  k  la 
liomination  de  TAbbe  de  Ste.  Marie  la  La- 
tine. On  y  fonda  de  plus  une  Chapelle  en 
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liofineur  de  S.  Jean  Baptifte  ,  dont 

Gérard  Tung  j  provençal  de  Tlfle  de  ^^^CHE 
Martigucs,  fut  le  premier  Direfteur. 

En  io5>p,Gpdetroi  de ^uiUon ayant 
pris  Jéruialem ,  enrichit  cet  Hôpital  dcaiB. 
quelques  domaines  qu'il  avoit  en  France.  oMre 
D'autres  imitèrent  fa  libéralité  ;  &  les  re-  ^ 
venus  de  l'Hôpital  ayant  augmenté  confi- 
dérablement ,  Gérard ,  de  concert  avec  les 
Hofpitaliers>  refolut  de  fe  féparer  de  l'Ab- 
bé &  des  Religieux  de  Ste.  Marie  la  Latine, 
&  de  faire  une  Congrégation  à  part,  fous 
le  nom  &  la  proteftion  de  S.  Jean  Bap- 
tifte ;  ce  qui  fut  caufe  qu'on  les  appella 
HofpitalUrs  ^  ou  Fnres  de  PHôfiidl  det 
S.  Jean  de  Jérufalem. 

JPafcbal  H,  par  une  bulle  de  l'an  , 
confirma  les  donations'  faites  à  cet  Hôpi« 
pital  ,  qu'il  mit  fous  la  proteûion  du 
S.  Siège  ,  ordonnant  qu'après  la  mort  de 
Gérard  ,  les  Rcdeursleroient  élus  par  les 
Hofoitaliers.  Raymond  du  Puy,  fucceifeur 
ide  Gérard ,  fut  le  premier  qui  prit  la  qua- 
lité de  Maitre.  11  donna  une  règle 
aux  Hofpitaliers  qui  fut  approuvée  par 
Calixte  II  >  Tan  1 1 26. 

Tel  fut  le  premier  état  de  TOrdre  de 
Malte.  Ce  premier  Grand-Maitre  voyant 
que  lès  revenus  de  l'Hôpital  furpaffoienc 
de  beaucoup  ce  qui  étoit  néceffaire  à  Ten- 
trccien  de»  pauvJ^es .  pèlerins     de»  malft^ 
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donc  dam  cette  vuê  au  Roi  de  Jémlaleiii. 
Oàfimts  t>£  ïl  répara  fes  Hofpitaliers  en  trois  clafles  ; 
cheyaIiI-  les  Nobles  qu'il  deftina  à  la  profeffiondes 
annei|)ôtlrlâdéfenibde  la  foi  &làmo- 


JUS* 


teclion  des  pèlerins ,  les  Prêtres  oâ  Q»- 
^  pelainS  pour  faire  l^ffice  ;  &  les  Frères 
tervaûs  qui  n'étoient  pas  Nobles  furent 
auffi  diftinis  à  la  guerre.  Il  régla  la  ma- 
tniére  de  recevoir  les  Chevaliers,  &  tout 
cela  fut  cofifirmé  Tan  1 1 30 , par  Innocent 
II  y  qui  ordonna  que  Técendard  de  ces 
Chevaliers  fcroit  une  croix  pleine  d'ar- 
gent en  champ  de  gueules ,  laquelle  £ait 
encore  les  armes  de  cet  Ordre. 
'  Àprès  la  perte  de  Jérufalem  ,  ils  fe  le* 
tirèrent  d'abord  à  Margat  ,  enfuite  à 
Acre  qu'ils  défendirent  avec  beaucoup 
de  valeur  Tan  li^o.  Après  la  perte  en- 
tière de  la  Terre  Sainte  ,  les  Hofpitaliers 
avec  Jean  de  Villers  leur  Grand-Maître  fe 
retirèrent  dans  l'Ile  de  Chypre, où  le  Roi 
Oui  de  Lufignan  >  qu'ils  y  avoient  Ibivi, 
leur  donna  la  ville  de  Limiffon  :  ils  y  de- 
meurèrent environ  dix-huit  anS.  En  1 30S, 
ils  prirent  riile  de  Rhodes  fur  lesSamfins 
&  s'y  étàblirent  ;  ce  n'eft  qu'alors  qu^on 
commença  à  leur  donner  le  nom  de  Che^ 
f'iiZi^r^.On  lesappeUa  Cluv allers  Je  Rho- 
Andronic  /Empereur  de^  ConAanti- 

nople» 
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Aopie^  accordàB'au  Grand-Maiire  Foulqu^  ° 
ode  VaiarerlWftlèttrt  dstfw»  Ifle.i'ma-^^J'^^f * 
née  fuivance/î«|fecourus  par  Amedée    IV  ^^^^^^ 
CxMXt  de  Sa  voye>        défendirent  concis  CRiVA&fL; 

BtlIïHfllCnt  **** 

"iCans  feur  Klel  Sn  148^!)  ^  le-  Grand*-Mai^  ^^^"'iL 
tre  d*Axibuflbn  la  défendit  encore  con*-  ^""^ 
"lire  Mahomet  II ,  &  la  confervai. 


 t  —  ■ 

iaffiéga  pendant  trois  mois  ;  mais  Soliman 
i^4ilta()ua.  l'an,  aizrzr.,  ii.vcc  une  anaie 

84  Décembre  ^  aprèb  '  cpte^ 
ppffédée  5^13  ,  ans*  Après  cette  perte  le 
Gané-Makre  À'ies  Chevaliers  :allerenc 
4'4iif(M  enUm  Gandie  ;  piû^k JBapé^ 
Adrien  VI  >  &  fon  Succefleur  Clemtnc 
^^  VII,leur  donnpfenc  Vite^be:enfin  Chadic»• 
Qlko  4ettr  4om)aJr'Iflé  id^  Malte  q^^ 
encore  i  c'eft  de  4à^a'ifaU>nt  pmlefiiUMi^ 
de  Ch^yaUers  de  MaUc  ;  mais  leur  vérita^ 
ble  AOm  eft  celui  de  Chevaliers  de  COrdifê 

dê4j^êAn  fémfiaèm;dcia  Gmnd^M^iareâ 

dans  Tes  titres^prend  encore  celui  die  iMaî^. 
gre  de  C Hôpital      S.  Jean  d^  Jérùf aient  ^ 

i^éûfdkn  dâs  BàUt^  dêM.  S.  J.JC^  L» 
Cheyaficrs  lut  d<iffl«w  Vé  titre  ofltfdEai*<? 
nerue  ,  &  les  fujets  celui  à'Alteffe^  ^  > 
•^JuXJrdre  de  Malte  ne  polftde  plus 
Sdoveniineté  qu&  ïHàé  de  Maker^^uieW 
t^ues  autres  petit»  eodroitSi  aux  enviroiis  ^ 
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ddiit  les  piincipàox  i^t  G.^£^  &  Coitokr. 
H^Ncn£.ij^\  ^oiiterowMfBl^iifA  monarchique  & 
"^^^^ iliftôciatiqiie  ;  çH>o«tcbi^|ue  for  1^  fatt- 
^*^*AC.^*  bitans  de  Mâlcô  5è  des  Jllcs^ofincs,  flc 
aiBj*^''  -fitt  les  Chevaliers,  eii  tout  cé  qui  regawlc 

4ocrat>que  <laiB  Jft  idécliioh  dé»  isfifaires 
iiqfxmantes^  qui:  ne  fait  quç  par  le 
JSfaod-Màlcre  &  le  Qift|^tre.  11  y  «  deui 
fiattftih  rÏMk  •Mbnnreiyrquî  efr  wiikpoft 

'jlu  GIand^MaJtTC  >  coïïiiuc  chel*  dét 
ficuids^CT(Dix  ;  Fautre  > complet  «  qui.  eft 

ahebssiGieTalicivdlB  àbi^que  iangtiei<  v/ 
arJBaii  Jes  langues,  de  M^lte>  oii^censl 

irîMitQPfovèacnîi'  AuMlgn^f  •  EraiMei 

Itahe  > .  Art-agon  ^: Allenmgne  ,  Ca  ftilKT 
£c  Anglecetix.  I^^PiIiti;,j(^cQmm^  die^ 

G^inmaiideiir  ;  cehii  'lift  '  liL  langue  di^An^ 

•  ^ergne  eft  Grand-Maréçhal  ;  celui  de 
France  eft  ûraûd-JbbTpuatiçri  celui  dltan 
lté  dliSniiriltAwttfri  i  «faù  dfAcAsig^ 
Gmiid^Cokifervatefar  âu  Drapier  >  çoznnio 
«a  lifeic  autrefois.  Le  Pilier  de  la^  langue 
d'AUemagne  eft.  Gniitti*&ttUi  s  cèhlide 
Caftille  Gi^d-QMUiceUtor^  lia  langue; 
d'Angleterre ,  qui  ne  fubfifte  plus  depuis 
k  ichifine.d'Heari  VIII ,  avoît  pouf^ch^* 
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'feriez^  langue  de  Provence  ett  la  pre- 
iniérc ,  paf ce  que  Qtt9sà  &  Réttoftd  dta  "  '^"^  ™ 
¥ùy  y  Fondafdim      prentieif  6àuuls^  \ 
Mitres,  étoient  Provençau):.    *   "  '  c«v2l^ 

Dans  chaque  langue  il  y  a  piufieufs 
iJfands-Prieurés  &  fiaiUkg;es  capitù- 
liiiM.-'L'bôftel  dectiaqtie  laiigue  s'appelle 
auberge,  à  caufe  que  les  Chevaliers dç 
ces  langues  y  vont  nulûgef  oflâctt^ 

-%kiic  d'dfdiiud^^^  Cba^ç  Grthçl-Pti^Ktl 

à  Urt  nctolrede  èottimandeBies  r  les  tônl- 
liiandérifl*  font  oïl  xûagiilralei>  oU  de 


Oïdxt 


f  fife  ;  il  y  ert  a  une  en  chaque  Grâiid-Pfl- 
CUré.  Les  co4Mt^ndefies  de  jttftice  font 
<é(iéi  quVnâ  paf  drdit  d'addennétê  6tt 
a^àttélîdrtfférrieilf .  L^ânciénitécé  fé'cûmpi 
te  du  jour  de  la  réception  ^  mais  il  faut 
avoiir  demeuré^  emq  atu  à  Make  »  &  aVoi  r 
fett  41Ult^rê  ca^ktané^  éoÂ^^les  Titres  jk 
lès  Cfdriaii*es.  Les  éOmminderies  de  gracè 
Ibnc  c'éilé^  qué  le  Grând-Maîcre  ouleè 
Giiflid^-PfiôUrS  diif  dft)it  de  COnferver;  iU 

ddhnent  à  qui  il  leaf'plai^  Oa  cotfijpftf^ 
Irancô  ^246  commàhderies.    *,  '  * 

té^hevàlierthdbltfsfoht  i^^Mh^Ctuf 
Wtohlife  '  Juftiêèydt  ïï  fi*y  aqtféilX'qttI 
puiffâit  erré  Bâillis  ,  Grand-PrieurS  & 
Gnu)d^->ia2tte^  Lei  Chevaliers  de  giace 


r  fontxseitx  qui,  n'étsmt  pa3^ra«|blef^ioiit;ob» 


-      ■   *-   '  1  '  .        ^  X^^'~    ~-       ;      --^^   '  • 

Ç^^^^jf .tgitUj,  par  quelques  fervices  importans  ^ 
•         pu  ^^que  çjçUe^iHoiïs^la  faveur  d'êpfc 
ÇH^yl**^  mis  au  nombre  des  nobles.  If^  Ffenes/erj^ 

::    vants  (ont de  deux  fortes  :  i^.  les  Frères 
xjrdre    kïy^  d'axi^^cs ,  dont  les  fondions  font 

3êâ  ï^rereç^^^  dont  tp^tç 

Jl'ûccupaûon  ell  de  chanter  .les  louanges 
^e  Dif  u  (;iaj|&  .i'Egftlj'  (;9av£ntueilç  ^  & 
^cLalJçt  :Chaeun  sl  ionxo^  iècvu,  d Aumoh 
jxiet  fur  les  vauleaux  &  lui  les  galères  de 
ik^Rçligion.  Les  Frères  d'obédience  foni 
.  '^evftÇSres.^ui  être  obliges  d'alicii 
àMal^eVprw^^  l'Ordre,  ea 

ioAt  les  vœux ,  &  s'attachent  au  feryice  de 

Igîmdpur  auquel  Us,  ïont  rôumj^s»  ^ 

.  Xes  Cheyaljers  de  majorité  font  ceux 


^çcompKs^  XôlCtçvaJiers  dè  iliûiQ^ 
ptefcnt  ce^x  qvi  Ipnj:  reçi|s^des  leijJLaaiA 
ce;cequiiie^^j^^^^  . 


âpres  qiiînze  ans  il  faut  .un  Jbjêf  du  Pape  ; 

Maitréton  les  nc£âm^  prèuye 
mt'jls  W  fainille  ,  ilspayent  i 

feur  réception,  une  %ïîniç,çyujpji  ppxmsm 
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'  Pour  les  preuves.de  nx)bleirc ,  dans  le 
Prieuré  d*Allemagne^  faut  16  quartîers;^^^^^'* 
&  par  çonféquent  *  rertônter  jtifijii'air 
"  firifayeul  paternel  &  maternel.  En  Franceç*|*jJJ^^^ 
iifufiît  dehuit  quaruers  &  dcremomcr  an. 
jufqu'aux  bifayeuls.     .  '  \  ;  .  t  ^^^^^ 

•  Tous  les  Chevdiétt  îbnf  obligés,  après  <le  M>l»i 
leur  profefTion  ^  de  porter  fur  le  manteau' 
ou  furle  jufte-au  corps ,  du  côté  gauche, 
la  croix  dé  toile:  blanche  à  huit  pomttt  . 
ê^ft  la  véritable  marque  dé  l'Ordre.  ' 

Les  Chevaliers  de  Malte fpn  re^us  dans 
rOrdre,enfaifaht  toutes  les  preuves  dé  . 
Uefferequifespaf  lesftaruîstm  àVec  qtte^     v  ' 
que  difpenfe:la  difpenfe  s'obtient  du  Pape*  . 
.par  un  bref,ou  du  Chapitre  général  dé  l'Or-^  _ 
4tte,&  é&  enfiûte  efnterlhéèau  facré*66hfi<il^ 
Jjés  difpenfës  ordinairement  fc  donnent 
i>Our  quelques  quartiers  où  la  tiololefler 
iflanque^principalcmeiK  àé  côté  maternel:  . 

Les  Cheyaliers  ^cm  f eçù$;  'd'âge  ^  loti 
Ae   minorité,   ou    pages   du  Grand? 
Maître.  L'àge.requis  par  les  itatuts  Qfl  de  .  ; 
l'Ôi^ans  eûmplets  pour  eiftreVâà^ 
'  îf^ans  &  faire  profefr|onà  ift  '  '  "• 
•  C^lui  qui  fouhaite  d*être,  reçu  danf    .  • 
l'Ordre, doit  fe  préfénter  eh  peribnne  aiî  . 
ciiapitre  'tm.-à  Faflfemblée.  dti  .Orancl-  \-  \ 
Prieuré,  dans  l'étendue  duquel  il  efl  né..^  * 
Le  préfenté  do^t  apporter  foA  entrait  bap-    .  - 

ttfkile  tnfociiie  àtittëiKÛmeTie  mémo-t' 

V  •  •  •  • 
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rial  it     preuves ,  comeiwit  ks  extr^îté 
des  titres  qyi  juftifient  fa  légitimation  & 
noWe^fe ,  ainû  que  celle  d  es  f^miUes  djj 


,  Xif*       «iwsqyi  juftifient  fa  légitimation  & 
noWeflfe ,  ainû  que  celle  d  es  f^miUes  d] 
c«  "w"  coté  fNwemd  &  wawiiel,  Udoit  joûidie 
jiï»-       CCS  pièces  le  blafon  &  les  armes  de  fa  fa-» 
0i4r«    mille  peint  avec  fes  ém^VLX  &  couleurs  Ji^r 
^        duvcUiL  Xxïrfau'il  ^  admis  ^  la  commit 
fion  pour  faire  fes  ptwve^  lui  cft  délivrée* 
par  le  Chancelier  du  Grand-Prieuré.  Si  ]$ 
Mffs  ou  la  mcjrç  ,  ou  quelqu'un  def  ^tyeujf 
éft  né  dans  un  âu^^  iQrand-Priie^ir^ç  «  1$ 
Chapitre  donne  une  cwfnmiffion  rogatpi» 
ppur  y  faire  les  preuve?  .n^jcefl^ires. 
\  J^prejuyesdenobleirefcff^jtpartitr^ 
éamnarm,  par  témoins  ^  épitap^€||  « 
titres  &  autres  monumens.  . 

cqnwiii^ires  font  auiC  une  enquêta, 
'  £  les  parens  du  préfenté  ^^ot»  poin^  d^ 
îogé  à  leur  ;ioblefie  par  marcbaiidtfc  m 
trafic  ou  banque  ;  &  il  y  a  à  cet  cgar4 
!  exception  poyjr  4c$  Gefitilsbommes 
Villes  de  l^oreiice^  àp^i^nt^^ 
toqués  qui  ne  dérogent  point  en  n^perp 
cant  la  marchandile  en  gros.  Après  quf 
les  preuves  fopc  isLites.j  .les  çpn[^0air€f 
lies  rapportent  au  chofiitrej  ou  à  ^'jaffcyD»- 
t>lce|  ^  n  elles  y  font  a4niires  ^  on  les  tn-r 
voie  à  Malte  fous  le  fce^iu  du  Grand- 
Prieur*  i«e  préfe^^  ^jtfint  ^rivé  à  Mal^ 
U»  preuves  fpii^ix  t»mmép  id^us  r^,flemt 
mc^  d^  h  Ungue      .Jl^qiipljj  e|t> 
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Grand-Prieuré ,  où  il  s'eft  préjenté  ,  &  ^ 
fi  dl^  font  approuvées  ,  4  »à  f eç*^  Çbke-  '^i-**^^^ 
raiier,  &.  fon  ftodeimioi^  c?0jot  4f 
jour  ,  pourvu  qu'il  paye  le  droit  4e  paf-  ^J^JJJJ^  ^ 
Ikgc  ,  qui  eft  djc  deux  pept  /cinquante  m. 
^écos  d'or ,  &  qu'il  fai&  frptÎBîlia^  aiMA^  oi4iè 
rôt  après  le  oovkUc  ^  wttemefit  Û  M  ^ 
compte  fon  ancienneté  que  du  jour  de 
profeifion  ,  Ci  ïoa  &xit  à     lettre  les  ÛSr 
futs âc  les régiemeos i sa^ l-ttSifr  eft jquif 
le  retardement  de  profcflion  ne  nuit  point  ' 
k  Tancienneté.  On  ne  jpCiUt  neannaoïnf 

obtenir  aucune  oajBanukmenc  ibiai'avoût 
firice*  On  p^ye  lEMrdlnaircsaeqt  le  paflagt 

au  Receveur  de  TOrdje  dans  le  Grand? 

Frieuré.  Les  preuves  £»nc  xjuelquefoif 

rejetéas  à  MMte i  if^^éna       dû  jw» 

dok  autrefois  la  io^iime  qui  avoir  éti 

payée  ;  mais  depuis  il  a  été  ordonné  par 

4e  oairreaiix  décrets^  qu'eUie  dcaneurecoia 

acquit  au  tréfor.  O^mécètte  Ssmme,  lé 

nouveau  Chevalier  paye  aufli  le  droit  de 

la  la^Dgae ,  qui  eil  ^eglé  fuivanc  l'écac  & 

le  rang  'Oà  U  préfem»  «ft  reçu.         '  : 

<■  î^a  iisèc^tion  des  Chevaliers  de  ininot 

rité,  qui ,  en  vertu  d'une  Bulle  du  Grand-^ 

Majcire,  ibut  ordinairdment  reçus  à  fix 

ana/dc      grâce  ^péciate  A  idnq  am  ft 

au-^eflbus  ,  exige  d'autres  formalités» 

Leur  ancienneté  ^oui%  du  jour  porté  pat 

UmBiêii&4»4am$>^  que  I91S 
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-  paffage  foît  payé  un  an  après.  Oû 


fl^ANCHB  à^abord  le  Bref  du  Pape  à  RoUae,  pui 
on  pourfuit  l'expédition  de  la  Bulle  à 
Malte  >  le  tout^  coûte  environ  li  piftoles 
w       d'ot.  Lè  paflage  eft  de  looo  écus  d'of 
Ofte    pour  le  tréfor ,  avec  50  écusd'or  pow  k 
Mdtt  langue  ,  ce  qui  fait  près  de  4000  livres; 
on  ne  les  rend  point ,  foit  que  les  preuves 
foient  réfuiëes,  foit  que  le  préfeméxban* 
ge  de  réfolution ,  ou  meure  avtsmt  fa  ré- 
ception. Le  privilège  du  préfenté  de  nii» 
norité  eft  qu'il  peut  demander  une  afiem^ 
hlée  extraordinaire  pcrar  y  obtenir  uns 
commiflion ,  afin  de  faire  fes  preuves  >  ou 
pour  les  pre  fenter ,  fans  attendre  le  cha- 
pitre ou  TaiTemblée  provinciale.  Il  peut 
aller  à  Malte  dès  Tâge  de  15  ans>  y  ccwa- 
mencer  fon  noviciat ,  &  faire  profeffion  à 
;  mais  il  n  eû  obligé  d'y  être  qu  a  2$ 
ans  pour  Êûre  profe^on  à  26  au  plus  tard^ 
à  faute  de  quoi  il  perd  fon  ancienneté,  & 
ne  la  commence  que  du  jour  de  fa  pro* 
feflion.  Dès  que  fes  preuves  font  reçues  ^ 
il  peut  porter  la  croix  d'or,  que  les  antres 
ne  doivent  porter  qu'après  avoir  fait  leurs 
vœux. 

:A  l'égard  de»  Chevaliers-Fageis.i.  le 
Grand-'Maitrie  'en  .a  16  qui  le  fervent  de* 

puis  douze  ans  jufqu'à  quinze  ;  &  à  me* 
lure  qu'il  en  fort^  d'autres  les  remjdacenc* 

Aptes  avoir  obtenu  de  Ibn  £minenceie»t 
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lettre  de  page,  ils  doivent  fe  préfenterau 
*chapicre4ott  à  raflTmbtée  provinciale  pour 
obtnitf  MiiiniMidti  éb  fsâm  leois  jpremrtt 
à  râge  d'onze  ans.  Lorfqu'ellcs  font  ad- 
mifes^  ils  vont  à  Malte- leur  fervice,  à 
qutaa»-ans  il€  commencent  leur  noviciat , 
Se  ùmc  fmM&on  à  i4(*.Lrar«pal{ageeft 

de  2,So  écusd'or,  &  on  ne  le  rend  point 
fi  lears -preuves  font  re jetées.  Leur  an- 
denaecé  coon  du  jom^  qu^  entrent  en 
ièrvieë.  •  - 

Les  Chapelains-Diacos  &  Frères  fer- 
vans  ,  peuvent  être  Gentilskonunes  ou 
Nobler'vde'  nouvelle  création  ,  mais  ce 
n'eftpasune  condition  eflentielle;  il  fuf- 
£t  qu'ils  foient  d'une  famille  honnête.  11  y 
a  aaifi  d;es  Steimns  d'office  employés  à 
Mahe  an  fervice  de  FHôpital ,  &  à  de 
femblables  fondions;  des  Donnés  ou  De- 
'ttû'^oix, qui  font  mariés,  &  qui  portent 
une  croix  d^ot  émaiUée^  à  trob  branches 
.  feulement  ;  celle  des  Chevaliers  eft  à  qua- 
tre y  aufli-biea  que  celle-  des  Chapelains 
&  Servàns  d'armes  ;  mais  ceux-ci  ne  la 
rtent  que  par  permiffion  du  Grand- 
aître. 

Outre  la  croix  odp|;one  de  toile,  qui 
eft  la  marque  de  TOrdre  >  lorique  les  Che* 
valiers ,  tant  Novices  que  Profes  ,  vont 
combattre  contre  les  Infidèles  ,  ils  por- 
tent fur  leur  habit  une  &àubre-vefte  rouge  , 


34<    .    .  H€rumP9 

chargée  devint  &  derrière  d'une  grandit 
**x?f     croix  blanche  -fans  pointe.  Lliabic  ordir 
^  naire  da  Grand^^Maîcre  tfk  we  ttMt  dm 
Q^wtlz*  fomtMMàê  cabisoH  d» drufrcokrmvene 
»««•        par  le  devant ,  &  lice  d'une  ceinture 
^1^^^  a'où  pend  une  graflfe  bourie ,  pour  marr 
quer  la  charité  envers  les  pauvees ,  Auvant 
i'înitinitien  de  à'Otodit.  rur  dcffiis  vé»* 
<cment  il  porte  une  robe  de  velours  noir  > 
m  plus  oommunémeiic  immameau  à  bec. 
.  Au  devant  de  la  foutane  êc  fur  ia  robe 
<m  nutiitetu ,  vett  la  iMoehr  gmclie,  ell 
une  croix  à  huit  pointes.  - 

Tous  les  Chevaliers  ponbent  une  croiic 
d.'or  éttiailLée  de  himc,  attaebi&eà  W  f«* 
iian  noir.  La  ctxÀx  eft  à  huit  pointes^  qua- 
tre fleurs-de4ys  dans  les  angles  \fig,S. 

Dans  les  anooixies,  les  Oienaliers 
Malte  portent  «é  àhcf  les  amies  db  la 
Religion ,  de  gueuks  à  la  <roix  pleine 
d'argent.  Les  Commandeurs  &  Grande 
Croix  mettent  de  plus,  derrière  i'iaide 
"       "tousagmès,lacrokdc.i'QBAfc»  avocna 


•  » 
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l'Oràf e     h  Tç^fon  d'Or  ç|l  un  ordre 
miliuirc ,  inftitué  par  Philippe-Je-Bpi>  ^^^^^ 
PHf:     £lpHr§9gA^     Î4a^-  li  j|  pris  fon  _ 

d'Or  C  jîf .  z .  )  qije  les  Chevalliers  por-  Ciuvam. 


L 


ÏJ 

■ 

4e  lijaiiQmes  4e  feq ,  aveç  çe$  mots ,  anm 

Les  hiftoriens  ne  conyienfiefir  point  dv 

^ot^f  qui  porta  ce  Prince  k  fonder  un 
,Of4sfi  àfi  C^^valerie  fous  ce  fiom>  §9  (^vi 
eft  certain  c'eft  qu'il  l'inAîtw  4^  1» 
Vilte  4ie  3rugeç,  Je  jour  de  fon  i^iariage  - 
f^ytç  h  Princeffe  4e  Poitugal,  &  Je  pr^ 
mier  Ch^piçre  (4  ilMt,  qii  ce  ftimp 
4x§^  les  ftat^t^  qui  om  foy ffçrf  dans  la 
ii^ice  plufieur$  çhange^nens.  Le  pojsJbfÇ 
des  Qjev^lier^     disvvj;  éti»  ^^IV^  de  3 1  ; 

L'hjabit  de  cérmQwe  efi  un  gran^ 
ji^eau  de  vclwrf  icmnmft  4oiiblé  40 
f^xio  l^jl^Qc.  Le  mnteasi  jQ^vett  au  côcp 
4roit  &  retrouffé  fur  le  bras  gauche  ;  delr 
fou^  le  jounteau  vlqc  nobe  4e  toik .  dW 
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tel  qu*oii  les  portoit  au  temps  de  fa 
''^^^^^^ fondation,  qui  cft  dç  velours  violet. 

Les  bords  du  manteau  font ,  orniés  d'une 
**Î[^"JJ^ broderie  d'or,  qui  repréfente  le  grand 

Chiyas»*  collier.  *  ' 

,     Hoitlc$*j«lfsde^fêùEionîc  les  Cheva- 

Jj^i*  ^  liers  portent  au  col  la  Totfoil  fufpendue 
'  à  un  ruban  couleur  de  fé'u.    '  • 

Le  Roi  d'Efpagne  eft  le  Chef  &  Grand- 
V  !       Makre  <le  i'Qrdic  de  Ik  Toifon  ^  conimè 
étant  aux  droits  de  la  maifon  de  Boui^ 

gogne.  L'Empereur  fait  auifi  des  Cheva-/ 
ers  de  la  Toifon  d'Of>  le  prétendant  aux 
mêihes  dh>it*9.  •  ^ 

Les  Chevaliers  entourent  TécU  de  leurs 
armes  du  grand  collier  que  nous  avons 
décrit  plus  haffb»  '  • 
Orte  aê    L'Ordre  de  S.  Janvier,  fut^trtftittté  lè 
Clufkr.  ^  Juillet  1758  ,  par  Tlnfant  Dôm  Carlos, 
Roi'de  Jérufalenai  &  des^  deux  Siciles. 

Fig.  % .  La  màfqiie  de  TOrdre  ^  une 
croix  à  huit  pointes  émaillée  de  blanc&bor- 
dée  d'orifur  le  milieu  eft  repréfente  S.  Jan- 
vier Eyêqoe,  à  demi-oDf^.dans  des  nuef • 
Le  collier  eft  compofé  d'attributs  d'E* 
glife  du  chiffre  de  S.  Janvier.  Sur  le  re- 
vers on  voit  un  livre  ^  lur  lequel  font  deux 
iphîotes^  de  guèi&les  / entourées  de  deux 
palmes  de  finople.  Ces  phioles  font  allu*- 
lion  au  miracle  qui  fe  fait  tous  les  ans  à 

«Ibl^,  furie       de&  Janvi^^^^^ 
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Wfie.quap^  j^^mcbe  le  va^^  dans 
lequel  il.  jefticontenu ,  du  chef  du  jS.  Eve-    jcuc^  ♦ 
que.  Le$  jours  ordinaire»,  les  Chevaliers  5^,^^ 

portent  la  croix  attachée  à  un  large  ruban  ord»bs 
bleu,  comme  les  Cheyaliers du  S-  Efpr^^^??;^tR'':> 
.    L Ordre  de  la  Jarfefi^eeft  un  Ordre ^^^^^^  ^ 
militaire  inftitué  par  Edouard  ni  en  i^io^jaucue^t;  j. 
fous  le  titre  des  i'uprémes  Qjçy^jis^df^ 
rOrdre  le  plus nôh).^(^ I4  Jarr^ure^.  .  ^ 

•  Cet  Ordre  eû^  compic^;  de  2^  Che^ 
liei^^  ou  Compagnons,   tous  Pairs  ou 
Princes,  dont  le  Koi  d'A jjig\eyyj»cigfl ou 
Chie^/tuk^and-Maitr^      .  i  ,  - 
Ils  ponent  a  la  jamoe  gauche  l  une 

devile- brodée,  fllptnn^  foit  quimaly  penfe.- 
.  Cet  Ordre  de  Chevalerie  forme  un 
.corps  jOU  .foçiét^^^^  Ion  jgjigd  &  fon 
petit.  icç^Ui  pour  OîHciers  un  Pjrélat  ^ 
un  CKanceJier  ,  un  Greffier  .  uu  Roi 
4'^rmes  &  un  Hui%£.  .  ]  (  ,  • 

.  .^'Prdre.dq  la  Jarretière  efLfoj^lipiç^, 
'€16^011^4.0  Sy.^Gporg^  ,  .Patron  titulaire' 
d'jAjigijetjprre.^  L^aflemblée  .  ou  chapitre  -^e 
tient  ail  Ciiâteau  de  Wipdibr,  dans-4*r 
Chapj^efde:>5^  Georges ,  où  l'Ordre  en- 
tretient un  Doyen,  douze  Chanoines 
^^i^-jQiauomes  ayec  ^^p^nliouii  9  : 
i...   ^Chevaliers.  .'^.v^'\- 
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^tkXî^  tous  les  jcruiK.  Àuj^  rétes  fdlènlrteHei  ill 
j^^^ -^^^ ont  un fdrtout ,  un  manteau,  urt,  bonrtef 
dftDiiis  osdevdoûrs^  un  coHiét  tdïnpoîfc  de  la  re4 

étdft  de i^^^^i^**^^^'^^ milieu  :  Cès^jârfettères 
juHeiérë.  ^^^^  entretâfieés  de  noeuds  faits  de  cot^ 
iàtit  à'cn  Àvaii  des  faouppé^  :  "ior .  ^  -dtt 
collier- Jjfettd  Vïmge  de  îSl^èfcfg;»  ifWé 
dé  tdatéi, pièces  fur  un  cheval  émaillé  dç 

Wanc.  •  -  -  '  -      •   *  ^  ' 

mâli ,  le  mamcàtfMt  VeîciufS  Weu  ;  ii 
hàrmec  éfl  de  velotirs  nôlr ,  aveç  tlrt  cefcle 
d*<)r  auront ,  ôrné  dé  pierreries  i  iUrnlOitt^ 
éé^  ^ItMes  vbtàntfiet  6C  <Ft(ife  ïigfett^ 
Boirew  Sut  le  c&é  gauche  S  a  îtianteau  leS 
ChevaliéfS  pôf  tent  eh  bfoierie  la  jarretie* 
^e  enferriiâhï  uixS(Mïi\^.^/'  '  ^ 
QtiaAd'  ils^  t|e  pd^rtéttB  fâi  lé^fiËUii^9ft 
tb  poitent  cétit  Woderlc  fur'feiir^'habits, 
la  Jarretière  à  la  jraiïïb'é^  Wuch^  i^^^S^^ 

ffÉLûà  càltém  Utu^tA^d^?^ 
•ditiite  /  ou  jpend  ^tf^ 
émaillée  ortiée  de  diâmanJ /^rc6té^ 
unt  S.  Georges.  '  '  '  -  ~  ^ 

Céc Ordre  elt,éttàtti  ief  ^^étt^A^ 
aievftitfrié  réeutîbte;  \e  pftri  'iméSSiVf 

plus  illuftre.  Deptis  fon  infticution,  il  y  a 
eu  huit  Empereurs  &  vifigt*'fept  ^j^^^ji^ 
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•ilombfe  àt  Princes  Souverains  étfangers 
;%tti  ont  et  é  Chevaliers  de  cet  Ordre.  fj?- 
.    Lis  AttMirs  varkm:  far-  fon  prigine',  ^^^^^ 
les  uns  prétendent  qu'Edouard  inftituao*KDlE%''«s 
cet  Ofdre  en  l'honneur  de  la  Comteffc  de  cubta*»^ 
âàlisburi  t  qui  en  danfant  laiflfa  tomber  Êt 
yltretitiû  que  le  .R0iraflii0ii*  ^CTautresf^.^J* 
veulent  que  ce  foit  en  mémoire  de  la  fa-     /  .ti 
meufe  viftoire  rempojçtée  fur  les  François 
à  U  bft^aiUe  de  Cr  écy  s  parce  q^e  ^  difent- 
iU  9  le  Koi  donna  le  figaal  da  cornbat  efi 
déplQy.<^nt  fa  jarretière*  " 
4  '  jLe  iMyabre  des  Chevàlimell  toujours 
«ffté  aî^Intfiibfe  diir'atf  ^-  y^^ompris  le  Roi 
d'Angleterre  qui  en  eli  le  Chef.  L'Eve- 
^e  dç  .Winceûçi^FréMt-xié  de  l'Ordre; 
celui  de  Salisburi  fe  pré$$in4jQj|a&QeUe^': 
eft'Tiai  qu'ËdoUaffd  cné^  çisf  office  en 
faveur  de  Richard  de  Beauchamp  Evêque 
de  ce.  £çge ,  &  que  ùx  de  les  Suç^efleur» 
le^&fcm  riqpràs  kii  ;  imi$  depuis  ce  temps 
)eRoi  ea  a  difppfé  ^lucrcment*  L'Office 
de  GreiSer  a  couj<»iîUS  ;4léirwpli  par  If 
Poyeude  Windfor.  ;  -      .  . 

ÙOrdre  de  Chrift  fm  foiidé  en  pQrtu-  ^^^^ 
gai  par  le  Roi  Denis  1  en  i  j  1 8,pour  ani-  chhft  «a 
aaUrfa  Nobleflfe.coaii«ileftMaure*te.Pape^^«»^ 
Jean  XXII  confirma  €tl:€(rdir^#i|  1 3^0 
&  luLréunit  tous  les  bieos  des  Templiers  . 

2ui  avoienc  é^é  fuj^rimés.  Il  lui  donna  la 


» 
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-  liers  firent  les  trois  vœux  eflTentich  de 


'^ioSÎ^  pauvretés  chafteté  ►&  obéifîance  ;  mail 
iftiTB  DBS peiinit  dé -fe  mtmr. 
ordrds  i>b    Les  GlîevalierJ fe  rendirent  recomman- 
chbvam-  dablcs  par  les  vidoires  qu'ils  remponerent 
fiif  les  Maures.  Les  Rois  de  Portugal  Icf 
^      comblement    Aiveurs  &  dfe  bien5;Cet  Or- 
norâfiL    dres  poflede  encore  aujourd'hui  plus  de 
450  commanderies.  11  a  eu  douze  Grand- 
Maîtres  jufques  au  Roi  Jean  111 ,  auquel 
le  Pape  Adrièn  VI  accorda*  l^adminif- 
tration  de  l'Ordre  Tan  1522;  mais,  en 
^5So  ,  Juleslll  unie  pour  toujours  la  . 
'Grand-Maîtrife  à  la  Couronne  de  Porta* 
gai ,  6c  dé^is'èe-' temps  k»  Rditf^e  prk 
le  titte  d'Adminiftrateurs  perpétuels  de 
rOrdre  de  Chrift.  •       |       '  ^  • 

Fig.^.  Bla^liè  dfeGei  OrditfeftuM 
«croix  pztcèé  hauflee  de  gueulès^  jchargéd 
d'une  croix  pleine  &  hauiiée  d'afgftot.  Le 
collier  ed  une  chaîne  d'or  à  trois  m^s^* 
'  L'habit  4t  céiémonia  eiV  \xn  granl 
inantièau  d'é'^lâme^ltatltbê  feméde  coQ» 
côtés ,  qui  s'attache  autour  du  cou  avec 
deux  cordons  blancs  qui  pendeAt  jufqu'à 
M  •  terre  &  qoi^ft^rmouffé  ittr  l^HitUls  bsW,^ 
...s^str^i       devaircLdu' âkantôaû^ei^-la^CfQÛ 

l'Ordre  en  broderie.      :  "-j  »  • 
Oiafe  at     L'Ordre  de  l' Aigle-BlanC*  ^mOtàxo 
«  de  Chevat^eini^îi^ 
^uel^u^sbiilgrieiàv     i  4Jlâ4i4^'-* 


■ 
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Us  V ,  lorfqu'il  maria  fon  fils  Cafimir 
avec  la  Princeirc  Anne  fiUe  du  Duc  de 
Lithuanie.  Le  Roi  de  Pologne  Fredmc- 
Augufte  de  Saxe  rcnouvella  cet  Ordre  ^IH^  **• 
en  1705  ,  afin  de  s'attacher  par  cette  dif-  cbbvam* 
tindionles  principaux  Seigneurs,  dopt^"* 
plttfieurs  penchoient  poi^r  Saniflas.       ordre  àe 

Fig.  5.  Les  Chevaliers  de  cet  Ordre*^**^^ 
portent  une  croix  d'or  à  huit  pointes  , 
émaillée  de  gueules^bordée  d'argent^can- 
tonnée  de  flanunes  de  feu/:hargée  en  coeus 
d'un  aigle  blanc  qui  a  fur  reftomac  une 
^autre  croix  de  même,  environnée  des  armes 
&  des  trophées  de  TEleâorat  de  Saxe  >  & 
de  l'autre  côcéle  nom  du  Roi  en  dûftés  . 
avec  cette  divife  ;  Pro  Fiie,  Rege  &  Lege  ^ 
le  tout  furmonté  d'une  peute  couronq^  ' 
de  dianants.  Le  collier  eft  compofé  d'ai* 
gles  d*or  couronnés  &  enchaînés.  Hors  les 
jours  de  cérémonie  les  Chevaliers  portent 
la  croix  attachée  à  un  grand  cordon  ble^ 
pafle  en  écharpe  ;  ils  por^nc  aulfi  cette 
croix  brodée  fur  lecôté  gauche  de  leurs 
habits  &  manteaux. 

L'Ordre  de  l'Aigle  noir  fut  inûitué  ^ 
par  Frédéric  Ëleâeur  de  Brandebourg  ^  l'^ii^  nou; 
en  1701 ,  lorfqu'U  fi^  couronné  Roi  de 
jPrufl'e. 

La.marque  de  cet  Ordre  eft  une  croix, 
d'or  émaillée  d'iax^r ,  cantonnée  de  qua-- 
tre  aigles  éployç^  4^  fable  i  la  croix  chac:; 

Z  ^ 
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;  gée  en  cceur  d'un  cetcle  renfermant  le 


i^i^c^M  ehiffire  du  Roi  :  fig.  (T/ 

XLii.       l,e  eoUîer  eft  compofé  d^algles ,  &  d'un 
$uiTi   ?»«  gros  diamant  où  il  y  si  F.  R.  écartelé& 
CHivr     ^ï^fourré  de  quatre  couronnes  éleûorale»  i 
miffV^^    suais  les  jours  ordififtires *  l^s  Cfaevaliert 
Ordre  de  portent  la  croix  fufpendue  à  un  rubaii 
i'Ai^c  noir,  araflgé ,  paffé  en  écharpe  de  gauche  à 
droiË  11»  portent  auffi  fur  leurs  habitf 
une  étoile  brodée  en  argent  f  au  nâlieu 
de  laquelle  e(l  un  aigle  t  ployé  de  fable 
tenant  dans  fa  lerre  gauche  une  couronne 
lie  rawier  i  je  dans  là  droite  un  foudre 
avec  cètte  devife,  Suum-éuique, 
I  L'Ordre  militaire  de  Danebrog  en 

PLANCHE  Datiemarck  fut  inilituè  le  jour  de  la  fete 
XLiu.  ie  St.  Lautent,  én  i  2 1  p ,  par  Waldemar 
Ordre  de  Daneniarck  ,  à  roccafion  d'un 

Danebrog.  dia^eau  qui  tomba  ^  dit-on  ,  miraculeu- 
femerit*  (itt  ciet  j  dans  une  bataille  que  ee 
Prîfitëîhrfbît-'  âtne.Dvoniens ,  &  qui  rani- 
ma lé  courage  de  fes  troupes.  Ce  drapeau, 
far  lequel  on  vayoit iine  croix  blanche^ 
fiit  QOipttté  en  langage  du  Dam^ 
•  *    '    hrog  ou  Damhhurg  ,  c'e4l-à-dire ,  la  force  , 
•*   OU  le  fort  des  Danois.  On  le  portoit  à  la  te- 
te  des  troupe»  cotnme  autr etbis  l'Oriflaïa- 
me  en  France  ;  mais  ce  drapeau  ayant 
été  perdu  vers  Tan  1500,  &  TOrdre  de 
Chevalerie  inftitué  par  Waldemar  s'é- 
,âm  infeofiUement         ^^Qirifti^  V^- 
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%oi  de  D^nemarck  ,  ie  fehouvella  à  la. 
naxÛance  de  fan  fils  amc,  en  1 67 1 .  ,  '^^LtjL^  ^ 

Fig,  i .  La  marque  de  cet  Ordre  eft  ^^^^^ 
une  croix  patcée  émaillée  de  blanc ,  chàr^  Okdubs  pé 
gée  de  ozne  diamans  avec  ces  lettres  G.  S.  Chit**»*»^ 
Pans  les  cérémoniets  les  ,Chevaliers  pren-  _  *  , 

,,•  .  '  -»  A   j     Ordre  de 

lient  pour  coluer  une  chaîne  compoiee  des  -  * 

lettres  &  C,  entrelacées  Tune  dans 
Tautre,  donc  la  première  défigne  le  nom 
4e  rin|H(uceuf  f  la  fecofide  celui  du 
i«ftaurateun  Dans  les  autres  jours  ils  por- 
tent la  croix  au  bouc  d'un  grand  ruban 
bl^anc  t^rdé  de  rouge  en  écharpc  de  droit 
ÎTgaUçtie^  &  liir  Içiir  jufte-au-corps  une' 
^ile  brodée  en  argent ,  furmoiitée  d'une 
croix  d'argent  bordée  de  gueules  avec  (jes*' 
tttots  >G.  V.  Rejlitutor.  "    **  ^  " 

'  Quoiqu'on  ait  attention  k  daiffancc 
dans  le  choix  des  CbeValier$>f  11  fuffi< 
cL'avoir  rendu  dès  fcrvices  important 
au  àpjausne  pouf  être  honoré^  de  c^ 
Çrdre*        '  .  . 

'  L'habit  de  cérémonie  éft  un  grand  taan-' 
teau  de  couleur  aurore  doublé  de  fatin 
blanc^  Ce  manteau  eft  oruvcTt  par  devant.. 

ii>ilicaire  fort   ancien  ôc  fort  honora'blei'^pbMr 
ç^p  confèrent  ie^.  Rois -de  Danemarck  , 
|c  qu'iU  û'aa»^4^rït  qu  aux  pierf^i^s  de. 
k  plusf  haute  cj^alité  &  jiu  plus  ^BJ^^ 
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font  obligés  de  '  recevoir  auparavant 

PLANCHÉ  l'Ordre  militaire  de  Danebrog. 

xuii*  On  attribue  communément  rinflitution 
Suite  des      cçt  Oidrc  à Chiiftierfl,  vcrs Fan  1478. 

Ordres  db'  .   -  J  *   •  A 

CHiiVAiB-     Fig.  2.  La  marque  de  cet  Urdre  cft 
une  chaine   d'Or  à   laquelle  pend  un 

v^làxi^^  Eléphant  émaillé  de  blanc,  ie  dos  chargé 
^'  d'un  cfaSteau  de  gueules  maçonné  de 
fable  y  le  tout  pofé  fur  une  terraflTe  de 
finople  émaillée  de  fleurs.  A  la  droite  de 
r£lépbant^  il  y  a  cinq  diamans  en  cxoiK^ 
&à  gauche  le  chiffre  du  Roi.  Quelques 
auteurs  difent  que  le  collier  eft  com- 
pofé  alternativement  de  tours  &  d'Elé- 
phans  entrelacés^  chaque  Eléphant' do 
côtiier  ayant  une  houm  bleue. 

Quant  à  l'habillement  de  cérémonie^ 
les  Chevaliers  portant  i^n  grand  man* 
teàù  de  Velours  craniofi  doublé  de^  fatia 
blanc  ,  dont  la  queue 'traine  de  '^^eux 
aunes ,  avec  un  chaperon  par  derrière 
attaché  au  manteau:  les  cordons  qui 
le  lient  font  d'ârgeht  &  tlç  foie  rou- 
ge ,  le  haut-ie-chauffes  &  le  pour- 
point de  fatin  blânc  les  bas  cou- 
leur de  perle.  Ils  ponè^r  fur  le  côté  gau« 
.  che  du' manteau  une  rbfe  en  bMmrie 
entourée  de  rayons.  Leur  chapeau  eft  de 
velours  noir  avec  un  bpuquet  de  plumes 
îot%és>^  blanches.  <^^t^i  diftixigue  le 
<|ûe  le>  plumesdc  fou  chapeau 
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ktii  blanches 'avec  une  aigrette  noire  » 

que  fon  manteau  eft  doublé  d'hermine. 

Hors  les  jours  de  cérémonie,  les  Che- 
valiers portent  TEIéfdiantau  bouc  cl'un^"^^^^^*^^*^ 
grand  cordon  bleu  en  édiarpe  de  droit  cnm^kt^ 
à  gauche.       .  .  .  ' 

On  rapporte  l'inllitution  de  l'Ordre  des  ordre  aes 
Chérubinsà  Mamus  Koi  deSued&eni  ?  ?4.  chérubins 

rzg.  Le  collier  elt  compole  de  cne- p^^^j^ 
rubins  avec  double  chaînon,  &dje croix 
patriarchales  de  finople  ,  à  caufe  de 
rArehevéché  d^Upfal.  Au  bas^  -du-col-^ 
lier  eft  attachée  une  ovale  d*azur ,  ou 
il  y  a  un  Nom  de  Jefus,  &  en  pointe 
quatre  cîous  de  la  paffion  cmaillés  de 
blanc  &  de  noir»  •  ^^^^^  ^ 

L'Ordre  militaire  de  TAnnonciade,  enrAimon- 
Savoyc ,  doit  ion  établiflemeht  à  Amédée 
Comte  de  Savoye,  qai  rinfticua  en  i 
Cet  Ordre  fut  d'abord  appelle  l'Ordre  du 
collier,  &  porta  ce  nom  j  ufqu'au  règne  de 
Charles  III,  iurnommé  le  Bon ,  qui^  en 
1518,  lui  donna  celui  de  TAnnonciade, 
&  fit   repréfenter  dans  la  médaille  qui 
pend  au  bas  du  collier  l'Annonciation 
de  la  Ste.  Vierge.  It  Voulut  rque  te  tui- 
lier fût  d'or,  du  poids  de  deux  cent  ccus, 
compofé  des  lettres  F.  .E.,  R.T-.. entre- 
lacées de  lacs  d'aipour.,  &  feparées  de 
quinze  rofës  d*or  '  dont  iept^émaëlées  tle 
blanc  ,  fepc  de  .  xouge  &  celle  d'en  bas 
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partie  île  bianc  &  de  rouge  ;  k  coUiet 


du  collier  j  il  y  eut  la  reprélentation  du 
QftDMs^B  myftere  de  T Annonciation  dans  un  (^de 
c«s7AM»  fait' de  trois  lacs  djamdur:  fg.  ^. 

Les  aflemblées  de  cet  Ordre  doivent  fe 
WwM»-^   tenir  en  la  Chartreufe  de  Pierre-Chatel 
«iad^      en  Bugey  ;  aujoord'^  elles  ie  tiennent 
dans  r  hermitage  de  Gunaldcdi  for  U 
montagne  de  Turin. 

L'habit  que  les  Chevaliers  portent  dans 
les  rérémonies  a  reçu  plufieurs  changé^ 
mens.  D'abord  le  manteau  fut  blanc,  en- 
fuite  noir:  du  temps  de  Charles-le-Bon 
il  fut  rouge  craœoiri,  frangé  &  bordé  de 
lacs  d'amour  d'or,  doublé  de  blanc  ,  8t 
celui  du  Souverain  fourré  d'hermine  ; 
puis  bleu^  doublé  de  taffetas  blanc  fous  lè 
Dup  Emmanuel-Philibert;  &  enfin  Char*- 
les-Emminuel  ordonna  qu'il  feroit  à 
l'avenir  de  couleur  amarante^  doublé  dt 
toile  d'argent  à  fond  bleu. 
,  On  a  interprété  difi^remment  les  qua« 
tre  lettres  F.  E.  R.  T.  les  uns  diltnt 
qu'elles  fignifient  Frappe^^  entrei^  romfc^ 
toiUyài  veulent  qu'Amedce  pritces  parod- 
ies-pour-  deyife,  en  inftituant  TUrdrè 
du  collier.  Ç'autres  les  interprètent  par 
cts  mots,  Fortitudo  ejus  Rhodum  ténuité 
en  mémoire  de  la  belle  aétion  d'Amé^ 
dée4ç  Grand ,  qui  fo  lever  aux  Sarr^ifinl 
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4e  de  Rhodes  en    1510;  mais 

Gttichenon,  dans  fou  hiûwcde  U  Koyjït 
Maifon  de  Savoye  ,  rapporte  une  mon-  * 
jioie  de  Louis  de  Savoye,  Baron  deVaud>  oÂJIbs*?! 
qui  mourut  en  1301  >  où  l'jôn  voit  lacri£VA&ft« 
même  devife  FERT  fans  ponônatiDn» 
ou  réparation  de  lettres.  On  voit  k  Ét*-  j. J^îï  ^ 
mQ  dcvilè  IttT  une  monnoye  de  Thomas  U         .  • 
4u  fiom,  père  d'Amcdcc4c-Grand.  D'oà 
il  fuit  que  cette   devife  eft  antérinirc 
h  l'inftitution  de  l'Ordre  du  collier, 
&  à  la  dé&nfe  de  Rhodes.  Le  tnernê 
faiilorien  avoue  qtfil  n'a  ti&ntrWTé  dani 
l'hiftoire  qui  puilTe  donner  tme  explica^^ 
don  certaine  de  ces  quatre  lettres  ou  dii  ^ 
mot  FËRT  ;  en  ccmféqnence  il  n'admet 
aucune  des  interprétatioM  que  les  auceum 
ont  voulu  y  donner. 

•    L'Ordre  de  St.  André  en  Ruffie  eft  Ordre  de 
«n  Otdre  militaire  inllitaé  pat  ie  Ojar  l^^^^  ^ 

Pierre  I.  • 
'  Fi^.  La  marque  de  cet  Ordre  eft  une 
croix  deS.André#dans  le  miliett  de  laquel- 
le eft  un  ovale  oùfiDOt  ces  mots  :  Le  £p»r 
Pierre,  Conferv^iuur  de  U  Ru  fie  :1a  croix 
iurmoncée  d'ane  couronne  ^ti;adi©i  au 
bout  d'un  grand  cordon  .  Wawc  4  éam  lés 
Autres  angles,  l'aigle  de  Ruflie  éjdoyé  , 
celui  de  la  pointe  chargé  d'un  ecuffon 
^chargé  d'im  cavalier  amdé  ;  fur  le  re- 
veri  eft  rimase  de  5t.  A^dié 
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lettres  S.  A.  Le  grand  collier  tà  une 
chaîne  d'or  chargée  de  rofcs. 
xmSà     L'Ordre  Teutonique  commença  a  peu 
Suit»  »ss  P^cs  de  la  même  manière  que  celui  des 
o&DRBs  ©B  Hofpitaliers  &  des  Templiers.  Ce  fut  vers 
cxBVA&E-        ^  ^  Ordre  fut  établi  daps  la 


i^o  que 

Paleftine  en  faveur  des  pauvres  Allemans 
Teuioaiiue.      faifoient  le  voyage  de  la  Terre  Sainte. 
Ce  furent  d'abord  des  moiaes  qui  devm- 
tent  bientôt  des  conquérans* 

Quelques  particuliers  Allemans  des  vil- 
les de  Ëremen  &  de  Lubeck  ayant  corn* 

Jiaffion  des  foldats  malades  &  bleflés  dans 
e  temps  que  les  Chrétiens  faifoient  le 
fiége  d'Acre^  changèrent  leur  tente  en  un 
Hôpital  pour  y  recevoir  les  foldats  de  leur 
nation.  Cet  office  de  charité  donna  naif- 
fanceà  cet  Ordre  fameux.  La  ville  d'Acre 
ayant  été  prife,  Henri  Valpot  fut  élu 
premier  Grand-Maître  ;  il  bâtit  à  Acre 
ime  Eglife  &  un  Hôpital.  Ce  fut  la  pre- 
mière maifon  de  l'Ordre.  Le  Pape  Calixte 
III  confirma  cet  inllitut,  &  accorda  aux 
Hofoitaliers  Teutoniques  tous  les  privilé- 
es  dont  jouifibient  les  Templiers  &  les 
ofpitaliers  de  St.  Jean  de  Jérufalem.  Il 
leur  donna  pour  habillement  un  manteau 
blanc  chargé  au  côté  gauche  d'une  croix 
pattéede  lable. 

Conrad,  Duc  de  Suabe>  appella  les  Frr- 

ces.  Teutoniques  eu  f  xuiTe  vers  Tan  12^0^ 
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pour  foutenir  les  Chevaliers  de  Dobrin  qu'il 
avoit  fondés  ^  &  leur  affigna  en  pleine  ^^^^ 
propriété  tout  le  territoire  de  Culm. 

Us  devinrent  extrêmement  puifitns  fous  q'Ô" 
leur  quatrième  Grand-Maître  j  Hcrmand  chiv Au- 
de Salze.  Ils  conquirent  la  PruflTe  &  bâti-  *«• 
rent  les  villes  d'Ëlbing  y  de  Marienbourg ,  Ordre 
de  Thorn  ,  de  Dantzig  ,  de  Konisberg  &  ''^•■■"•■^ 
quelques  autres.  Ils  fournirent  auJi  la  Li* 
vonie.  Leur  nom  de  Frtrts  fe  changea 
en  celui  de  Seigneurs ,  &,  comme  tels ,  les 
Grands-Maîtres  exigèrent  les  honneurs 
gu'on  rend  aux  plus  pands  Princes. 

Quelque  temps  apres^a  divifion  s'étant 
niife  dans  l'Ordre,  les  Rois  de  Pologne 
en  profitèrent  ;  la  Prufle  fe  révolta,  &  Ca- 
lîmirlV  reçut  l'hommage  des  Chevaliers. 
Enfin,  Albert  Marquis  de  Brandebourg  , 
Grand-Maître  de  cet  Ordre,  quitta  la  Re- 
ligion  Romaine  ,  renonça  à  fa  dignité  de 
Grand  -  Maître ,  ibumit  la  Prufle  &  en 
chaffa  les  Chbvaliers  qui  ne  voulurent  pas 
imiter  fon  exeinple  i  ceux-ci  fe  retirèrent  à 
Mariendal  en  f  ranconie ,  qui  leur  appar- 
tient encore. 

par  cet  événement  que  l'Ordre 
Xeutonique ,  autrefois  fi  riche  &  Ci  puii^ 
fknt,  qui  a  pofledé  en  toute  Souveraineté 
la  PruflTe  Royale  &  Ducale ,  la  Livonie  , 
les  Duchés  de  Curlande  &  de  Semigal  fe 
trouve  n'avoir  à  préfent  que  quelques 
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comsua&deries  qui  fuffifenC'  à  ptuie  à-l^eiir 
FL^CHB  tretion  du  Grand-Maitre  &  d'une  poi- 
xbni.  g^^^  Chevaliers. 

Svtvi  àti  Dans  le  temps  de  ia  fplendear^on  con^ 
^•^•j^»  toit  28  G)iiiiiiandeurs  de  Villës,non  cpm- 
m».  pris  le  Grand-Hofpitaiier,le  Drapier  &  le 
i}gitt  Trérorier;4d Commandeurs  de  Châteaui^ 
•fininM|«i«  g  I  Hofpitaliers  ^  55  Maîtres  de  Couvena» 
6S  Celleriers  40  Maitres-d'Hôtels  , 
Provifeursj  18  Pannetiers ,  35^  Maîtres 
:de  la  pêche ,  jfj  JMaîtres  de  Moulins  ^ 
700  (impies  Frères  qui  poUToient  aller  en 
campagne  ,  162  Prêtres  ou  Frères  de 
chœur  ,  6200  Serviteurs. 
:  Le  Prince  Charles  de  Lorraine  eft 
aûuellement  Grand-Maître  de  cet  Ordre. 
L'Archiduc  Maximilien^frere  de  TEmpe- 
'  reur>a  été  élm  Grand-Maître-Coadjuteur* 
.  Fig,  S.  La  mart}ue  de  l'Ordre  eil  upe 
croix  potencée  de  Table  ,  chargée  d'une 
croix  fleurdelifée  d'or ,  furchargée  en 
coeur  d'un  écuflTon  d'or  à  Taigle  éployéde 
&ble  becqué^membré  de  gueules*  La  croix 
de  fable  fut  donnée  à  l'Ordre  par  l'Empe- 
reur Henri  VI  ;  la  croix  d'or  par  Jean  Roi 
de  Jéru(alem  ;  Taigle  impérial  par  V£m- 
pereur  Frédéric  II,  &  les  fleurs-de-lys  qui 
terminent^  la  croix  d'or ,  par  le  Roi  Sakit 
Louis.  Cette  croix  eft  attachée  à  uae 
çhaine  d'or» 


LEÇON  XLIL 

Ij  'Ordre  de  la  Sainte  Ampoule*  Cet  

Ordre  ne  fe  confère  qu'aux  quatre  Sei-  ^tANcmm 

fneuff  xpi  poflfédent  les  Baronies  de  xtm. 
errier  >  de  Belleftre ,   de  Sonaftre  &  ^^^^ 
de  Louverfi,  qui  relèvent  de  l'Abbaye  de 
Se.  Rémi.  Ils  fe  qualifietw  Barons  Cherà- 
Iters  de  la  Sainte  Ampoule.  Ils  portent  le  ' 
dais  lorfqu'on  la  tranfporte  de  TAbbaye 
de  St.  Remi  à  la  Métropole  de  Rheims  ordre  de  u 
^ur  le  Sacre  des  Rois. 

La  marque  de  cet  Ordre  efl  une  croix 
d'or  émaillée  de  blanc ,  chargée  d'une  c<»- 
tombe  tenant  de  ion  bec  la  Ste.  Ampoule  ^ 
Cantonnée  de  quatre  fleurs-dc-lys  d'or* 
Le  ruban  eft  noir. 

L'Ordte  de  la  Genette  fut  inftitué,  dit»ohA«  êtU 
par  Gtiarles-Martel  y  en  mémoire  ^«mm 
de  la  vidoire  qu'il  remporta  furAbderamc 
Chef  des  SarraHns,  parce  qu'entre  les  d^ 
pouilles  prifes  furl'ennemi^  on  trouva  une 
grande  quantité  de  riches  fourrures  de 
genette. 

La  marqué  de  cet  Ordre  eft  un  coUitr 
d'w  à  trof  $  châtiions  entrelacés  de  rofes 

éttiaillées  de  rouge  :  au  bas  du  collier  pen- 
doit  une  genette  -  d'or  fur  une  terrafie 
iiàaiUé^defltitfs. 
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L'Ordre  de  la  Gonroime  ftfoyde  eut 

PLANCHE  P^^^  fondateur  le  Roi  Charlemagne.  Les 
XLiu.  Chevaliers  portoient  une  courocine  en  bro* 
$«m  •u§  derie  d'or  fur  le  devant  de  leurs  habits 
O&sAEs  BB  avec  cette  divife  :  Coronabitur  Ughimi 
a».  cmans.  Nos  anciens  hiûoriens  ne  font 
Etf  France  ^^^^"^^  mention  de  ces  deux  Ordres. 

UOrdre  de  la  O^flè  de  Geneft»  fut 
Crins  dê  la  inftitué  par  le  Roi  S.  Louis  ^  à  la  folem- 

Couronne        •  '    j     r  it  r 

Royale,  & mcc  dc  lon  mariage.  11  fut  en  vigueur 
^  ia  cofst  jufques  au  r^De  de  Charles  VL  La  de- 
^*"*y2-  yifg  étoit,  'Exaltât  kumles.  Le  collier  de 
cet  Ordre  étoit  compofé  de  cofles  de  ge- 
neft  entrelacées  avec  des  âeucs-de-lys 
d'or  renfermées  dans  des  lozanges  dé- 
criées :  au  bas  pcndoit  une  croix  fleurde- 
lifée.  On  voit  la  defcripcion  fidèle  de  ce 
collier  ,  dans  un  ancien  regilire  de  la 
Chambre  des  Comptes  de  Paris  j  de  Tan 
1 f  où  fe  trouve  un  compte  rendu  par 
Charles  Poupart,  Argentier  du,Rpi^  dans 
lequel  il  y  a  la  dépenle  faite  pour  le  col- 
lier du  Roi ,  &  pour  ceux  que  Ton  envoya 
au  Roi  d'Angleterre  &  à  quelques  Sei* 
gncurs  Anglois. 

Vu  %1^ir0.  L'Ordre  du  Navire  &  du  double  Croif- 
*  lant ,  aéré  inftitué  ,  félon  quelques-uns, 
par  le  Roi  S.  Louis  ^  au  iecond  voyage 
que  ce  Prince  fit  outre-ooer  m.  1 26g.  Oii  Si% 
que  le  cdlier  étoit  fait  de  doubles  coquil- 
les entrelacées  de  doublas  çrpiiiai^^  ib.u^ 
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tenant  un  navire  équippé  d'argent  flottant 
liir  des  ondes  de  même.  Les  coquilles  re-  ^'^^^ 
préfentoient  le  port  d'Atgues-moites  où  -^^"'^ 
ce  Prince  s'embarqua  ;  les  croiffans  figni-*j"»«  »«»  . 
fioient  que  c'étoit  pour  combattre  les  Inr  ct!^^^^ 
fidèles  qui  fuivotent  la  loi  de  Mahomet  ; 
le  navire  dénotoit  le  trajet  de  mer.       in  Fimce. . 

L'Ordre  de  l'Etoile  ,  ou  l'Ordre  de  CrJre  de 
Kotre-Dame  de  la  Noble  Maif<m,eftla 
première  inftkution  de  Chevalerie  donc 
notre  Hiftoirc  fafle  mention.  On  voit  en- 
core la  lettre  circulaire  que  le  Roi  Jean 
écrivit  aux  Seigneurs  qu'il  avoit  défignés 
pour  recevoir  cet  Ordre.  Ce  &t  au  Palais 
Royal  de  S.  Ouen  ^  ou  de  Clichi  près 
PariSy  que  la  cérémonie  de  cette  infiitu- 
tion  fut  célébrée  au  mois  d'Oâobre  i 

•  Les  Chevaliers  dévoient  porter  une 
cotte  blanche  &  par-deflus  un  manteau 
vermeiliourré  de  vûr  fWk  différence  du 
Roi  dont  le  manteau  étoit  fourré  d'her- 
mine >  ils  dévoient  porter  en  broderie 
une  étoile  d'or  fur  le  mantelet  /  le  collier 
étoit  mî  toirtil  ^e  chaÎMns  d'or  à  trois  .  . 
rangs ,  entrenoués  de  rofes  d'or>  alternati- 
vement émaillées  de  blanc  &  de  rouge. 
Att(Mi  pendjott  une  étoile  d'or.  La  den^ 
de  rOrdre  étoit  Mmftrânt  Regibus  afirm, 
"f^iam.  La  lettre  du  Roi  qui  marque  quel 
fera  l'habit  des  Chevaliers  lie  parle  point 
i^  -cî^er.  Cet  Ordre  tomba  dans  Tavi-^ 


3^6  Mé'^  ^  QpfL 

"liflcfuraf  par  le  trop  grafidiionibiie.ck 

^^xuii^  Ch^aliçrs  qui  y  fuient  admis:  il  fut  en-^ 
'     tiérement  (uppiii^^  le  legnç  de 

S«iTe  DBS  Charles  Vill. 

c^bVaV.-*    l-'Ordw  4#  B(H|rf>oii,      de  NjBtw- 
Mim.        Dame  du  Chardon ,  eut  pour  Inftituteuf 
BiFfince.  &  preouer  Chef  ou  Gc^od-Maître  Louis  II 
.         Duc  de  S^urbon,  rmmçmmé  le  Bon ,  qui 
jfStlame  df^ilM.ù  ff^UtT  de  Cet  Ordre  à  plufieurt 
4^  Chardon.  SeigneufS  de  fa  Cour ,  dans  l^E^Iile  de 
Moulins  y  le  jour  d^  U  {^i^fiika^ipn.  dç  la 
Sainte  Vietg e»  Tau  i|70.  |L ùilb^i ^  pou^ 
être  reçu  dans  cet  Ordre ,  faire  preuve  de 
Bobleife  de  Chevalerie ,  &  être  fans  re-. 
proche.  Le  nombre  des  Cheyaliçrs  fu( 
filé  à  %63  en  cM^xam  ie  Prince  qui  en 

étoit  le  Chef  &  Souverain* 

L'habillement  des  Chevaliers  étoi;  tel  t 
une  robe,  de  dama«  inoMm^  à  ïa^fj^  tmxk^ 
€has,  ceiiM  d'uflq  ceinture  de  ittloucsiu 
bleu,  doublée  de  fatin  rouge,  avec  le  moc 
Efperance  en  brgdi^âe  :  les  b^ucl^^  &  ar-^. 
diUoos  de  fin  or ,  éb^rbiliçpf^  ^  fjçi^uc^r 
tés  avec  TéottiU-mrd  comme  U  te%^.  d- ua 
chardon  ;  le  grand  manteau  de  fatjn  bleu 
cclçfte  ^  doublé  4ç  iiji^tia  rpug^  ,  &  le 
grand  oottittr  d'or  çQmp^  de  loa^ang^ 
entières  &  de  demies ,  à  dou)>le<-orle^. 
émaillées  de  verd,  clechées  &  remplies, 
de  âeurs^e-lys  .&  4^  lettres  £apiia)e.^  eik 
«bacunedies  ^(IMgcs  ^«wl  W  .4e;  PM^t 
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•IftiÊiAt  le  mot  E/pérana  :  au  boMt  dtt  col- 
lier pendoit  une  ovale  dans  laquelle  étoit  PtANCHM 
J  iniage  de  h  Sainte  Vierge  ^  entourée 
d'un  Ibleil  d'or^  couroniiée  de  douze  o„ 
étoiles  ,  un  croiflant  d*argent  fous  le$o&DassM 
pieds  :  au  bas  de  l'ovale  une  tête  de  char-^'^''^^** 
donémaillée  de  verd  :ie  bonnet  de  velours 
yerd  rebn^fle  de  velours  crMaoiii»  fur 
quel  étoit  un  écu  d'or  chargé  de  la  devife 
^lUn  pofée  en  falce ,  côtoyée  de  deux 
f%ngS  de  perles. 

iJOrAfC  du  Porc-Epic,  ou  du  Camail ,  ordre  ^ 
doit  Ion  inllkution  à  Louis  de  France  ^^^^ 
Pue  d'Orléans ,  fécond  6h  du  Roi  Qiaxr 
les  V.  En  1^94»  ce  Prince  voulant:  rendre 
phn  foleom^es  les  céréflionies  du  bap- 
tême de  fon  fils ,  inftitua  cet  Ordre  corn- 
poie  de  iii  Chevaliers ,  y  compris  le  Duc 
qui  en  étoit  Che£  Les  Chevaliers  derotenc 
faire  preuve  de  quatre  races^  Leur  habil* 
lement  confiiloit  en  un  manteau  de  ve- 
lours violet  9  k.  chaperon  &  le  mantelec 
d'iiefsninei  une  ohatte.d'or:  an  xol  au 
bouc  de  laquelle  pendoit  un  Porc-Epic  > 
avec  cette  àevik^Cominus  &  eminus.  Cet 
Ordre  fut  auûî  appelle  iTAu/i,  parce 
que.  le  Duc  d'Orkansdonnoityavec  le 
collier,  une  bague  d'or  garnie  d'un  Ca- 
mayeu  ou  pierre  d'Agathe ,  fur  laquelle 
étoit  gravée  la  figure  d'un  BorG*£pic; 

LouiaXil^  de  Charlei  d'Orléans»  étant 
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parvenu  à  la  O>uronne,  conféra  le  tollîer 
PLéNCJSE  1^  quelques  Chevaliers  ;  mais  après  fa 
mort  rOrdre,  fut  aboli.  Il  paroit  que  cet 

ORDaB^DB  O^"^  donnoit  quelquefois  à  des  fem- 
CHBVA&B-  mes  y  puifque,  dans  une  création  de  Qie- 

valiers  du  8  Mars  1438,  le  Duc  d'Or- 
£n  f  xance.  leans  le  donna  à  MadeœoifisUe  deJMuiac 
*  &  à  la  femme  du  Sieur  Potrofi  de 

Saintrailles. 

Orirt  du      L'Ordre  du  Croiflant  fut  inftitué  par 
Crojfsant.  j^^^é  d'AujOtt,  Roi  de  Sicilc  &  Comte 
de  Provence.  Cette  inAitutioa  fe  fit  à  An- 
\  •       gers^Tan  1448  ,  fous  la  proteâion  de 
S.  Maurice  qui  fut  déclaré  chef  de  jpette 
Chevalerie. 

Four  y  être  admis ,  il  falloir  être  Duc , 
Prince ,  Marquis ,  Comte  ou  Vicomte  > 
ou  iffu  d'ancienne  Chevalerie ,  Gentil- 
homme de  quatre  races;  Ces  Chevaliers 
s'engageoient  par  ferment  à  plufieurs 

f ratiques  de  piété.  Tous  les  ans^le  jour  de 
•  Maurice^ ils  élifoient  un  chef^  auquel 
on  donnoit  le  nom  de  Sénateur  ;  ils  dé- 
voient lui  obéir  dan»  routine  qui  concer* 
noit  le  bien  de  rOrdre.  Les  jours  de  cé- 
rémonie f  ils  portoient  des  manteaux  longs 
jufques  à  terre  ;  iavoir,  le  Prince  ou  Chef 
de  l^Ordre^  un  manteau  de  velours  crar» 
moifi  fourré  d'hermine  ;  les  Chevaliers 
un  manteau  de  même  ^  fourré  de  menu 
v^ir;  iisus^  manreaùK  ils  avoientdes 

robes 


Digitized  by  Google 


» 


Tob^s  de  d|imas  gris  fourrées  de  même  : 
lur  la  tête  <ies  chapento  couverts     don-  ''•^^^«fi 
blés  de  vëlolirs  ftoir,  avec  ceilte  difôreifice 
^lue  ceux  des  Chevaliers  avoient  un  bord       »  » 
d'or  ,  &  ceux  des  Ikuyers  «n  bord  d'ar-  ^g^^lj!* 
gent  :  ils  portoienc  Hms  fous  le  btms  éroic  «u. 
titi  CteiflTant  d'or   émailtè  ,  fur  lequel  En  Franoi. 
^toient  écries  en  lettres  bleues  ces  mots, 
ioi  en  crolffanu  Le  oembre  des  Chevaliers 
éfoic  fixé  à  dnquantei 

L'Ordre  de  TEpi  &  de  rHermine ,  ain-  qrdrt^ié 
il  appelle  à  caufe  du  collier  ^  fut  inititué 
par  rrââçdis  I  Dac  de  Bretagne ,  pour  a/ 
Oi^vaiiers  nobles  &  fans  reproche.  Leur 
h^tbiliement  de  cérémonie  ctoit  un 
grand  manteau  de  damas  blanc  doublé 
ae  fatin  incarnat ,  le  mantelet  &  le  ciia«^ 
peron  de  même  >  par  deflus  le  grand  col- 
lier de  l'Ordre  ^  compoie  depis  de  bled 
tfmrelacés  avec  des  lacs  d'amour ,  le  tout 
ii<x  ;  au  ba€  une  hertnine  émailiée  de 
blanc  fur  une  terralTe  de  iinople  avac  cctcé. 
^IcVile  ;      fltii  vie* 

L'Ordre  de  la  Cordelière  fut  inOkùà  ^c'/^^iult 
par  la  Reine  Anne  de  Brccagne,  en  fa-« 
Teur  des  Dames  de  ia  Cour.  La  marque 
étoit  un  cardon  blanc  hit  eftlacsd'amoiâ^ 
êt  iftti  k  termine  «par  deuit  glands 
retombent  en  bas.  • 

L'Ordre  de  la  Charité  Chrétienne  eut  O'-Jre  jeU 
foujf  fondateur  HttinlfclRoi  de  i^^^x»^  G^H'^nn^. 

A  a 
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570  Méthode 
Il  inllitua  cette  Chevalerie  en  faveur  des 

riANCHE  Soldats  eftropiés  au  fervice.  La  marque 
xmu  Revoit  être  une  croix  ancrée  en  broderie 
8«i«B  BBS  de  fatin  blanc  bordée  d'azur  >  chargée  en 
gjj*^*^^^  cœur  d'une  lozange  d'arzur  à  une  fleuf- 
»«.  de-lys  d  or,  avec  cette  devife  :  Pour  avoir 
£n  France  ^rvi.  Ce  Priuce  afligna  des  revenus 
à  cet  Ordre  fur  les  Hôpitaux  &  Mala- 

Ordre  de  la  i      r>  i  i    •  J 

Charité  crt'  dicries  du  Royaume  ;  il  lui  donna  une 
titimt.  mailbn  fituée  dans  le  fauxbourg  S.  Marcel 
à  Paris:  cette  inftitution.étoit  d^une  très- 
grande  utilité  ;  mais  ce  Prince  n'en  put 
voir  Texécution.  Henri  IV  voulut  fuivre 
les  vues  de  fon  Prédéceffeur ,  mais  il  ne 
réuiTic  pas  plus  heureyfement.  L'établiffe- 
ment  magnifique  de  THôtel-Royal  des 
Invalides  remplit  parfaitement  le  but 
que  s'étoientpropofés  les  deux  Monarques. 
orJre  de  St.  L'Ordre  de  Sainte  Magdelainè  fut 
Magdalaine  ppopolé  au  Roi  Louis  XIlI  en  1^14,  par 
un  Gentilhomme  Breton ,  nommé  Jean 
Chefiiel,  Seigneur  de  la  Cbappronaye.  Le 
vœu  principal  que  les  Chevaliers  dé- 
voient faire  j  étoit  de  renoncer  aux  duds^ 
rencontres  &  autres  querelles  particulières 
qui  ne  regarderoient  .pas  l'honneur  de 
ÏDieu ,  ou  le  fervice  du  Roi.  Ils  dévoient 
avoir  une  xnaifon  pràs  de  Paris ,  où  il  y 
§uroit  toujours  cinq  cent  Chevaliers  , 
dont  cent  nionteroient  tous  les  jours  la 
ga^de  chez  le  Roi  ;  dans  cette  xoai/bn^  qui 
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devoit  être  appellée  ï Auberge  Roy^Uf^ 
les  Chevaliers  fe  feroienc  formés  à  tous 
les  exercices  qui  conviennent  à  la  nobleffe 
&  à  Tétac  militaire.  Soitb  db( 

La  propofition  du  Gentilhomme  plut  ^îi^^wh^ 
au  Roi  9  qui  le  fit  Chevalier  de  cet  Ordre  &ik. 
projette  ;  mais  les  grandes  difficultés  qui^^  fn^t 
le  rencontrèrent  pour  fournir  à  j^^^ 
bliflement  ii  confidérable  firent  échouer  le  MMfd^Umti 
projet.  Il  étoit  refervé  à  Louis-le*bien^ 
aimé ,  de  procurer  à  la  Nobleffe  de  fon 
Jloyaume  une  £cole,  où  les  jeunes  Gen- 
{tilshonmies  peuvent  apprendre  toutes  les 
fciences  néceffaires  au    métier  de  la 
guerre. 

L'Ordre  ou  la  Confrairie  de  S.  Geor^^^'^ 
ges  au  Comté  de  Bourgogne  ^  doit  être  ^  ^•V*» 
mis  au  nombre  des  Ordres  de  Chevalerie^ 
puifque ,  pour  y  être  reçu  ,  il  faut  faire 
preuve  de  Noblefiè  du  côté  paternel ,  ' 
&  du  côté  maternel.  Les  Chevaliers  ou 
Confrères  font  ferment  à  leur  récep* 
don  9  de  maintenir  dans  la  province 
la  pureté  de  la  Religion  Catholique 
&  l'obéiffance  au  Souverain.  En  15^9 
il  fut  réglé  que  les  Confrères  feroient  . 
ferment  de  vivre  8c  mourir  dans  la 
Religion  Catholique  ,  Apoftolique  & 
Romaine,  &  d'obéir  à  Philippe  II  Roi 
d'Ëfpagne ,  &  à  fes  SucceiTeurs  au  Comté 

de  Bourgogne.  Autrefois  on  recevoit  dps 

... 
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VLjimi  'E  ^^^^^^  ^^"^  ^^^^^  Confrairiei  car ,  dani 
^xLiii        ^^^^     Gonff ères,  Ton  trouve  Hen*, 
riettède  Vienne  .  Dame  de  Rougemonti 
SoiTK  »ss  ^  Jeanne  de  Chauvircv.  Ces  Cont"rere$ 
cÎH»vALa-  prennent  aujourd'hui  la  qualité  deChe- 
.  valiers  de  S.  George»  ,  &  portent  pour 
En  France,  marque  dé  diftinâion ,  uh  S.  Georges  à 
cheval  terralTanr  un  dragon  ,  le  tout  d'or 
^'^^^^«1      r<^ids  d'une  piftoleou  plus,  à  volonté, 
'  attaché  à  la  boutonnière  avec  un  roban 
bleu.  Ils  entourent  Tecu  de  leurs  armes 
de  r*^  ruban  auquel  pend  le  S.  Georges. 
Angleterre     L  Ordre  du  Bain  ,  en  Angleterre ,  ti- 
u  Ecofle.  tt  Ion  nom  de  ce  que  tous  les  Qievahers 
OrJre     ctoîent  obligés  de  le  baigner  la  veille  de 
au  BMin.  leur  réception.  Quelques  Auteurs  préten- 
*  dent  que  TinlHcurion  de  cette  Chevalerie 
cft  de  Henri  IV  Roi  d'Angleterre  ;  à'zfo^ 
très  la  font  beaucoup  plus  ancienne. 

La  marque  de  cet  Ordre  ell  un  cor- 
don rouge  porté  enécharpe,  au  bout  du** 
quel  eil  attaché  un  anneëiu  d'or.>  renfè^ 
mant  trois  couronnes  royales  en  champ 
d'azur,  avecla  deviié  Tria  in  unum,S^ 
utie  guirlande  qui  pend  en  bas.  ' 
ordrt  it  UOrdre  de  S.  Ahdrë,  ou  du  Chardon 
j.  Miré.  ^  ^^j^  fur  ,  félon  toutes  les  appa- 

rences, inftitué  par  Jacques  V  Koi  d'E- 
ooife  en  i5jt4»  Lès  Cheviiliérs  nétoienc 
qu'au  nombre  de  douze  r  ils  portoient  pour 
auique,  les  Joui»  de  cciémonie^  un  coi- 
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lier  compofé  àe  chaînons  faits  èn  rfôrmt 

^ie  chardon ,  avec  l'on  feuillage  entremêlé  ^^anchm 
defeuiilesderue,  &  au  bas  une  ni^tlaiiio 
d*or  avec  Timgge  dq  S.  André  :  les  aiicrds  ^^'^^  . 
jours,  us  portoienc  cette  médaille  attar  uaMyA**-» 
chee  à  un  ruban  vcrd,  en  écharpe  :  iur 
Ifiurs  habits  ik  avoient  un  chardon  en  Anoietene 
broderie ,  entouré  d'un  cercle  d'or ,  avec  ^  ' 
cette  légende  :  Nemo  me  impune  lacejfet, 

L'Ordre  de  S.  Jacques  de  l'Epoe ,  doit  Efpagne  5c 
il  nailTance  à  la  charité  de  15  Gentils-  **oitugal- 
hûmmes  ^  qui  fe  dévouèrent  à  la  g  irdb  ordrt  dt 
des  chemins  qui  conduifoient  à  S.  Jacques, ]<icqnê$ 
&  à  protéger  les  pèlerins.  Ils  firent  d'a-*^*^  i  -B/^» 
bord  les  crois  vœux  de  Religion ,  maisb 
Pape  Alexandre  Ill^en  confirmant  ce  non» 
vel  Ordre  militaire  ,  permit  aux  Ciieva* 
liers  de  i'e  marier.  La  Bulle  eii:  1 
1175.  Ces  Chev^iers  étant  devenus  très» 
puifTants  par  les  conquêtes  qu'ils  firent  lut 
les  Maures ,  &  par  la  libéralité  des  dilie-» 
rens  Princes ,  k  Eoi  de  Portugal  a  taie 
unir  à  ùl  Couronne  la  Grande<*Maitrift  ' 
de  cet  Ordre  ét^Ui  dans  Tes  Etats;  Ji 
Ferdinand  &  IfabcUe   demandèrent  au 
Pape  la  même  grâce  pour  la  Grande*» 
Maitrilè  de  l'Ordre  étabU  dans  le  refte 
de  l'Efpagne. 

• .  Pour  être  reçu  Chevalier  il  faut  faire 
preuve  de  NobleiTe  de  quatre  races  ^  tant 
du  COUWA 

'  "  A  a  ii  j 
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aiiffi  qu'aucun  des  ancêtres  do  préfêmé 
PLANcm  ji'qjj^  été  Juifs,  Sarrafins  ou  Hérétiques, 
xuu.  repris  par  rinquilitioiu  Les  Chevaliers 
Suite  bbs  peuvcnc  fc  marier  qu'après  avoir  ob- 
cmbvaib-  tenu  du  Koi  une  pernunion  par  ecnt, 
parce  que  les  femmes  doivent  faire  les 
ïfpagnc  &  mêmes  preuves  que  leurs  maris.  Le  Gaw 
jnuga  établi  par  les  Rois  d'Efpagne  pour 

/.  Zcgtes  gouverner  les  Ordres  de  S.  Jacques  de 

J.   J>A1  ^   J  1—   


^  V£ft€.  Calatrava  &d'Alcantara,  dont  les  Gran^ 
des-Maîtrifes  font  annexées  à  la  Couronne^ 
doit  nommet  des  Q)inmiflàires  pour  faire 
les  informations. 

Les  Chevaliers  préfentement  font  vœux 
de  pauvreté ,  d'obéiflance  &  de  chafteié 
conjugale:  à  ces  trois  vœux,  ils  en  ajou- 
tent un  quatrième ,  ordonné  dans  le  cha- 
pitre général  tenu  en  16^2^  iavoir  de 
défendre  &  de  foutenir ,  tant  en  public 
qu'en  particulier,  la  croyance  dellnmia- 
culée  Conception  de  la  Sainte  Vierge. 

L'habit  de  l'Ordre  eft  un  manteau 
blanc  ,  avec  une  croix  rouge  fleurdelifée 
&  terminée  en  épée  ,  fur  la  poitrine. 

Les  Chevaliers  de  Portugal  portent 
la  croix  âeurdeliiee  auffi  par  le  bas. 
^j£mtMm  ^^^^^  d'Alcantara  j  appellé  aupara- 
vant de  S.  Julien ,  du  Poirier ,  a  eu  à  peu 
près  les  mêmes  coœmencemens  ^ue  l'Or- 
dre de  S.  Jacques  >  de  faire  la  guerre  aux 
^^uies.  Cet  Ordre  fut  conhrmé  comme 
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Ordre  militaire  ,  par  le  Pape  Alexan- 
dre III  en  1 177.  La  Grande-Maîtrife  fut'**^^** 
annexée  à  la  Couronne  d'Elpagne  par  U 
Pape  Adrien  VI.  Les  Chevaliers  eurent  o;"^^"*", 
la  permiffion  de  (è  marier  en  1540.  Leur  cmitaas* 
habit  de  cérémonie  confifte  dans  un  man- 
teau  blanc  ^  chai'gé  fur  le  côté  gauche  ^^P*g"«^ 
d^nne  croix  verte  fleurdelifée.  Us  font  ^^^^'^ 
les  mêmes  vœux  que  les  Chevaliers  de  j^^c^uitanu  ' 
S.  Jacques.  Les  armes  de  i^'Ordre  font 
d'or  au  Poirier  deûnople,  accompagné 
en  pointe  de  deux  entt^aves  d'azur.  ^^^^  y, 

L'Ordre  de  Calatrava  fur  aufîi  inflitué  oaUtrava. 
pour  combattre  les  Maures.  Alexandre  III 
Tapprouvaen  1 164.  La  Grande-*Maitri(e 
eft  auffi  annexée  à  la  Couronne  d'El'pa- 
gne.  Les  Chevaliers  font  les  mêmes  vœux 

2ue  ceux  d'Alcantara,  ils  font  habillés 
e  même  >  mais  la  croix  de  Calatrava  eft 
rouge.  Les  armes  de  l'Ordre  font  d'ar- 
gent à  la  croix  âeurdelifée  de  gueules  , 
cantonnée  en  pointe  de  deux  entraves  de 
fable. 

L'Ordre  d'Avis ,  en  Portugal  ,  com-  ^^^j 
ménça  par  l'union  de  quelques  Gentils*  i^^wU.  j 
hommes  qui  firent  entr^eux  une  fociété  ^ 
dont  le  but  principal  ctoit  de  combattre 
les  Maures.  U  fut  confirmé  comme  Ordre 
militaire^  en  ii6'2.  Jean  III  j  Roi  de 
Portugal,  fit  unir  à  fa  Couronne  la  Gran- 
dc-Maîtixie  de  cet  Ordre.  Lies  Chevaliers 
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pofccçt  pour  hgbii  4^  cérémpnie  uni  ^[9sp4 
nAHCHE  manteau  Manc ,  chargé  vef s  l'épaule  gau^ 
Hhui,  che  d'une  croix  de  linople ,  fieurdeliiée , 
srfTB  DES  accompagnée  en  pointe  de  de^^  Qiieaux 
^^;;;^jMe  fable  affrontés, 
miu.  yOrdre  de  Notr€-J)ame  de  Grâces,  ea 

ifpagne  &  •Efpagne  ^  reconnoit  peur  for*  Fondateur 
portu^aL  Jacques  1  ilqi  d'Arragofl ,  qui  Tiiiilicuifc 
^  à  ^Fcelone  en  iz^i»  Les  Chevalier^  por- 
/^«•ptfifitf  toient  fur  la  poitrine  un  écu  de  gueules^ 
^  ^'^^  à  une  croix  d'argent ,  coupé  d'Arragou  , 

&  parti  de  Sicile  |  ia  couroiuic  royale  %. 
récu. 

çrdr£  di  U     L'Ordre  de  la  Bande  fut  inftitué  par- 
ë^M'      le  Koi  Alphonfe  XI  en  l^z^  fo\kX  diC- 
tipguer  ceux  qui  Tavoient  |;4ea  fervi.  11» 
pod  toiénc  pour  marque  un  cordon  rouge 
en  echarpe.  Philippe  V  a  renouviillé  cet 
icaijc    Q^^^®  '      ^^^^^  ^^ff^  d'être  en  ufag^  . 
*  ^*       L'Ordre  de  S,  Etienne  de  Tofçane, 
prdr€  4^    fyt  établi  par  Cofnae  1  Grand-Duç ,  en 
i'^tf^m-  rnémoiie  de  la  vidoire  qu'il  remp<^ft^, 
proche  Marciano,  Tan  1554,  le  jour  q^^, 
r£glifc  célv^bre  la  Fête      S-  Etienne 
Pape  &  Martyr,  11  y  a  dans  cet  Ordre- 
des  ChevaUers.de  Juliice,  des  ChapeUin^ 
&  des  Frères  fcrvans.  Jj^  Çbevaliers  ^ 
Juftice  font  preuve  de  Nobleffe  de  quatre 
races,  il  y  a  auffi  des  Eccléfiaftiq^c^ 
obligés  ^\x\  mèvfifis  prei^ve^  ^ 
In  yox^ent  h  cf  oix  r9U|[©  fcui«. 
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fénteif  orlée  d'or^  fur  le  côté  gaache 
ae  l'habit  &  fur  le  manteau.  Les  C^^'^j^ff" 
pelains  ou  Prêtres  d'obédience  Ibnc  veri- 
tableinent  religieux  &  font  les  noisoaDlsi''»^ 
vœux  :  ils  portent  la  même  croix  orlée  csmrA&s- 
feulement  de  foie  jaune.  Les  Frères  fer-  **** 
vans  U  portent  de  mêiuç  ^  aiaîs  dii  côté 
4^feic 

L'habit  de  cérémonie  des  Chevaliers  orJSr«  • 
fft  un  grand  manteau  de  camelot  blanc, 
«loublé  de  taâètas  incarnat  avec  les  cor- 
dons de  même  couleor»  Celui  des  Cha« 
pelains  eft  une  foutane  blanche,«doublée 
de  taffetas  rouge>  un  camail  de  mêrae^ 
oà  eft  U  croix  de  i'Qrdre  &  le  rochec» 
Les  Frères  fervani  ont  un  manteau  de 
ferge  avec  les  manches  étroites  ,  aufîl 
doublé  de  tatîecas  rouge;  la  croix  de 
l'Ordre  fur  le  côté  droit. 

Les  Chevaliers  font  vœu  de  pauvrecéj, 
de  charité  &  d'obeilTancc.  Outre  l'habit 
de  l'Ordre  ils  portent  au  col  une  ctoix 
d'or  à  huit  pointes  ^  éniaillée  de 
fii^endne  à  une  chatiie  é^ot  à  laquelle 
elle  eft  attachée  par  trois  chaînons. 

L'Ordre  militaire  du  pr  .cieux  San^  ^ 


fut  infticué  par  Vinceoc  de  Gonzagne  IV  fnghn» 
Duc  de  Mamoue»  e»  itfoS»  en  honneur  ^"^^ 

des  trois  Goûtes  de  Sang  de  J.  C.  que 
que  Ton  conferve  à  Mantoue.  Le  collier 
îe  l'Ordre  eft.  ooœpofé  d^ovales  dV>r^ 
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entrelacées  par  des  chaînons:  far  on 
^^uu^  de  CCS  ovales  font  élevés  en  émail  blanc 
ces  mots.  Domine  probajli ,  &  lur  d'au- 

^uM^^nl  "es  font  des  flammes  de  feu  qui  bru- 
CÊtv9âAM^  lent  autour  d'un  creufet  :  au  bout  de  ce 

collier  pend  une  ovale  ,  où  font  repré- 
imUe.    fencés  deux  Anges  émaillés  au  naturel, 
4^  tenant  un  Ciboire  couronné ,  avec  ces 
rréàtitx     mots  à  Tentour  :  Nihil  hoc  trifie  reeepto  : 
quant  à  l'habit  c'eft  une  robe  de  foie 
cramoiiie»  ièmée  de  creufets  dor  en 
broderie,  ouverte  pardevant,  traînant 
i  terre  ^ayant  de  larges  manches,  &  bor- 
dée tout  autour  d'une  broderie  qui  re- 
préfente  le  collier.  Sous  cette  robe ,  les 
Chevaliers  ont  un  pourpoint  de  toile  d'ar- 
gent à  bandes  brodées  d'^or  ;  les  bas  font 
au  (fi  de  foie  cramoifie. 

fu'tif  '^^    L'Ordre  de  St.  Lazare>  fondé  dans  la 
^^'Xerrc  Sainte,  mais  qui  avoit  des  éta- 
blilTemens  dans  les  différens  pays  de  l'Eu- 
rope, fut  fupprimé  par  le  Pape  Innocent 
VIII,  puis  rétabU  par  le  Pape  Pie  IV. 
L'Ordre  de  St»  Lazare  en  France  fut 
réuni  à  celui  du  Mont-Carmel  inilitué 
par  Henri  IV.  En  Savoye  il  fut  uni  à 
celui  de  St.  Maurice  qui  venoit  d'être 
^     inftitué  par  Emmanuel-Philibert,  en  1572. 
Les  Chevaliers  font  preuve  de  nobleffe 
&  portent  pour  marque  de  leur  dignité, 
une  croix  d'or  trefflée,  émaillée  de  blanc, 
attachée  avec  un  ruban  verda 
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UOrdrc  de  St.  Màrc>  à  Vcnife,  ne  fe 

confère  quà  des  nobles  qui  fe  font  fi-  ^^^f^ 
gnalés  par  leurs  Icrvices.  On  ne  convient 
pas  du  temps  où  il  fut  inftitué.  LacaDaBs'âm 
marque  eft  une  médaille  d  or  ,  fur  la-  ^««va*»- 
quelle  eft  reprelenté  uu  lion  ailé  qui 
tient  une  épée  nue  &  un  Uvte  ou vert^avec  *  ibéBr 
ces  paroles^  Pax  tiH,  Marce^  Evangelijla  ordre  ét 
meus.  Sur  le  revers  de  la  médaille  le  ^' 
voit  le  nom  du  Doge  régnant  ou  Ibn  por- 
trait  dans  lequel  il  eft  reprtfenté  à  genoux 
pour  recevoir  un  étendard  de  la  mam 
de  St.  Marc.  Cette  médaille  fe  porte 
furpendue  à  une  chaîne  d'or. 

UOrdre  de  S.  Georges  à  Gènes,  a  pour  <^  * 
marque  une  croix  dor  formée  en  trèfle  y  ^^/^jq^ 
chargée  en  coeur  d'une  couronne  at« 
tachée  à  trois  chaînons  d'or ,  avec  le 
xuban  de  même. 

Nous  ne  parlerons  pas  des  Ordres  de 
Notre  Dame  de  Lorette ,  du  Lis ,  de 
St.  Pierre  &  de  St.  Paul ,  de  St.  Jean 
de  Latran,  parce  que  ceux  qui  reçoivent 
ces  marques  de  diflinâion,  ne  faifant 
pas  preuve  de  noblefie,  ou  de  fervice 
militaire ,  ne  peuvent  pas  être  regardés 
comme  de  véritables  Chevaliers. 

L'Ordre  du  Dragon  renverfé  doit  fon^^^*""«^ 
inftitution  à  l'Empereur  Sigifmond,  en<''^»«A  ' 
141 8.  Le  collier  de  cet  Ordre  étoit  fait^'^f^"* 
de  deux  tortils  à  doubles  chaînes  d'or , 
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avec  des  croix  pacriarchales  de  itnople  : 
"'xuu^  pendoit  un  dragon  renverfé  ,  les 

ailes  étendues ,  émaillées  de  divertcftcdi^ 
o«aiV©E       *  &  journeHcmcnt  les  Chevaliers  por- 
toient  une  croix  de  iinople  fleurdelilée. 

L'Ordre  de  l'Ours  ,  de  Se.  Gai  ,  recon» 
iioit  pour  fan  fondateur  rËmpereu^  Frc^ 
^IJ^*  deric  ll,en  1 3 1 5.  La  marque  de  cet  Ordre 
étoit  une  chaine  d'or ,  au  bout  de  laquelle 
pendoie  dans  une  médaille  d'argent  un 
ourt  émaillé  de  noir  fur  une  terrafle  de 
finople.  Dans  la  fuite  il  y  fut  ajouté  par 
trois  Chefs  ^  fondateurs  de  la  liberté  des 
Sttîifes^  une  chaine  faite  de  feuilles  de  çbè^ 
tie  qui  entoure  la  premiiére* 

L*Ordre  de  Chevalerie  de  l'Amour  du 
prochain  fut  inilitué  en  1708  par  Tlmr 
pératrice  Elizabeth^Chriftine.  Les  Cheva«> 
liers  portent  à  la  boutonnière  une  croix 
d'or  à  huit  pointes  émaillée  de  blanc,  au 
milieu  de  laquelle  ibnt  ces  mots.  :  jimor 
froximi.  Le  ruban  eft  rouge. 
■  11  y  a  aufli  un  Ordre  militaire  mftitue 
par  rimpératrice-Keme  de  Hongrie  &  de 
^  ^eme ,  ibus  le  nom  de  MarierTherefir-^ 
&  un  autre  en  Hongrie  fous  celui  de  St. 
Etienne  de  Hongrie  :  mais  nous  ignorons 
quelle  eft  la  marque  de  ces  deux  Ordres. 

ordre  de  u    ^^^^  ^  ^*  Concotde  a  pour  infti- 

concorde.  *  tutcut  Chtétien-Erneft  Margrave  de  Bran- 
debourgs en  idi^cu  La  marque  de^et  Ot** 
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d  re  eft  une  crok  d'or  à  huit  pointes  émail- 
Lée  de  bUnc  ,  au  milieu  efl  une  médaille  ^^ja^ 
chargée  de  deux  branches  d'olivier  ,  paf- 
fant  par  deux  couronnes  en  fautoir^avec  ce  c* tvj!»" 
mot  à  Tentour  ,  Concordant  :  de  l'autre 
côté  on  Va  le  nom  du  Fondateur  &  Tannée  Aiu««np^ 
de  l'inftitucton  de  l'Ordre  :  la  croix  fur- 
montée  d'une  couronne  éleclorale^&  atta- 
chée a  un  ruban  orangé. 

L'Ordre  de  la  Généroûté  fut  établi  en  dt  u 
\6%S  par  Frédéric  lir,  Eledeur  de  Bran-^^'^^ 
debourg  &  Roi  de  Pruffe ,  lorlqu'il  étoit 
encore  Prince  éleâoral.  11  donna  à  ièt- 
CberaUéfS  une  croix  d'or  émaillée  d'azur 
à  huit  pointes,  ayant  pour  dcvjiiedans  le 
milieu^  ce  mot^  La  Gtnérojité.  Le  ruban  eil 

L'Ordre  de  St.  Georges  défenfeur  dcj^*** 
rimmaculée  Concepcion  doit  fonére^onw^/^«n 
à  Charlet-Albert  Eleâeur  de  Bavière^  qui 
i'inftitua  par  concei&on  papale  à  Munich* 
Tan  1729.  La  marque  de  cet  Ordre  eft 
une  croix  à  huit  pointes^  chargée  en  cœut 
de  l'image  de  St.  Georges  à  cheral  tuant 
un  dragon  :  ou  lit  fur  le  Collier  de  l'Or- 
dre Ces  mots  :  F  a.  jujl.  Su  fort,  qui  y  font 
arrangés  altemacivement  entre  des  colon» 
nés  formontées  d^un  globe  impérial,  ayant 
pour  fupports  deux  lions  armés  d'na 
i^bre. 

«.L'Ordre  de  S.  Uuben  fu(  inilitiié,csi 


Oigitized 


PLANCHE 
XLltU 


381  MÉTHODE 

1444»  par  Gérard  Dac  de  JuIîerSjde 

Qcves  &  de  Berg ,  pour  rendre  grâces  au 
Ciel  des  vidoires  qu'il  avoic  remportées 
Svtn  DBS  fur  les  ennemis.  La  marque  de  cet  Ordre' 
eft  une  croix  pattée  d*or,  ornée  de  pierre- 
ries ,  cantonnée  de  rayons  d'or,  chargée 
Alteaygne.  en  cœur  d*une  médaille  d'or  qui  repré- 
Ordre  éê  fente  S.  Hubert  à  genoux  devant  la  croix. 
s.  Uahtn.  apparoit  entre  les  cornes  d'un  ccr£r 

Les  Chevaliers  portent  cette  croix  attachée 
à  un  large  ruban  rouge  en  écbarpe  &  fur 
le  coté  gauche  de  leurs  vétemens,  la  croix 
de  rOrdre  en  broderie  d*or  &  d'argent , 
au  milieu  de  laquelle  eft  un  cerdc  où 
on  lit  ces  mots  :  In  fide  Jia  firmiur. 

Ordre  4$      L'Ordre  de  la  Tête  de  Mort  eut  pour 

Mm.  inftituteur  Silvius  Nimrod,  Duc  de  Wir- 
temberg  en  Siléfie,rannée  16^2,  ha,  mar- 
que de  cet  Ordre  eft  une  tête  de  mort , 
dans  un  nœud  de  rubaanoir:  latete  de 
mort  entourée  d'un  ruban  blanc  en  for- 
me de  devife  ,  où  font  écrits  ces  mots  : 
Mtmento  mori  :  le  tout  fulpendu  à  un 
itd>annoir* 

9rdre  de  L'Ordre  de  la  Noble-Paflîon ,  fut  inf- 
^JS^^  titué  par  Jean-Georges,  Duc  de  Saxe 
Weiflenfels  ,  en  1704^  pourinfpirer  des 
fentimens  d'élévation  &  de  grandeur  à  la 
Noblelfe  de  fes  Etats.  La  marque  de  l'Or- 
dre elt  un  grand  ruban  blanc  bordé  d*or  , 

gue  les  Ciievaliers  portent  en  écbarpe.  de 
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droit  à  gauche,  au  bout  duquel  pend' 
une  étoile  d  or  chargée  d'une  croix  dc'^^l/f^ 
gueules,  furchargce  d'une  mcdaïUe d'à- ^ 
2ur>  où  font  en  or  ces  deux  lettres  J.  G.  o»"es''^ 
le  tout  entouré  d*un  cercle  d  or  émaillc  C"*^^^ 
de  blanc,  où  il  y  a  ces  mots:  -/'^"^"L^ 
^hoamur  qui  vient  parla  vertu:  de  l'autre  ^^""^^ 
côté  font  repréfentées  les  armes  de  la 
Principauté  de  Querfurt,  avec  ces  mots  : 
Société  dt  la  Noble  Faffion  ,  injliiuée  par 
J.  G.  D,  D.  S.  Q.  i 

L'Ordre  du  Cigne,au  Duché  de  Qeves,  ^ 
a  été  inûitué  par  les  Princes  de  cette  mai- 
ion ,  en  mémoire  du  Chevalier  du  Cigne. 
Le  collier  de  cet  Ordre  eft  une  chaîne  • 
d'or  à  trois  rangs,  au  bout  de  laquelle 
pend  un  cigne  émaillé  de  blanc  fiir  une 
cerraflfe  de  finople. 

L'Ordre  de  S.  Rupcrt  a  pour  Fonda-  orJre  dé 
teur  Jean-Erneft  de  Thun,  Archevêque**^'*' 
de  Saltzbourg  ,  en  170 1.  La  marque  de 
cet  Ordre  ell  une  croix  à  huit  pointes 
emaillée  de  blanc,  dans  le  milieu  une 
médaille  émaïUée  de  rouge ,  avec  Timage 
de  S.  Rupert  ;  fur  le  revers  une  croix  rou- 
ge :  le  tout  attaché  à  une  chaîne  d'or. 

L'Ordre  de  la  Fidélité  ^  inftitué  panu^aitiaeiB 
Chrétien  VI  Roi  de  Danemarck,  en  1 7  3  2, 
pour  l'anniverfaire  de  fon  mariage  ,  a  ^ 
pour  marque  une  croix  d'or  pleine  , 

émaiUée  de  blanc .  charcréeen  cœur  d'un  . 


Digitized  by  Google 


Mm* 


^84  M  B  X  II  0  D 

écuflôti  de  gueules ,  éetrrdé       1*  & 
9LANCHM^Mt^  d'un  lion  du  Nord ,  au  2  &  5  d'un 

'  aigle  ;  fur  le  cout^  d'azur  au  ckifire  du  &(Â 
^  2      le  rereri  on  Uteei 

c«kTA&B-  mocs:  In  jelicijfimœ  unionts  mm^riAmi 
cette  croix  eft  attachée  à  un  grand  ruban 
RoywfMs  de  foie  bleu  cuiquin.  tiûu  d'argent  fut 
les  bords:  U  ctoix  cantonnée  oerayant 

d*or. 

ordrt  de  L'Ordic  dc  Stc.  Catherine ,  en  RufTie , 
to.c^  futiiillituépûrkCzârPierrel,eni7i5, 
taac  pour  te  Seigneurs  que  pour  les  Da- 
mes. La  marque  eft  un  ruban  i)laiic  en 
jécbarpe  de  droit  à  gauche ,  au  bout  du* 
^ucl  pend  une  médaille,  enrichie  de  dia- 
mans ,  chargée  de  l'image  de  Sce»  Cathe« 
rine  ,  &  fur  le  côté  gauche  de  Thabit  une 
étoile  en  broderie ,  au  milieu  de  laquelle 
eft  une  croix  atec  cette  devife  »  J^at 
tmmmir&làfiiéUté  em$rs  U  famé, 
^  L'Ordre  militaire  de  TEpée ,  en  Su^de  f 

fut  inftitué  fou^  Guitave  1  Roi  de  Suede^ 
en  I  S%%.  Ia  marqlK  de  cet  Ordre  a  cham 
gé  plufienrs  fok  ;  mais  aujourd'hui  les 
Chevaliers  portent  une  croix  à  huit  poin-^ 
tes  ,  accompagnée ,  dans  chaque  anglc^ 
d'une  couronne  de  Duc  ^  la  croix  furmon^ 
tée  d'une  couronne  fermée  »  foullenue  patf 
deux  épées  en  fautoir ,  les  pointes  en  bas  / 
les  gardes  d'<^  ^  les  lames  émaillécs  d'à- 
tMp  dans  le  miUea  une  s^daiUc  d'aaur 

àunflf 
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à  une  épée  en  pal^  la  pointe  haucb,  d'ar- 
gent ,   montée  d'or  ,  accompagnée  d^^^4^^^^ 
trois  couronnes  d'or;  avec  ces  mots  pour  * 
devile;  Fro  futria  :  le  collier  compofésuxtB  Mt  ^ 
d'cpées  en  fautoir ,  dont  alternativement  chb^* 
les  pointes  en  haut  &  les  pointes  en  bas,  w».    .  . 

L'Ordre  des  Dames  elclaves  de  la  ver*  ^ 
tu  fut  inftitué  par  l'Impératrice  Eleonore  cfaevtiaie 
de  Gonzague>  en  1^62,  dans  le  "^^^^^^Sîmcs** 
de  faire  régner  la  piété  parmi  les  Dames 
de  fa  Cour.  La  marque  eft  un  foleil  d'or  f^^^im  éi 
environné  d^une  couronne  de  laurier  ,  ik 

avec  cette  devife  :  Sola  triumphat  ubique. 

L'Ordre  de  Chevalerie  des  Dames  (7,^ /««xn» 
réunies  pour  honorer  la  croix  de  N.  S.  f^**"-  ^^^'^ 
fut  inftitué  par  la  même  Princefle  en"*"^|^iip, 
id(î8,  à  Toccafion  de  l'mcendie  qui  ar- 
riva au  palais  de  l'Empereur  ^  ov)i  les 
flammes  parurent  avoir  refpefté  un  cru* 
citix  d'or  qui  renfermoit  du  bois  de  la 
vraie  Croix,  Pour  marque  de  cet  Ordre, 
les  Dames  portent  fur  le  côté  gauche  j»  au* 
bout  d'un  ruban  noir^  une  croix  d'or  dont 
les  quatres  bras  font  terminés  par  une 
étoile  d'argent;  en  coeur   font  deux  pe- 
tites branches  couleur  de  bois ,  pdfées  en 
fautoir  ,   quatre   aigles  impériales  aux 
quatre  angles  ,  foucenant  cette  .devife  : 
Salus  &gloria. 

L'Ordre  des  Dames  de  la  croix  étoilée  ordn  éu  oi 
fut  iniUcué  en  I7i7^  par  rimpératrice^^f^^f*'*'' 
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de  Hongrie  &  de  Bohême,  fjt 

marque  de  cet  Ordre  eft  une  croix  pattéc 
xwf.  émailléc  de  blanc,  dans  le  milieu  unç 
soiTB  DBS  naédaiUc  à  foodr  b\mc  chaîne  d^une  fafcç 
cxBTALB-  ^  gueules  ,  entourée  de  cette  devifer 
«iB.  Fortitudo  y  &  au  revers  d'un  chiflfre  com-^ 
Ordres  pofé  d'un  M.  T.  F.  doublé, cntouic  d*ua 
émîtilverd:  Icruba^eftWanc. 


LEÇON  XLIII. 

pxiitfcjw     A  fcieiiçe  duBUfoo  ne  ctufifte 
xtP'.  ^ulemcDt  àw%  U  connoi0knce  des  mm^ 

Cou  NOM-   des  émaux  5c  des  différentes  figures  qui 
sAMCB  DBS  cQmp9i'e|Jitle3  Aïnioirie$':cen'eft  pa^aÉfe^ 
vrr&Bs"*     â^VûÎT  kfifdéchiflrer  Àlosexpliquerpat 
1^  termes  co&venables  ;  il  Imt  coeofa 

%T  DBS  FA-    >  ^          1  -tl 

jAittEspAR  8  accoutuoiQr  a  connoure  les  Jbauuliespvij 
J.BS  armoi-  ArmoKi» ,  &  lea  Armoiiies  par  lef 
f  aoMUos  :  U  éiuv  &vair  leadce  aai^psÀddi 
écartelures  Su  dea^tflBaens  quaraers.  qui 
compolent  les  Armoiries  des  grandes  Fa-? 
HHllès  A  OU  par  ailianco,  ou  par  pcéteo» 
ttOA  j  01)  par  CQfltceffioo  uâwit  corn 
'^moirUs  noîtce  les  principales  Maife»  de  TEurape 

Si,  les  plus  diftineuees  du  Royaume. 
TrincÊs         il  fauc  Commencer  pas  Armoiries 

^''r/i  fey     toutta  lés.MaiifiaaSQUMfaiaea  &  de 
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é^AUemagne ,  de  Kufïïe  ;  les  Royaumes 
de  rrance .  de  Navarre  ,  de  Caftille  ,  de"^^J^< 
Léon,  d'Aragon,  de  Portugal,  des  deux 
Sicile^ ,  d'Angleterre  >  d'Ëccme  >  dlrlan-  Cônaèit* 
de,  de  Pologne,  de  Suéde,  de  Dane- ^^"J'J'^^  J 
marck  6cc.  des  Maifons  de  Lorraine ,  &c. 
d'Aurrichc,  de  Saxe,  de  Bavière,  de ^^^^^^ 
Brandebooré; ,  de  Brtmfvick ,  de  HetTe ,  éts  sJ!m 
de  Bade  >  dé  Wirtemberg  ,  de  Meckle*  ^to^L 
bourg ,  &c.  des  Provinces ,  des  Républi- 
%ttes ,  des  £cats  les  plus  célèbres,  &c.  par« 
èe  que  ce  font  prfndpilemenr  ces  At*^ 
Hiotfief  qui  Te  prefenient  cous  les  jours 
dans  les  monnoies ,  dans  lé^  étendarts  , 

dans  Ie$  foeàtiic  &  4aiis  les  monumens 
La  fcKttàè  de  f  Oum^  tt'â'pfls  ptftcai 

de  faire  graver  les  Armoires  des  difféfeM 
Ecaea  &  de  U  plôparc  des  grandes  Mai^ 
â?ec  tons  leûts  quartiers  ;  on  s'eft 
éORcenti  de  r^éfenter  tes  principaux  Si 
les  plus  carafterifliques.  Mais  3  aprèi 
âvoîr  fait  remarquer  ces  quartiers,  ûo  doo» 
nera  la  defeription  fidèle  de  tous  les  au<^ 
nt$  dont  w  tendra  raiibn. 

Fig  i .  Les  armes  de  TEMPEftEUR  font  rE«pcre« 
d  or  à  li'aigle  éployé  de  fable>  cerclé,  bec-» 
qoé  ,  langtté  ,  ittenibff  de  guedeS  ;  l'écut 
timbré  d^nn  cafi^ne  ottvert  St  fkm  grilles, 

bordé  ,  damafquiné  d'or  >  foramé  d*une 

couroA&e  impériale  •  orné  de  feslambre«;  - 
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quins»  Cet  aigle  fait  les  armes  propres  de 

»  XLK.    l'Empire  ,  &  eft  chargé  en  cœur  aun  écii 
aux  armes  de  la  Mailbn  de  l'Empereur^ 
c'ell-à-dire  •  d'un  écu  parci  de  trois  coupé 
diKM^iM$  d  m,  ce  qui  donne  huit  quartiers  :  le  prer 
^        mier  fafcé  d'argent  &  de  gueules  de  huit 
Armoiries    picces ,  pouf  Iç  Royaumc  de  Hongrie  :  le 
«l^^o^ye-  iecond  ,  femé  de  France  au  lambel  de 
^uvfê.   gueules  de  quatre  pendans  ,  pour  le 
Koyaunîie  de  NapUs:  le  troiiiéme  d'ar- 
l'Empecetir.  ^^^^  >^     croix  potencée  d'or  ,  cantonnée 

de  quatre  croifectes  de  môme  ,  pour  le 
Koyaume  de  J^ru/klem  ;  le  quatrième 
d'or  à  quatre  pals  de  gueules,  pour  le 
Koyaume  d'y^r«z^t>jï rie  cinquième  femé 
de  France  à  la  bordure  de  gueules  ,  pour 
le  Duché  à^jinj.ou  :  le  fixiéme  d  azur  au 
lion  contourné  d'or ,  ahné,  lampaflfé  & 
couronné  de  gueules ,  pour  le  Duché  de 
Gmldns  :  le  leptiéme  d'or  au  lion  de  la^ 
ble ,  armé  &  lampaiTé  de  gueules  ,  pour, 
le  Duché  de  Braiani  :  le  huitième  d'azur 
j^mé  de  croix  recroifettées  ,  au  pied  fiché 
d'or ,  à  deux  bars  adofies  de  même ,  pour 
le  Duché  de  Bar  :  fur  le  tout ,  d'or  à  la 
bande  de  gueules  chargée  de  trois  alérions 
d'argent^  qui  ibnt  les  armes  propres  de 
Maifon  de  Lorraine ,  parti  d'Autriche, 
.  L'écu  furmonté  d'une  couronne  d'Efpa- 
[ne  ^  le  tout  environné  du  cplliei  de  Ï0£\ 
re  de  la  ïoilbn  d'Or. 
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Pour  fupports  deux  griffons  partis  de 
fable  &  d'or  :  ces  grifltons  font  les  fup- 
ports propres  aux  armes  de  l'Empereur  , 
comme  on  le  vôit  dans  le  grand  fceau  deCoNNois- 

TEmpereur  Leopold  en  1658.  Les  fup-^a~Jôia«î 

Erts  propres  aûx  armes  de  la  Maifon  de 
>rraine  font  deux  aigles  au  naturel  ^^^^^.^^  • 
couronnés  d'or  &  accolles  d'un  chapdet  je s  souye.  • 
d  or  au  bout  duquel  pend  une  croix 
patriarchale  qu'on  nomme  aulfi  dans  le  n^^p^^^ 
blafon  croix  de  Lorraine. 

Le  tout  pofé  fous  un  pavillon  de  drap 
d'or  fémé  d'aigles  éployés  de  fable,  fourré 
d'hermine ,  fommé  d'un  chêne  d'or  pour 
cimier. 

Le  pavillon  eft  une  couverture  en  for- 
me de  tente  qui  revêt  &  enveloppe  les 
*  Armoiries  des  Rois  &  des  Souverains  qui 
ne  dépendent  que  de  Dieu  &  de  leur  épée. 

Il  eft  compofé  de  deux  parties;  du  com- 
ble ,  qui  eft  fon  chapeau  i  &  de  la  cour-; 
tine  ,  qui  en  eft  le  manteau. 

On  appelle  fupports  les  figures  d'ani- 
maux qui  paroiffent  de  chaque  côté  fou- 
tenir  &  porter  l'écu. 

L'Empereur  prend  le  titre  de  :  Par  la  Tiw  dei 
grâce  de  Dieu  ,  Empereur  des  Romains  ^l**"?*»»^ 
Ce/ar  toujours  Augujle       Sacrée  Maje- 

fiés  on  lui  donne  le  titre  de  Majejlé  Im^^ 
périaU:  en  parlant  de  lui,  on  dit:  rfnir 
p^rmr^i^Qii  lui  parlant  ,on  dit  :  Sire, 

Bbiij 
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f'^n       Le  Koi  de  FrakcB  porte 
^^xT/^  d'azur  à  crois  flcurs-de-iy$  d'or   qui  e» 
France^  parti  de  gueules  à  k  chaioe  d'or 

Coaiiott*  pofée  en  double  orle  &  félon  rautes  les 
ïaMOiMi  pr'itioi^S  de  Vécu  ,  qui  eft  îiAVarrt  :  OU 

Ik*       bien  deux  écus  joints  &  accoUés  «  l'un  de 
^Armoiries  Francc  &  Tautre  de  Navarre* 
éitj  Sûuvê*      L'écu  timbré  d'un  heaume  ou  cafque 
f^^*^    d'or,  bordé,  damafqmné  ,  taré  de  front , 
bqi     tout  ouvert  2ç  fans  grilles ,  orné  de  fes 
^fmce.  lanibrequins  d^or ,  d*azur  &  de  gueules  ^ 
couronné  d'une  Couronne  Royale. 

Pour  tenans  deux  anges  revêtus  do 
cottes  d'armes ,  zvlx,  armes  «  l'un  à  droite 
de  France ,  l'autre  à  gauche^  de  N^iVéfm^ 
tenant  chacun  une  bannière  aux  mêmes 
armes.  L'écu  environné  des  celliers  des 
*  Ordres  de  S.  Michel  &  du  S.  ECprit  « 
it  tout  fous  le  Pavillon  Royal  d'ta^r 
ftmé  de  fleurs-de-lys  d*or,  fourré  d'hermi- 
ne, bordé ,  frangé  &  houppe  d'or  ,com- 
blé  d'une  grande Couroime  Royale,  fom- 
snée  comnie  la  précédente  d'une  double 
4eur-de->lys  d*or,  qui  cft  le  cimier  de 
France  s  le  tout  furmonté  d*un  pannon- 
.  ceau  ondoyant j  fenné  de  france»  actadié 
au  bout  d'une  picque  d'or  terminée  ai 
double  i)eur*de«lys^  au  deflTus  duquel  eil 
un  billet  volant  où  fé  lit  le  cri  de  guerrei 
de 

On  expliquera  ailleucs  ce  que  c^eft  que 
le  cri  de  ^nam 
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.  Oa  appelle  u$iaa4  les  £gures  d'anges 
oa  les  figures  faumaînês  ijui  IcratieiiiiBiit  plascuè 
Vécu. 

Le  Roi  prend  le  titre  de  :  Par  la  grâce  cokhoii- 
de  DUu ,  &ai  dt  France  &  di  Navarm  ]^Viîià?^ 

Il  y  à  des  cas  oii  U  joint  ceiuc  de  Pm-  sec.  \ 

pkin  it  fi^knnôitf  Comte  dt  yaléntik&U  Ai^oirùs 

Diois  ,  Comte  de  Provence  ,  F orcalquitr 
<^  terres  Adjactntes  %  Sire  de  Mouron, 

On  lui  d<HUie  le  titre  de  Moftfté  Tris^  * 
Chrétienne  :  le  Pape  lui  donne  celui  dé 

FiU  aine  de  VEgUfe,  En  parlant  de  lui,  on 
dit  :  Sa  àUjtJlép  &y  en  lui  parlant  j  on  à&% 
Sire^ 

Fig»  3 .  Le  Roi  d'EsPAGMB  poridit  écar-  roî 
telé,  au  premier  contre-écartelé  au  i"-85  d-Erpagiieé 
^  d€  gueules  au  châceau  d'ar^  foiiuné 
e  trois  tours  de  mâme  >  maçonné  ^  a  joui^ 
d'azur ,  qui  eft  de  Càfiiile  $   le  a*-  & 
fle.  d'argôuc  au  lion  de  gueules ,  qui  eft 
Léon:  lè  fecoûl  grand  quartier,  dot  \ 
quatre  pals  de  gueules  qui  eft  jlr^m^ 
farti  d'un  écartelé  en  foutoir  dont  leS 
qtmrtiers  du  chef  6t  de  la  pointe  font 
tttffi  di'or  à  qtiatre  pals  de  guettles ,  Bé 
ceux  des  flancs  d'argent  à  Taiglede  fabki 
couronné  d'or,  langue,  membre  de  gueu- 
"ie^,  qui  eft  Sicile  s  enté  de  Grenade  qui 
eft  d'argent  à  une  grenade  de  gueules, 
tigée,  feuillée  de  fmople  :  le  troîfiémë 
^raùd^uarûex  ^è**^^^^^^  fafced'af^ 


s: 
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geht  ,qiil     jiutriehi,  feutenu  àeSaur^ 
9iAHcm  gogne-Ancien ,  qui  eft  bandé  d*or  &  d*à- 
■^^r    zur  de  fix  pièces ,  à  la  bordure  de  gueu- 
Conivois*   les  :  le  quatrième  j  femé  de  France  à  la 
AuMoiLu  bordure  componnée  d'argent  &  de  gueu- 
le,       les ,  qui  eft  Éourgogne-modême  (cmtenif 
Armoiries    dc  Brabaut,  qui  eft  de  fable  au  lion  d'or^ 
^^^J  zxmk  &  lampafl'é  de  gueules;  le  grand 
j^^.  '  écufibn  enté  en  jpointe^  d'or  au  lion  de 
f^ff  4ne.  iable,  armé  &  lampaiTé  de  gueules,  qui  eft 
Flandre ,  parti  d'argent  k  Taigle  de  gueu- 
les I  pour  le  Marquilat  à' Anvers  ;  îur  le 
tout^  de  France  à  la  bordure  de  gueule^ 
qui  eft  Anjou. 

Mais  le  Roi  aujourd'hui  régnant  a  fait 
{  .  quelques  changemens  dans  ces  quartiers, 

&  porte  parti  d'un  >  coupé  de  deux  ;  le 
premier  à! Aragon^  reparti  Aragon^ 
SieiU;  le  fécond  d'Autriche  reparti  de 
Sourgognt' Moderne  ;  le  troifiéme  de  Na^ 
fies  ;  Je  quatrième  de  Tofcane  ;  le  cin<- 
quiéme  de  Bourgogne^  Ancien  i  le  fixiéme 
de  Braiantf  enté-arrondi  en  pointe  de 
Flandre,  parti  à' Anvers  ;  fur  le  tout,  écar- 
teié  de  CaJlilU  £ç  de  Léon ,  &  lux  le  tout 
du  tout ,  d'Anjou. 

L'écu  entouré  de  rOrdre  de  ta  Toifon 
d'Or,  foutenu  par  deux  lions  d'or  tenant 
chacun  un  étendart  aux  mêmes  armes  , 
timbré  d'un  cafque  à  la  loyale^^  cou* 
fo^é  de  la  Couronne  d'Ffpagne^^  ocné 
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lie.  lambrequins  d'or  &  d'hermine  :  le 
tout  pôle  fous  un  Pavillon  Royal  charge 

des  armes  de  Caftille ,  de  Léon  &  d'An- 
jou  ,  fommé  d'une  couronne  d  où  fort  une 
tour  d'or  qui  eft  le  cimier  de  Caftille  Aaitôi  atù 
fupportant  un  lion  de  gueules ,  tenant  d'ur  ^ 
ne  patte  une  épée  ,  &  de  l'autre  un  globe  ArmoirUt' 
cerclé  &  croiié  d  or,  qui  eft  le  cimier  de  ^'^^^ 
Léon.  ^ 
Le  titre  du  Roi  d'Efpagne  eft  :  Pamfyt^ 

le  grâce  de  Dieu, Roi  de  CaJlUle  ,  de  Léon  ,  Turc 
d  Aragon^  des  deux  SicileSp  de  Jérufalcm^ 
de  Navarre ,  de  Grenade ,  de  Tolède  ^  de 
J^alenee  j  de  Galiee  >  de  Majorque  y  de  Mi* 
norque  ,  de  Seville  >  de  Sardaigne  ,  de  Cor^ 
doue  y  de  Corfe  y  de  Murcie  ,  de   Jaen  , 
ijilgefir^  de  Gibraltar^  des  IJles  Canaries^ 
des  Indes  Orientales  &  Occidentales^  de  la 
Terre  Ferme  ^  jirchiduc  d* Autriche  y  Duc 
de  Bourgogne ,  de  Braàunt  ,  de  Milan , 
Comte  de  Has bourg  j  de  Flandres  ^  de 
Tyrol ,  de  Bourgogne  &  de  Barcelone  3 
Seigneur  de  Bifcaye  &  de  Matines  &C.  On 
le  qualifie  de  Majefié  Catholique, 

rig.  ^.  Le  Roi  des  deux  Siciles  portoît  u  Roi  àe% 
,  écarteléau  i»-&4«-  deNapUs,^\i 

de  Sicile;  fur  le  tout ,  contre-écartclé 
de  Cajlille  &  de  Léon  ;  fur  le  tout  du 
tout,   Anjou  !  mais  le  Roi  d'Efpagne^  en 
.mettant  fon  Fils  fiir  le  trône  des  deux 
SiCiles^  changea  les  armes  en  cette  manié- 


MÉrm^nm. 

re  :  écarcele  âu  i*^^-  &      dc  Naples  ;  ta 
'^^^^f  ^  fecoiid,  coDtte  -  écanelé  de  C^/? ii/e  de 
cowHois-   ^^^^  ipwi  à* Armg^nSiciUf  au  ffoi- 
lAwcs  t>Bi  fiÇme,  de  Portugal ,  parti  de  Bourgogne- 
^MoiAies  yjncienj  enté  denu^^arrondi  de  Flandre  ^ 
féneftré  de  Tofcâm  /  i'écu  timbré  d'm 
de^slutt^  heaume  &  Couronne  Royale ,  cntoufé 
raini  &c,        collicr  dc   S.  Janvicr ,  foutenu  par 
le  Roi  a«  deux  lions  d'or  :  le  tout  placé  fous  un  pa^ 
^'"^^^'^••Waiofifeiiicdesarmef  àfcCaftilU,  JUoris 
Sicile,  jinjouy  Ibmmé  dé  la  tour  de  Cat 
tille  furmontée  de  l'aigle  de  Sicile  pour 
cimier. 

titre.  ]\  prend  k  vimà^i  Pur  U  gract  ù 
Dim  y  Roi  des  deux  Siciles  :  on  lui  donne 
cdui  de  Majejlé. 

.Boiae  5*  ^  Roi  de  FoiLTveAL  porte 

y>iomigai.  pour  armes  d'argent  à  cinq  écuflbns  d^a- 
zur  pofés  en  crou  ,  chargés  dc  cinq  bc- 
fans  d'argent  mà  en  fautoir  >  à  la  bordure 
de  gueules  chargée  d«  Sept  châteaux  de 
Giftille^  Le  timira  6c  la  couronne  com- 
me le  Roi  d'Efpagne,  les  lambrequins 
d'argent ,  d'azui,  de  gueules  fie  d'or.  Le 
pavillon  de  drap  d'argent  (ttûé  d'écuPv 
fotïs  d'azur  chargée  de  befam  d'argent , 
bordé  de  gueules  chargé  de  châteaux  d  or, 
fourré  d'hermine.  Four  fupports  deux, 
dragons  ailés  d'or  ,  cimier  un  dragon  de 
même  à  I'écu  entouré  de  VOnm  40 
Chrifl. 


Digitized  by  Googk 


Le  Éoi  de  Portugal  prend  le  titre  de  • 
ar  la  grâce  de  Uuu  j  Koi  de  rortugal  xur. 
^  dis  ^Igarvii  J  m  lUçâ  Cj»  en  delà  ^conwois. 
mers,  &  de  tAfnque  y  Seigneur  de  UiÈ^ncz  oit 
Guinée  &  des  pays  conquis  en  Ethiopie  ,  J^*****'*^* 
^rakie  »  Ferfe ,  &  aux  Indes.  On  lui  ^^£^^ 
donne  le  titré  de  Majefté  très^FidéU. 

Fig,&,  Le  Roi  de  Pologne  porte  écar- 
telé,  au  premier  &  quatrième,  de  gueules  à  u  Roi  d» 
Taigle  d'argent ,  becqué,  langue ,  mem-  ^'^^^ 
htètk.  couronné  d^or^  qui  eu  Pologne  ; 
ôu  fécond  &  troifiéme  ,  de  gueules  au 
cavalier  armé  d'argent  ,  tenant  de  la 
main  droite  une  épée,  &  de  la  gauche  un 
bouclier  d'arôr  cnargé  d'une  croix  pa- 
triarchale  d^or ,  pour  le  grand  Duché  de 
Jaithuanie  ;  fur  le  tout  Tes  armes  de  fa 
tnaifon.  L'écu  entouré  de  l'Ordre  de  Tai* 
gte  blanc  ,  furmonté  d'une  couronne' 
royale.  Le  Roi  de  Pologne ,  prend  le 
titre  de:  Par  la  grâce  de  Dieu ,  Roi  de 
Pologne  J  grand  Duc  de  Lithuanie» 
'  f^^g'  7*  Le  Roi  deSARDAIGKEy  DuCLeRdl  de 

Savoye  ,  porte  écartelé  ,  au  premier 
contre-écarrelé,  le  premier  de  Jcrufalem  ; 
te  fécond»  burelé  d  argent  &  d'azur  de  lô 
{liecesaulion  de  guenles^armé»  lampaifé 

&  couronné  d'or  ,  pour  Lujignan  ,  au 
troifiéme,  d*or  au  lion  de  gueules,  armé, 
couronné  d'or,  lampafTé  d'azur  ,  pour 
ït  lU^aume  èiArmnie  ;  au  quàtiieme. 
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d'argent  au  lion  de  gueules ,  la  qUene 

fourchue ,  paflTée  en  double  fautoir ,  armé, 
lampalFé  &  couronné  d'azur  >  pour  Zm- 
mTb'ms  ^emipurg  :  au  .fécond  grand  quartier>  de 
AftHo&uis  gueules  au  cheval  gai ,  contourné  &  effii- 
ré  d'argent,  pour  la  Haute  Saxe,  parti 
jjj^^*'^.  fafcéd'orôc  de  fable  de  huit  pièces,  au 
cançerlin  de  iinople  brochant  fur  le  tout 
x^Roi  de  en  bande,  pour  Saxe  niademe;  enté-ar- 
^^'^^k»*  rondi  en  pointe  d'argent  à  trois  boUte- 
rolles  de  gueules,  pour  Angr'w,  au  troi- 
fiéme  grand  quartier,  d argent  femé  de 
billettes  de  fable  3  au  lion  de  même 
brochant  lur  le  tout,  armé  &  lampafl^ 
de  gueules,  pour  ChabLais ,  parti  de  fable 
au  lion  d'argent  ,  armé  &  lampafle 
de  gueules ,  qui  eft  Aofte  ;  au  quatrième 
grand  quartier  «cinq  points  d'or  équipollés 
à  quatre  points  d'azur,  qui  eft  Genevois, 
parti  d'argent  au  chef  de  gueules ,  pour 
Momferrat^  enté  en  pointe  d'or  à  l'aigle 
de  ikble,pour  Maurienne;  (ur  le  toutj 
.  d'argent  à  la  croix  de  gueules,  cantonnée 
de  quatre  têtes  de  maures  de  fable ,  tor- 
tillées d'argent ,  pour  le  Royaume  de  Sar- 
daigne  ;  &  fur  le  tout  du  tout ,  de  gueules 
à  la  croix  d^argent,  qui  eft  Savoy e.  L'écu 
furmonté  d'un  cafque  &  d'une  couronne 
royale  ,  orné  de  lambrequins  de  gueules 
&  d'argent ,  entouré  du  collier  de  l'An- 
nonciadc  ,  fupporté  par  deux  lions  léo^ 
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pardés  d'or  ;  le  tout  pofé  fous  un  pavillon 

royal  de  drap  d'argent  fcmé  de  rofes ,  de  pl^kchb 
lacs  d'amour  &  de  flammes  de  gueules  ,  xhv^ 
frangé  ,  bordé  &  houppé  d'or,  iburré convoi s- 
d'hermine,  (urmonté  d'une  courouie  roya-  ^Imw^s 
le ,  fommé  d^une  lance  à  laquelle  eft  atta-&c 
ché  un  panonceau  de  gueules ,  chargé  yirmoiHrr 
d'une  croix  d'argent.  rJii 

Le  cri  de  guerre  eft ,  5.  Maurice^  ou  ^ 
Savoye  ,  ou  Bonnes  nouvelles.  Uxàùffm» 

Le  titre  du  Roi  de  Sardaigne  ell:  Pa.r 
iMgrace  de  Dieu  ,  Roi  de  Sardaigm p\Pue 
de  Savoy e ,  de  ChaUais  s  iA^^fie  ,  de 
Genevois  &  de  Montferrat  ;  Prince  de  Pié- 
mont^ £Achaie,  de  Morde  &  SOncglia  j 
Marquis  de  Saluées  ^  de  Suje  &  £  Italie  i 
Comte  SAfli  y  de  Genève  ,  de  Nice ,  de 
Tende  &  de  Romont  ;  Baron  de  Vaux  ;  ' 
Seigneur  de  Verccil  ^  de  F riburg  ,  de  MaT"  ' 
ro,  de  Prella,  de  Noveilos  Marquis  de* 
Ceva  s  Comte  de  Coconas  $  Prince  d- 1^. 
caire  perpétuel  du  faint  Empire  Romain 
en  Italie;  Roi  de  Chipre  &c.  1 

Fig.S.  Le  Roi  de  Dahemaeck  porte  une  *  itoi  de  : 
croix  pattée  d'argent  bardée  de  gueules ,  DiAcmaidi 

qui  ell  d^  O  Idem  bourg, csLïïtonnéc  de  quatre* 
quartiers  ;  au  premier ,  d'or  lemé  de  cœurs'' 
de  gueules,  à  trois  lions  léopardés  d'azur 
run(urrautrejarmés»lampafles,courdnnés  ' 

de  gueules,  pour  Danemarck  ;  au  lecond, 

d&  gueula  au  Uon  couronné^  d'or ,  texuuir 


p^KÇHM        hache  d'armes  d'argent  emmanché 
ia.f^    d*or,pourle  Royaume  de  Norvège ^zm- 
coiÉifois-  ^wfiéme ,  d'azur  à  trois  couronnes  d'or  j 
SAMM  'm  PPttf  ^  Suêdt ,  foutemi  d'or  à  deux  lions 
Aw^imi  d*ftZttr  Tuii  fur  l'autre ,  qui  eft  SUfvie ,  au 
quatrième  ^  d'or  à  dix  coeurs  de  gueules 
furmpncésd'w  lion  léopardé  d'azux  >  qui 
ram$  Sf.  ^Ct  GothU  OU  JutUnd,  ^butcmi  de  goeu**  > 
iioi      les  au  dr^goa  lUIé  &  cotirofinéd'or ,  pour 

T>iiiMiiitli  l^yificien  Royaume  des  yandalcs furie 

toutjde  guettiez  à  trois  feuilles  d  ortie  d'ar- 
gcw  .j  chargé  d'un  petijt  écuffcm  c^upi 
d'argem  te  de  gueules  >  pour  Halfiêinp 
pjLTU  de  gueules  au  cignc  d'argent  accoUé 
d'une  courçnœ  d'or ,  becqué  &;  xxkembri 
de  fable ,  qui  cjl  S^armarît ,  coapé  de 
gueules  âu  çavaîîer  armé  d^argem ,  qui 
eft  Diimarft}  fur  le  tout  du  tout  ^  d'or  k 
deux  faices  de  gueules  ^  pour  Oidemburg, 
parti  de  gueules  à  une  croix  pactée  d'a^« 
gent ,  qui  eft  Dflnmlwfi.  L'ecis  entoncé 
des  Ordres  de  Danebrocl^  &  de  ï^li^ . 
phant,  fupporcf  pat  deux  Sauvages  an 
xujcucel/  couroimés  ^  de  Ueijfe» 

futniooté  dNiat .  Q^ttr^Mie  royale^  eim* 
rpnxié  d'un  paviUpu  de  drap  d'or  femc  de 
cceurs  de  gueules  &  de  Uons  lié^pafdés 
d'iUttCi»  £ourré  d'i^aùl>e* 
JL  prend  la  tim  de:  JP^r     ^tmoê  de 

î}im.  Roi  dê  pénumurchj  4e  ff^rvife^ 
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SU/vU,  de  MolJIein,  de  Stormarie  &  de 
I>im4ffi  i  C^mH  iOldemburg  &  de  Del^  "^"^^^f 
menhorfi.  Ogkl^àoBîlCCt^mdé  Majefté 

r\       •r  CoHMOi»- 
JJanoife,  s^kcb  d»i 

Fig^Sh  Le  Roi  de  Subdb  porte  écar- armoirim 

telé,  au  premier  &  quatrième,  d'azur  à 

froîs  cmifonfies  d'or ,  pour  la  Suéde  j  au^jj"^^ 

fécond  &  troificme,  d'argent  à  trois  bar-/v?ww  Cc. 

m  d^azufydu  lion  de  gueules  brochant  fur  u  Roi  de 

W  tout  p  pour  le  Royaume  des  Goêks  i 

Ibt  1^  tout,  pârti  A*\m,  coupé  de  deux,  au 

premier  d'argent  à  la  crrix  de  Lorraine 

de  gueuleSj  qui  eft  Hirfchfèld;  au  feeond^ 

de  ^bk  coupé  d'er ,  le  64At  chargé  d'u-* 

ne  étoile  à  MÎze  rak  dl'or,  qui  eft  ZU^* 

gtnhain  ;  au  troifiéme,  d'or  au  léopard  dô 

gueules  armé  &  couronné  d'azur,  pou^ 

CMjenêUnbog^m  au  quatrîéine,  de  gueukf 

à  dràx  lion»  léopardés  d^or  l*un>  rar  l'aur^ 

tfe>  armés  &  lampaffés  d'azur,  pour 

Dieti^  ;  au  cinquième  j  coupé  de  lable  & 

d'or ,  le  fabl«  chargé  de  deux  étoiles  i 

feize  rai»' d'or ,  pourJVÏdlir,  aufkiéme^ 

de  HûlJIein  ,  pcmr  le  Comté  de  Schaum^ 

iurg  ;  fur.  le  tjout,  d'azur  au  lion  bandé  ^ 

d'argent  &  de  gueule»,  qui  eft  B^jO^  '» 

eu  fiirmoncé  d^ufiie  couremie  royale eor 

rouré  du  collier  del'Ordredes  Séraphins, 

pofé  fous  un  parilloQ  royal  d'azui^  femé 

de  couronnes  d*br ,  bordé,  frangé  de.mê^, 

nw  •  feurré  d'tomiAe  ^  iupporcé  par  deW 
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fLANCHE     ^         •  g^^^^     Dieu  ,  Roi  de' 

XLK.  Suéde  ,  des  Goths  &  des  [Vandales  s  grand 
COMTOIS.  Prince  de  Finlande  ;  Duc  de  ScanU  ,  d^Ef-. 
SARCB  DIS  ionie ,  de  Livanu  ,  de  Carelie ,  de  Bremeni 
^  de  Verdtn  ,  de  Stetin  ,  de  P orner anie  ,  des 
Armoiries  ^^^Jfubes  &  des  Vandales  s  Prince  de  Rw 
desSouve^  gens  Seigneur  d*lngrie  &  de  Wifmar%' 
^  .  Landgrave  de  Hejft  ;  Prince  de  Hirckfild  j 
Boi  dt  Comte  de  Cat^enellnBogen ,  de  Diet^ ,  de 
Zicgenhaïn ,  de  Nidda^  de  Schaumburg  &c. 

Tm        On  lui  donne  le  titre  de  Majefié 
Suédoife. 

Le  Roi      Le  Roi  d*ANGtETERRE  porte  écartelé, 
d'Angleterre  au  premier  &  quatrième ,  contre-écartcié 
jer,  ^  ^me.  de  France^  2^^-  &  3^^-  d'An^ 
gleterre  ^  .qul  eft  de  gueules  à  trois  léo- 
pards d*or  Tun  fur  l'autre ,  armés ,  km- 
pafles  d'azur;  au  fécond  grand  quartier ^ 
éiEcoJfe  ;  au  troifiéme  ,  d  azur  à  la  haq)e 
d'or^  qui  eft  à' Irlande  :  l'écu  entouré  de  la 
Jarretière ,  fommé  de  la  couronne  royale 
propre  à  l'Angleterre,  fupporté  à  dexcre 
par  un  léopard  couronné  d'or>  &  à  fé- 
neilre  par  une  licorne  d'argent  accoUée 
d'xine  couronne  d'or  d'où  pend  une  chai* 
ne  de  même.  Pour  cimier  un  léopard. 

Le  Koi  d'Angleterre  prend  le  titre  de  ; 
Par  la  grâce  de  Dieu ,  Roi  de  la  Grande 
Bretagne,  £EcoJfe  d^ Irlande  s  Elee* 
teur  &  Archi-Tréforier  du  faim  Empira 
Romain  &c.  On  lui  donne  celui  de 
Majejlé  B/Uannique^  . 


Oigitized  by 


i>u  BftAsoK.  Leç.  XLîlL  401 
f*ig'  2  2 .  Le  Roi  de  Pays^,  Electeur  de  " 

X^^  1^1   .  »    %  'm         '  n 


Brandebourg,  porte  coupé  de  4  ,  le  pre-^^^^^^'* 
aier  cDupé  parti  de  fix,  ce  qui  fait  fept 

quartiers:  le  premier  d  or  au  lion  contourne 


oe  gueules,  couronne  d  or,  lampafle  d  azur  AaMoaatst 
qui  eft  Birg  :  le  fécond,  d*or  au  lion  de  .  . 
iable,  qui  eft  JulUrs  :  le  troifiéme^  d'ar-  Sidu  des 
genc  à  Taigle  de  fable,  accoUé  d'une  cou-  ^'^f^ 
ronne  dor,  les  ailes  chargées  d'un  pecic^^  • 
ftnnelet  de  même,  pour  le  duché  de  Pii/j^:  '  . 
au  quatrième,  d'argent  à  Taigle  degueu-  ^ 
les,  chargé  d'un  demi  cercle  d'or ,  qui  . 
eil  la  marche  de  Brandebourg-^  au  cinquié* 
me,  de  gueules,  coupe  d'argent,  à  la  bor* 
dure  de  même,  pour  Magdehourgi  au 
firiéme,  de  gueules  à  Pefcarboucled'or  en 
fon  écu  d'argent,  qui  efl  au  feptié-» 
d'or  au  lion  de  gueules ,  à  la  bordure 
componnée  de  gueules  &  d'argent ,  pour 

le  Burgraviat. 

Le  fécond  coupé,  parti  de  trois^ce  qui 
donne  quatre  quartiers/  le  premier  du  fe« 
cond  coupé,  ou  le  huitième,  d'argent  att 
griflon  couronné  &  contourné  de  fable, 
qui  eft  de  Foméranie  :  au  neuvième,  dV 
cur.  au  grifibn  contourné  d'or^  pour  le 
duché  de  Sntin:  au  dixième,  d'or  an 
griffon  de  fable,pour  le  duché  de  CuffubUi 
au  onzième,  d'or  au  griffon  falcé  de* 
gueules  &^e  finople,  qui  eft  f^andalUi 
les  deux  autres  coupée  pauis.  de  fix^  qi)i 

Ce 
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font  ^Baiom-qnaiMiis  :  le  vvemïi^  dm 
'^^^-^^^^^^-trtfiéme.cëupé,^-^  le  d0U2»ne,  d'or  k 

-la  fafce  échiftuôtée  die  criaeuJes  & 
F^^^H  "eenc,  peiîr  Viz  Al^ck  :  au  treizième,  paru 
'îà*tï>/iitfid%r*'j8c^d^  JiAièerfiadêi 

^•îi^ûe  <^<j  croi^ette  4e  même  ,  pour'  Ci^ffcn  m 
^rmoij-.Us'^rk^e  i  di\i'C^mT/ÂQtri^f  d*a-rgent  au  griffon 
dis  tfior  'cpi«couTAé  'y  i^ct  d'ot  «&  de  liaople ,  pour 
^'f\ _  .  SiA rgarfi:  ftti Icméttiet -d'argent  à laigle 
\j^Ae    âé-  feblc,  pour  Sehvviêiusm  S.il£/le  :  au 
f^^'    dix^feptième,  de  gueules  à  deux  clefs  d'ar- 
gent en  ùojmif,  les  «aneaux  en  bas>  j^oar 
'MirtétH  >.au  dix4nutiéine^  d'agent  a  m» 
^evFons  dè  ^«eules,  qui  eft  Kavenjiergx 
*au  dix-neuviéme,  ou  premier  du  quatrième* 
*^oupé,  écandié  d'ai^^n(.&  de  iabie,  pour 
4e  Cemfé  de-ZoZ/^m:  au  Tingciéme^  it 
ÇueiileS)  crapé^d'on  icfaîqnetè  d*ârgenc 
&  d'azur  ,  le  gueules  chargé  d'un  lion 
-i£&nt  &  couroniîé  d^^c   pour  Ufidon  : 
^  rme^mkkam»  de  gueules  au  griftm^ 
îvtarifie  d'argent ,  oonCDiinié  j    qui  eft 
<f^iÀgaJl  :  au  vingt-deuxième,  de  gueules 
"à  la  <:roix   ancfée  d  acgenc  ^    qui  eft 
*-£amm{nz  au  ^ing;r^tf oifiéme,  dV  gri^ 
,  fbn  de  fable  ^  a&é  d^argent,  pour  D^rrA  : 

•au  vingt-quatrième  ,  d'argent  à  deux  bâ- 
A      *  tons  paies  «n  fai^cair,  alezés  d'asau»  canr 
^    ^nnés  de  ^«aitr;  ^iles  de  même  ^  qoî^ 
'fiS  ftiiîAw:i^jiii-yiDgtrcinfyaii«e,de^ 


i>u  Blasoï^.  Uç.  XLIIL  40^ 
Çaeiiles  à  l'aigle  d'argent,  pur  le  C<mti 
de  Rupeity  à  la  champaonede  gueules 
r-ipree  d  argent,  ou  de  gueules  plein, 
pour  le  droit  de  RégaU  ;  fur  le  tour, 
d'azur  au  fceptre  d'or  ,  pour  P Eltêorath^^i^w 
de  Brandebourg  :   Técu   furmonté  d'une  ^ 
Couronne  Royale,  entouré  du  collier ^^'''^^ 
de  l'aigle  noir  ,  pofé  fous  un  pavillon  de  ^'"^l"'''^ 
dra»  d'argent  femé  d'aiglej  de  fable  four-  ■ 

fédTiermine,&pourtenans,deuxfauvages  ^ 
calqués,  chacun  tenant  en  main  un  éten-  ' 
dart  d'argent  chargé  d'un  aigle  de  fable. 

On  voit  louvent  les  armes  du  Roi  d^ 
Prufle,  Eledeurdc  Brandebourg,  timbrées 
de  neufs  cafques  avec  leurs  cimiers,  11  elk 
i  propos  de  les  décrire,  afin  que  cet  ttfage^ 
fore  Cûnmiun  en  Allemagne,  n'embarraflTe 
pas  un  commençant.  Le  premier  cafque, 
qui  fe met  au  milieu,  eft  furmonté  d'une 
couronne  &  d'un  vol  d'azur,  chaque* 
denù-vol  chargé  d'un  feeprred'or,  pour 
réieâoratde  Brandeiourgs  le  fécond  c'd 
furmonté  de  l'aigle  de  fable  du  troiiiéme 
quartier,  pour  U  Prufft  :  le  troîfiéme  eft 
furmonté  d'un  pélican  a^ec  &  piété ,  pour 
Magdebourg  :\q  quatrième  eft  fommé  d  un 
deiiu  griffon  d  argent,aîlé  de  fable,accollé' 
de  gueules,  pour  Juliers:  le  cinquième 
a  pour  cimier  une  tête  de  bœuf  de  gueu-  1 
les  accornée  d'argent,  bouclée  de  même, 
les  cordes  IbitaiK  à  travers  d'une  co^roa^ 
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404  M  E  T  H  O  D  K  ' 

tie  d'or^  bordé  en  basd^un  échiqwté  d'ar* 
j»L^NCHE  ggj^ç  ^     gueules  de  2  traits  >  pour 

&  Ltf  Marck  :  le  fixiéme  eft  couron- 
CoMHois-  né  &  lurmonté  d'un  paquet  de  plumes 
Aejioi&ibs  de  paon ,  pour  iferg  :  le  leptieme  elt  cou- 
^  vert  d'un  bonnet  éleâoral ,  lur  lequel  eft 
Suite  des  un  lion  de  fable,  couronné  de  gueules,  en- 
jirmoiries  cornes  d'un  buffle  fafcé  d'argent  & 

des  Frin-     g^gules,  pour  le  Burgraviatde  Nureni^ 
berg  :  le  huitième  eft  paré  d'une  couronne 
Pniflèr.  de  Prince  de  laquelle  fort  un  chapeau  à 
l'antique  fort  élevé  orné  au  haut  d'un  bou- 
ton d'or  &de  plumes  de  paon^pour  Stetini 
\p  neuvième  de  même  ,  couronné  &  paré 
d'une  queue  de  paon,  pour  la  Poméranie. 
fit».        Le  titre  du  Roi  de  Prufle,  Eleûeur 
de  Brandebourg,  eft  ;  Far  la  grâce  deVieu, 
Koi    Pmjfes  Margrave  de  Bràndebourg; 
Grand  Chambellan  &  Prince  Eleâeur  du 
Saint  Empire  Romain  ^  Prinçe  Souverain 
de  Neuchatel  &  de  Vallangin  s  Vue  de 
Magdeiourg ,  de  Cleves  ,  de  Juliers  y  de 
JBerg  y  de  Stetin,  de  Poméranie  ,  des  Cajfu- 
y      tes  &  des  Fandales  ,  de  Mecklenbourg , 
&  de  Croffen  en  Silefie  ^  Burgravede  Nu- 
remberg s  Prince  de  Halberfladt,  de  Min^ 
den  &  de  Cammin  s  des  Vandales  ^  de 
Schvveriny  de  Rotienbourg  &  de  Mœurs  ; 
Comte  de  Holicn-Zollern  ,  de  Rupin,  de  la 
J\iarck  ,  de  Ravensberg  ,  de  Hchenflein  y 
de  TecklenSourg3  de  Linge  n  ,  de  Schn  èrin  j  . 
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j>v  Blàsoh.  Lef.  XLUL  40^ 

éê^  Bunn  &  de  Leeriam  $  Seigneur  Ba- 


ron de  Tiirnhout  s  Seigneur  de  Raven/leiriy^^f^^^^ 
des  Pais  de  Stargard,  de  Rojlock  ,  de  Ca^ 


OIS- 
£  BT.S 


remhourg  ,  de  Buton  &  de  Breda  $  Prince^^''^ 
JOoJl'Frife  &c.  &c.  On  lai  donne  teiuWoiwas 

titre  de  Majejlé  Prujfienne,  Uc.     -  * 

Les  Margraves  de  Brandebourg,  des  i-^/r/r  d:^ 
branches  de  Shvvet,  de  Bareitk  ,  à' AnJ- Ara^oiries 
pacA,  portent  à  peu  près  les  même  quartiers^''' 
que  la  branche  éledorale  »  mais  dans  une 
autre  diljpoiiuon*  L'écu  eft  parti  de  trois^^^^JJ^L 
coupé  de  quatre  :  au  premier ,  de  Smin:hQia^ 
au  lecond ,  de  Pruffe  :  au  troiftéme  de 
Magdebourg  :  au  quatrième,  de  Ponicra- 
nic  :  au  cinquième,  de  Mecklcnlourg  ,  qui 
eft  d'or  au  rencontre  de  buBe  de  fable , 
couronné  de  gueules,  bouclé  d^argent  r  au 
iixicme  >  de  C affuble  :  au  fepriéme  9  des 
Vandales:  au  huitième  de  CroJJern:  à\x 
neuvième ,  A*HalberJiadt  .*  au  dixième,  de 
fagerndorff  y  qui  eft  d'argent  à  l'àrglede 
fable  chargé  en  cœur  d'un  croilTant  d'ar- 
gent :  au  onzième,  de  Nuremberg  :  au  dou- 
ziéme,de  Mindem  au  treiziéme,de  la  prin*  . 
dpauté  de  Sekvverim  au  quatorzième,  de 
Càmmin:  au  quinzième,  de  Stargard  :  au 
feizième,  de  Raticbourgj  qui  eft  de  gueu- 
les à  la  croix  pattée  cfargent  :  au  dix-fep- 
tiéme ,  de  Rojlock  ^  qm  eft  d*or  k  la  tête 
de  buffle  de  prolil  en  bande,  de  fable,  cou* 
xonoée  de  gueules^  accomèe  d  argent  :  au 

Ce  uj 
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•       dÂx-hninéiBc»  (île  Sph^Z^Uw  f  au 

^^XLi^^  ncuific me,  de  gueules  à  uqbms  d'ajgenf 
mouvant  d'un  nuage  à  féneftrc, tenant  de$ 
Comtois.   doi£;ts  un  {Mm^H  4'<y#  Pfturie  Covacéd^ 

taMoimijM  Sfhwmu  :  au  v^*igt4f5we>  fxmpe  idie  g»eu-» 
les  &  d'or  ,  pour  4a  Seigneurie  de  5ftfr* 
Suite] dés  gard:  à  la  Champagne  de  gueules  pl.qin , 
'd^Tp'^'n^  pour  les  droits  de  regal^  ;  )^  , dd 
€es.  Marche  de  firan^âpurg. 

jdargrives  timbre  «ft  a»fli  de  peuf  <afques , 

<ic  B;ajule.  premier  couronnç,  furipontéd  un  vol  de 
^  gueules ,  chaque  4ep]^-vol  £^rgé  4'u^ 
demi  cercle  d'argent ,  ppur  jfraM4^^g  i 
le  fécond,  de  Frujfzi  k  troifiémc,  de  TWit^^ 
deboiirg  s  le  quatrième,  de  FomeranU  : 
cinquiccie ,  de  Ahcklm^rg  ,  kq;ael  eft 
•  couronné  de  cinq  pals  aigjiif^j^  ahw^ 
tes  par  le  bas,  dont  le  i  d'azur^  Iç  2  d'or^ 
Je  3  de  gueules  ,  le  4  d*argent,  le  5 
fable  ;  les  pals  fvurfnomés  d'une  tête  de 
bufle  de  fable^  cpunonoée  de  g^eijiJkiS  9  aci* 
cornée  d'argent ,  pofée  de  profil ,  derrière 
laquelle  le  voit  une  queue  de  papn  qui 
ç'attachepar  en  bas,  au  haut  des  pals.  ]«<e 
i^uéme  >  de  Nurcf^ierg  :  le  fcptiéme  «  de 
Halbtrjladt,  lequel  cft  couronné  &  fonwné 
d'un  dextrochere  armé  d'argent ,  tenant 
deux  paln\es  de  fiuppie  :  le  huiti^oie,  de 
JUinden,  auffi  coaioniié  furmoiipé  d'uii^ 
Jiôn  à  mi-corps ,  contourné  ,  de  gueules 
Jfcawt  deux  defs  e^  fautoir  d'argent  ; 
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iéiDt ,de  H^n-ZoUern  ^,cQûJonné ,  - 
fBrmontcd'titiC:We&cokâ*40gUC»cw-   xur..  .  ' 
tclé  des  émaux  de  ZoUertu . 
:  Le  ntre  des  Margraves  eft:      M^r^^^^;^^  ; 

Magdebouïïg  X  dé.  Simn,.<k  f0m^4JÛûj,  '\  • 

d^s  Cajfubcs,  des  VandaUs ,  4fe4*^«m.^;^^^^ 
hourg&  de  Crojf&n  ^9-  Sdejie  j  B.iirgraye       p^ia^  - 

de  NurmMtg.  L  J^rw*^.  HulberJlaAt ,  dsos. 
Minden  ,  ir  C^mmt^,  >  ^  V^rd^n.^  ^Wgmrûan; 

Bran  de-  . 

Hohen-ZoUern  &  de  Schvyef}ns  Sei^n^^ur^Mt^- 

4h  Roiaek  &  A  ^mjj^i: 
Fig.  z  2 .  Le  Royaume  de 

te  pour  armoiries ,  écartelé,  au  premier,  de  . .  ^ 
gueules  au  lioad'argent,l«. queue  tourchu<> 
&  pafleeeo  4kHihlQ  lautoir,,  pour  la 
me:  au  fécond,  d*OKà,  l'aigle  de. labicr  coi*^. 
ronné  d  or ,  chargé  en  cœuç  d'un  croinTaet! 
îOt,  rurch^rgàd'iiaie  croix  de  gueu- 

à  Taigle  échiqueté  d'arge»*;  d^  gueule^: 
<jui  efl  du  Margraviat  dt  Moravie:-  aa 
ijuatriéme,  d'azuc  à  UmuraiikdiQr  >  ina- 
nimée de  &ble  »  pam  d'argem  au  bo^uf  . 
de  gueules  vectré  d'argent ,  pour  les  ifcfcwv 

graviats  de  la  haute  &  baffe  Puface*  ■  ■ 

Le  titre  du  Roi  de  BobfiiUfi;iefia.J^PX.^s,^j;fj 
|ioné  à  i'arcicle  d'Auixicbdu  jicl^/. 
Fi^.  Z  .Le  Royaume  de  Hongrie  porte 

Royaume  dt 


TLAncm 
xuru 


408         Méthode     ^  ' 

gueules  de  huit  pièces  ^  parti  d'an»  à  k: 
Croix  patriarchale  d'argent ,  forçant  d'une 
couronne  d*or  ,  pofée  lur  une  terraffe  de^ 
»à«ei'Mi^^P'^*  pour  le  Royaume  de  Hongrie  :  au 
Aaiioistgàfecondyd^azur  à.ttois  têtes- de  léopards  , 
couronnées  d*or ,  pour  le  Royaume  de 

Suite  des  Dalmatie  :  au  troilicme  ,  échiqueié  d'ar- 
jirmnrus  açxit     de  ffueules  de  lix  traits ,  pour  le 
Royaume  de  crMeM  /  au  quatrième  d  or 
,  à  un  dextrochere  -vécu  de  cfueulas  ,  armé 

Royaume  de  1    j  1  •      j.  ^      t  i) 

Hon^c  d  un  badelaire  d  argent ,  pour  le  Koyau- 
me  à'EfclavonU. 

Le  titre  du  Roi  de  Hongrie  fera  rap 
^  porté  à  l'article  d'Aumche. 
4?i^es.  ^^ë*  ^-  L'Enipereur  ou  Tlmpératrice 
des  RussiEs  porte  d'or  à  l'aigle  éployé  de 
iable  ^  becqué  y  langué  ^  membre ,  diadê-. 
xné  de  gueules  ^  pour  Y  Empire  £  Orient  / 
Taigle  chargé  en  cœur  d'un  écu  de  gueu- 
les à  un  cavalier  d'argent  tenant  une  lance 
dont  il  tue  un  dragon  au  naturel^  pour 
la  Ruffie  s  chaque  aile  chargée  de  trois 
petits  écuflbns;  au  premier  de  la  droite 
d'azur  à  une  couronne  fermée  d'or  pofée 
fur  deux  fabres  croifés  d'argent ,  pour  jij^ 
iraean  s  au  fécond  y  d'or  à  deux  ouïs  af- 
frontés de  fable^  tenant  dans  les  pattes  ex- 
térieures un  fiége  de  gueules  ,  &  dans  les 
intérieures  deux  fceptres  d'or,  pour  Novo^ 
gorod.^  m  troifiéme^d'azurà  un  ange  d'ar- 
gent armé  d'of^  pour  Ki^vv  :  au  {premier 
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^  la  gauche ,  de  guéules  à  deux  loups  

affrontés  d'argent  ,  tenant  chacun  deux  ^^^J^^ 
flèches  croilées  &  renverlëes  de  même  ^ 
pour  k  Siberu  :  au  fécond ,  d'argent  au  L'-T^m 
dragon  couronné  de  fable ,  pour  Cafan  :  Amoimi» 
?u  troifiéme,de  gueules  au  lion  couronné  ^* 
d  or  ,  foutenaac  une  croix  d'argent  pour 

Uéak  timbré  d'uncCouronne  Impiriale  ^Zs 
&  entouré  du  collier  de  rOrdre  de  St.  ,,,^pe,eur 
André.  Ruflio. 

Le  titre  eft  :  Parlagraci  de  Dieu ,  Titre. 
pérairiee  ,  Prottârice  de  la  grande  &  petite 
Rujfte  ;  Clarine  de  Mofcou  ,  de  Kiovv  , 
de  W olodimir  &  de  Novogorod  s  Reine  de 
C a/an,  cCjiftracan  &  de  Sibérie  /  Dame  de 
Fhskûvvx  Grande  Duchefe  de  Smolensko  , 
de  Twerski  ,  de  Ju^horski ,  de  Permski  , 
de  JTiatski  ,  de  Belgarski  ,  6^c,  Dame  & 
Grande  Princeffe  de  Novogorod,  &  des 
Provinces  Inférieures  s  Souveraine  de  C^er^ 
nikovv  y  de  Rcfon  y  de  Rojlovv  ,  deJarof- 
iovv  ,  de  Bieloferfeki ,  fUdorski  ,  dÛà^ 
dorski  ,  de  Condiaski  &  de  towtesles  côtes 
du  Nord  s  Dame  du  Paysétiver,  de  Car- 
ialinskis  FrinccJ/e  de  CircaJ/te  &  de  Gore  s 
Grande  DucheJ/i  de  Finlafide  ;  Duchejfe  de 
Livonie  6*  dtingrie  ,  Souveraine  &  Heri^ 
tiere  de  flufieuri  autres  Seigneuries  &  pays 
du  côté  S  Orient  y  £  Occident  &  du  Nord» 

On  lui  donne  ^uili  le  titre  d^  ilf/y^' 
Impériale. 
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Fig.  ^.  L'Empercat  de  Torfuîe  pojtf 
^  xïïx^  de  finople  au  croiflant  d'argent ,  Técu  civ^ 
.  veloppé  d'une  peau  de  lion  en  forme  do 
sàKri  DBS  manteau  ^  lurmoocé  d^un  mrHan  'enrichi 
AftMotaïas  de  diatnans  &  d'une  aigretté  filée  de  ver-* 
re  ;  derrière  Técu ,  les  bâtons  en  fautoir, 
^uite  des  terminés  pax  un  croiflant  auxqu^s  pen* 
rmoiriâs^  dent  des  queues  de  cheval.  * 

des  F  fin.,   ^     ^  H**  «  . 

ces,  MJCS  titres  ordinaires  fontr  Far  usgtta^ 

ces  du  tout-puijfant  Créateur,  Seigneur  de» 
^étltS^s.'^^^"^^^^y  dominateur  Scu%erain  en  jira^ 
bu  3  pn  Pirfi  ^  dans  la  Grèce. ,  k  Roi 
^'"^  des  [Rois  f  Glorieux  ,  Grand  ^  hwincihh 
toujours  viâorieux  j  Empereur  de  Coîif* 
taruiaofU  ; .  J^ijlributeur  des  Couronrufi 
m»  flut  Grands  Princùs  ds.  la  une  s  Sixu^ 
yerain  Maître  des  deux  mers  tS^  de  tws  les 
Pays  adjacens  ;  Seigneur  de  I!  Orient  &  de 
l'Occident  s  Prateâcur  des  Sacrées  &  Au* 
guftes  yUUs  de  la  Mecque  &  de  Médias  p 
d»  d!une  infinité  £  autres  Pays,  Royaumes 
&  Empires  y  IJles  y  Peuples  ,  &  de  tant  dt 
MULiers  d^  Millions  de  valeureux  Soldats 
fui  repofias  fous  £QiéiJfancê  &  ^Jufiis» 
de  Moi  qui  fuis  Empereur  par  la  graee 
de  Dieu  i  le  recours  des  plus  Grands  Prin^ 
ces  du  .Mondei ,  >&  refuge  des  MonaraHiS 

JEmpereurs.   

-  On  lui  donne  le  titre  de  Hautejfe  :  ea 
parlant  de  lui,  on  dit  :  le  Sultaaj  le  Gtaad 
Seigneur  p  le  Grand  Tugc^    ,  *  . 
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LEÇON  XÎ.IV. 

E  Patrimoine  de  S,  Pierre  &  TEtat 


Eccléliaftiqucportcntpour  armes  d  ajauià  rL^^rcHE 
'4eux  clc&,.  l  une  d'or,  &  l'autre  d'aigu, 
enlatuoiff,  funooncéet  d'ono  VÊktit  .JMt»^*'*^'*" 

_    I        J»^«  *         SANCB  DIS 

pale  dor.  ,  .        .  ARMoiam 

jF;^.  5.  Le  D  uc  de  Parme  porte  écartaLéi 
au  premier  &  quatriéiMi  d'or  à  fix  âfuiSri'irifir  i:/ 
dG47S  d'awir  9 , 2  »  i  ;  au  fecond  &  troin  ^moirUs 
fiéme,d'Autriche ,  pour  le  Duché  de  Par^ 
me  ;  fur  le  touc>  contre-ccartelé  de  GaAillc    !  . 

&  de  Ilaoki^  sxitom^  Jnfam  d!,Efpafnû3^s^^ 
&  for  le  tout  du  tout,  £  Anjou ,  pow  &  duc  de 

Maifon.  '      .  Farine. 

•  Son  titre  cil  :  Par  la  grâce  dtDUu  ^  In- 
Junt  if  EJ pagne ,  Duc  <U  F  arme  ^  d£  Plai" 
JfkHea  &  de  GwftaUt,  On  luidomie  cttlui 

^Aiujfe  Royale. 

i  i^/^.ô'Xesarmesde la Maifoijd' Autriche. ^^jjjiclie,  1 
ibiu:  de  gueules  à  la  fafce  d'argent  ;  mak. 
cette  (wiâftDfie  maifen  jomt  oïdinaire^. 
IHent  à  (t%  aftnes  propres ,  celles  des  Do-  . 
jnaines  quelle  poflede,  ou  fur  lefquels 
4ie  a  des  préteprions  i  ea  eonlequence, 
mie  porte  éca^ei^  »  le  premier  contre- 

ia^n^Xé  f  au  i  de  Hongrie  ;  au  7.  àtBohc^- 
me;  au  3  de  Dalmatien  parti  de  Croatie,. 
au  4  à'Éfçh^onU  ib^  touCi^d'^^WK^^;^ 
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^^^i^  de  Sicile  ;  fur  le  tout,d'or  au  lion  de  gueu- 
les couronné  d'aZur  ,  pour  Ha/iourg, 
^^r'^'^'t  e  origine,  de  la  Maifon  d'Autriche;  au 

5ANCE    DUS  ft.,     •  ...  f  '  tA 

AwiMLotMi  trmueme  grand  quartier,  conrre-ecartele  , 
au  I,  de  Brabû,nt ,  au  2,  d'or  à  trois  lions 
Suite  des  léopardes  de  fable  >  l'un  fur  l'autre»  pour 
j4rmairies  Soiitf  ie^tt  j^d'azur  à  tfoistours  jointes  par 
des  Prin^       murs  d'argent  ,  furmontés  de  deux 
mains  de  même ,  au  chef  d'or  chargé  de 
Autri(;|ie.    i>^jgiç        l'Empire,  pour  U  Marquifat 

£Anw4\ au  4,  de  FUndrtsi  fur  le  toutjde 
Bourgogne-ancien  :  au  quatrième  grand 

quartier,  contre-écartelé  ;  au  i ,  de  Naples; 
au  2  ,  de  JérufAUm  ;  au  J ,  d'or  à  l'aigle 
.  éplo^é  de  fable  ,  pour  U  LcmMardu  ; 
au  4 ,  de  Milan. 
riafe,       Le  titre  eft  :  Par  la  grâce  de  Dieu  ,  Im- 
pératrice des  Romains  s  Keine  de  Hongrie^ 
de  Bohême  ,  des  deu»<Siciles  ^  de  Jérufelemp 
de  Dalmatie,  de  Croatie,  d^Efclavonie i 
'  Archiduchejfe  d^ Autriche       Duchejfe  de 
Bourgogne  y  de  Brabant  ,  de  Milan ,  de 
Styrie  ^  de  Carinthie  ,  de  Candcle  s  de 
lAmhourg  ,  de  Luxembourg  ,  de  GueldreSf 
de  Jf^urtcmberg  y  de  la  haute  &  hajfe  Sim 
.  l^e  s  Margrafienne  du  faim  Empire  ii<j- 
main  ,  de  Burgau  ^  de  Moravie  »  de  la  hou* 
te  &  haffe  Luface;  Prince ffe  &  Comtejfe 
deHasb  ourg  ,  de  Flandre  ,  de  Bourgogne  , 
£  Artois  p  de  Tyrol^  de  FJird^  de  Syr: 
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ieurg ,  de  Goerit^  s  Langrafienne  SAlfa--  pljinchM 
ces  Marqûife  d! Anvers  s  Comtefft  (U  Na^  xivi. 
mur  y  Dame  de  Malines  &  de  Salins  &c.  co^nois- 

On  lui  donne    le   titre   de  Majeflé^^*'^^ 
Impériale  j  Royale  &  Apojlolique.  Ce  der- 
nier  titre  cfl  .attaché  à  la  Couronne  de  j^^^^ 

Hongrie,  Jrmoirits. 

Fig,  y.  Le  Grand  Duc  deTofcane,  porte  des  Prin^ 
parti  de  9  ,  coufé  d'un.  Au  i,de  Hongrie, 
au  2 ,de NapUsi  au  3  .de  Jémfalem.zu  if 

4,  d  Aragon  ;  au  5>  d  Anjou-moiernt  ;  au  Tofcanc  ' 

5,  de  Gueldres  ;  au  7,  de  Juliers  ;  au  8,  de 
Bar  ;  fur  le  tout ,  de  Lorraine,  parti  de  . 
Tojiane,  qui  eftd'or  à  dnq  tourteaux  de 
gueules ,  pofés  en  orle  2, 2^  1^  furmonté 
d'un  fixiéme  d'azur  chargé  de  trois  fleurs- 
de-lys  d'or  ;  Técu  furmonté  de  la  couron* 
ne  de  Grand  Duc ,  C 33-  fg-J-^  en- 
touré de  rOrdre  de  S.  Etienne  :  pour  ci- 
mier un  oifeau  tenant  dans  fa  ferre  droite 
un  anneau  auquel  pend  un  billet  o\i  c& 
écrit  ce  mot  :  Semper. 

Le  titre  du  Grand  Duc  eft  :  Par  la  gra-  Tiirc; 
ce  de  Dieu  ,   Grand-Duc  de  Tojcanep  ^ 
Archiduc  d^ Autriche  &c. 

Fig.  8.  Les  armes  de  TEl^âorat  de  rtdom  a» 
Mayence  font  écartelées,  au  i  &  4,  de 
gueules  à  une  roue  d'argent  ;  au  2  &  5, 
coupé  endenté  de  gueules  &  d'argent: 

Le  titre  de  TEIefteur  eft  :  Par  la  grâce  jiutb 
de  Dieu  ^  Archeyèque  du  S.  Siège  de  Ma- 


4t4  MiTiioi>« 

yence  ^  Grand  Chancelier  dans  PyilUma^ 
JfLAifCHE  gne  y  Prince  &  Eleâeur  du  S,  Empire 
xJ'Vi.   Romain.  Il  a  auffi  le  titre  d'EminemiJimef 

CoMHois-    quoiqu'il  ne  foit  pas  Cardinal. 

ARMSiârii  rÊleâorat  de 

iu.  Trêves  Ibnt^  d'argent  à  la  croix  de  gueales. 
Suiû  des      ^  ^^^^     9  gract  dt  Dieu ,  Af'* 

Armoiries  ckevêque  de  Trêves ,  Grand  Chancelier  dans 
des  Prin-  Us  Gaules  &  dans  le  Râyaume  d'ArUs^ 
Elecimr  du  S.  Empire  Romain  CJv. 

^wei.***'  L'Elcaoïatde  Cdc^  por- 

_  te  pour  armes  écartelc,  au  i,  d'argent  à  la 
Cokfiie.  cxolx  de  iablej  pour  Cologne;  au 2, de 
gueules  à  un  cheval  gai  d'argent^  f>our  la 
ff^tftphAliei  au  à'Angrie;  au  4yd'aziir  k 
un  aigle  d'argent ,  becqué  j  membré  d'or, 
pour  le  Comté  à'Arenfberg.  L'Eleâeur 
pFend  le  titre  de  :  Fat  la  grâce  de  Dau^ 
Archevêque  dê  Cologne ,  Grafui  Chanctlief 
en  Italie,  Electeur  du  S.  Empire  Romain.&c» 
Ces  trois  Eleéleurs  joignent  aux  armes 
de  rËleâorat ,  celles  de  leurs  Maifons  i 
ils  ajoutent  aufli  à  leifir  titre  ceux  qui  içnt 
particuliers  à  leurs  familles, 
sie^enr  de  fig,  /  g .  L'Ëledeur  de  Saxe  portç 
parti  de  deur ,  coupé  de  fept ,  la  partitîoA 
du  milku  coupée  de  huit  »  ao  i ,  au 
lion  paflTant,  contourné  &  fafcé  d'argent 
&  de  gueules ,  pour  itJ^angraviat  de  Thu- 
ringeiZU2  jde$^Kt,ffmT  le  Duché  de 
Saxe  s  au  ^|d'gr  att  lion  pafiimt  de  iable^ 
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frour  le  Margraviat  de  Mifnie  ;  au  4 ,  d'or 
.au  Uon  contourné  de  fable ,  pour  J allers -,  ^^^^^^ 
^au  i,de  Chves ;  au  d,de  Bcrg  ;  au  7 ,  d'à- 
.zur  à  Taigle  couronné  d'orale  8 vuide ^^««ois- 
pour  laifler  place  à  Técu  furie  tout;  au  9,  a 
d'argent  à  trois  bouteroUes  de  gueules  ;  ^ 
ces  deux  quartiers  font  pour  les  Ffincipau-*  Suite  âts 
tés  à^AngrU  &  de  V^eftpkalu  ;  le  \ç^^zr"^^'^'\'^ 
zur,  à  l'aigle  couronné  J'or,  pour  le  Pa-^*  Fritte 
Juuinat  de  Saxe  ;  le  1 1  vuide  à  caufe  de 
r^u  fur  le  touc  qui  occupe  la  place  de 
detrx  quarcters;le  1 2,de  fable  à  l'aigle  d'or^ 
pour  le  Palatinat  de  Turingc  ;  au  i^^d'ar- 
^ent  au  bœuf  de  gueules  ventre  d'or  ^ 
pour  le  MargravUt  dt  la  haute  Lu/ace  i 
au  14,  d'azur  à  wmur  d'or  maçonné  de 

fable ,  pour  le  Margraviat  de  la  baffe  Lu- 
facci  au  I i^d'or  à  deu2^  pals  d'azur  ,  pour 
Landsbey  m  OJlerlande  ;  au  i5^d'azur  ait 
lion  paflant ,  contourné  ,  coupé  d'or  & 
d'argent,  pour  Plciffen  ;  au  17,  d'or  femé 
^e  cœurs  de  gueules  au  lion  paUauc  de 
iable  y  pour  le  Comté  (FOrlamunde;  a« 
1 8,de  gueules  à  une  demi*aigle  d'ajrgent  > 
parti  d'argent  à  quatre  fafces  de  gueules  , 
pour  le  Burgrayiat  de  Magdebourg  i  au 
i^,  d'argenc  à  trois  cornes  de  cerf  volanc 
4e  gueules ,  pour  le  Comté  de  Brene  ;  au 
20,  d'argent  à  une  rofc  de  gueules  bou- 
tonnée d'or  ^  ornée  de  quelques  feuilles 
4^  iiaople,  £our  \&  Burgr^viat  £ AUm^^ 
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PLANCHE  burg ;  au  2 1, d'argent  à  trois  fafces  d'aztlïi' 
pour  le  Comté  d^Eifemberg  ;  au  22,  d'ar- 
coMnots-    crent  à  trois  chevrons  de  gueules ,  pour 

SAWCO  DBS    Ç,  />  "  .,  i      r  r       f  t  • 

akuoikuls  Rdvenjberg',  au  2^^  dor  a  la  faice  echi* 
^c.  quetée  d'argent  &  de  gueules  de  2  traits, 
Suite  des  pour  la  Marck  ;  au  24,  de  gueules  plein  p 

^rPriZ  P®^'  ^  ^^^^^  *  ^'^'^'^ ;  au  25 ,  d V  à 

^^^^        une  poule  de  fable  crêtée  &  barbée  de 

fiicAenr  de  g^^^^^^.^o'^^ée  fur  un  tertre  de  linoplcj 
Sot.    parti  de  gueules  à  deux  bars  èiOt  canton- 
nés de  quatre  rofbs  de  même,  l'un  pour 

Hennebergy  &  Tautre  pour  Barby\  fur  le 
tout ,  c'eft-à-dire ,  à  la  place  des  8  &  il 
quartierSyCoupé  de  fable  &  d'argent  à  deux 
épées  de  gueules  en  fautoir ,  Tes  pointes 
hautes ,  pour  la  dignité  de  Grand  Maré- 
chal &  Electeur  de  V Empire. 

L'écutimbré  de  dixcafqueSy  le  i  par 
\^  droite,  qui  eft  de  la  haute  hufaeetk 
couronné  ,  furmonté  d'un  vol  d*azur  char- 
géd'un  pan  de  muraille  d'or;  le  2  pour 
le  Palatinat  de  Saxe,  eft  couronné  & 
fommé  d'un  aigle  d'or  couronné  de  mè» 
me  ;  le  5  cfl  pour  Clcves  &  U  Marck  ;  le 
4,qui  cil  de  Thuringe,  eft  auffi  couronné, 
éc  paré  d^une  paire  de  cornes  de  baffle 
d'argent ,  avec  des  feuilles  d'^or  en  déhors 
attachées  de  diftance  en  drftance  aux 
noeuds  des  carnes  ;  le  5 ,  qui  eft  de  Saxe, 
eft  aufli  couronné  &  furmonté  d'un  bonnes 
à  i'anriqus,  lequel  eil  encore  furmoitté 

d'une 
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A^ttM  couronne  ornée  de  ptiuiies  de  paon, 

le  tout  cmaillé  des  armes  de  Saxe  &  pofé  ^J-^nchè 
encre  deux  cornes  de  buffle,  parties  de 
fable  &  d'argent ,  parées  en  déhôrs  de  GoeÉOk»^ 
tinq  bandétoies  de  chacune  côté,  P^^*^  ARMoiiiîg 
de  même  ;  le  6,  qui  eft  de  Ml/nic,  eft  fur-  &c. 
àionté  d'un  bufte  d'homme  manchot,coef*  •^''w* 
le  d'un  bonnet  à  la  dragonne,  &  habillé  l*;^;^;*^ 
.en  pak  de  gueules  &  d^argent  ;  le  8  eft 
de  Berg  ;  le  p,  qui  eft  à'Engem  ou  d'^n-^  • 
grU  ,  eft  furmonté  d'un  large  chapeau  > 
&r  lequel  s'élèvent  deux  tuyaux  ornés  d# 
plumes  de  paon  ;  le  i  o  ^  qui  eft  pour  la 
Bajfe  Lu/ace  ,  eft  furmonté  d'im  bonnet 
éleâorai  j  au-deifus  duquel  eft  une  tête 
d'aiçle  d'argent. 

L  Eleâeur  prend  le  titre  de  :  Par  là.  xki^ 
grâce  de  Dieu,  Grand  Maréchal,  Prince  & 
£Udeur  du  S.  Empin  Romains  Du^  dt 
<S4|0Cf,  JulUrs^  dê  CUvts»  à4  Berg  ^ 
itjingrie  &  de  Jf^ejlphalie  ;  Margrave  dm 
Mijnie  ,  de  la  haute  &bajfe  Luface  $  Bur-* 
grave  de  Magdeburg;  Prince  &  Comte  de 
Henneberg  /  Comte  de  la  Marck,  de  Ra* 
Venfberg  &  de  Barby  s  Seigneur  de  RavenJ^ 
tein  &c. 

Les  Ducs  de  Saxe^Weimar,  de  Saxe-  Doesdi 
Gotha,  de  Saxe-Meinungen ,  de  Saxe«  SMt« 

Hildburghaulèn  &  de  Saxe-Cobourg,por- 
tent  les  mêmes  armes  que  celles  de  i'E- 
leâeur  i  mais  la  difpoiitien  des  qu^ery 
^  D  d 
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cil  diffêrente.  lis  s'arrangent  ainfi:  parti 
JONCHE      Jg^J^ ,  coupé  de  cinq  ;  le  premier  de 

Jiiliers  ;  le  2  de  Cleves  ^-  le  3  de  Berg  ;  le 
CoMMoi^-  ,A^ç  Thuringe-,  ie  5  vuide  pour  faire  pla- 
AmMoiRiBtjCe  a  1  ecu  fur  le  tout  r  le  o  de  Mijnu  ; 

.  Je  7  du  Falatinat  de  Saxt',  le  8  vuide 
Suite  Jes    pour  Técu  iur  le  tout  ;  le  p  du  Palatinat 
Thuringe  i  le  10  d'Orlamund  ;  le  1 1  de 

*  Lanfberg  le  i  2  de  Fhijfen  ;  le  1 3  à^Al^ 
^^y-  tmbûrg  ;  le  1 4  à*Eifemberg  ;  le  1 5  de  jBr«- 

;:{^OU  à' Ariane le  16  de  la  Alarck  ^  le  17 
de  gueules  plein  ,  pour /^^  Droits  de  Rc-* 
galt,ipam  d*Henneèerg;  le  18  àu^RayenJ^ 
berg  :  fur  le  tout  de  «Sojce» 
:  Les  Ducs  de  Saxe-Weimar  ajoutent 
aux  quartiersci-defius  quatre  autres,la,voiri 
de  fable  au  léopard  rampant  &  contourné 
d^or ,  pour  le  Comté  de  Sayn  ;  2  ,  d'argent 
à  deux  pals  de  fable ,  pour  celui  de  Wit- 
gmjlnn  i  3 ,  de  gueules  aux  châteaux  don- 
«îonnesde  deux  tourelles  d'argent,. pour 
Homèvurg  ;  4^de  fable  à  la  barre  d'argent 
chargée  de  trois  tètes  de  cochons  del^ible, 
jour  FrciJbuJg. 

*  Les  Ducs  de  Saxe-Gotha  n'en  ajoutent 
que  deux;favoir^i  ^ .  de  gueules  à  uneco* 

-  -   lonne  d'argent  couronnée  d'or  ,  pour  la 
•        Seigneurie  de /i<:^/-'t7;i/u/t/:  2^.  d'azur  au 

kon  rampant  d'argent  ^  pour  la  Seigneu- 

fîe  de  Tonna  en  GleUhen» 
Tives.    -  Les  uns  &  les  autres  timbrent  de  fuc 
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Hû  Blasow.  Leç.  XLIP".  4ip 
tafques  ouverts,  donc  le  i  de  Saxe  ,\t  2 
<b  Mifnu  ,  le  3  de  Thuringe ,  le  4  de      ''^^^^^  * 
iUrs  j  le  5  de  C levés,  le  (î  de  Berg. 

Ils  prennent  pour  titre:  Par  la  grâce  coukois- 
de  Dieu,  Duc  de  Saxe  y  de  Juliers  >  de  CU^'^^uoikm 
i^es  j  dê  Berg  ,  iAngrU  &  de  ff^ejlphalie  3 
Langrave  de  Thuringe ,  Margrave  de  Mif-  ^^.^^ 
nies  Contre  &  F  rince  de  Henneberg ,  Comte  Armoiries 
de  la  Marck  &  ét  Kavensberg  ;  Seigneur  dê 
Ravenjlein  &c. 

•  Fig.  i  2.  L'Elefteur  de  Bavière  porte  £l«Ôeiif  éa 
écarte  lé;  au  i  &  4,  tufelé  en  bande  d*ar- 
genc  &  d'azur ,  pour  le  Duché  de  Bavière  t 
au  2  &  9#  de  fable  au  lion  d'or,  couronné, 
lampaiFe  >  armé  de  gueules,  pour  le  Pa-^ 
lacinat  dif,  Rhin  ;  iur  le  tout ,  de  gueules 
au  globe  impérial  d'or,  pour  la  dignité 
de  Grand^Maitre  £  Hôtel  de  CEmf  irt. 

L'écu  timbré  de  deux  calques  ;  le  pre- 
mier, pour  iePa/tfiu/2âr>  efl  couronné,  iur^ 
monté  d'un  lion  acculé  &  couronné  d  or 
entre  deux  cornes  de  buiHe  fufelées  d'ar* 
gent  &  d'azur ,  parées  en  dehors  de  pe* 
tites  branches  teuiilées  d'or ,  poiees  de 
diilance  en  diftance  ;  le  a,  pour  Bavière^ 
eft  furmonté  d'un  lion  acculé  d'or  ,  cou« 
ronné  de  gueules  ,  accofté  d'un  vol  tufelé 
des  armes  de  Bavière  ,  borde  de  feuilles 
d'or;  les  lambrequins  du  premier  cafque 
de  fable  &  de  gueules^  ceux  du  fécond 
d'argent  &  d'azur  «  jpou^  fupporcs  deux 
lions  d  argeat*  P  d  ij 
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Les  titres  font  :  Pat  la  grâce  de  Dî^^ 

CoHaoïi'  "'^'^''^  Palatinat  ;  Grand-Maître  &  EleC" 
sAwcB  DF5  fewr      5.  Empire  Romain  sLangrave  de 

,  f  ^.  1  *  L'Ëleâeur  Pàlaiin  porte  pârti 

Suite  des       %    ^     -  -  jw» 

>irmoirwr   cletrois,  coupc  d  un;  au  premier,  du  Fala^ 
des  Princes,  ûwu  du  Rhitt  ,  rcpam  dc  Bdviere  ;  aufe- 
tWèenr    coAd^  ck  Julnrs  ;  au  troifiédie  de  Cltvts^ 
Paliciik    au  4  de  £er^  ;  au  5  ^  d'argeitt  au  Uolà 
d'azur  couronné  d'or  ,  pour  le  Comté  A 
yeldenti  i  au  6 ,  de  la  Marck  ;  au  7 ,  de 
tiAvmiher^^  avSi^d'o?  à  la  faice  de  fable^ 
pourU  Principaiicé  de  Mmiir$^{^\t  tt>ut^ 
de  gueules  à  la  couronne  impériale  , 
pour  la  dignité  cb  Qrand  Trélbrier  dé 
l'ËinpiiPer 

L^écu  timbré  de  cinq  cafques  ourertia» 
I>e  premier,  c*eft-à-dire ,  celui  du  milieu, 
Palatinat  \  le2^àdsoite  du. 
premier ,  pw  Bawrei  le  3  ,  à  gauche  dii 
premier,  pour  Juiiers  ;  le  4, pour  C levés 
le  5 ,  pour  Berg.  Ces  cafqoes  ont  été  bla- 
fonaés  cislevant. 
jStid       Le  titre  de  TËleâair  Pàlatin  eft  :  P4r 

la  grâce  de  Dieu,  Comte  Palatin  du  Rhin  ; 
Grand  Trejorier  &  EUâeur  du  S.  Eni'- 
:fire  Romains  J^uc  de  Bavière  j  de  Juiiers, 
4it  C/em  j  de  B^g  i  Privée  de  Maurs  / 

Comte  de  f^eldent:[,  de  Spanhcim  ,  de  la 
:  Marck ,  de  Ravmsberg  i  Seigneur  de  iia* 
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Le  Prinee  Palaciny  Duc  de  deux  Ponts , 
•orte  les  ndcaes  armes  que  rEledeur ,  ^^^^^^^ 
mais  les  quartiers  font  ainli  di(poles:  parti 
de  trois ,  coupé  d  un,  au  i  de  Bavière  >  au  saUce^^w» 
^  de  JuUsrSfSiu  j  de  Clws  ,  au  4  de  armoiaiu 
Bêrg  >  au  ;  de  f^eldem^  ,  w  6  àe  la^'- 
Mmrck  3  au  7  de  Ravensherg  ,  au  8  de*^*^.**  ' 
Mœurs  j  &  l'ur  le  tout,  du  Pulatinat'»  i'écu 
jtimbré  comme  celui  de  l'Eleâtctir.  p^oc^ 

Les  tirres  font  les  mêmes  que  IfElec-  PaUtini» 
teur,  à  lareferve  de  celui  de  Grand  Tré^ 
/orier  &  Eleâeur  du  S,  Enj-ure, 

Le  Prince  Palatm^  Duc  de  Birkenfeld*' 
OelnlMufen  f  fmce  parti  de  crois ,  coupé 

d'un  ;  I  &  5,  du  Palatlnat  ;  au  2  &  5,  de 
Baviere.dM  3,  de  ^«i<i«w{;  au4,  échiqueté 
de  gueules  &  d'ar^t  ^  ^pour  le  Comté 
é.t  Spanhêimi  au  7 j  d'argent  à  trois  écul^ 
fons  de  gueules  ,  pour  Raypoijhin  ;  au  8, 
d'argent  à  trois  têtes  d'aigles  defable>cou- 
tonnées  d'or,  pour  Hahenaeh. 

L'écu  timbré  de  (ix  ca(que$.Le  i  (bmmé 
d'un  bufte  de  vieillard  vécu  d'argent,!  trois 
écuffons  de  gueules,  la  téte  couverte  d'un 
Itomiet  à  la  Polonoife  d'argent^  bordé  de 
gueules  ,  pour  ÂappalJèiiH  ;  -  le  2  fommé 
d'une  tête  &  col  de  chien  d'or ,  lampalTé 
&  accoUé  de  gueules  ,  pour  l^^eldenti  ;.lc 
5  pour  le  Pabetinat  ;  le  4  pour  Bavitre  i 
le  5  furmèfité  d'un  chapeau  dë  gueules  & 
dur|;e9t  ^  rebraiTé  d'argent  &  de  gueules 

Dd  iij 
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de  i^ln  en  Paucre  #  orné  d'une  large 
queue  de  paon  au  nacurel^pour  Spanheimi 
le  6  (bmmé  d^in  vol  fermé  de  fable  t 

chargé  de  trois  bâtons  noueux  &  emman- 
çhcs  d'oî  &  d'argent ,  pour  Uohmach. 
Les  titres  font:  Parla  grâce  de  Dieu^ 
Stâf  dê9    Com^  Palatin  du  Rhin  ;  Duc  de  Bavieni 
ii^i^^Ls.  ^^^^^     yUdemiy  deSpankeim  ,  de  Kap^, 
JUi^lw  df  i'^iA^^^  ^  d^Hchcnach  &c. 

Fig.  z .  L'Ëleâeurde  Brunfwick-Lune- 
^«  ^  bourg  ou  d'Hanover  porte  parti  de  deux 

coupe  de  cinq  ;  au  i  de  gueules  a  deux 
léopards  l'un  lur  l'autre  d*orj  pour  le  Vu* 
ùhe  de  Brunfvviek  ;  au  2,  de  Saxe  Ancien ^ 
ou  de  f^eftphalieim  d^ôr  femé  de  cœurs 
de  gueules  au  lion  d'azur,  pour  le  Duché 
deLuncbourg;  au4,d*azur  au  lion  couron-» 
xié  d'argent»  pour  le  Comté  à'EberJiein  ; 
le  cinquième  vuide  pour  faire  place  à 
Técu  fur  le  tout  ;  le  (?  de  gueules  au  lion 
d'or  ,  à  la  bordure  componnée  d'argent 

6  d'azur jpour  le  Comté  de  Homhourg  ;  le 

7  d'azur  au  lion  d'argent  ;  &  au  deiTotts» 
pour  8^  quartier,  d'argent  à  Talgle  éployé 
d'azur,  pour  le  Comté  de  Diepholt  ,*le  9 
vuide  pour  faire  place  à  Técu  iur  le  tout  ; 
le  1  o  de  gueules  au  lion  d'ôr  ;  &  au  def* 
fous,pourTe  1 d'or  à  trois  fafces  de  gueu- 
les ,  pour  le  Comté  de  Lauterberg  ;  au  12, 
en  revenant  au  âanc  dextre ,  d'argent  au 
çerf  de  fable,  pour  le  Comté  de  Ctetum^ 
itrgi  au  i^/ou$  récafurletout,  d'argenc 
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Il  deux  î)attes  d'ours  adoflTées ,  mires  en 
pal  ;  coupé ,  fafcé  de  gueules  &  d  argent;  vlan  chu 
recoupé, girbnnc  d'argent  &  d'azur ,  pour 
les  Cotntés  de  Hoja  &  de  Bruchuffm  i  ^-^l^^^;^' 
au  14,  échiqueté  d'argent  &de  gueules  ,  a K*taiKi«*  . 
pour  le  Comté  de  Honjleln;  la  pointe  de 
l'éctt|d'argent  à  une  perche  de  bois  de  c&iiSuui  des 
de  gueules ,  ehcvillée  de  quatre  cors,  po-  f"^^^'^ 
fée  en  fafce  ,  parti  d'argent  à  la  perche  ^^^^  ^''^ 
de  bois  de  cerf  de  fable ,  cbevil  lée  de  qua-  ^J^^-.^ 
trc  cors ,  pofce  en  fafce,  pour  les  Comtés 
èizReinllein  &de  BùnkinbourgXvLt  le  tout  o»  de». , 
de  gueules  à  une  couronne  imperule  .  ..  - 
d*or>  pour  la  digràcj  à^Archi-Treforier  Z 
•d$  a  Empire.  L'écu  timbré  de  cinq  calques 
*)uverts,lei  furmonté  d'une  queue  de  paoft 
entre  deux  perches  de  bois  de  cerf,  donc 
Tune  de  gueules  &  Taucre  d  argent,  pour 
Holjkin  -  Lauterberg  ,  le  2  furmontc  de 
deux  pattes  d'ours  pour  Hoja  ,  le  3  fuiv 
monté  d'une  colonne  fommée  d'une  cou- 
tonne  d*or  du  milieu  de  daqu^Ue  s'élève 
mne  queue  de  paon .  terminée  par  une 
étoile  rayonnante  d*or  ,  la  colonne*  tr»    ^  ,^ 
verfée  d'un  cheval  gai  courant  d'argent  ; 
U  tout  accofté-de.  deux  faucilles  appoin-;» 
tées  d*argent,emmanchécs  de  gueules,  pa* 
rées  fur  le  dos  de  petites  houppes  de jàu- 
mes  de  paon ,  pour  Brunfvvich  le  4  lomi* 
filé  de  deux  cornes  de  buffle  coupées  d'ar^ 
gemft  de  gueules,  entre  lefquelles. li« 
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«Ktt*  ^^^^^f^"  *        fommé  de  deux  corne^i 
*  de  buftie d'argent,  accoftées  dedeuxper* 

.Aai^oiu^  ^'^utre  de  gueules,  pour  Kiinjltin& BUph 

^  hmiurg  ;  les  lambrequins  d^or  j  de  gueu- 
iT^ir^  les  &  d'argent  ;  les  cinq  c;jiique«  ionf 
^moirUs  couronnés.  .  '     .  ' 

^//'"^  .  U  titre  cft  :     r    grate  Je  Dieu,  Rci 
%Mt9r  grand$  Bretagne  ;  Pue  de  BrunJ^ 

à^BiMrm  ^       Luneiourg  j  ^irchi-Tuforur 

.  d»  Kleâeur  du  S.  Empire,  tjhc. 

p„^ae  l-e$DucsdeBnuifvvick-Wolfenbmel& 
fcnnfwkk.  de  Beverii  ont  les  mêmes  quai  tiers  que 
rEleâeur,  ils  ne  différent  que  dans  1'^ 
^rangement.  Us  portent  parti  de  deWjCoupé 
ide  trois;  au  premier,  de  Xune^wr^ ,  au 
a  de  Brunfvvicky  au  3  d!Her  benjlein  ^  au  4 
de  Homburg,  au  5  de  Lammierg,  au  ^ 
^Hoja  &      Bruchujfen  f  au  7  &.g  .d9 
yPUphoU,  au    de  Uanfiein  ,  au  10  df 
^injlein,  au  II  àt.CUttenberg ,  au  14 
de  Blanckcnburg.  Le.  timbre  f;^  ab^^nr 
ment  le  même. 

Us  fe  titrent  :  P^r     ^r^re  A  Jp^eii  ^ 

Ductit  Brunfyvick,de  LuneJfQurg,  4$, 
JBlakenburg  &c. 

Les  Eleâeurs  ornent  anfll  lléjcu  dç  leiM 
•naes  d'une  autre acuuiteie  j  &f4us  fimpli» 
fue  cette  aultiplicité  de  heaumes  &  ils 
iciinkis. 
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*  Les  Elefteurs  Eccléfiaftiquçs  timbrent 
leur  écu  d'un  bonnet  delf^aur^  iU  paf* 
fcm  répét     la  cïoOè  en  iimtaix  par 
derrière,  &  enveloppent  le  tout  d*un  man  f^ll^^^ 
teau  ducal  armorie  de  Ieur$  «ijrmes  iur  les  armqxm**  ^ 
fépUs,  fourré  d'hermine.  ' 

lies  EleâbeunlaîsfoocdenlifM*  11$  h  f'^^^^ 
contentent  du  boimoc  iU&otû  &  du^'^^^J^  ^ 
manteau  ducal, 

-Stuctgard  ^^^^  ^ 
le  Vmcemberg^Oëb  portent  écartelé  » 

J  fufelé  en  bande  d'or&  de  lable,  pour 

te  Duché  de  T^ck  ;  au  2,  d'asur  à  la  baa^r 
niere  d*or,  chargée  de  Taigle  imper ial^po* 
iee  en  btÎMle^pour  la  dignité  dcPone-Eten^ 
dan  de  VEmpirt  ;  au  ^,  de  gueules  à  deux 
tcitites  d'or  adofTées,  miles  ea  pal,  pour 
k  Gomié  de  AfÊmlnUard  ;  au  4»  d'or  au 
biiâe  d'wa  vieillard  au  naturel ,  vêtu  dé 
gueules ,  couvert  d'un  bonnet  de  gueules 
sebrafle  d'argent,  pour  la  Seigaeurie 
i'Uàimhûm  4  fur  le  toot  9  d'or  à  trois 
pei^tbet  de  isois  de  cerf  de  ficible  en  fiifce, 

pour  le  Duché  de  ff^irumèerg, 
*  Ciiiq  caiques  ibmle  timbre  de  ces  ar-> 
Bioisies,  te  prcnuer ,  eft-à«dire,  le  plus  à 
droit  9  couroané  &  fcmmë  d'im  demi-ai'« 
gle  de  fable,  pour  la  dignité  de  Porter 
£undan  ;  le  fécond  aui&  .  couronné  « 
fiimm^d^an  cota  dé  chalie  de  gueules,  lié, 
.^guickc  ^  viïplé  d'or^  l'engoiidiure  ga*# 
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j^iS        M  fi  T  n  o  i>  »  ^ 

nie  de  plumes  d'argent ,  d'gzur  &  dé 
PLANCHE  gueules ,  pour  la  dignité    de  grand 
l/encur  ,  attachée  au    Comté  tVrach 
Comiois^    incorporé  dans  celui  de  Jf^irtembers  ;  le  7 
AftMoïKiBs  couronne^lurmonte d  un  buited  une  jeune 
^        fille  f  habillée  de  gueules,  couronnée  d'or> 
Suite,  des  ayant  deux  truites  au  lieu  de  bras  >  les 
^^^Jî^' têtes  attachées  à  la  poitrine,  pour  Mont" 
^         ieliard  s  le  4  lommé  d'une  tête  &  col 
de  chien  fuièlé  d'or  &  de  lable,  pour 
;D»ct  dit  •  Teck  ;  le  S  fiirmonté  du  bufte  du  4««* 
^quartier,  pour  Hcidenhim:  les  lambrequins 
du  milieu  d'or  &  de  gueules»  ceuxde» 
côtés  d'or  &  d'azur. 
^    Fig.  4.  Les  Margraves  de  Bade-Baden 
portent  parti  de  deux,  coupé  de  deux;  au 
l'-échiqueté  de  gueules  &  d'argent ,  pour 
le  bas  Comte  àc  Spankeimi  le  2,  d'argent 
à  une  rofe  de  gueules  ,  coupé  d'or^  pour 
le  3  quartier,  au  fanglier  de  fable  fur  une 
terraUe  de  ûnople ,  pour  le  Comté  <f 
herftein  ;  au  4,  d'argent  au  lion  de  gueule» 
çouronné  d'or,  pour  le  Langraviat  de  Brifi 
gauj  au  5, de  gueules  au  pal  d*or  chargé  de 
trois  chevrons  de  fable  ,  pour  Baden^ 
Jf^eiUer  ;  au  6,  qui  tient  lieu  de.recii  fur 
le  tout,  d'or  à  la  bande  de  gueules ,  pour 
le  Mai graviat  de  Bade  ^  au  7,  d'azur  au 
demi-vol  d'argent  en  fafce,  chargé  d'ua 
eroilTant  d'or  1  pour  Ufenbérgi  au  S,  d'on 

«u  lion  ifliuttdie  gueules^  coupé  ^  Êsdfç^ 
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ondé  d'azur  &  d'argent,  pour  Ratetn  ;  p^^^^j^ 
au  5>>d'or  à  la  falbe  de  gueules,  pour  xtvu» 
Lahr,  parci  d'or  au  lion  de  fable  couron* 
né  d'or  9  pour  Muhlierg  ;  au  xo,  échi*  coviiesv 
quêté  d'azur  &  d'or,  pour  le  haut  Comté  W^^ô^^t 
de  Spanheim.  Ua* 

L^écu  «il  timbré  de  deux  cafques  que  nous  «ftfif^  def, 
ne  décrirons  pas  ,  pour  éviter  une  proli-  Armoineê 

Xite  qui  pourroit  devenir  ennuyeule.  Les 

exemples  que  nous  avons  donnés  luffifent 

pour  mettre  au  fait  de  l'ufage  des  Aile-  ^'*jhSfo 

mands,  qui  décorent  ain(i  leurs  écuflbns. 

.  Les  Margraves  de  Bade-Durlack  por- 
tent les  mêmes  armes  i  mais  les  Quartiers 
font  autrement  difpofés.   Le  i  eft  de 

^Prifgau  ,  le  fécond  d'Ufcmberg  j  le  5  du 
Bas- Comté  de  Spanheim  ,  les  4  & 
.J^EhrJlein,  le  S  fcrvant  d'écu  fur  le  tout, 
de  Bade ,  le  7  de  Baden-fFeiller  ,  le  8  de 
Hœtelriy  le  p  de  Lahr  ^  le  10  de  AluhU 
ierg  :  le  timbre  comme,  celui  de  Bade* 
Baden. 

f/^.^.Les Landgraves  de  Hefle,qui  font  hknégacm 
Hêffe-CalTel,  Hcffe-Philipflhal ,  Hcfie-*^*  ^ 
Keinfels ,  Heffe-Darmûadc ,  &  Hclfe- 
jHlombourg,  portent  parti  d'un,  coupé  de 
deux  ;  au  i^r*  d'argent  à  la  croix  de  Lor- 
raine pattce  de  gueules  ,  pour  la  princi- 
pauté de  Hir/chfeidf  au  2,  coupé  de  lable. 
Sç  d'or  ,  le  premier  chargé  d'une  étoile 
ii  ui-  j  poux  L  Comié  de  ZU^nhain  ;  «at^. 
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42^8  ;  MérifoDB 
3i  d'or  au  léopard  Upimé  de  gueules,  zmf 
^^xL^u^  &  couronné  d*azur ,  pour  Te  Comté  de 

Catienellnbogen  ;  au  4,  dç  gueules  à  deux 
CowHois-  lions  léopardés  d'or,  l'un  fur  l'autre,  pour 
ÂVmÔiai'm  le  Comté  de  Piet^  ;  gu  coupé  de  îàblp 
^  &  d'or  y  le  premier  charge  de  deuf 
i'/ziftf  i(fx  étoiles  d'or  ,  pour  le  Comte  de  Nidda  ; 
jirmoines  6  de  HoljUin-Schaumburg  ^  pour  le 
jt^j         Cofl^jé  de  Schaumbur^  ;  furie  tout,  d'azur 

au  lion  bandé  d'argent  &  de  gueules  de 
é^ii^T  ^^^^  picces,    couronné  d'or  ,  pour  Iç 

Langraviat  d&  H^J[i  :  le  <;out  timbré  dç 

cinq  cafques. 

Lèiir  titré  eft:  Ftff  lit  ; /-«ce  ^  Pieu^Lath 
grétvt  de  Hejfc, Prince  de  Hirfchfild;  Comte 
de  C atjenelLnbogen^de  Dieti^de  ^iegenh^yn» 
de  Nidda  ,  de  SchaUinburç\  Seigneur  £ Ef; 
fftdm^  de  9lejf&  ,  tljïtr  ,  de  rr4nhnjtpifu 
Ducs  de  Fig»  y.  Les  Ducs  de  Holflein,  qui  font 
Holflein-Sanderboqrg,  ,  Holftein-Çeck 
Hoiilein>Ëutin ,  HoÙtein-Oluksbourg  , 
Holftein-Ploën,  portent  coupé,  îè  i*"^dt 
Norvège,  parti  de  Schlefvvic  ;  le,  fécond 
de  Holjlein,  qui  cft  de  gupvdes  à  trois 
fÎMiilles  d'ortie.  4*argetit  ,  ciUrgées  d*tm 
petit  écttflbn  coupé  d'argent  &  de  gueu^ 

les,  parti  de  Ditmarfen,  reparti  de  Stor^ 
marn;  fur  le  tout,  éc^tdé  (f  Oldemiurg  &: 
de  Ddmenhorjl,  Ces  quartiers   ont  été 
blafonnés  àrartide  du  Roide  Danenwrct 

L'écu  timbré  de  trois  cafques ,  pouc  ^ 
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liC  titre  de  ces  Princes  eft  :  Héritier  de 
Horvegty  Vue  de  SchUfvvic,  de  Holjlein  ,  '^JjîïÏÏ 
d€  StQrmmrn  &  d$  Dimar/ei  Cornu  £01' 
dtmhtrg  &  dê  Vèlmênhorfi.  $Anct^vw» 

Les  Duc«  de  MECKLENBOURC-Schwe- 
lin  &Mecklenbourg-Strelitz  portent  pani 
d'vù^  cciupé  de  deux;  aujprcmier, d'or  au Smuê^de» 
fencdntre  d#  hxMê  dft  fabte ,  couronné  ArmoirUâ 
de  gueules  ,  accorné  &  bouclé  d'argent  ^^'^ 

P^^^  Mukltnbpurgs  au  1,  d'azur 
au  gri&A  d'or ,  pour  la  principauté  de 
ff^twdenf  itt  ^jaazuf  'àu  griflon  d'or^bonxi. 
coupé  de  finople ,  à  la  bordure  d'argent , 
pour  la  FriTuipauU  tk  Schvverin,  mare^ 
jbis  Evêché  /  au  4>  dé  gueules  à  la  croit 
pattée  d'argent,  pour  l^rincipauêé  dtRat^ 
:jieburg  j  autrefois  Evêché  s  au  5»  de  gueu- 
les à  un  bras  d'argent  mouvant  d'un  nuage 
à  féneftre'y  tenant  eâ  £bs  doigts  un  anneau 
d'or  ,  pour  le  Comté  de  Schwerin  ;  au  j 
de  Rojlock  s  fur  le  tout,  de  Stargard^  <jui 
eft  coupé  de  gueules  &  d'or. 

L'éqa  timbré  de  cinq  cafqùes  :  le  premier 
au  milieu  pour  Meckknhourg  ,  le  2  dé 
Stargard ,  le  3  de  Jf^enden,  le  4  de  SchvyC' 
fin  j  le  ^  de  RatieBurg, 

Leurs  titres  font  |uili  les  mêmes  /  Due  tia^ 

de  Mecklenbourg  ;  Prince  des  l^andales,  de 
Schvverih  &  de  Ratiehurg  ;  Comte  de 
Schvverin^  de  Rojlock  &  M  Stargard, 

i  J^s  Princes  d'ÂNHAiiX  ^nt  Anlialcr 
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Deflktt^  Anhalc  -  Bernbourg  ^  Anhàlt^ 
TLAHcm  Schaumbourg  ,  Anhalt  ^  Coëchen  ,  An- 
XLViU  halt-Zerbft.  Us  portent  tous  les  mêmes 
CoMMois-   armes.à  l'exception  des  Princes  d'Anhalt^ 

JANCB  DBS    rw  xgy 

AaMoiMBs  i^bOi  qui  ont  ajoute  d  autres  quamers. 

On  les  blafonne  de  cette  manière:  parti  de 

Suite  des  deux  ,  coupé  de  deux;  au  premier ,  d'ar- 

jirmoLrus  ç^^^^  ^^^^         [àhlQ,  •  accollé  •  COU- 

J^^^        ronne  d  or ,  grimpant  fur  un  pan  de  mu-* 
Princes   ^^^^      gucules  qui  peuche ,  à  la  porte 
4'ikAlMU«  d*or,  pour  marquer  l'origine  des  Princes 
dAnkalt^qui  defcendent  des  anciens  Benn* 

Î^erss  au  2,  d'or  à  cinq  faTces  de  fable  pour 
e  Comté  àt  BallenJloeits  8lu  5 j  échiqueté 
d'argent  &  de  fable  ,  pour  Afcanic  i  au 
4>écartelé  d'or  &  de  gueules^  pour  la  Sei- 
gneurie de  X^a/^fejr/êe^^auijquieil  l'écu  fur 
le  toutyd'argent  à  un  demi-aigle  de  gueu- 
les ,  pour  l'éledlorat  de  Brandebourg  que 
la  Maifon  d'Anhalt  perdit  en  1 322^  parti 
de  Sa9ç$  ,  pour  l'éleâorat  de  Saxe  que 
cette  Maifon  perdit  en  142^  ;  Q  fig.  ^.  ) 
au  6,  d'azur  à  deux  barres  d'or ,  pour  le 
Comté  de  Jf^arnifdorffs  m,^ ,  d'azur  à 
Faigie  d'argent  >  membre  d'or,  pour  le 
Comté  de  Mechllngen  /  au  8  /  de  gueules 
plein,  pour  les  droits  de  regales  au  ^,  com- 
me au  premier  quartier,  excepté  que  l'ours 
Ticà  point  couronné,  pour  la  Seigneurie 
de  Bemiurg:  Técu  timbré  de  trois  calques, 
^e  premier  au  mUieu  jpour  Anhalt^X^  z 
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Af^Beringtn  ,  le  3  à'Afeanie.  Ces  Princes  ^ 
ajottcenc  quelquefois  aux  quartiers  que^'^-'^^^* 
nous  avons  décrit ,  celui  de  Saxe  ,  celui 
du  Palatinat  de  Saxe  &  celui  de  Brene  ;  f^^"".*^, 
alors  ils  ajoutent  les  trois  timbres  de  ces  ^AMoiaii* 
derniers  quartiers.  ^""^ 
Anhalt-Zerbft  porte  parti  de  troIs,coupé  -^"''^  ^ 
e  trois;  au  premier,deùizx^;au  2,duL)uche 
de  ^eJlphaUe  i  au  3 ,  à'Angrie  ;  au  4 ,  de 
BalUnfioedt  ;  au    de  Beringen  ;  les  6  &  7 
vacans  pour  faire  place  a  1  ecu  iur  le  tout  ; 
le  8  d'azur  au  lion  couronne  d'or  ,  pour 
Jeverni  SiU  ^ ,  à* fcanie  j  au  10,  de  W'aU'^ 
d^rfées  au  i  i^de  ^armfiorff  i  au  12^  d'or 
au  lion  de  fable  couronné  a  or^  pour  Kni^ 
fhaufens  au  13,  de  MuhUngen;  au  14,  du 
droit  de  RegaU  s  au  1 5>  de  Bernèurgi  aU 
16  f  d'azur  à  une  tête  de  chien  d'argent 
accoUée  d'or  ,  foutenue  de  Tangle  en  chef 
de  deux  branches  de  palmier  d'or  paliées 
en  faucoir  ,  pour  ^aUher^Nieuburg, 
.  L'écu  timbré  de  7  cafques  :  le  i  d'^a* 
hait,  le  2  de  Saxe ,  le  3  de  Wejl^halie  » 
le  4  de  Beringen  >  le  J  à'Afcanie  ,  le  6 
iiAngrie ,  le  7  de  Jevern  i  il  eft  furmonté 
de  trois  plumes  d'autruche ,  celle  du  mi- 
lieu d'or  &  les  d.mx  autres  d'argent.  Ceft 
ce  cafque  qui  elt  particulier  à  la  Maifon 
^ Anhalt-Zerbjl. 

Les  titres  des  Princes  d'Anhalt  font  :  xi^ç,, 
trinQe  d'Anhalt,  I?u€  dê  S^e,  £An^ 


4J«  M  iS  T  H  0  D  K 

grit&dt  WeJlphalUi  Comté  ^AfcéUtUl 


WLAHÇHuStigmur  dè  JSerèJl  &  de  Jhnïtûrg.  Le 
XLFi I.  Prince  d'Anhalc^Zerbft  ajoute  de  Jevern 

&  de  Knifhaufen, 

AaMÎta«.  ^'S'  i-  Les  Princes  &  les  Comtes  dd 
4ic        Furftemhrg  portent  d'or  à  Pâigle  de 

Suite  desS^^^^^^  »  bccqué  j  membfé  d*azur  ,  qui 
u^moiriesiùvit  les  armes  propres  de  la  Maifod  de 
des  Bria^FurJltmi^,  à  la  bordure  ondée  d'argent 
de  d'azor ,  prife  des  Atsâmiies  de  S/!»- 
îom^  ^^^/^--Etf*  dont  la  Maifon  de  Furftemberg 
f uftoaUig  bérita  :  Taiglc  chargé  en  cœur  d'un  éca 
écartelé^aa  i  &  4  de  gueules  k  la  ban- 
nière d'argent ,  pour  le  Comté  de  ff^tr- 
iinhérg  /  au  i  &  5,  de  fable  à  la  barre 
engoulée  d'argent,  pour  le  Comté  de 
Hûlig€nbtrg.  L'éctt  timbré  de  tr<ns^  caf* 
qœs  :  le  premier  pour  Furftmberg  >  le 
pour  Jf^eritnhergf  le  3  pour  Heiligenberg. 
fijM,       Le  titre  eft Prince  &  Landgrave  de 
Furjlemberg  ;  Comtt  d* HtiUgénbtrg  &  de 

^crdcnbergi  Friacê  du  Séim  Emfin 


« 


Digitized  by  Gopgle 


LEÇON  XLV. 


E  Duc  de  MoDENE  porte  ccartelé; 


L 

au  I  &  4 ,  d  or  à  l'aigle  éployé  de  Table,  planche 
hecqué,  membre,  couronné  de  gueules^  XLviu 
quiéftde  V Empire',  le  2  &  9,de  France  à  Comioxs- 
la  bordure  endentéî  de  gueules  &  d'ar- 
gent,  qui  elt  de  terrare ,  1  ecartelure  di-  &:<é 
vifée  par  un  pal  degueuleschargcded^iix  ^„if^  j^^ 
clefs  y  Tune  d'or  &  Taucre  d^argent ,  en  fau-  ArmoirUs 
toir  ,  furmoncé  de  la  tiare  papale,  &  fur  ^'«^  /^««* 
le  tout,  Qfig,  10.^  d'azur  à  un  aigle 
d'argent ,  couronné  ,  becqué  > ,  membré  lc  duc 
d'or,  pour  la  Maifon  à'EJie,  le  heaume ^ 
couronné  d*or,furmonté  d  un  aigle  iflknc 
de  fable. 

Le  titre  eft:  Par  la  grâce  d$  Dieu,  Duc 
de  Modem      de  Reggio  ;  Prince  de  Carpi 
de  Corregio;  Seigneur  de  Frignano  ,  de 
Carfagnana  ,  de  Corragio  &c. 

Le  Grand^Maitre  de  Malte  pone  ^^^^  ^^^^x 
écarc^léi  au  i  &  4#  de  guèules  à  la  croix  tre  de  uù- 
d'argent ,  pour  V Ordre  de  Malte  ;  au  2  6c 

5  ,  des  armes  de  fa  maiibn  :  Jig,  1 1 . 
Une  couronne  de  Duc  fert  de  timbre  , 

6  il  enveloppe  fes  armoihes  d^un  manreaa 
ducal.     *  * 

Fig.  z  2.  Le  Prince  de  Monaco  por-  Pnnecdé 
te  écarcelé^au  iScA,  dWgent  au  lion  dê  Moom 

£e 
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gueules ,  armé ,  lampaffé  >  courooné  d*otf 

TLAiiCHE  pour  G oy on- Matignon  ;  au  2  &  5  ,  fufelé 
XLVii*    d'argent  ^  d'azur  /  pour  Grimaldi  ou 

c^iiiiou-  Monaco,  ht  heaume  eft  couronné  d'or, 
•^^  &  a  pour  chttier  une  flcur-dc-lys  d*or  au 
^pi^t^s  j^jjj^^^  d'une  palme  ôc  d'une  branche  d'o- 

6uite  des  li^ief.  Les  tenanslont  deux  moines, vécus  de 
uiramrtù  Tobc  longuc  ,  oeintj  jcète  nue^  foutenanc 
des  trin--  l'écu  d'une  main  &  de  Taucrc  une  épée 


nue. 


pKiwcB  OB  Le  titre  eft:  Fû,r  la  ^racc  de  DUu  , 
IfoKAco.  Souverain  de  Alonaco  9  Menton 

d>      Roqueèmn;  Duc  de  yaUminois  i 

F  air  de  France  ;  Marquis  de  Baux  ;  Comte 
de  CardaUs  i  Baron  de  Buy  &  de  Calvi* 
net  s  Seigneur  de  S.  Remi ,  <^c^ 

mÊm^Êmm    Xa  République  de  Vehisb  porte  parti 

TLANCHE  de  trois,  coupé  de  trois ,  ce  qui  forme  léi- 
XLViu,  ze  quartiers  ;  le  i  d'azur  à  l'aigle  d'ar- 
Vensfe.    gent ,  qui  eil  de  Frioul  ;  le  2  d'argent  à 
la  croix  de  gueules ,  pour  Fadove  ;  le  J 
d'argent  à.  la  croix  de  feules ,  dans  les 
.  .  ,      cantons  du  chct  une  Ltoiie  à  lèize  rais  de* 
.  gueules  >  pour  la  Marche  de  TarvU  ;  au  4^ 
d'a£ur  àv  k  croix  d'or ,  cantonnée  en  chef 
de  deux  têtes  &  vols  d'oifeau  de  même  , 
qui  cfl  de  Bellune;  au  5>ti'azur  à  la  croix 
d'or.^  pour  Vérone  i^u,  d>d'argent  au  lion 
d'azur ,  pour  Brixen  ;  au  7 ,  de  gueules  à 
la  croix  d'ai^ent^  pour  Vicenti  s  au  8jde 
gueul€;s  à  uiie  toux  donjoancQ  de  deux 
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pièces  d'argent ,  pour  feUrim  ;  tu  j^par^ 


ti  de  gueuîés  &  à'or ,  pcmr  Berganui  au 


10,  coupé  de  gueules  &  d'argent,  pour 
Crtma  -,  au  1 1  ,  d'azur  au  demi  vaiHeau 
d'or  y  qui  eft  de  Corfou  ;  au  i    d'axur  à  ^emoi au* 
riiyacioce  d'argent  ^  quieft  de  Zam^  ;  au  ^ 
15,  d'azur  à  la  tour  d'argent ,  du  T^rri- Suite  des 
loin  Adriatique  ;  au  14^  de  linopie  à  la  Armoirus 
citadelle  d'or  •  furmoncée  d'un  lion  de  ^" 
Veniie,  pour  la  pfeiqu'itle  àtRoiiginei 
ta  ij,  d'arge»:tàla  croix  de  gueules^  Vcnife, 
pour  Zefhaioniei  au        de  iuxople  au 
cheval  gai  ^  contourné  d'argent ,  pour  les 
lilet  de  Krejio  &  èiAbfort  ;  cinq  écudbns 
fur  le  tout  dilpofés  en  croix ,  le  i  qui  eft 
au  centre,  (^fi^-  r .  )  d'aïur  au  léopard 
aîié  y  ou  lioo  deS.  Marc  »  couronné  d'or  ^ 
tenant  une  épée ,  &  un  livre  d'or  «à  fenc 
écrits  ces  mots  /  ¥ax  tibi ,  Marcc ,  Evan* 
geiiJiA  nuus  -,  le  bonnet  de  Doge  iur  le 
pe^t  écu  ;  le  a  du  chef ,  écanelé  de  Chy^ 
frt  ÔL  de  Jéru/kUm  ;  le  5  en  pointe  ,  dft 
Candie;  le  4  à  dextre,  d'IJ2rie;  le  5  i 
ieneflre ,  de  JJalmatie  ,  à  Efclavoniê  Se 
^Albanie.  Le  tout  pofé  fous  un  manteau 
ducal  ,  furmonté  d'un  grand  bonnec 
pointu  brodé  d'or,  environné  d'un  cerclî 
a  or  couvert  de  pierreries.  La  Kcpubiiqus 
|)rend  quelquefois  la  couronne  fermée,, 
a  caufe  du  Royaume  de  Chypre, 

^e  ij 


45^  Méthode 


 'faute  République  de  V enife  :  celui  du  Do- 

;ctnn^.  ge  cft  :  Le  Sérétdffiji^  Prince  &  Seigneur 

de  Venife, 

cômrois^  fig,  2.  La  République  de  Gènes 
Aa^Moiaiif  poitÉ  d'argent  à  la  croix  de  gueules  ^  l'écu 
^        couronné  d'une  couronne  royale ,  pour 

Suite  des  le  Royaume  de  Corfe, 

Armoiries     On  lui  donne  le  titre  de  Sérénifftme  ^  & 

t's  ^''"^^^  Doge ,  celui  à!  llluftnjfune  F  rince.  . 

La  République  de  Hollande  ,  ou  les 
Hollande.  |-çpç  Provinces  Unies,  pon*?nt  pour  armes 

celles  des  lept  Provinces ,  &  un  huitième 
quartier  pour  ruoion.Le  premier,  d'or  au 
lion  de  gueules,  pour  la  Hollande  ^  le  2. 
d'azur  au  lion  contourné  d'or,  armé,  lam<- 
•  pafle ,  couronné  de  gueules  j  parti  d'or  au 

lion  de  fable ,  pour  Gueldres ,  coupé  d'or^ 
au  lion  de  gueules,  pour,  le  Comté  de 
Zutphen  ;  au  ^^d'or  au  lion  iflant  de  gueu- 
les, coupé,fafcé,  onde  d'argent  &  d'azur 
de  (ix  pièces ,  pour  ZeeLand;  au  4,traaché 
d'argent  &  de  gueules,  pour  Utreckt  ;  aa 
5,Cfig'  30^^  gueules  au  lion  d^or  tenant 
un  faifceau  de  lept  flèches  d'argent ,  pour 
VUnion:  ce  quartier  occupe  jufqu'à  la 
pointe  de  récu,&  par  conféquent  eft  dou- 
ble des  autres;  au  <$,  d'azur  ièmé  de  bil-^ 
lettes  d'or  >  à  deux  léopards  d'or  l'un  fur 
l'autre,  pour  f^rije;  au  7,  d'or  au  lion  de 
gueules,  à  la  fafce  ondée  d'azur  l:>rochanc 
>  lur  le  tout,  pour  OnrifilimiB ^à'og h 
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l'aigle  éployé  de  lable ,  chargé  en  cœur  vla^cuz 
d'un  ccu  aux  armes  d'Autriche  ,  pour  -x^^'^'^- 
Groningue:  pour  cimier  un  faifceau  ileCo"«»ois- 

fepc  flèches  liées  enremble.  La  Rcpubli- A^TMoiawi 
que  prend  auili  la  couronne  royale. 

Ces  Provinces  Unies  prennent  le  titre  «fuir^  des 

de  Hautes  Puijfances  ou  Etats  Géitéraux,  ^moiries 

La  Confédération,  ou  République  des^^''^'""'* 
treize  Cantons  Suisses,  porte  parti  de 
trois  y  coupé  de  deux,  ce  qui  fait  douze  suiâb. 
quartiers  :  le  u  taillé  d'argent  &  d'azîir^  / 
pour  Zurich  ;  le  2  Ç  fig.  ^.  ^  de  gueules  à 
la  bande  d'or  ciiargée  d'un  ours  palTant 
de  fable ,  pour  Berm  ;  le  j  parti  d'argent 
&  d'azur,  pour  Lucerne  \\t  d*orà4a 
tête  de  buflc  de  fable  ,  mu  fêlée  de  gueules, 
pour  Ury  ;  le  5  de  gueules  à  la  croifette 
d'argent  cantonnée  à  ieneftre  ,  pour 
5tfAvvirf;  le  ^  coupé  de  gueules  &  d'ar- 
gent à  une  double  clef  de  Tun  en  l'autre, 
pour  UndervvaLde  ;  le  7  d'argent  à  laiafce 
d'azur,  pour  Zug  ;  le  8  de  gueules  à  un 
pèlerin  (l'argent,  pour  Glaris  ;  le  p  d'ar- 
gent à  un  étui  de  crofle  ,  ou  au  lys  ren- 
verfé  de  fable,  ^o\xtBàU  ;  te  10  coupé  de 
fable  &  d'argent ,  pour  Fribourg  ;  le  1 1 
coupé  de  gueules  &  d'argent ,  pour  5o- 
Ifurre;  au  I2,d'argcnt  au  bouc  faillant  de 
fable  j  couronné  d'or ,  pour  Schaffquft  ;  • 
à  la  Champagne  d'argent,  chargée  d'un 
ours  debout  de  fable,  pour  yippen^eLL 
L'écu  furmonté  d'un  grand  chapeau. 


ns 
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Hanche  ^^^^  donne  le  titre  de  :  Tris-NcbUs, 

Xhvin.  ^  tris-UiuJlres  Sûgtuurs  ^  oncle  JéOuaèles 
Cantons. 

îfîT*^*".     f^S'  ^-  La  République  de  Genève 
ARMoiaiEs  P<^rte  d  argent  a  un  demi  aigle  epioye 
uc  iable  ^  parti  de  gueules  à  une  clef 
Suite  dijà'^ï^t  en  pal:  Vécu  fumiomé  d'uii^ 

dt^FriZ^^^^^  de  Marquis. 

.  Le  Roi  de  Fiance  lui  donne  le  Titre 
de  :  Ac>i  tris'^htrs  &  bons  ^mis  Us  Sin^ 
iics  &  CûnfêiiUri  de  i4  vii/e  G$mv$^ 
Le  Roi  de  Sardaigne  celui  de  :  Mag-^ 
nifi(jms  Seigneurs  ;  les  autres  Rois  &  les 
£le4ieurs  de  V£mpixf  :  Nohlis  icns 

Fig.  ^  Là  RéfMiblique  de  LtrcquK 

Îoi  te  d'azur  au  mot  libertas  d*or  polè  en 
Ande ,  accofté  de  deux  coûces  d*or. 

Le  citre  de  la  RcpubUquè     s  La  Sé^ 
réniffinu  RévuHifm  de  iMqut^  Les  Séna« 

teurs  ont  celui  à'ExceLU'ntrfflms  ,  &  le 
Çonfalonier  celui  de-  Sercaijfime  Prince 

Fig.^.  Cell^deRAGUSE  porte  d^argems 
à  trois  bandes  de  gueules,  au  mot  liber tas^ 
d'or  en  take,  brocb»ç  iiir  1q  tout»  L'éc« 
furmoçyié  d'wie  couronne  de  Marquis» 
.  Fig,  19.  OUe  d»  St*^ARfN  p«rre 
d'argent  à  trois  montagnes  de  finople>  lut 
les  pointes  defqucllcs  iont  trois  aosels  an-, 
û^ues  de  mêioe^ù     biaie  eo&ôiÀieU^* 
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ment  des  parfums.  L'écu  timbré  d'une 
couronne  de  Marquis.  xtvtti. 

f'^i'  y*  MoNSÉÏGNEUR  yt  DaI/PHIN  ,  conHois-  ^ 

héririer  préfomptif  de  la  Couronne  désâM»  »«t 

France^  porte  écartelé,  au  i*^-  &  4'^-  de  ^^■*®*"** 
France;  au  2  &  3 >  d*or  au  dauphin  d'azur,  Suitt  des 
allumé,  lorré,  peautré  de  gueules,  pour ^rm.;/r/fx 
le  Vauphiné.  L'écu  furmoîité  d'une  cou-  ^'^^^'^ 
ronné  parriculicre,  décrite  ailleurs,  voy. 

33  y  fis*  &  entourré  des  colliers  ^^"P"»* 
des  Ordres  du^Roi.  *  *i 

Son  titre  cft  ,:  De  France  ^  Daufhîn  it  ^-^^ 
Vunnois, 

Fig.  S.  Le  Duc  Souverain  de  Bouillon  BouiUoa» 
porte  écartelé  ;  att  î8l^  ,dela  Tour  ;  au 
2,  de  Boulogne  ;  au  3,  de  Turrene  ;  fur  le 

tout,  d'y^îivergne  f  parti  de  Bouillun. 

Son  titre  eft:  Prince  Souverain  de  Bouilc  Titre» 
lùn;Dacé! Albret  d^-Chateau-Thierri;  Fuir 
JU  France,  étc.  • 

Fig,  10.  La  Ville  de  Paris  porte  de 
gueules  au  navire  babillé  d'argent,flottant 
Itir  des  ondes  de  même,  au  chef  femé  de 

Fig,  z  t  ,\j3i  Ville  de  Lyon  porte  de 
gueules  au  lion  d'argent ,  au  chef  d'azur 
chargé  de  trois  fleurs-de-lys  d'or. 

Aprè»  avoir  acquis  la  connoiflance  des 

Armoiries  des  Princes^  Etats  &  Républi 
ques^  il.  faut  étudier  celles  des  plus 

grands  maiTons  do  Ro^faii^e,  (tittout 
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de  celles  qui  ont  doimé  des  Ducs  &  Pairs  , 
n«*..«.»  des  Connétables,  des  Chanceliers,  des 

suKiAcoH- Maréchaux  de  France  &  des  Grands  Or- 
Hbs  AftIIoi-  fi^i^^^s  de  la  Cpuronnc  ,  des  Préfidcns  à 
RIES  &  DES  Mortier  ^  des  JBarons  des  Etats  de  Breta-* 
jF^jiwrtBf.  gjjg  ^  de  Languedoc  ,  de  Bourgogne  on 

trouvera  prel'que  toutes  ces  Armoiries  re- 

{landues  dans  le  corps  de  l'ouvrage  ^  &c. 
1  faut  enAiice  conlulter  les  armoriaux . 
'  4es  provinces  ,  ^  particulièrement  de  la 
province  avec  laquelle  on     Iç  plus  de 
rapport. 

Pour  fixer  davantage  l'imagination  ^ 
qn  s'appliquera  d'abord  à  connoitre  les 
Armoiries  les  plus  fimples  ,  comme  fonç 
les  Annoiries  où  il  n'y  a  qu'un  chet  , 
qu'une  fafce ,  qu'une  bande  p  qu'un  pal  ^. 
'  qu'un  chevron  ^  qu'un  iautoir  j  qu'une 
croix  &c.  En  parlant  de  ces  pièces ,  nous 
avons  eu  rattention  de  rapporter  plufieurs 
inaiibns  qui  portent  de  mçme^  ou  avec 
différence  d'émau3(.  On  remarquera  les 
inaifons  qui  portent  ces  pièces  redoublées 
en  mêpie  nombre,  les  ciifférences  qui  s'y 
rencontrent  &c.  &  fi  l'on  veut  s'en  rendre 
Pufage  plus  familier^  on  fera  bien  de 
deffiner  fbi^-même  ces  Armoiries  »  d'y 
mettre  les  couleurs  &  le  nom;  l'expérience 
démontrera  bientôt  qu'il  n'eft  pas  fi  diffi- 
cile qu'U  le  paroic  d'abord  4  d'acquérir  la 
cpnnoiflance  des  Armpiries  ps^r  l^s  famil- 
les 9  ^  des  fanûlles  par  les  Armoiries. 
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Quamc  aux  figures  naturelles  ou  arti-==^ 

ficielles ,  comme  les  lions ,  les  aio:les ,  lesO»«**^**< 

tours,  lesépées,  &c.  quoiqu'elles  paroil-coNNOis- 
fenc  admettre  moins  de  variétés  &  quesANCB  des 
fpuvent  elles  fe  renctontrent  abfolument  ^"ij**'**"* 
les  mêmes  pour  différentes  familles  9  ce- 
pendant ,  avec  un  peu  d'attention  &  d'ex- 
périence, on  viendra  à  bout  de  les  diftin* 
guer  aufli  facilement  que  les  figures  hé* 
raldiques.  Par  exemple,  il  y  a  peut-être 
plus  de  fix  cent  maifons  qui  portent  pour 
armes  un  lion  feuU  mais,  outre  les  émaux 
qui  varient  beaucoup  ,  il  y  a  de  ces  lions 
oui  font  couronnés  ,  armés  ,  lampatTés  ; 
a  autres  feulement  couronnés,d'autres  ûm*- 
^    plement  armés  ou  lampafles  les  émaux  ; 
de  ces  différences  multiplient  encore  les 
variétés  :  il  y  en  a  d'hermine,  de  vair ,  de 
vairés ,  de  bandés,  de  fafcés  >  de  partis^  de 
coupés  ,  de  loiangés  &c.  11  faut  faire  atten- 
tion à  toutes  cçs  différences ,  remarquer 
les  maifons  qui  portent  abfolament  de 
même  &  celles  qui  différent  par  quel- 
ques-uns de  ces  attributs. 

Il  faut  dire  la  mêmé  chofe  des  aigles 
&  des  autres  animaux  qui  fe  rencontrent 
fréquemment  dans  le  Blafon^  ^ 

Les  figures  artificielles  varient  auifià 
rinfini  par  les  émaux,  les  différentes  po* 
fitions  &  les  différens  attribuas  dont  elles 
ibat  fufgepubieSf 
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  On  en  a  cité  un  aflfez  grand  nombre 

obs8*tat.  d'exemples  pour  diriger  la  marche  que 

s««  SA  l'on  doit  tenir    afin  de  ne  les  point 
confondre. 


AftKoiMft  Enfin,  Ofl  obfervera.avec  une  attention 
*^  particulieré  les  maifons  qui  portent  plu- 
heurs  quartiers  ;  on  en  remarquera  les 
caufes,  dont  les  plus  prdinaires  font  les 
alliances  honorables  avec  les  Princes  ou  les 
grandes  mû&ns  du  Royaume ,  ou  avec 
étrangères  ,  les  fubftitucions  de  noms 
&  d'armes,  les  prétentions,  les  conceffions 
&c.  Nous  avons  donné  des  exemples  de 
toutes  ces  chofes  dans  la  defcription  des 
Armoiries  des  Princes,  des  Royaumes,  des 
Ducs  &  Paii5  de  France  ;  ces  exemples 
doivent  fuffire  pour  donner  uiie  connoîf 
fance  exaile  de  cette  pratique,  &  Thabi- 
tude  lèvera  toutes  les  difficultés  qui 
effrayent  ceux  qui  coamiencent  à  étudier 
le  blafon>  &  ils  feront  convaincus  par  Tex- 
périence  que  ces  connoîflancés  ne  font  pas 
^  aufli  difficiles  à  acquérir  qu*elle$  lepaioit 
ienc  ^tt  pf enûer  coup  d'œiL 


/  - 
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I-/  A  Noblefle  eft  un  titre  d'honneur  qui  ip— ; 
diftingue  du  commun  des  hommes  ceux  de 
qui  en  font  décorés  &  les  fait  jouit  de  noblessb, 

f^^TS  privilèges.  Origine  de 

Cicéron  dit  que  la  Nobieire  n  eft  ^vl^tq  u NoH^e 
chofe  qu'une  vertu  connue  ,  parce  qu'en 
effet ,  le  premier  établiflement  de  la  No- 
bieflè  tire  fon  origine  de  t*eftime  &  de  U 
^  Confidération  que  l'on  doit  à  la  vertu.  * 
C'eft  principalement  à  la  fagefle  &  à  la 
TaHIance  que  ron  a  d^abord  attaché  la 
Kobtefle  ;  mais ,  quoique  le  mérite  &  la 
vertu  foicnt  toujours  également  eftima- 
bles  j  &  qu'il  fût  à  défirer  qu'il  n'y  eût 
oint  d'autre  voie  pour  acquérir  la  No- 
lefTe  ;  qu'elle  foit  en  effet  encore  quel- 
quefois accordée  pour  récompenfe  à  ceux 
dont  on  veut  honorer  les  belles  qualités  ; 
il  s'en  faut  beaucoup  que  tous  ceux  en  qui 
ces  mêmes  dons  brillent,  foient  gratifiés 
de  la  même  diftinftion. 
'  La  Noblefle  des  fentimens  ne  fufHc 
pas  pour  attribuer  la  Nobleffè  proprement 
dite ,  qui  eft  un*  état  civil ,  que  Ton  ne 
peut  acquérir  que  par  quelqu'une  des 
^  voies  admilbs  par  la  loi. 

II  en  eft  de  même  decertâines  fondions 
bonerables,qui;dans'certains  pj  s^donnent 
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la  qualiçé  de  Noble ,  fans  communiquer 
DE  LA  les  autres  titres  de  vrai  No  bles ,  ni  tous 
NOBLESSE,     privilèges  attachcs  à  la  Noblfeffc  pro- 
l' prement  dite. 

La  nature  a  fait  tous  les  hommes  égaux; 
elle  n'a  établi  entr'eux  d'autre  diftindion 
que  celle  qui  réfulte  des  liens  du  fang  ^ 
telle  que  la  puiflance  des  pères  &  mères 
fur  leurs  enfants;  mais  les  hommes>  jaloux 
chacun  de  s'élever  au-deflfus  de  leurs  fem- 
blables,  ont  été  ingénieux  à  établir  en- 
tr>ux  diverfes  diftindîons,  donc  la  No- 
blefTe  efl  une  des  principales. 

Il  n'y  a  guère  de  Nation  policée  qui 
ii*aiteu  quelqu'idée  delà  NobleiTe.  Ileft 
parlé  des  Nobles  dans  le  Deutéronomet 
on entendoic  par  là  ceux  qui  étoient  con- 
nus &  diftingués  du  commun ,  &  qui  fu- 
rent établis  Princes  &  Tribuns  pour  gou- 
verner le  peuple.  Il  y  avoit^d  ans  Tancien*. 
ne  loi ,  une  forte  de  Noblelfe  attachée  aux 
aînés  mâles ,  &  à  ceux  qui  écoient  deftinés 
aufervice  de  Dieu. 

.  Quoique  les  Turcs  ne  connoifient  pas 

la  Noblefle,telle  qu'elle  a  lieu  parmi  nous, 
il  y  a  chez  eux  une  efpece  d  e  Noblefle 
attachée  à  ceux  de  la  lignée  de  Mahomet^, 
que  l'on  nomme  Œerifs  :  ils  font  en  telle 
vénération ,  qu'eux  feuls  ont  droit  de  por- 
ter le  turban  verd,  &  qu'ils  ne  peuvçnt 
point  être  reprochés  en  juiUce. 
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Il  y  a  en  Riiflîe  beaucoup  de  Princes  & 


de  Gentilshommes.  Anciennement  ,  &  ^obl^sb. 
jufqu'au  commencement  de  ce  fiécle  ,  la  ^^^^^^  ^* 
NobleiTe  de  cet  Etat  n'étoit  pas  appréciée  u  IMUB^ 
par  fon  ancienneté,  mais  par  le  nombre 
des  gens  de  mérite  que  chaque  famille 
avoit  donné  à  TEtat.  Le  Czar  Théodore 

Î»orta  un  terrible  coup  à  toute  la  Nobleflfe. 
l  la  convoqua  un  jour  avec  ordre  d*appor- 
ter  à  la  Cour  fes  chartres  &  fes  privilèges: 
il  s'en  empara  &  les  jetta  au  feu,  &  dé- 
clara qu'à  Tavenir  les  titres  de  Noblefie 
de  fes  fujets,  feroient  fondés  uniquement 
fur  leur  mérite,  &  non  pas  fur  leur  naif- 
lance.  Pierre-le-Grand  ordonna  pareille* 
ment  que^  fans  aucun  égard  aux  familles» 
on  obferveroit  le  rang  félon  la  charge  & 
les  mérites  de  chaque  particulier:  cepen- 
dantypar  rapport  à  la  Noblelle  de  nailfan' 
(ce  j  on  divife  les  Princes  en  trois  claflfes, 
félon  que  leur  origine  eft  moins  ou  plus  ' 
illuftre.  La  Noblelle  eft  de  même  divi- 
fée  en  quatre  claifes  ;  favoir  ^  celle  qui  a 
toujours  été  regardée  ^le  auxFiinces; 
celle  qui  a  des  alliances  avec  les  Czars  % 
celle  qui  s'eft  élevée  par  fon  mérite,  fous 
les  iregnes  d'Alexis  &  de  Pierre  I  ;  enfin 
les  familles  étrangères,  qui,  fous  le  même 
règne  ,  font  parvenues  aux  premières 
charges.  chez  le 

'Les  Komains,  dont  nous  avons  empruu*  Roinaiiis. 
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#MBS  té  plofieurs  ufàges,  avoteot  auffi  une  ^ 

^^^^  ^  pece  de  Noblene ,  &  même  héréditaire. 
Elle  fut  introduite  par  Romulus,  lequel 
Origine  de  divifa  fes  fujets  en  deux  claiSes^  l'une  de 
^^^^^ Sénateurs,  qu'il  appella  Pères,  j&rauti« 
Chez  les  compofée  du  refte  du  peuple ,  qu*on  ap* 
Eojiuiuf.  pella  les  Plébéiens  j,  qui  étoienc  commç 
ionc  aujourd'hui  parmi  nous  les  roturiers» 
Far  fucceflion  de  temps,  les  deiceii»» 
dans  de  ces  premiers  Sénateurs^  qu'on  ap 
pelloit  Patriciens  ,  prétendirent  qu'eux 
ieuls  étoient  habiles  à  être  nommés  Séna- 
teurs, &  conféquemmeot  à  remplir  toutes 
tes  dignités  &  charges  qui  étoient  aflfedées 
aux  Sénateurs ,  telles  que  celles  des  Sacrifi- 
ces, les  Magiitratures^  entin  l'adminiflra* 
tton  prefque  entière  de  TËtat.  La  diilinc^ 
tion  entre  les  Patriciens      les  Plébéiens 
ctoit  lî  grande,  qu'ils  ne  prenoient  point 
d'alliance ,  eulemble  ;  & ,  quand  tout  le 
%  peuple  étott  convoqué  ,  les  Patriciens 
étoient  appellés  chacun  par  leur  nom ,  & 
par  celui  de  l'auteur  de  leur  race ,  au  lieu 
que  les  Plébéiens  n'étoîent  appelles  qu« 
par  Curies  >  Centuries  ou  Tribus. 

Les  Patriciens  jouirent  de  ces  préroga* 
tives,  tant  que  les  Rois  le  maintinront  à 
Kome  :  mais,  après  l'e^puliion  de  ceux«ci^ 
les  Plébéiens,  qui  étoient  en  plus  grand 
nombre  que  les  Patriciens,  acquirent  tant 
d'iLLiiuaie^  ^u';U  obtinrent  d'abord  d'être 
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le  Sénat  y  enfuite  aux  Magis- 


tratures, puis  au  Confulat,  &  enfin  juf-  la 
qu'à  la  Didature  &  aux  foûûions  des  Sa-  nobles» 
crifices  :  de  forte  qu'il  ne  refta  d'autre  ^'^^^'^ 
avantage  aux  Patriciens  fur  les  Plébéiens 
qui  étoient  élevés  à  ces  honneurs ,  fi  non 
la  gloire  d'être  defcendus  des  premières  & 
plus  anciennes  familles  nobles  de  Rome. 

On  peut  comparer  à  ce  changement , 
celui  qui  ell  arrivé  en  France  fous  la  troi- 
iieme  Kace  ^  lorfque  l'on  a  ennobli  des 
içoturiers ,  &  qu'on  les  a  admis  à  pofle^ 
der  des>£efs  &  certains  offices ,  qui,  dans 
l'origine ,  étoient  affedés  aux  Nobles. 

Outre  la  NobleiTe  de  dignité  9  il  y  avoit 
chez  les  Romains  »  une  autre  efpece  de 
Nobleflè  attachée  à  la  naiflance ,  que  l'on 
afjpelloit  ingénuité.  On  n'entendoit  autre 
çhoie  par  ce  terme  ,  que  ce  que  nous  ap- 

£ lions  une  bonne  race  ,  une  bonne 
mille. 

Il  y  avoit  trois  dégrés  d'ingénuité  ;  le 
premier^de  ceux  que  1  on  appeiloit  ingénus 
iKmplement  ;  c'étoient  ceux  qui  étoient 
nés  des  parens  libres  ,  &  qui  eux-mênaes 
avoient  toujours  joui  de  la  liberté. 
.  Le  fécond  dégré  d'ingénus  étoit  de  ceifit 
appellés  gtntiUs,  c'ell-à-dire ,  qui  avoient 
Centem  &  famiUam,  qui  étoient  d'une  an- 
cienne famille. 

lie  troiiiéme  déffè  d'ingénuité  étoit 
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compofé  de  Patriciens ,  qui  étolent  def- 
KOAL^^.  c^ndusdes  deux  cent  premiers  Sénateur^ 
Orif^ine  di  ^^^^^^^  P*^^  Romttlus ,  &  aufliyfelon  quel* 
la  NûbLejè  ques-uns  ,  des  autres  cent  Sénateurs  qui  . 

furent  ajoutes  par  Tarquin  l'ancien. 
^^.^^^       Mais  depuis  que  les  Plébéiens  furent 
admis  à  la  Magiftrature  >  ceux  qui  y 
étoient  élevés  participèrent  à  la  NohlelTe 
qui  écoit  attachée  à  cet  emploi ,  avec  cette 
diâerence  ieotement  y  qu'on  les  appelloit 
hdmmes  nouveaux,  Novi  hôntines  ,  pour 
dire  qu'ils  étoieni:  nouvellement  ennoblis. 
De  ces  trois  dégrés  d'ingénuités,  il  n'y 
.  avoit  d'abord  que  le  dernier  ;  favoîr,celui 
des  Patriciens ,  qui  eût  la  Nobleffe  pro- 
prement dite^  qui  étoit  celle  de  dignité. 

Ainû  la  Nobleffe ,  plus  ou  moins  an- 
denn/,  provenoit  toujours  des  gralÉs 
.  offices  qui  étoient  conférés  par  tout  le 
peuple  affcmblé  ,  appelles  Magi/Iratus 
CurruUs  &  MagiJIratus  populi  Romani  , 
tels  que  la  place  d'Edile,  deQuefteur,  de 
/        y  Cenfeur ,  de  Conful  6c  de  Diâateur. 

Les  Sénateurs  qui  n'avoient  point  eu  . 
les  grands  offices,  m  leurs  prédéceffeurs , 
n'étoient  pas  non  plus  au  Commencement 
n^utés  Nobles  ;  mais  depuis  que  les  Plé- 
béiens furent  admis  aux  grands  offices, 
la  Nobleffe  fut  donnée  aux  Sénateurs. 

La  valeur  militaire  étoit  fort  eftimée  / 
mais  elle  n'attribuoit  qvTUoe  Nobleffe 

impariai  ce 
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îiAparfaite,que  l'on  peut  appeller  confidé- 
ration  >  piu^oc  qu'une  Nobieiie  F^P^ li^Jraf 
ment  dite.  '  n  v 

Les  Ohmlkvs  Aomftitif  n'ément  f»!  uf^M^fL 

fton  plus  réputés  Nobtes,  quoique  Ton  ^1,^1^5 
fe  fie  lionueur  d'étrs  îiTù  £x.  E^u^in 

Les  vrâis  Nobles  étoient  donô  -i^i'îlfet 

Patriciens ,  c'eft-à>dire  ,  ceux  qui  étoienc 
destrois  cent  premiers  Sénateurs;  ao.  ceux 
^  éldieQt  ^Qvés  aut  ^nitides  Magiftra;^ 
ttifês;  y<>^  les  Sénateurs  i  4O1  Vreuie  4onè 
le  pere  &  l'ayeul  avoient  été  fucceflive* 
ment  Sénateurs ,  ou  aVoient  rempli  quel^ 
que  Oft^e  encore  f)lus4teré;<i'où  eft  veçd 
Itërtè  ftl^  de  parler  ^  qoe  fo  ^obtdleat!i 
tachée  à  la  plupart  des  offices,  ne  fe 
tranfinet  aux  deicendans  que  Fatrê  tà> 

MaU  k  N^bleiFe  id«»  SéiiaceiifS  fie  s'éi 

tendoit  pas  au-delà  des  petits  enfans ,  à 
fiioins  queies^eutau^  ou  petks  eni'ans  ne 
poffédaiTent  eux-mêmes  quelque  plàoi 
^ut  le^r  éômmuhîquât  là  NobleiTe. 

Ces  Nobles  avoient  droit  d'images , 
t*elt4-dire  >  d'avoir  leun»  itT^ages  &  ika?^ 
lues  au  lieu  le  plus  appareil  de  iôur  mm 
ibn  !  leur  poftérité  tes  gardait  foigneu^ 
fement  :  elles  étoient  ornées  des  attributs 
de  leurs  Magiilratur es  >  autour  deiquel^ 
lé9  Uim  gefttt  kpitix  décrijcs. 

Ff 
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Au  refte  ,  la  Noblefle  Romaine  ne  fauh 
^5^, foie  pas ^ comme  parmi  nous,  un  ordre 
à  parti  ce  n'ctoit  pas  non  plus  un  ticre  que 
?^%'Zfi^A'm  ajoutât  à  fon  nèm,côimne  on  mct 
UtAobl^e  ^i^^ç^  d'Eeuytr  &  de  Ch^ 

^a{ier,  cétoit  feulement  une  qualité  ho- 
norable qui  fervoit  à  prvenir  aux  grandes 
cUaiges.  " 

•  Sous  les  Empereurs'  lés  chofes  change- 
Tent  de  face;  on  ne  connoifToit  plus  les 
anciennes  familles  Patriciennes  qui  étoient 
la  plupart  éteintes  ou  confondues  avec 
des  familles  Plébéiennes  :  les  grands  offi- 
ces >  d  où  procédoit  la  Nobleffe  furent  la 
plupart  fuppnmés,  d'autres  conférés  au 
gré  des  Empereurs  :  le  droit  d'images  fut 
peu  à  peu  anéanti  ;  &  la  Nobleffe  qui  pro- 
cédoit des  offices  de  la  République  fut 
tout-à-fait  abolie  :  les  Empereurs  établi- 
rent de  nouvelles  dignités  auxquelles  elle 
fiit  attachée ,  telles  que  telles  de  Comte  $ 
de  P refit ,  de  Proconful ,  de  Con/uljit 
Patrice. 

Les  Sénateurs  de  Rome  confervcrent 
feuls  un  privilège  >  c*étoit  que  les  enfans 

des  Sénateurs,  qui  avaient  eu  la  dignité 
d'illuftre  ,  étoient  Sénateurs  -  nés  ,  ils 
avoient  entrée  &  voix  délibérative  au 
Sénat  lorfqu'ils  étoient  eft  âge«  ceux  des 
fimples  Sénateurs  y  avoient  entrée ,  mais 
non  pas  voix,  de  fojrte  qu'ils  n'étpient  pas 
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Yràis  Sénateurs];  ilsavoient  feulement  la 

dignité  de  Clariffime ,  &  même  les  filles ,  ^olÈL. 
&  étoient  exempts  des  charges  &  peines^ 
auxqueUes  les  Plébéiens  étoient  fujets.  UNMfjk 

Les  ehfans  des  Décurions  &  ceux  des 
vieux  Gendarmes  ,  appel  lés  Fêter  ani ,  RoaLi^ 
étoient  aufli  exempts  des  charges  publi- 
ques; mais  ils  n'avoient  pas  la  Noblefle. 

Au  refte  f  la  Noblefle  chez  les  Romains 
ne  pouvoit  appartenir  qu'aux  Citoyens  de 
Rome  :  les  étrangers,  même  ceux  qui 
iiabitoient d'autres  villes  fu jettes  auxRo* 
mains  »  &  qui  étoient  Nobles  chez  eux , 
étoient  appellés  Domi  NoèiUs ,  c'eft-à- 
dire.  Nobles  chez  eux,  ou  à  leur  ma- 
nière ;  mais  on  ne  les  reconnoifloit  pas 
pour  Nobles  à  Rome. 

L'infamie  laifoit  perdre  la  Noblefle  > 
quoiqu'elle  ne  fit  pas  perdre  l'avanuge 
de  l'ingénuité  &  de  la  gentilité.  * 

En  France ,  la  NôUeflfe  tire  fk  première  Bn  fihkc 
origine  des  Gaulois ,  chez  lefquels  il  y 
avoir  l'Ordre  des  Chevaliers,  diiUngués 
des  Druides  &  du  commun  du  peuple! 
Les  Romains  ayant  fait  la  conquête  des 
Gaules ,  y  établirent  peu-à-peu  les  règles 
de  leur  Noblefle. 

*  £nfin  ,  lorfque  les  Francs  eurent  à  leur 
tour  conquis  les  Gaules  fur  les  Romains  , 

cette  nation  viûorieufe  forma  le  princi« 
.paLcorps  de.  la  Noblefle  en  France.  .  . . 

Ffij  * 
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4jf^  Méthode 
Oa  lait  que  les  Francs  v6tioient  <i«l 

^J??,i:d- Germains,  chez  lefquels  la  Nobleffe  jii* 
.  rediuire  etoicdeja  établie,  piiilque  la-» 
UNMe£e^^^^y  enfon  livie  li  des  mœurs  des  Ger* 
mains ,  dit  que  l'on  choifiifoit  les  Rois 
dans  le  corps  de  la  Nobleflfe.  Ce  terme 
ne^fignifioit  pas  la  valeur  militaire;  car 
Tacice  diftingue  clairetnem  Tune  &  Tatt- 
tre.  Bsges  ex  NobiUtatt ,  duces  ex  virtuie 
fumunt. 

Les  Nobles  faifoient  tous  profeflion  de 
porter  les  armes;  ainfi  Ton  ne  peut  dou- 
ter que  les  Francs/jui  écoient  un  efiain  des 
Germains ,  &  qui  aidèrent  à  Clovis  àfaire 
la  conquête  des  Gaules ,  étoient  tous 
bles  d'une  NobleÛe  héréditaire^  &  que  le 
furnom  de  Franc  qu^m  leur  donna^^  parce 
qu'ils  étaient  libres  &  exempts  <le  tontes 
împ(  licions,  défigncen  même  temps  leur- 
Nobleile  y  puiiquc  cette  exemption  dont 
ils  jouiâbîenc  étoit  fi^ndée  lur  leur  qualité 
#0  Noblei. 

11  y  avoic  donc,  au  commencement  de 
la  Monarchie  ,  trois  iortes  de  Nobles  :  les 
uns  qui  deicendoîent  des  Chevaliers  Gaifc' 
lois ,  qui  âûfQiest  çrofeffioo  de  porter  les 
armes ,  d'autres  qui  venoient  des  Magif- 
irats  Romains,  ieiquels  joignoient  l'exer- 
des  annes  à  i'adminiAration  de  la 
fuftice  ic  am  gouvernement  civil  £c  des 
Nuances  i  &  la  tioi^me  Ibite  4^  .Nor 


Digitized  by  GoogU 


r>  u  Blason;  Leç.  XLVL  45J 

VteiTe  écôient  les  Francs ,  qui>  faiûiiit  oous 
profelluHi  des  armes ,  étoient  exempts  de  ^^(^^[^g^ 
toutes  lervitudes  perronnelles  &  impofi-^  .  . 
tions,  ce  qui  les  fit  nommer-  francs,  à  la  UN^^^j^ 
diâerence  du  refte  do  peuple  qui  écok^^  ^ 
prefque  tout  ferf  ;  &  cette  franchile  fut  ^'^^ 
pnfe  pour  la  Nobleiïe  même,  de  forte 
qjue  iranc ,  libre  on  noble ,  étoient  ordi«> 
nairemem  des  termes  fynonymes# 

Dafiâ  la  fuite ,  les  Francs  s'étant  mêlés 
avec  les  Gaulois  &  les  Romains ,  ne  for- 
inçrent  plus  qu'une  même  nation  ;  &toiis 
çeux  qui  faiibient  profeffion  dès  armeft 
étoient  réputés  Nobles  ,  également  de 
quelques  nation  qu'ils  tiraâènc  leur 
origine*-. 

Toute  forte  de  Noblefle  fiic  d'abord 

exprimée  parla  feule  qualité  de  Noble; 
enfuite  la  fimple  Nobleife  par  la  qualité  * 
d'Ecuyer  ^  laquelle  venoit  des  Komains. 
-  Ir'on'.appcdla  Gentilhomme  celui  qui 
étoit  Noble  de  race,  &  Chevalier  celui 
qui  écoit  ennobli  par  l'accolade  ,  ou  qui 
écoit  de  race  de  Chevalier. 
•  Qa  diftiogvs  auffi  les  Ncèles  en  trois 
ciaffes;  favoir,  les  Chevaliers  Bannerets 
qui  avaient  droit  déporter  Bannière,  6c 
droûîeot  Coudoyer  cinquante  homme$ 
d'armes;  Le  fiachcAier  étoir  ua  Cbevaliet 
qui  n'ayant  pas  affez  de  bien  pour  lever 
Uamuer^^  iei^oil' feuai  la  Bannière  d'au*; 

Ff  iij 
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4^4  Méthode 
tmi.  L'Ecuyer  portoic  Técu  du  ChevalierJ 

iar?B%c«»  La  haute  Noblefle  fiit  elle-même  divi- 
Ori  ir*edt  t'^ois  claiies;  dans  la  première,  les 

UJMkjè.  Princes  j  dans  feconde,les  Ducs ,  Comtes, 
za  Ft«c<c  ^^^4^^^  ^  Barons  ;  dans  la  troifiéme , 
les  (impies  Chevaliers. 

Il  y  avoit  autrefois  quatre  voies  diffé-f 
rentes  pour  acquérir  la  Nobleile  »  la  pre- 
szdere  étoit  par  la  profeffion  des  armes } 
Ja  féconde  étoit  par  TinveAiture  d'un  fief  ; 
Ja  troifiéme  étoit  par  l'exercice  des  grands 
Oiiices  de  la  Couronne  &  de  la  Maiion  du 
Roi  f  &  des  grands  Offices  de  Judicature; 
la  quatrième  écoic  par  des  lettres  d'enno* 
blilîement. 

Préfentement  la  profeflîon  des  armes 
ii^ennoblit  pas  indiftinâement  tous  ceux 
/  qui  l'exercent  :  la  Noblefle  Militaire  n'eft 
acquife  que  par  certains  grades  &  après 
un  certain  temps  de  fervice. 
]  La  pofleiTion  des  fiefs  ^  même  de  di- 
gnité ,  n'ennoblit  plus. 
•  Il  y  a  cependant  encore  quatre  fources 
différentes  d'où  l'on  peut  tirer  la  Noblefle; 
iàvoir  f  de  fa  naiifance  ou  ancienne  ex- 
traâion  ;  du  fervice  militaire  lorfqu'on 
eft  dans  le  cas  de  TEdit  du  mois  de  No^ 
vembre  1750  ;  de  l'exercice  de  quelque 
pffice  de  judicature^ou  autre  qui  attribue 
la  Noblefle  ;  enfin  par  des  lettre$  d'en<^ 
IK)bU0emçnc ,  moyçnnaiit  fioançe^  ou  fam 
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celui  qui  a  obtenu  les  lettres.  ,  nojuasî.e. 

Le  Roi  a  feul ,  dans  fon  Koyaume  ^  Iç^^  ^j^-i 
pouvoir  d'ennoblir  :  néanmoins  an^cienne-   -  ; 
ment  plufieurs  Ducs  &  Comtes  s'ingé- 
roient  de  donner  des  lettres  de  NoblelTe 
dans  leurs  Seigneuries ,  ce  qui  éto^t  une 
cntreprife  fur  Icsdroitsde  la  Souveraineté^. 
Les  Régens  du  Royaume  en  ont  auffl  doi^ 
'  né.  Il  y  avoit  même  des  Gouverneurs  & 
Lieutenansiîénéraux  de  province  qui  en 
donnoient ,  &  même  quelques  Evêques^  di 
Archevêques.  ' 

Enfin, il  n'y  eut  pas  jufqu  à  l'Univerfite 
de  Touloule  qui  en  donnoit.  François  1 
paffant  dans  cette  ville,  accorda  aux  Doc- 
xeurs-Régens  de  cette  Univerfité  le  privilè- 
ge depromouvoir  à  l'Ordre  de  Chevalerie 
ceux  qui  auroient  accompli  le  temps  d'é- 
tude &  de  réfidence  dans  cetté  Univerfité:, 
ou  autres  qui  feroient  par  eux  protons  & 
aggrégés  au  degré  dodoral  &  Ordre  de 

Chevalerie.  .  -ri 

Mais  tous  ceux  qui  donnoient  ainii  U 
NobleiTe ,  ou  ne  le  feifoient  que  par  un 
pouvoir  qu'ils  tenoient  du  Roi^oucétoiCj 
de  leur  part  une  ufurpation. 

La  Noblefle  accordée  par  des  Princes 
étrangers  à  leurs  fujets  &  Officiers^ n'elt 
point  reconnue  en  France  à  l'effet  de 
jouir  des  privilèges  dont  les  NobUs. 


Digitiztxi  by  Google 


4J^      '  Mèï^Héib^* 

n  ,  Aançoîi  jouiflcrtt  dans  le  Royaume  ,  à 
No'^LE^ssE  T''''  ^^^•'«^a^ge^  qui  efl  Noble  danâ 

W  fwce,  foftm  f ecmifioiflknce  4e  la  Noblcfl'c  .  ou 
qu'il  ne  tienne  fa  Noblefle  d  un,  Prince 
dont  les  iujets  foicnc  tenus  pour  rcgnico* 
lès  en  France ,     que  h  Nbblefle  de  cé 
r^ys  Jr  foit  teconniîe  pair  une  réciprocité 
dë  privilèges  entre  les  deux  Nations, 
^omme  il  y  en  a  quelques  exemples, 
^Les  bâtards  des  Princes^  font  Gentil^ 
Ifcmnies ,  mais  ceux  des  Gentilshommes 
fopt  roturiers^  à  moins  qu'ils  ne  ioicht 
fé^iriinés  par  mariage  iubléquent, 
Trhih'^tsJr  Nobies  font  diftingtiés  des  rotu» 

U  miuse:^tx%  par  divers  privilèges  :  ils  en  avoienc 
J^wuê"*  plufieurs  dont  ils  ne  jouiflcnc  ' 

4frffi.  P'"^^  ^''"^^  Jes changements  quilondiiï^ 
Venus  dans  nos  mœurs.  Jl.  çft  bon.  néan^ 
moins  de  les  connoître  pout  rimeiligencts 
des  anciens  titres  &  des  auteurs. 
'^"Là  Noblcllc  ctoit  autrefois,  le  premier 
Qrdre  de  l'Etat  :  préfentement  le  Glergé 

le  premier^  la  Nobleffe  le  fécond: 
-  Lés  Nobles  portoient  tous  les  armes  & 
ne  férvoient  qu'à  cheval  :  eux  feuls  ^  pap 
cettLvraifon ,  pouvoir poner  les  énét^ 
tes  Chevaliers  en  àvoient  d'or ,  les  Ecttwrs 
d  argents  les  roturiers  férvoient  à  pied/ 
ceft-de  là  qu'on  difou  ;  yU^.n  n^Jaip  ^ 
valent  ejperon^^  ... 
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tes  Nobles  étant  prifonniers  dc  guerre,  i-a 
doivent  avoir  double  portion.  noblessé. 

Le  vilain  ou  roturier  étoie  femond  pour 
la  gVLMt  >  ou  pouf  les  plaids ,  du  matin  Anciens 
au  ioir  ou  du  loir  au  matin  ;  pour  femon- 
dre  un  Noble ,  il  falloic  quinzaine.  ^ 

Dam  l'origine  des  fitfs ,  les  Nobles» 
éroient  feuls  capables  d'en  pofleder . 
La  chafTe  n'étoitpermife qu'aux  Nobles. 
La  femme  Noble  ,  dès  qu'elle  avoir  un* 
Hoir  mâle,  ceflbit  d'être  propriétaire  de 
terre  :  elle  n'en  jouifloit  plus  que  comme* 
ufufruitiere^baillifle,  ou  gardienne  de  fort 
fils  ;  en  forte  qu  elle  ne  pouvoir  plus  la 
vendre ,  rengager,  la  donner ,  m  la  di^ 
minuerà  fon  préjudice  ,  par  quelque  con- 
trat que  ce  fut;  elle  pouvoir  feulement 
en  léguer  une  partie  au-deflbus  du  quinr 
pour  mnanniverfiire  ;  au  lieu  que  le  Pënsr 
Wàble  ,  (bit  qu'il  eût  enfans  ou  non  j  pou^ 
voit  difpoler  comme  il  vouloit  du  tiers  de 
ia  terre. 

Le  Noble,  en  mariant  font  fils,  ouen^le 

filfant  recevoir  Chevalier^  devoir  lui  don- 
rer  le  tiers  de  fa  terre  ,  &  le  tiers  de  là:  " 
terre  de  fa  merc  ,  û  elle  en  avoitune: 

Quand  on  démandxnt  à  un  Noble;  qui 
Ii*étoit  pas  encore  €hevalier,  une*  partie^ 
de  fon  héritage,  il  obtenoit,  en  ledeman-*  • 

dant^  un  répit  d'un  an  ic  m  jour. 


4j8     •  Mbthod» 

Du  temps  que  les  duels  ctoient  permis , 
NOBLESSE.  Nobles  fe  battoienc  en  dupl  à  cheval 
Mm  Foncé  ^"^'^^  >  ^  contre  Un  roturier  lorfqu'ils 
*  étoient  défendeurs  :  mais  lorfqu'un  No- 
jinciens  ble  appelloit  un  roturier  en  duel  pour 
dc^U^No  devoit  fc  battre  à  pied,  Lorfque  le 

àliûi.  Seigneur  ,  pour  quelque  méfait  d*un  No- 
ble fon  valTal ,  confiiquoit  fes  meubles ,  le 
Noble  qui  porcoit  les  armes  avoit  droit  de 
garder  fon  palefroi  ou  cheval  de  fervice^ 
le  roufltn  de  fon  Ecuyer ,  deux  felles,  un 
fommier  ou  cheval  de  fomme,  fon  lit,  fa 
jcobe  de  parure ,  une  boucle  de  ceinture  ^ 
un  anneau,  ie  lit  de  fa  femme  j|  une  de  fes 
lobes  ,  fon  anneau ,  une  ceinture  &  la 
boucle,  une  bourfe  ,  fes  guimpes  ou  lin-, 
ges  qui  fcrvoient  à  lui  couvrir  la  tête. 

La  femme  Noble  qui  marioit  fa  fille^  . 
ians  le  con&il  du  Seigneur  j  perdoit  fes 
meubles  ;  mais  on  lui  laifloit  une  robe  de 
tous  les  jours,  &  fes  joyaux  à  l'avenant,^ 
il  elle  en  avoit ,  fon  lit,  fa  charrette,  deux* 
rouflîns,  &  fon  palefroi  (i  elle  en  avoit  un. 
•  Le  mineur  Noble  ne  défendoit  pas  en 
^âion  réelle  avant  qu  il  eût  atteint  l'âge 
de  majorité  féodale  ,  fi  fon  Pere  étoit 
mort  faifi  des  biens  que  Ton  répétoir.  ! 

Au  commencement ,  les  Nobles  ne 
payoieiK  point  les  aides  qui  s'impofoienc^ 
{)pttr  la  guerre,  parce  qu'ils  cpntnbuoienc' 
tous  de  leur  perfomie.  Dans  la  fuite  s 
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ordonné  qu'on  les  croiroic,  aufli  bien  que  noblesse. 
les  gensd'Eglife,  fur  la  déclaration  qu'ils  Pranc*. 
feroient  de  leurs  biens  •  fauf  néanmoins    .  . 

T7I     %       1  >i    .  •  Anciens 

aux  Elus  a  ordonner  ce  qu  ils  jugeroient  ^^riviu^ts 
à  propos, s'il  y  avoir  quelque  foupçon  deie  u  A^<r- 
fraude.  Quelques  Nobles  alloient  jufqu'à^^^iTf. 
précendre  qu'ils  avoienc  droit  d'arrêter  la 

?iarée  &  autres  provifions  deftinées  pour 
aris  ,  qui  paflToient  fur  leur  terre  ,  &  de 
les  payer  ce  qu'ils  j  ugeroient  à  propos. 

Il  étoit  défendu  à  toutes  peribnnes,  cUî 
faire  fortir  de  la  vaiflfelle  d'argent  hors  du 
Jloyaume,  excepté  aux  Nobles  qui  en 
pouvoient  faire  fortir ,  mais  néanmoins  en 
petite  quantité  &  pour  l'uiage  de  leur 
maifon  feulement. 

Les  plus  notables  d'entre  les  Nobles 
dçvoient  avoir  un  étalon  ou  patron  de  * 
jnonnoies ,  afin  que  leur  poids  &  leur  aloi 
ne  puiTent  être  changés. 

En  fait  de  peines  pécuniaires ,  les  No-  .  .  • 
bles  étoient  punis  plus  rigoureufemenc 
que  les  roturiers  /  mais  en  fait  de  crime  , 
yéicoit  tout  le  contraire ,  le  Noble  perdoit 
l'honneur  &  répons  en  Cour  ,  tandis  que 
le  vilain  j  qui  n'avoit  point  d'honneur  à 
perdre ,  étoit  puni  en  Ibn  corps. 
.  En  Davphtné  on  ne  devoir  point  faire, 
de  faifia  dans  les  maifons  des  Nobles , 
:)orÇ^u'ils  avoient  hors  d^  leurs  maifon^ 
lies  efièts  que  l'on  pouvoit  lailir. 


4^0         M  £  T  H  ont 

Les  Noblej-  aToîemr  âuffi  un  privilège 

DB  LA    fingulier  dans  TUniverfue  d'Angers  :  les 
^^'-^^^  rocuriers  qui  y  étoiem  dévoient  payer 
Sd         20  fols- par  an  ^  au  lieu  que  lesDoâieuTS 
Antiens*  Régeiis  devoîent^  pour  les  N<>bles  ou  Pré»- 
d^MM^^  lats ,  fe  contenter  de  ce  que  ceux'-ci  teur 
sifaHes,  pr^fei^tefQient  volontairement:  mais,  dans 
la  fuite,  les  Nobles  furent  taiûés  à  40  foU 
par  «• 

Les  Nobles  demeuranr  dans  lef  bourg  dé 
CarcaflTone  ,  prétendoient  n'être  pas  tenus 
de'oofltribuer  aux  dépenfes  communes  de 
ce  bourg. 

L*Ordo!inance  de  1315,  pottr  left  No- 
bles de  Champagne ,  dit  que  „  nul  No- 
>,  ble  ne  fera  mis  en  géhenne  ,  Q  c'eft-à- 
dire,  à  la  queftion  ou  torture)  fi  c€  n'cft 
pour  cas  dont  la*  rtort  doive  ^nfuivre, 
&  que  les  préfomptions  l'oient  fi  grandes 
>,  quil  convienne  ie  faire  par  droic^ 
raifoB.  f9  ' 
^privilèges     Les  jprivilégw  aifliuels  dfeS-NobleS^cton- 
oBue Is des  fy([çr]t ,  lO.  A  pouvoir  prendre  la  qualité 
Nobles.   d'Ecuyer  ou  de  Chevalier-,  félon  que  leur 
IfioïAtSe  eft  plus  oii  moios  qu^liBée ,  & 
à  communiquer  les  mêmeo-  qualités  &  Id^ 
privilèges  qui  y  font  attachés  à  leurs  fem- 
mes, quoique  roturières ,  &  à  leurs  enfaiv^ 
ès  autres  defcendâtts  sfi&les  &  femelles. 
^  îo.  A  être  adn^B'  d|m  leebtps  de- la 
'  NoblefTe affiAer  aux  alTcmblées  de  C€ 
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•orps ,  &  à  pouvoir  être  député  pour  ce 

même  corps 

3*^.  Les  Nobles  font  prcfentemcw  le 
ieçond  Ordrc4e  l'Etat ,  c'cft-à-niire ,  que 
la  Nobleffea  rang  après  le  Clergé  &  avant  ^['^^^ 
k  tiers  Etat ,  lequel  ell  compolé  des  ro-  jjgfiMfj^ 
turiers.Lc$  Nobles,  om  le  rang  &  la  pré- 
leançe  fur  eux  dans  toues  les  Aflèmbiées  » 
Proceffions  &  Cérémonies,  à  moins  que 
les  roturiers  n'ayent  quelques  autres  qua- 
lités ou  foiiâioos  qui  leur  doaneot  la 
préféance  Air  ceux  qui  ne  fonc  pas  revitus 
du  même  emploi^  ou  de  quelque  emploi 
fupérieur. 

4<^.  Les  Nobks  font  ieuls  capables  d'^ 
tfe  adjois  dans  certaioi  Ordre  rég«lieiS;i 

militaires  &  autres  ,  &  dans  certains  Clia- 
pitres.  Bénéfices  &  Oriices,  tant  Ecclé- 
Ë^ques  que  Séculiers,  pour  lefqueUU 
faut  &ire  preuve  de  NoblejQTe  :  en  cas  de 
concurrence  ,  ils  doivent  être  préiérés  aux: 
roturiers. 

50.  Ils  ontaulTi  des  privilèges  dans  Icp 
Univerfités  p^ur  abréger  le  temps  d^Ecude 
Aies  dégres  nécefl  aires  pour  obtenir  des . 
JBénelices  en  vertii  de  ieur^  grades. 

Suivant  la  Pragmatique,  teCpftcwlar, 
10c  rOr4GrtBaflee  de  Louis  XU,  art.  v  j  1 1 , 
Bacheliers  en  Droit  Canon ,  s'ils  font  No- 
bles ex  utroqiu  p^irmu,  &  d'ancienne 

Mgoée  j  ïsm  ^^&lik%  d'^(iidi«r  p^diaor 


^6  à  M  i  T  H  o  o  t 

cinq  ans  ;  il  fuffic  qu'ils  ayent  trois  afis 
MOBiis^.  ^'écude  >  &  les  Réligieux  même,  quoique 
Eft  France.  civilcmcnt  j  jouiffeiit  en  ce  cas  de 
Privilèges    P^^^^g^^^^ ^^^^^^  naiflknce , lotfqu'ilsf 

aéiuels   ^^^^  parens  Nobles. 

iuNobUs.  La  Pragmatique  règle  auflî  que  pour 
le  tiers  des  prébendes  des  Eglifes  Caché^ 
drales  ou  Collégiales  refervées  aux  Gra« 
dués  y  les  perfonnes  Nobles  de  pere  &  de 
mere ,  ou  d'ancienne  famille,ne  feront  pas 
fujets  aux  mêmes  règles  que  les  roturiers; 
qu'il  leur  fuffit  d'avoir  étudié  fix  ans  en 
Théologie ,  ou  trois  ans  en  Droit  Canon 
ou  Civil,  ou  cinq  ans  dans  une Univerfité 
privilégiée ,  en  faifant  apparoir  aux  Col* 
lateurs  de  leurs  dégrés  &  de  leur  NobldTe 
en  bonne  forme. 

Le  Concile  de  Latran  permet  aufTi 
aux  Nobles  de  diftinâion  &  aux  Gens  de 
Lettres  >  Suhlimihus  6»  Litwatii  ,  de 
pofleder  plufieurs  dignités  ou  perfbiinats 
dans  une  même  Egliië  ,  avec  difpenfe  du 
Pape. 

60.  Us  font  auffi  feub  capables  de  pren- 
dre le  titre  des  fiefs  j  des  dignités ,  tels 
.  que  ceux  de  Baron,  Vicomte  >  Comte  ^ 
Marquis ,  &c. 

70*  Ils  font  perfonnellement  exempt» 
de  tailles  &  de  toutes  les  hnpofitions  ao> 
celToires  que  l'on  met  fur  les  roturiers  , 

peuvent  /aire  valoir  par  leurs  toaXvA 
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«me  ferme  de  quatre  charrues  fans  payer 
détaille.  Il  y  a  des  provinces  ou  les  pri-^iï„i^ 
vileges  a  cet  égard  font  encore  plus  grands.  ^  ^^^^^^^ 
£n  Dauphinè  ^  &  dans  quelques  autres 
endroits  ,  les  Nobles  payent  moins  de 
dixme  que  les  roturiers.  deiNoàUjà 

â^.  Ils  ibnt  aufli  exempts  des  bannalités, 
corvées  &  autres  fervitudes  lorfqu'elles 
font  perfonnelles  &  non  réelles. 

5^0.  Us  Ibnt  feuls  naturellement  capa- 
bles de  poiTéder  des  âefs^  les  roturiers 
ne  pouvant  en  poiTéder  que  par  difpenfe  3 
en  payant  le  droit  de  rranc-Fiefs ,  au- 
quel les  Nobles  ne  font  pas  fujets. 

lo^  ils  ont  droit  de  porter  répée  ^  & 
ont  feuls  celui  de  porter  des  âumoiries 
fimbrées. 

1 10.  Ils  ont  la  garde  Noble  de  leurs 
^n£uis. 

1 29.  Dans  certainescoutûmes  leurs  fuc* 
ceffions  fe  partagent  nobl(^nt ,  même 
pour  les  biens  roturiers. 
'  ^3^*  Quelques  coutumes  n'établiilènt 
}e  cteuaire  légal  qu'entre  Nobles  ;  d'au* 
f res  accordent  entre  Nobles  un  douaire 
plus  fort  qu'entre  roturiers. 

I4<'.  La  plupart  des  coutumes  accordent 
au  furvivant  des  deux  conjoints  Nobles 
un  préciput  légal  ^  qui  coniifte  en  une 
partie  des  meubles  de  la  communauté.' 
:  .       Les  Nobles,  pe  ibnt  pas  fujets  à  U 


4^  M  i  T  H  o  D  s 
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™       cher  lorfque  le  Roi  convotjue  le  ban  & 
l'arriere-bian.  • 

i6f^.  Us     Amt  pas  fujets  au  logemcst 
cTuds^  d«s  gens  da  guem,  &oft  ea  cas  da 
àêiNMu.  néceflité. 

Vf^.  En  cas  de  délie,  les  Nobles  fonc 
exeinpcs  d'^cra  fuAigéi;  on  leur  infliga 
d^atttres  pcmes  moins  igftominiaafts,  di 
s'ils  méritent  la  mort ,  on  les  condamne 
à  être  décolés ,  à  moins  que  ce  ne  Ibit 
pottr  crahiibn,  larcin,  parjure,  ou  pour 
avoir  corrompu  des  témoins  i  car  TatriH 
cité  de  ces  délits  leur  fait  perdre  le  privl* 
l?ge  de  Noblefle. 

1 8"^.  La  ienune  Nçble  da  ixxi  chef,  qui 
époufeun  roturier,  rentre  dans-i^n  drdil 
de  NoUelS^  après  la  mort  dt  fon  mari. 

ip'^ .  Les  Nobles,  com^me  les  roturiers, 
ne  peuvent  prélentement  chaiier  que  iù( 
les  verres  dMt  ils  ont  la  Seigaeiirie  dire^-* 
te ,  ou  la  haute  Juftice;  tout  ce  quelel 
Nobles  ont  de  plus  à  cet  égard ,  c'eft  que 
l'Ordonnance  des  Eaux  &  Forets  permet 
aux  Nobles  de  chafler  lùr  les  Àangs ,  « 
marnes  &  rivière  du  Roi.  En  Dattphiné, 
les  Nobles,  par  un  droit  particulier  k  cette 

Ïrovince  ,  ont  le  droit  de  chaiîer,  tant  ftff 
(urs  terres,que  fur  celles  de  leurs  vmfins» 
flo^ .  Les  Nobles  peuvent  aiTigner  lettf$ 
débiteurs  JNobles  au  tribunal  du  point 

d'honneur  s 


dfhônneur ,  qui  fe  tient  chez  le  doyen 
des  Maréchaux  de  France.  de  la 

^-  2 1  ^  lis  peuvéht  porter  leurs  caufes 
direâement  auxBaillifs  &  Sénéchaux 
au   préjudice  des    premiers  Juges  du  ^'^^'^'^^^^^^ 
Koyaux  :  leurs  veuves  jouilfenc  du  me*  '''^"^^^ 
me  privilège;  mats  les  nobles*  leurs ' 
veuves  font  fujets  à  la  jurifdiOion  des 
Seigneurs.  • 

22  ^.  Ils  ne  font  fujets  en  aucun  cas, 
m  pour  quelque  crime  que  ce  puiffb  être,  ^ 
à  la  jurifdiaion  des  Prévôts  des  Maré- 
chaux ,  ni  des  Juges  Préfidaux  en  der- 
nier refiort. 

.  En  matière  criminelle ,  lorfque 
leur  procès  eft  pendant  à  la  Tournelle, 
ils  peuvent  demander^  en  tout  état  de  eau-» 
ie,  d'être  jugés  la  Grand' Chambre  ai- 
femblée ,  pourvû  que  les  opinions  ne 
ibient  pas  commencées. 

Au  refte,  nous  ne  prétendons  pas  que 
les  privilèges  des  Nobles  foient  limités 
à  ce  qui  vient  d'être  diç;  il  peut  y  en 
avoir  encore  d'autres  qui  nous  foient 
échappés  :  nous  donnons  feulement  ceux-» 
ci ,  conune  les  plus  ordinaires  &  ks  plus 
connus* 

La  NobleflTe  fe  perd  par  des  ades  de  Déro,re.,ne« 
dérogea nce;  favoir  j  par  le  commerce , 
rexercice  des  arts  mèchaniques,  Texploi- 
cation  des,  fsxms^  d'autrui ,  l'exercice  de 
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'T      j  certainés  chargés  ,  viles   &  abjcâe^j 

wo^âfi.  comme  de  Sefgent 

«  ^  Le  commerce  maritime,  ni  le  com- 

merce  en  gros  ne  dérogent  pas.  ka  ^re* 
^e  irNo"^^^^  aucun  coâimerce  ne  déroge  , fui- 
hLe^e.     '  v^nt  un  tviviiége  pafticillter  à  la  Nobleffo 
de  cette  province.  Les  nobles  qui  font 
^  ^  trafic  des  marchandifes  &  ulënt  de  bourfe 
commune  contribuent  pendant  ce  ttmipi 
iàitle§ ,  éiàés  9c  fttbireittions  rotutie-» 
res  ;  &  les  biens  acquis  pendant  ce  temps 
fe  partagent  également  pour  la  première 
fois  j  encore  que  ce  fu fient  des  b^ens  no-* 
bles.  Mais ,  il  leur  eft  libre  de  reprendre 
leur  noblefle  &  les  privilèges  qui  y  font 
attachés ,  toutes  &  quantes  fois  bon  leur 
femUera ,  en  laiiTanc  leur  trafic  &  ufage 
de  bourfe  commune,  en  fkifknc  de  ce 
leiir  déclaration  devant  le  plus  prochain 
Juge  Royal  de  leur  domicile.  Cette  dé-» 
élaration  doit  être  inûnaée  au  gre^e  ,  Se 
notifiée  aux  Marguilliers  de  la  paroiffi^ 
lhoyen})ài1t  quoi  lté  noUe  repiend  &  no^ 
blefTe,  pourvu  qu'il  vive  noblement  ;  & 
les  acquêts  nobles  faits  par  lui ,  depuis 
cette  déclaration,  fé  partagent  nobtemem;^ 
Ceft  ce  qu*on  appelle  ttobUjfc  qui  dmt^ 
c'eil-à-dire,  dbnt  la  jouiflance  eft  fuijpen* 
due  par  quelque  ade  contraire^  '■ 

Lôrfquë  le  pere  ou  Tayeul ,  ou  tous 
ks  deux  ont  dérogé^  iesefifiM-  au  lo 
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pctics-enfans  doivent  obtenir  des  lettre^ 
de  réhabilita cion  qui  les  remettent  dans  gj^^ 

même  éuc  qve  s'il  n'y  avoit  point  ^^^^^ 
•tt  de  dérogeancé* 

Mais  s'il  y  avoit  plus  de  deux  ^^^^^  ce'Tfjf!^ 
très  qui  eudent  déroge,  il  fauc^oit  de^/^^ 
nottvdles  lettres  àe  noblefle» 

Le  crime  de  Leee<^Ma jtfié  fait  perdre 
la  noblefle  à  l'accufé,&  à  tous  fes  deJP 
cendaas  i  à  Tégard  des  autres  crimes^ 
|)ttoiqiie  fuivis  de  condamnations  inÙL-^ 
mantes ,  ils  né  font  perdre  la  noblefiè  qu'à 
i'accufé  &  non  pas  à  les  enians* 


LEÇON  XL  Vit 

A  Nôbldie  A  dei  cîjbres  parti<»iUers^^'^^^/^^ 
po&r'  marquer  les  dificrens  degrés  ât  l»^^^^^ 
différentes    iUuftracions  dont  elle  e& 
tiécorée* 

'  CoiAme  Meieimetteftt  les  Nobles  ott 
Gentilshommes  fidfdient  toits  prôfèi&oft 
de  porter  les  armes  >  les  degrés  dans  la 
milice  je  les  noms  qui  les  exprimaient  de« 
l^infient  des  titres  propres  pour  diitin» 
guer  les  différens  degrés  de  Noblefle.  Lee 
Gentilshommes  ajoutèrent  ces  titres  après 
leur  noms  &  furnoms^  pour  défigneir  leW 

miiité  de  iVeMir» . 
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■  Il  y  avoit  deux  degrés  dans  la  milice  , 

DE  LÀ    celui  à'Ecuyer  &  celui  de  Chevalier. 
NOBLESSE.         appclloit  EcuytTS ,  dans  Tanciennip 
Iîw//îr^  milice  y  des  Gentilshommes  qui  faifoient 
Kî't^Jf  le  fervicc  militaire  à  la  fuite  des  Cheva- 
liers  y  gvant  que  de  parvenir  eux-mêmes  a 
la  dignité  de  Chevalier.  , 
'  La  fonâion  des  Ecuyers  étôit  d'être  af^ 
,  fidus  auprès  des  Chevaliers  &  de  leur  ren- 

dre certains  fervices  à  Tarmée  &  dans  les 
tournois.  Us  portoient  les  armes  du  Che^ 
valier  ,  jufqu'à  ce  qu'il  voulût  s'en  fervir. 
lis  étoienc  à  pied  ou  à  cheval ,  félon  que 
les  Chevaliers  alloient  eux-mêmes.  Us  n  a- 
vbient  pas  le  droit  de  fe  vêtir  aufli  magni* 
iiquement  que  les  Chevaliers  ;  de  quel- 
que  naifTance  qu'ils  fuffent ,  quand  ils  fe 
rrouvoient  avec  les  Chevaliers,  ils  avoienc 
des  iiéges  plus  bas  qu'eux  2c  un  peu  écar-r 
tés  en  arrière  ;  ib  ne  s'afleyoient  point  à 
jtable  avec  eux,  fuflent-ils  Comtes  ou  Ducs. 
Un  Ecuyer  qui  auroit  frappé  un  Cheva- 
lier y  fi  ce  n  etoit  en  fe  défendant ,  étoit 
condanmé  à  avoir  le  poing  coupé. 

On  tient  communément  que  le  nom 
^Ecuycrvitnt  du  latin  Scutum,  d'où  Ton 
^  fait  Scutarius  ,  Scutifer,  &  que  les 
Ecuyers  furent  ainfi  nonmiés  parce  qu'ils 
portoient  l'écu  des  Chevaliefs  dans  les 
joûces  &  tournois. 

Dès  qu'un  jeune  G^tilhoxxupe  ayoit 
atteint  l'âge  jie  fept  ans  ^  on  le  letiroic  dès 
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mains  des  femmes ,  pour  le  confier  aux  ' 

hommes.  Une  éducation  mâle  &  robuflc   de  la 

le  préparoic  de  bonne  heure  aux  travaux  noblesse.  ' 

de  la  guerre  ,  dont  la  profefTion  n'étoit  Tùrts  Pro^ 

pas  diftinguée  de  celle  de  Chevalerie.  Au  p''^^  ^ 

défaut  des  fecours  paternels ,  une  infinité 

de  Cours  de  Princes  &  de  hauts  Seigneurs  So^J^ 

offiroient  des  écoles  toujours  ouvertes  ,  ou 

la  jeune  Nobleflfe  recevoit  les  premières 

leçons  du  métier  qu'elle  devoir  embraflfer.  ^ 

Les  premières  places  que  Ton  donnoit 
à  remplir  aux  jeunes  Gentilshommes  qui 
£>rtoient  de  l'enfancè  étoient  celles  de 
Pages,  f^arUts  ou  Damoifeaux,  Les  fonc- 
tions de  ces  pages  étoient  les  fervices  ordi- 
naires des  domelliques  auprès  de  la  per^ 
ibnne  de  leur  maître  ou  maîtrefle.  Ils  les» 
accompagnoient  à  la  chaflfe  ,  dans  leurs 
voyages ,  dans  leurs  vifires  ou  promena^ 
des ,  t'ailbient  leurs  meflages ,  les  l'ervoient 
à  table  &  leur  verfoient  à  boire.  On  leus 
donnoit  des  leçons  fur  l'amour  de  Dieu, 
fur  les  devoirs  qu'il  faut  rendre  aux  Dames 
&  fur  le  refped  dû  au  caradere  augullô 
4e  la  Chevalerie.  Cétoit  ordinairement 
les  Dames  qui  donnoient  aux  jeunes  Pa- 
ges les  leçons  de  Religion  &  de  Counoijie  : 
on  les  formoit  auffi  à  tous  les  exercices 
çonvenables  à  leur  naiflance  &  à  leur  âgé. 

De  Tétat  de  Page  le  j  eune  Gentilhonune 
pailoic  à  celui  d'Ècuyer  :  il  de  voit  êtreàgq 

Gg  iij 
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de  quatorze  âns  fot\T  patviinir  à  et  gfué$ 

Toilf^^f  ^^^'^  conféré  avec  des  cérémonies 

Tfcr^j  ^^reliçieufes,       jeune  Gentilhomme,  nou- 
fres  fia  vellement  foni  hors     Fage,éxQix  préiencé 
ffqhldTf^  à  Tautel  par  feu  Pei«  ou  fa  Mer^^qui  cha^ 
Icvi^cfs,  cun  un  cierge  à  la  main,  alloient  à  roffran* 
de.  Le  Prêtre  célébrant  prenoit  de  deffus 
i  autel  une  épéç  ^  une  ceinture  (ur  ia« 
quelle  il  faifoit  plufieurs  bénédiâioos  flc 
Tattachoic  au  c6eé  du  jeune  candidat,  qui 
commençoit  alors  l'eulcment  à  la  porter. 
Sans  doute  que  le  but  de  cette  cérémonie 
ftôit  4*^pprendre  aux  jeanes  j^ens  l'uiage 
qa^ils  dévoient  faire  des  armes,qui  pour  la 
première  fois  leu^  çtoient  remifes  entre 
•  les  mains. 

«  Il  devoit  fênrir  au  moins  fepc  ans  en 
qualité  d*Ecuyer ,  parce  que  i*âge  fixé 
^  pour  le  grade  de  Chevalier  étoit  vingt  & 
un  an  ;  a  moins  qu*une  haute  naiflanc^ 
eu  de  grandes  aâions  le  difpeniîifièat  d« 
fette  loi. 

'Les  Ecuyers  fe  divifoient  en  plufieur^ 
claflTes  différentes,  fuivant  les.  emplois  aux;» 
quels  ilsétoient  appliqués;;  favoir^^  l'Eaiyee 
4u  corps  ou  de  k  perfonné  du  Maître  « 
on  Tappelloit  aufli  VEcuyer  d'honneur ^ 
rEcuycr  de  la  chambre,  ou  le  GbambeU 
lan,  TEcuyer  tranchant,  TEcïiyer  d^curie^ 
VËcuyer  d'échanfonnerie ,  i'Ëcuyer  àt  pa-» 
tl«çrie  5çc,  C'écoi^  for  e^x        Iqs  Sei-* 
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^neurs  le  repo£ûieiit  du  Tom  de  leurs  oui* 
ioQS.;  iU  (cnroiexit  à  t^ble,  découpaient  de  la 
ies  viandes  ,  faifoient  les  honneurs  aux  ^û*^^** 
étrangers  qui  venoient  vificer  leurs  mai-  ^'^^^^ 
très  ,  il3  ks  accompagnoienc  dans  1^/^^^^"^ 
chasobres  <}tt'iU  leur  avoienr  eux-mêmes 
préparées.  Approchant  de  plus  près  de  la  *^"^*î** 
perîbnne  de  leur  Seigneur  ,  admis  à  leur 
familiarité  9  ib  pouvoient  encore  mieux 
^profiter  des  modèles  qu'ils  k  propo£bient 
d^imiter. 

Ils  avoient  foin  de  dreflfer  les  chevaux 
à  tous  les  ulages  de  la  gujerre,  ils  tenoienc 
les  .armes  de  kSLTS  Maîrres  toujours  pro- 
pres &  luifantes.  Toutes  les  nuits  un  - 
Ecuyer  faifoit  la  ronde  dans  les  cham'* 
bres  &  dans  les  cours  du  château. 

Si  le  Maicre  montoit  à  cheval  lef 
Ecuyers  s'empreffoient  à  Taider  en  lui  te^ 
nant  Tétrier  ,  ils  portoient  fon  armure  , 
Taidoiienr  à  s'en  revêtir^  conduifoient  dans 
Itf  routes  les  chevaux  dfi  bataille  qu'ils 
dpnnoient  a  leur  Maître  lorfqu'il  falloic 
combattre  l'ennemi ,  ils  demeuroient  der- 
rière luifueodant  le  combat  pour  lui  four-^ 
sûr  des  atmes  &  le  iecourir  en  cas  d'acci- 
dent,  ils  gardoienc  les  prifanniers  que  les 
Chevaliers  leur  confioienc  pendant  la  dia^ 
leur  du  combat.  Ce  fpeâacle  étoit  pour 
les  Ecuyers  une  leçon  vivMMte  d'adreHè  & 
4e  £OUiagc^  uu  puiilknt  motif  pour  faire 
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naître  dans  le  cœur  de  cette  jeune  No- 
DF  LA   blefle  l*envie  de  fe  fienalej:  par  de  fem» 

NOBLESSE,  bj^y^  ^pj^j^      ^  »~ 

Titres  prow    Pendant  la  paix  ils  ne  s'occupoient  que 

près  a  la  j  '  vi  j  >i 

A/^u.in    cLcs  exercices  propres  a  les  endurcir  a  la 

£cii  e     ^^^^g^^  ^  ^     iûrmer  a  1  arc  de  la  guerre, 
cu^ers.  m  p^].QjffQÎç],ç  ^11^  les  tournois^  iisVel* 

fayoienc  les  uns  contre  les  autres  la  veille 

du  grand  tournois  ou  les  Chevaliers  feuls 
dévoient  combattre  ;  ils  y  fa ifoient  montre 
de  leur  foi|:e  &  de  leur  adreirei&  t^choient 
par  toutes  fortes  de  moyens  de  mériter 
l'honneur  de  la  Chevalerie. 
Cii«v^kn.     Cétoit  à  ai  ans ,  &  après  beaucoup 
d^épreuves^  que  TEcnyor  pouvoir  préten-* 
dre  à  ce  grade  fuprême  qui  faifoit  toute 
raiiibirion  de  la  Noblcfle.  C'écoit  le  prix 
le  plus  inflgne  qu'on  pût  propofer  dans 
les  occafions-périUeuies  de  U  guerre  pour 
redoubler  le  courage  des  guerriers.  On  le 
rcgardoit  comme  un  caractère  qui  impri-' 
nioit  des  Icntimens  élevés  au-deûus  de 
*    l'humanité.  Cétoit  aufii  la  recompenfela 
plus  capable  de  payer  les  plus  grands  tra« 
vaux  &  d'acquiter  les  plus  grands  fervices 
rendus  au  Souverain&  à  la  patrie,  c'étoit 
le  grade  le  plus  éminent  dans  la  milice. 
ttu^c.  .  Le  grade  de  Chevalier  étoit  la  première 
non.d^un  dignité  dans  l'Ordre  Militaire.  Cette  di- 
CA9r0lUr,  gmté  fe  conferoit  par  une  efpece  d'invef-» 
'  mure  açcompagnée  de  certaines  cété^ 
des  Se  d'un  ferment  iolemn^. 
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Des  jeûnes' auftères^  des  nuits  paiîees 
tn  prières  avec  un  Prêtre  &  des  parrains  db  la 
dans  des  Eglifes  ou  dans  des  Chapelles,les  ^OBUSsa. 
Sacremens  de  Pénitence  &  d'Eucharillie  ^«^^''^f  f^''' 
reçus  avec  dévotion ,  des  bains  qui  figu-  ^^^^f^j^, 
roient  la  pureté  néceflaire  dans  Vétat  de 
Chevalerie,  des  habits  blanc,  pris  à  Pimi- 
tacion  des  Néophites  ,  comme  le  fymbole  cMmonïet 
de  cette  même  pureté ,  un  aveu  fincere  de  fourU  crtê^ 
toutes  les  £iutes  de  fa  vie ,  une  attention  cZ^uiu*^ 
ferieufe  à  des  fermons ,  où  Ton  expliquoic 
les  principaux  articles  de  la  Foi  &  de  la 
Morale  Chrétienne^étoient  les  préliminai^  . 
res  de  la  cérémonie  par  laquelle  le  No*  ' 
vice  alloic  être  ceint  de  l'epée  de  Cheva-' 
lier.  Après  avoir  rempli  tous  ces  devoirs^ 
il  entroit  dans  une  £glife  &  s'avançoic 
vers  l'autel  avec  cette  épée  paflee,en  échar- 
pe  à  fon  col.  11  la  prérentoit  au  Prêtre 
célébrant ,  qui  la  béniiToit  &  la  remet** 
toit  enfuite  au  col  du  Novice.  Celui-ci 
dajis  un  habillement  très*iimple,alloit  en- 
tff/^y  les  mains  j ointes, fe  mettre  à  genoux 
aulc  pieds  de  Seigneur  ou  de  la  Dame  qui 
devoit  Tarmer.  Cette  fcène  augufte  (e 
paflbit  dans  une  Eglife ,  ou  dans  une 
Chapelle ,  &  fouvent  aufli  dans  la  falle  ou 
dax^  la  cour  d'un  Palais  >  ou  d'un  Châ- 
teai^  &  même  en  pleine  campagne.  Lé 
Seigneur  ou  le  Chevalin  à  qui  le  Novice 
Iprélèntoif  i'épée  recevoic  en  même  temps 


I 

.  fon  ferment ,  que  Ton  £ira  pcut-rCtrc  bien 

DB  LA  aife  de  voir  tel  que  les  aactens  autieiifS 
MOBLSSSB.  j^QUj  confervé. 

Tiens  \\s  promettoienc  i .  de  craindrc,dc  révérer 
fff-^  f  J:'^  &  de  Icrvir  Dieu  religiett^èlllent,  de  com- 
^  "^^^  battre  pour  la  Foy  de  confies  leurs  fiMfccs  , 
GboraUtts.  mourir  pluftoft  de  mille  morts ,  que 
^^^^^de  renoncer  jamais  au  Chriftanifme. 
^on  d'un  2m  De  ièrvirieur  Prince  fouverain  fidcl- 
lcineiit,&  de  combat»  pour  lui  &  fw» 
Sumtau  lu,  Patrie  très-valeureufement. 

De  fouftenir  le  bon  droit  des  plus 
foibles ,  comme  des  veiifves  >  des  orphe^ 
lins  #  &  des  DamoiieUes  eii  boftne  que- 
relle ,  en  s'expofant  pour  eux  félon  qw 
la  neceflîté  le  reque^ rott ,  pour-veû  que 
ce  ne  fuft  contre  leur  bonnair  propre  « 
ou  contfe  leur  Roy  ou  Pfifice  naturel 
•  4.  Qu'ils  n'offenferoient  jamais  aucune 
perlbnne  malicieuiement ,  ny  n'ufurpe- 
notent  le  bien  d'aixnqr*  mais  pduûo&  qu'ils 
^eombatroienit  contre  ceux  qui  le  fierok|t. 

5.  Que  Tavarice^la  recompenfc,  le  gB| 
&.le  profit,  ne. les  obligeroit  à  faire 
cuneaâjuNij  maïs  la  firule  gloire  &  vertu. 

S.  Qu'ils  combatsont  four  le  bien  & 
pour  le  profit  de  la  chofe  publique. 
•  7.  Qu'ils  tiendront  &  obéiront  aux  or* 
ixes  de  leurs  Généraux  &  Capifaiaeypu 
•Ufonc  dfoii:  de  leur  commander. 
&  Qji'ils  garderont  l'iiommii  ^  le  langi 
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le  Tordrede  leurs  compagnons,  &  qu'ils 

n'empiéteront  rien  par  orgueil ,  ny  par  ^^^^^ 
ibrce  fur  aucun  d'iceux.  ^ 

p.  Qu'ils  ne  combacront  jacwiFac- 
Compagnez  contre  un  feul ,  &  qu^ils  fui-  Noblej}€' 
iront  toutes  fraudes  &  fupercheries.  c^^x^%t 
■    10,  Qu'ils  ne  porteront  qu'une  elpée,  cidm^ 
à  moins  qu'ils  ne  foienc  obligez  de  coiti-  pour  u 
batre  contre  dévx  ou  plufieurs.  ''f" 

1 1 .  C^ue  dans  un  1  ournoy  ,  ou  autre 
Combat  à  PUifance ,  ils  ne  fe  l'erviront 
Jamais  de  la  pointe  de  leurs  efpées. 

12.  Qu'eftanspris  un  Toumoy  prifen- 
tiiers ,  ils  feront  obligez  par  leur  foy  & 
par  leur  honneur ,  d'executeç  de  poion 
en  point  les  conditions  de  Pemprife; 
outre  qu'ils  feront  obligez  de  rendre  aux 
Vainqueurs  ,  leurs  armes  &  leurs  çhe- 
Vaux,  s'ils  les  veulent  avoir  j&  ne  pour* 
téiit  combatre  en  guerre  ny  ailleurs  ikn$ 
leur  congé, 

i^.  Qu'ils  doivent  garder  la  foy  in-* 
<%iolablement  à  tout  le  monde  f  Se  parti- 
tHilierement  à  kurs  compagnons ,  fou£« 
tenaiH  leur  honneurs  Se  pofit  eariere« 
ment  en  leur  abfence. 

ij^  Qu^iU  s'aimeront  y  &  s'hofinore* 
font  les  uns  ks  sucres ,  iSc  k  porteront  j 
nyde  9ç  iacotM  tomes  les  fois  que  1*^- 
cafion  s'en  prefentera  ,  &  ne  combatronç 
•jamais  Tun  contre  lauud  i  fi  ce  n'eftpat 
mefconnoifiance* 
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i5  Qji'ayans  fait  vœu  ou  promelTe 
DE  Da   d'aller  ea  quelque  quefte  ou  avancure 
NOBLESSE- çHj.    gg^  ils  ne  quitteront  jamais  les 
Titres pro'  arm"  ,  fi  ce  n  eft  pour  le  repos  de  la 

fresàùa  •  ^ 

NoUeJTe,  r^  .     1  r  •    J   i  A 

16.  Qu  en  la  pourfuite  de  leur  queue 
^  .ou  avanture,  ils  n  éviteront  point  les  mau* 
/owH!^^  vais  &  périlleux  paffages ,  ny  ne  fe  def- 
tion  d'un  tourneront  du  droit  chemin ,  de  peur  de 
ckeyaiitr.  j^^ç^mj^y  j^gs  CtievaUers  puiffànsy  ou  des 

Serment,  motiftres  j  beftes  fauvages ,  ou  autre  enn 
pechement ,  que  le  corps  &  le  cours^ge 
d'un  feul  honrnie  peut  mener  à  chef. 

17.  Qu'ils  ne  prendront  jamais  aucun 
gage  ny  penfion  d*un  Prince  eftranger. 

18.  Que  commandans  des  troupes  de 
gendarmerie ,  ils  vivront  avec  le  plus 
d'ordre  &  de  difiripline  qu'il  leur  fera 
poflible  9  &  notamment  en  leur  propfe 
pais ,  où  ils  ne  fouffnront  jainais  aucun 
dommage  ny  violence  eftre  faits. 

ip.  Qiie  s'ils  font  obligez  à  cohduiie 
une  Dame  ou  DamoifeUe,  ils  la  fervironi^ 
protégeront  &  la  fauveront  de  tout  dan- 
ger &  de  toute  of&afe  ^  ou  ils  mourront 
à  la  peine. 

ao.  Qu'ils  ne  feront  jamais  vicdence 
k Dames  ou  Damoilelles,  encore  qu'ils 
les  euflent  gagnées  par  armes  ^  ians  leur 
volonté  &  confentemçnt. 

21.  Qji'eftai»  recherchez  de  combat 
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-^reil  i}s  ne  le  refaferont  point;  fans 

playe  ^  maladie  ,  ou  autre  empefchement  ^^^^^^ 
raifonnable.  ^.^ 

22.  Qu'ayans  entrepris  de  mettre  ^p^lj^^/'^i^ 
chef  une  £mprife  y  ils  y  vaqueront  an  &  NobleJTc^ 
jour,  s'ils  n'en  font  r'appellez  pour  le  fer- 
vice  du  Roy  &  de  leur  Patrie. 

2    Que  fr'ils  font  un  vœu  pour  acque- ^X"^!- 
rir  quelque  honneur,  ils  ne  s'en  reth^eront^îon  d^im 
point  qu'ils  ne  l'ayent  accomply  ,  ç^y^cf»^^^* 

l'équivalant.  Serment. 

24.  Qi'ils  feront  fidelles  obfervateurs 
de  leur  parole  &  de  leur  foy  donnée^  & 
qu'eftans  pris  prifonniers  en  bonne  guerre. 
Us  payeront  exaâement  la  rançon  pro- 
mite  p  ou  fe  remettront  en  prifon  au  jour 
0t  temps  convenu  félon  leur  promeflfe , 
à  peine  d'eltie  déclarez  infâmes  & 
parjures. 

2  Que  retournez  à  la  G>ur  de  leur 
Souverain,  ils  rendront  un  véritable  comp* 

te  de  leurs  avancures;  encore  mefme  qu'el- 
les fuflent  quelquefois  à  leur  defa vaatage^ 
m  Roy  &  «u  Greffier  de  l'Ordre ,  fur 
peine  d'eftre  privez  de  l^Qrdre  de 
Chevalerie. 

25.  Q}ie  fur  toutes  chofes ,  ils  feront 
fidelles,  courtois >  humbles ,  &  ne  faille- 
ront  jamais  à  leur  parole  ^  pour  mal  ou 
perte  qui  leur  en  peuft  advenir. 

Le  ferment  fait^  le  nouveau  Chevaliec 
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étoic  revécu  par  un  ou  .ptufieurs  ChevsU 
KOBLESSË.  ^^^f  c|uelquefoi$  des  Dames  &I>e* 
Titres  i^oifeUes  de  toutes  les  marques  extéfièur 
fres\^lT  de  la  Chevalerie.  On  lui  donnoit  fuc- 
NùbLejft.  cei&vemenc  ^  &  dans  Tordre  que  ikmis  lui» 
vons^  ie$  éperons  $  en  c|i)itinieii$am  f^r  I0 
gauche^e  haubert  ou  la  eotte  de  maUlejhi 

^^TTrï^f  ^^^^«^fl^  >  braffards  les  gantelets  ^ 
îln  iTan  ^  puîs  on  lui  ccignoit  Tépée.  Qjiand  il  avok 
cwi#r.  ainfi^J<>ii«,  c'eû-à-.dire,.reyê«u,il 
reftoit  à  genoux  avec  la  coiMeMiictt  Ui 
plus  modefte.  Alôrs  le  Seigireiur  qui  de* 
voit  lui  conférer  l'Ordre ,  fe  levoic  de  fou 
fiége  ou  de  fon  trône,  &  lui  donnoit  r^4* 
c^AaiM.oVi  VjiccoUêi  ç^étoit  OfdkiairmieiiS 
trois  coups  du  plat  de  fen  épée  fur  l^épaule 
ou  fur  le  col  de  celui  qu'il  faifoit  Cheva- 
ber  ;  c'étoic  quelquefois  un  coi^  de 
paume  de  la  main  fur  la  joue  :  00  pr  ' 
tendôit  Ta^eniff  par  là  de  toutes  les  pânes 
auxquelles  il  devoit  fe  préparer,&  qu'il  de^» 
voit  fupporcer  avec  patience  &  avec  £qs^ 
meté ,  s'il  voulait  être  fidèle  >  fes  enga# 
gemens.  En  donnant  Taccoladey  le  Sei- 
gneur prononçoic  ces  paroles,  ou  d'autres 
femblables  :  j4u  nom  de  Dieu ,  de  S, 
ékêl  &  d$  S,  Gtorgi^  je  te  fais  ChevAl^r^ 
auxquelles  on  ajoutoit  quelquefois  Cif 

mots  :  foyez  Preux ,  Hardi  &  LoyaL 

Il  ne  lui  manquoit  plus  que  le  heaumf: 
^tt  ^<|ue|  l'écttou  bouclier^  ^^lalapc^ 
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qu'on  lûi  doMioit  auffi-tôt  :  enfuite  on 
Urticiioit  un  cheràl  quH  môntoic ,  &>pour^^g^jj^^^ 
faire  parade  de  fa  nouvelle  dignité  autant  ^^^^^ 
que  de  fon  adrelfe,  il  caracoloiten  fai-^^^j'"^'/^ 
fant  brandir  fa  lance  &  JUmboytr  fon  HohkSè. 
épée.  Enfuite  il  k  montroit  dans  cet  chtTtUen» 
équipage  au  peuple ,  qui  témoignoit  fa  ^èt 
joie  par  des  acclamations,  &  par  des  dan- /f*^'^ 
ib  autour  du  nouveau  Chevalier.         ciMfiûw  ' 

En  temps  de  guerre  on  conféroit  la 
Chevalerie  d*unc  manière  plus  expéditive 
&plus  militaire.  On  préfentoit  feulement 
£mi  épée  $  par  ht  croix  ou  la  garde ,  au 
Prince  ou  au  Général  de  qui  on  vouloit 
recevoir  Taccolade  /  c'étoic  tout  le  céré- 
monial; la  célérité  des  entreprifes  &le 
grand  nombre  de  Chevaliers  ^e  l'on 
ctéoit  à  la  guerre ,  ne  permettoient  pas, 
de  fuivre  avec  cxaâitude  routes  les  lobe 
établies  pour  la  création  d'un  Chevalier. 

Les  Chevaliers  louiflbient  de  plufîeurs  p^rogathm 
avsMàges  extériêuis  qui  rehauiToient  l^é-  éu  chêPâ^ 
dat  de  cette  profeffion  par  des  prérogari- 
Ves  honorables,  &  qui  donnoient  à  ceux 
qui  l'^ffçoiem  une  prééminence  marquée 
fax  tous  les  Ëcuyers,  &  fur  tout  le  refte 
de  la  Nobleflc.  Ces  diftinftions  confif- 
soient  dans  l'armure  ^  dans  Thabillement^  * 
dans  les  tittcs  ftc. 

Une  lance  forte  &  diffidle  à  rompre  > 
un  h«kuUi(  I  un  haubeigeon^  c'cft^-di/e^  ' 
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 une  double  cotte  de  maille  tiflue  de  (et 

DE  LA   à  répreuve  de  Tépée  ,  étoient  les  armes 
^^^"^^•affignées  aux  Chevaliers  exclufivement  : 
"litres pro-^^  cotte  d'armes  faite  d'une  fimple  étoffe 
près  à  U  aimoriée,  étoic  i'enleigne  de  leur  préé<^ 
Nohl^e.  minence  fur  tous  les  autres  Oidresde 
cheF4iim.  l'Etat  &  de  la  guerre*  * 
Trérogatives    Les  Chevaliers  avoient  feuls  le  droit 
d'enrichir  leurs  vêtemens,les  harnoisde 
leur  chevaux,  leurs  armes,  d'omemens  en 
or  :  leurs  femmes  pouvaient  auifî  poreer 
de  pareils  omemens  fur  leurs  robes.  On 
les  diilinguoic  dans  le  diicours  &  dans 
lesaâes,  par  les  titres  de  Vomr,  Sire^ 
Mejpre  ,  Monfeignmn  on  donnoit  à  leurs 
femmes  les  titres  de  Dame  ,  de  Mada* 
me  &c«  L'argent  ^   deftiné  pour  les 
£cuyers>  que  Ton  qualifioit  de  Mon/ieur, 
de  Ùamoifeau  y  &  pour  leurs  fen^bnes  à 
qui  l'on  donnoit  le  titre  de  Vemoi/elles , 
marc^uoit  auffi  la  différence  qu'on  devoit 
mettre  entr'eùx  &  les  perlbnnes  d'un  éta- 
ge inférieur  ^  qui  ne  portoient  que  des 
étoffes  de  laine ,  ou  du  moins  fans  or  ni 
argent.  Les  feuls  Chevaliers  avoient  droit 
de  fourrer  leurs  manteaux  de  vair  ,  d'her- 
mine &  de  petit-gris:  d'autres  fourrures 
moins  précieufes  étoient  pour  les  Ecuyers, 
&  les  plus  viles  pour  le  peuple* 

La  foie  ,  interdite  aux  Bourgeois ,  étoit 
(di^nfée  avec  un  fage  ménagement  ente» 

les 
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lés  Chevaliers^  les  autres  Nobles.  Quand 
les  Chevaliers  paroilToient  en  cérémonie   M  la 
vêtus  de  damas ,  les  Ecuyers  ne  letoienc  ^^"^^ 
^ue  de  iatin^  ou  fi  les  derni«|s  paroi flbient  '^^^''^^pro- 
en  habit  de  d^mas,  les  prdiers  l'étoient  ^ 
de  velours.  L'écarlate  &  toute  autre  cou-^^^j_ 
leur  rouge  étoit  appropriée  aux  Cheva- ^^^''^ 
liers  à  caiife  de  Ion  éclat.  Elle  s'eft  con*.* 
fervée  dam  Thabillement  des  Magiftrats 
iîipérieurs  &  desDodeurs. 

11  y  avoir  deux  Ibrtes  de  Chevaliers  ^  u^^^yj,^^ 
les  Chevaliers  Bacheliers ,  &  les  Cheva- 
liers  Banrunts* 

Les  Bacheliers  étoient  ceux  d'entre  les  Bachelier*. 
Chevaliers  qui  n'avoient  pas  alFez  de  biens 
ou  ailez  de  vaiTaux,  pour  faire  porter  de* 
vant  eux  leurs  banmeres  à  une  bataille. 
On  donnoit  aulfi  ce  titre  à  ceux  mêmes  de 
rOrdre  des  Bannerets  ,  qui  ^n'ayant  pas 
«ncore  l'âge  qu'il  lalloit  pour  déplûyei: 
leur  bannière ,  étoient  obligés  de  marcher 
à  la  guerre  fous  la  bannière  d'un  autre. 

Le  Bachelier  tenoit  le  milieu  entre  les 
Ëcuyers  &  les  haucs  Chevaliers  ou  Cheva- 
liers Bannerets*  On  difoit  Bachelier  axk-r 
lieu  de  bas  Chevalier. 

Les  Chevaliers  Banneracs  étoient  ceux  Bâniiittti9, 
d'entre  les  Qhevaliers  aflèz  puiiTans  en 
terres  &  envaflauxi  pour  former  des  ef- 
pecei  de  compagnies  à  la  guerre  :  on  les 
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appellmc  Bamierett  paro^  qu'ils  avinei^ 


DB  LA  le  droit  de  porter  bamûere 
noBLBSB.     p^^^  ^^^^.^  ^^^^^  prérogative  >  il  falloit 

^''^'^J^'f"  non-feulcmeM  être  Gentilhomme  de  nom 
^IfohUjfe^^L  d'armes ;mais  avoir  pojir vaflaux  des 
Gentilsboinnies  qui  fuiviflenc  k  banmcre 
^-fous  le  commandement  du  Bannent. 
Ducange  rappone  la  cérémonie  obfervee 
dans  la  €réacîon  d'un  Bannerec 

„  Quand  un  fiacbd»  a  grasdeiiienc 
fervi  &  fuivi  la  guerre ,  &  que  il  a^rre 
aflez^  &  quil  puiffe  avoir  Gentilshom- 
mes  j  fes  hommes  &  pour  accompagner 
y,  fa  bannière  ;  il  peut  yritement  lever 
„  bannière ,  &  non  autrement >  carnul 
homme  ne  doit  lever  bannière  en  ba- 
taille  >  s'il  n'a  au  moins  cinquante  hom- 
mes d'armes»  tous  fes  hommes  Je  ks 
archiers  8c  les  arbaleftriers  qui  y  appar* 
tiennent;  &s'il  les  a,  il  doit  a  la  pre- 
j»  miere  bataille  où  il  fe  trouvera»  appor- 
ter  un  pennon  de  iès  armes ,  &  doit 
^,  venir  m  Connétable  ou  Maféchaux  » 
„  ou  à  celui  qui  fera  Lieutenant  de  Toft , 
pour  le  Prince  requérir  qu'il  porte  ban- 
niere;  &  s'ils  lui  oâroyent,  doit  fom- 
mer  les  Hérauks  pour  témoignage,  & 
doivent  couper  la  queue  du  ftnnoa 
pour  en  faire  bannière. 

Le  Pennon  étoK  une  cfpece  d^endai^ 
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i  longue  polmt^  (fÊ/t  portok  autrefois  à       '  -l 
la  guerre  un  G^rilhdmme  qui  y  alloic  ^*  ^ 
avec  les  vaflaux ,  pour  Tervir  faus  un  Baa- 
UQtet  doflc  rétendart  écoic  quarrci  Dégradât 
Si  les  cérémooiei  obfisnrées  dans  la^'^^  ^^^^ 
.  tréatîon  d'un  Chevaliér  étoient  propres 
à  faire  naître  dans  le  cœur  de  la  jeune 
NobielTe  y  ramqur  de  l'honneur  &  de  la 
vertu  ^  celles  qui  s^obTerVoient  dans  la 
(dégfadaciond^nn  CbevaUef  coupable  d'un 
crime  déshonorant ,  neTétoient  pas  moins 
pour  infpirer  de  l'horreur  pour  le  crime 
pour  la  lâchetés 

Un  Gentilhoaune  qiii  a^ok  dédionoré 

la  Chevalerie  donc  il  étoit  révêtu  par 
quelqu'adion  honceufe  >  écoic  reduic  à 
rétat  le  plus  igtiomiaieux  par  une  efpece 
de  dégradation  ,  dans  laquelle  on  remat'* 
que  plufieurs  trairs  de  reflemblance  avec 
celle  des  Mimilres  de  TË^life. 

Le  Chevalier  juridiquement condamioé 
poof  fes  iorfaics  à  dnbir  cette  £écrtflure^ 
étoit  d'abord  conduit  4\ir  un  échaâkut  ^ 
où  Ton  brifoit  &  iouloit  aux  pieds  en  ia 
prèfenoe  lès  arme^  &  les  di^érences  pièces 
de  ^armure ,  dont  lés  Hérauts  &  rouj^ 
fuivants  d'armes  le  dépouiUoient  fuccel^ 

.  ûv-ement,  en  commençant  par  le  calque^ 
Pendant  ce  temps  ^  des  IPrêtres  récit^nfi 

.  les  Vigiles  des  Morts  >  après  lelqudles  ils 
prono^i^oieuc  fur  la  tête  du  coupable  le 
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Fieaume  108  ^  qui  contient  plufieurs  im- 
i^E  LA   précations  contre  les  trakres.  Cela  fait^  le 
MOfiL£ss£.  Héraut  d'armes  j  demandoic  par 

Dégrada-  trois  fois  le  nom  du  coupable ,  &  chaque 
non  d'un  f^is  le  Pourluivant  d'aimes  le  nommoic 
ChevaUer.  ç^^  propre  &  par  celui  de  ia  Sei- 
gneurie ;  &  le  Héraut  dtfoit  toujours  que 
ce  n^étoic  pas  le  nom  de  celui  qu'il  avoit 
devant  les  yeux ,  puilqu'il  ne  voyoit  en 
lui  qu'un  Traître  déloyal ,  &  foi  memie. 
Enfuite  prenant  des  mains  du  même  Pour- 
luivant d'armes,  un  bailin  plein  d'eau 
chaude  ,  il  le  jettoit  avec  indignation  lut 
ia  tête  de  cet  infâme  Chevalier ,  pour  ef- 
facer le  facré  caraâere  conféré  par 
l'accolade. 

Le  coupable  dégradé  de  la  forte  ^  étoit 
enfuite  tiré  en  bas  de  récha&ut  par  une 
corde  pafTée  fous  les  bras ,  &  mis  fur  une 
claie ,  ou  fur  une  civière ,  couvert  d'un 
drap  mortuaire ,  enhn  porté  à  l'Eglile  , 
oii  l'on  faifoit  fur  lui  les  mêmes  prières 
ôc  les  mêmes  césémonies  que  pour  les 
*  mores.  Ce  cérémonial  achevé ,  le  dégradé 
étoit  livré  au  Juge  Koyal  pour  lui  faire 
fjjbiv  la  peine  de  mort  ^  ou  telle  autre  qu'il 
avoit  méritée.  Après  Texécution^les  Koîs 
&  Hérauts  d'arm;;s  déclaroieiit  lesenfans 
&  deicendans^du  dégradé  ignobles  ^  vi-^ 
lains  &  roturiers»  incapables  de  porter  les 
armes  &  de paroUre  à X armée,  aux joûtn 
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ou  tournois ,  ioxxs  peine  d'être  battus  de 

.     17  •  DE  LA 

verges  comme  nés  d  un  pere  infâme,  noblesse 
Des  fautes  plus  légères,  mais  toutefois 2)^..^^^^ 
déshonorantes,  excluoient  celui  qui  les fi^n d'un 
avoit  commifes ,  de  la  table  des  Cheva-  Chevalier. 
liers.  S'il  ofoic  y  prendre  place ,  chacun 
d'eux  étoit  en  droit  de  venir  trancher  la 
nappe  devant  lui.  Les  Ecuyers  mêmes 
lui  pouvoient  faire  un  pareil  affront. 

Aujourd'hui ,  la  manière  de  révoquer 
rOrdrc  de  Chevalerie ,  ell  de  retirer  à  ^ 
l'acculé  le  collier  ou  la  marque  de  l'Or- 
dre ,  que  l'on  remet  enfuite  entre  les 
mains  du  Tréforier  de  cet  Ordre. 

Le  titre  d'Ecuyer  ou  de  Chevalier  étoit  Titres  de  u 
d'abord  aft'edé  à  la  feule  NoblclTe  tai-  noAUss^.  d» 
fant  profeiTton  des  armes.  La  Nobleflè  • 
qui  s'acquiert  par  les  grands  Offices,  & 
furtout  par  le  lervice  dans  les  Cours  Sou- 
veraines ,  ne  donnoit  point  autrefois  la 
qualité  d'Ecuyer  ou  deOevalier,  qui  pa- 
roifloit  incompatible  avec  un  office  dont 
l'emploi  eft  fi  différent  de  la  profelTion 
des  armes.  Aulfi  les  Préfidens  &  ConlëiU 
1ers  de  Cours  Souveraines,  ne  prirent 
d'abord  d'autre  titre  que  celui  de  Maître 
qui  équivaloir  à  celui  de  Noble  &  à'Ecuyen 
mais  dans  la  fuite  les  Gens  de  robe  &  au-' 
très  Officiers,  qui  jouiifoienc  du  privilège 
de  Noblefle  j  prirent  les  mêmes  titres  que 
la  Noblcife  d'épée.  11  y  eut  des  Chance-  . 
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j    ■      Mets  ,  des  premiers  PréfidcfiS  àu  '  Pârle^ 

t>E  LA  ment ,  qui  turent  faits  Chevaliers  es  loix, 
NOBLESSE.  ^  dçpuis  çq  temps  tous  les  Préfidens  on% 
Titres  de  p^g  les  qualités  de  M^ffin  &  de  Cheva^^ 
'l^Rçâ       ^  Confeillers  &  autres  Officiers 
'  jouiflant  de  la  Noblefle,  ont  pris  pareille» 
ineiit  la  qualité  d'Scuyer.  Il  y  en  a  mê- 
me beaucoup  qui  prennent  Içs  qu^Iitél 
de  Meffin  &  de  CkevalUr,  qui.nVppar'« 
tiennent  néanmoins  régulièrement  qu'à 
ceux  qui  les  ont  par  lanaiflance,  ou  à 
Toilice  defquels  ces  qu^licé$  put  écç  ex^ 
inrefleinent  attribuées. 

Un  arrêt  du  Parlement,  rendu  fur  les 
conclufions  du  Procureur  Général  le 
Aouft  i^ô^j  défend,  en  vertu  des  Çtdon-i 
pMces,  à  cous  Gentilshomm^.  de  prendra 
la  qualité  de  Mtffm  &  de  Chvati^ry  Cnon 
en  vertu  de  bons&  légitimes  titres  ,  &  à 
ceux  qui  ne  font  point  Gentilshomo^ies  dç 
brendxe  la  quâdité  d'J^cu^er  ,  çi  de  tim*s 
prer  leurs  antfes>  le  tout  à  |)eîtiede  quinze 
Cent  livres  d^amendc. 

Malgré  tant  de  fages  réçlemens,  iJ  ne 
laiHe  pas  dy  avoiç  beaucoup  d'abus,  can^ 
4e  la  oart  de  ceux  qui  étant  Nobles  ,  ait 
Jieu  de  fç  contenter  du  titre  à^Eçuyer , 
Vfurpent  celui  de  Chey^^lier ,  que  de  la 
j)art  de  ceux  qui  n'étant  point  Jîoble^ 
lifuf  pent  des  Armoiries  timbrées  qui  n'aj^ 
f^rtienne^t  ^u*aux  véritables  Nobles, 
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Les  titres  d*iUullration  font  ceux  de       ^  - 
Barons  ^  de  f^icomtcSp  de  Cornus ,  de  nôblsssb» 
Marquis  Se  de  Z^iic.^  ^  auxquels  on  peuc  Titres 
ajouter  ceux  de  Sins,  de  Damoifiaux  &  tPUluJîra^ 
de  yidames. 

Anciennement,  en  France,  on  entendoit  ^um^, 
par  Barons  tous  les  vallaux  qui  relevoient 
immcdi-Ltement  du  Roi  ;  ainfî  ce  mot 
comprenoit  les  Ducs ,  les  Princes  &c.  qui 
tenoient  leurs  Seigneuries  principales  im<* 
médiacement  de  la  Couronne  en  tous 
I  droits,excepcé  la  Souveraineté  &  l'homma- 
ge ;  comme  on  le  peut  voir  dans  l'arrêt 
rendu  par  Philippe-Àugufte  en  1 2 1 5,pouc 
.  rhommage  du  Comté  de  Champagne,  & 
dans  Tarrêt  rendu  contre  Pierre  de  Dreux 
Comte  de  Bretagne  ,  en  12^0 ,  &  encore 
dans cdui  qui  fut  rendu  par  Charles  V» 
en  1 378,comre  Jean  V  Duc  de  Bretagne  r 
les  Princes  du  Sang ,  les  Ducs  &  Pairs  & 
les  plus  Grands  Seigneurs  y  fom  qualiEés 
Barons. 

Aujourd'hui  ce  titre  eft  employé  dant 

une  acception  moins  générale  ,  puifqu'il 
ne  fignifie  que  le  degré  d'illuftration  au- 
deiTou»  des  Ducs ,  Marquis  ,  Comtes  & 
Vicomtes. 

Les  Auteurs  ne  font  point  d'accord  fur 
rétymologie  de  ce  nom.  L'opinion  la  plus 
probable  eft  qu'il  vient  de  l'Efpa^noi 
yaro  j  homme.tmve  &  noble;  de  là  vient; 
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iSSSSS  que,  dans  les  batailleSj,  ceux  qui  avoîent 
Komisin,  ^^^^  place  auprès  du  Roi,  comme  les  plus 
braves^  furent  appelles  Barons,  &  les  hefs 
d'iUuflra'  ^^"^      Princes  récompenferent  leur  bra* 
tion.        voure  furent  appelles  Baronies. 
^•omtes.      yicomte  fignifie  en  général  celui  qui 
tient  la  place  d'un  Comte.  Qua/i  vie» 
Comitis  ou  viem  Contins  gtrens. 

Quoique  le  titre  de  Comte  fût  ufité  chez 
les  Romains ,  il  eft  certam  que  Ton  ne 
connoiiToit  point  chez  eux  le  titre  de 
Vicomte  y  lequel  n'a  commencé  à  être 
ufité  qu'en  France. 

Les  Comtes  des  provinces  avoient  fous 
eux  les  Comtes  des  villes  :  par  exemple,  le 
Comte  de  Champagne  avoit  pour  fes  Pairs 
les  Comtes  de  Joigny  ,  Retel,  Brienne; 
Porcicn  ,  Grand-Pre ,  Roucy  &  Braine  ; 
quelques-uns  y  ajoutent  Vertus.  Ces 
Comtes  des  villes  n%oient  point  quali-» 
liés  Vicomtes. 

11  y  avoit  cependant  certaines  provinces 
oii  les  Comtes  avoient  fous  eux,  foitdans 
leur  ville  cs^pitale ,  (bit  dans  les  autres^des 
Vicomtes  au  lieu  des  Comtes  particuliers, 
comme  le  Comte  de  Poitiers.  Ce  Comté 
étoit  compofé  des  quatre  Vicomtes  de 
Chatelleraut ,  Thouars ,  Rochecbouart  & 
ErolTe, 

Les  Comtes  qui  avoient  le  gouverne- 
ment dj^s  villes^^  étant  chargée  tout  à  h 
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fois  du  commandement  des  armes  &  de 
radminiftration  delà  jùftice,  fe  dechar- j^.^g^^J^g^ 
geoient  des  affaires  de  juflice  fur  des  j.. 
Vicaire3  ou  Lieutenans  qu'on  appella  d'UluJra' 
Vicomtes.  .  tioM. 

On  donna  finguliérement  ce  nom  à 
ceux  qui  tenoient  dans  les  villes  la  place  ^'^^^■««^ 
du  Comte  ,  foit  que  ces  villes  n  eulient 
point  Comte  particulier ,  foit  que  les 
Comtes  de  ces  villes  n^y  fiflent  pas  leur 
demeure ,  ou  enfin,  pour  fuppléer  à  i'ab- 
fence  du  Comte. 

L'inftitution  des  Vicomtes  remonte  juf> 
qu'à  la  première  race.  Us  écoient  d'abord 
élus  par  les  Comtes  mêmes,  &,  comme  le 
pouvoir  du  Comte  s'écendoit  dans  le  terri-  / 
toire  de  la  ville  dont  il  étoit  Comte ,  ce^ 
lui  du  Vicomte  eut  auffi  la  même  étendue.  . 
En  rabfence  du  Comte ,  ou  autre  empê^ 
chement,le Vicomte  le  remplaçoit  en  tout. 

Vers  la  fin  de  la  féconde  race^les  Ducs  & 
Comtes  s'étant  rendus  propriétaires  de  leur 
gouvernement,  les  Vicomtes^  à  leur  exem- 
ple ,  firent  la  même  choie  ,  &  leurs  offices 
furent  inféodés ,  comme  ceux  des  Ducs 
&  des  Comtes:  les  luis  furent  inféodés  par 
le  Roi ,  &  les  autres  par  les  Comtes  :  les 
uns  &  les  autres  devinrent  héréditaires. 

Préfentement^  en  France  ,  les  Vicomtes 
ibnt  des  Seigneurs  dont  les  tetres  fi^nc 
érigées  en  Vicomte, 


Digitized  by  Gopgle 


4PC)  M  B  T  H  O  D  B 

Le  nom  de  Comt  étoic  coniia  diez  kf 

voBwsfi.  KomainSiinais  ce  ne  fut  que  fous  Conftaiv 
Titres  qu'on  commença  à  défigrter  par  le  nom 
J^dùifini^  de  Comte  une  peribnne.  coailituée  en 
dignité.  Ce  Prince  créa  trois  clafles  de 
Comtes  y  dont  la  première  fat  celle  des 
llluJlreSf  la  féconde  des  Clariffim&s  &  la 
troiliéme  des  Très^Farfaits  ces  derniers 
avoîeot  des  privilèges  particulief| ,  mais 
il  n^y  avoit  que  les  premiers  &  les  féconds 
qui  compofairenc  le  Sénat. 

Ce  titre  fut  bientôt  ambitionné  par  une 
infinité  de  particuliers  qui  l'obtinrent  & 
par  conleqnent  l'avilirent  en  le  rendant 
commun.  Le  moindre  OflFicier  de  la  mai- 
fon  de  l'Empereur  fut  qualifié  Comte.  Il 
y  en  eut  pour  le  fer  vice  de  terre^pour  celui 
de  mer ,  pour  les  aSaires  civiles  ,  pour  la 
Religion ,  pour  les  finances ,  pour  la  jurit 
prudence,  pour  les  bâtiments  publics , 

£our  l'infpeAion  des  domaines  &c.  Ou 
onora  même  d^  ce  titre  ceux  qui  àvoienr 
\Àtn  mérité  de  TEtat ,  comme  des  Profèf- 
feurs  en  droit  (jui  avoient  vingt  ani 
d'exercice  &c. 

La  qualité  de  Comte  àiSète  beaucoup 
aujourd'hui  de  ce  qu'elle  étoit  ancienne- 
ment  ;  elle  n*eft  ni  aufli  importante  qu*au 
temps  des  premiers  Comtes  de  la  Natioun 
ni  auffi  commune  qu'au  temps  des  der« 
liiers  Comtes  de  rEmpirè. 
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Le  Comte  efl  un  homme  Noble  qui 
j^fTede  une  terre  érigée  en  Comté  ^  &  qui  m^l^.^ 
a  droit  de  porter  for  'fes  armes  une  cou-  j-.^^^^ 
ronne  d'or,  rehauflee  de  perles.  Ce  titre  d'Ulufira^ 
d'honneur  eft  immédiatement   au-deflus  ao/i. 
du  Vicomte  &  au-deiibus  du  Marquis. 

Les  Empereurs  tirèrent  du  corps  des  ^ 
Comtes ceujtqu^ils  établirent  Gouverneurs 
des  villes  &  des  provinces.  Les  Ducs  n'é- 
toient  pour  lors  di  (lingues  des  Comtes 
que  par  la  nature  de  leurs  fondions:  ceux* 
Cl  étoient  pour  les  affaires  de  la  paix ,  & 
ceux-là  pour  celles  de  la  guerre. 

Les  Francs  conierverem  dans  les  Gaules 
la  forme  du  gouvernement  Romain  ,  & 
eonfervercnt  les  titres  de  Comtes  &  de 
Ducs  que  portoient  les  Gouverneurs  dès 
provinces  &  des  villes.  Les  Comtes  qui 
gouvernoient  des  provinces  étoient  égaux 
Ducs  :  les  uns  &  les  autres  étoient 

amovibles. 

Ce  fut  fous  les  derniers  Rois  de  la  fé- 
conde race  qUe  ces  Seigneurs  rendirent 
leurs  dignités  héréditaires  &  ufurperent 
même  lafouveraineté.  Hugues  Capet  par^ 
venu  à  la  Couronne  n  ofa  pas  s'oppoicr  à 
ces  ufurpations  :  peu  à  peu^ces  Duchés  ou 
Comtés  font  revenus  à  la  Couronne^  &  la 
qualité  de  Comte  n'a  plus  été  qu'un  titre 
accordé  par  le  Roi>  en  érigeant  en  Comté 
une  terre  »  où  il  fe  referve  Jurifdiâion  (te 
Souveraineté* 
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Les  lettres-patentes  d'éreâion  portent 
NC^iBSSB.  ordinairemerît  la  claufe  de  révcrfion  à  lar 
Titres    ^^^^^"^  faute  d^hoirs mâles:  cette  rêver* 
fULufiro;-  fion  ne  regarde  que  le  cicre  &  non  le  do- 
tian.       maine  ^  qui  pafle  toujours  à  ceux  à  qui  il! 
Comtes,  doit  aller  ielon  les  lôix. 

Il  y  a  eu  entre  les  Marquis  &  les  Com- 
tes des  conteftations  pour  la  préféance. 
On  alléguoit^  en  faveur  des  derniers^qu'il 
y  avoit  des  Comtes-Pairs  &  non  des  Mar- 
quis ;  cependant  la  chofe  a  été  déciJcc  en 
faveur  des  Marquis ,  qui  précédent  les 
Comtes  ,  quoique  leur  titre  foit  crès-mo< 
derne  en  France  >  où  il  ne  remonte  pas 
.  au-delà  de  Louis  XII ,  qui  créa  Marquis 
de  Trans,  un  Seigneur  de  l'illuftre  &  an-, 
cienne  Mailbn  de  Villeneuve, 
ibi^  Les  Marquis  ou  Marchis  étoient  les 
Gouverneurs  des  frontières  appellccs 
Marck  ,  Marches.  Les  Princes  de  la  Mai- 
fon  de  Lorraine  prenoient  la  qualité  de 
Ducs  &  de  Marquis  de  Lorraine*  En  Al- 
lemagne, la  qualité  de  Margrave  répond 
à  celle  de  Marquis  ,  ne  lignifiant  autre 
choie  qu'un  Seigneur  Commandant  fur  La. 
frontière»  il  y  a  quatre  Margraviats  en. 
Allemagne  :  celui  de  Brandebourg,  pof^ 
iêdé  par  le  Roi  dePrufle;  tous  les  Princes 
de  la  Maifonde  Brandebourg  prennent  le 
titre  de  Margraves;  celui  de  Mifiiie,  pof- 
par  l'Eleâeur  de  Saxe  ;  cdm  de 
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Bade^par  le  Margrave  de  ce  nom;  les 

Princes  de  cette  Mailbn  fe  qualifient  tous  j^oBtiiSSE. 
Margraves  s  celui  de  Moravie  poliedé  ji^^^ 
par  la  Maifon  d'Autriche.  <ri//i(/?r«- 

II  y  a  quelques  Marquifats  en  Italie  ^  tion. 
conime  celui  de  Final;  en  Efpagne,comme 
le  Marquiiat  de  ViUena.  Il  n^y  en  a  point 
en  Danemarck ,  en  Suéde  &  en  Pologne. 

En  France,  le  titre  de  Marquis  eft  une 
fimple  qualification  que  le  Souverain  con- 
iéie  à  qui  il  veut ,  ians  aucun  rapport  à 
fa  lignification  primitive  ;  &  le  Marqui- 
iat n'eft  autre  chofe  qu'une  terre  ainii 
nommée  par  lettres-patentes. 

Le  Comte  d'Oxfort  fut  le  premier  qui, 
en  1385,  porta  le  titre  de  Marquis  en 
Angleterre ,  où  il  étoit  alors  inuiité. 

Un  Duc  eft  un  Prince  Souverain  ,  fans 
titre  où  fans  qualité  de  Roi.  Tels  font  le 
Duc  de  Hoiitein ,  le  Duc  de  Mecklem* 
bourgs  &c. 

On  compte  en  Europe  deux  Souverains 
qui  portent  le  titre  de  Grand  Duc  ^  com-^ 
me  le  Grand  Duc  de  Toicane&  le  Grand 
Duc  de .  Molcovie  ,  que  Pon  appelle  à 

J^réfent  le  C[ar  ou  PEmpereur  des  Kul- 
ies.  Avant  que  laLithuame  eût  été  réunie 
à  la  Pologne  ,  on  donnoit  à  fon  Duc  le 
titre  de  Grand  Duc  de  Lithuanie  que  le 
Roi  de  Pologne  ajoute  à  fes  autres  titres. 
Oa  cvûooit  eu.  Ailema^^  PArcbiduç 
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d'Autriche^  qualificaùoa  i^ui  répond. à 

j.^^^^  Le  titce  dtf  Duc  cft  sluffi  le  titre  d*lion- 
^UU^ira^  neur  de  celui  qui>  en  Francc>  a  le  pieinier 
tion.       xaog  après  les  Princes. 

La  dignité  de  Duc  étoic  mut  dignité 
Romaine  finis  le  bas  Empire.  Elle  expri« 
moic  l'office  d^un  Chef  d'armée  ou  d'im 
Gouverneur  de  prpvince* 

Le  premier  Gouverneur  fi>us  le  nom  de 
Duc/ut  un  Duc  de  la  Marche  Rhétique  ou 
du  pays  des  Grifons.  On  établit  en  fuite 
treize  Ducs  dans  TEmpire  d'Orient  & 
douze  dans  TEmpire  d'Qixidenc.  La  plû« 
part  de  ces  Ducs  étoient  ou  des  Géaéraux 
Komains ,  ou  des  defcendans  des  Rois  du 
pays  auxqueis^en  otant  le  nom  de  Rois>on 
avoir  Ui£fê  une  partie  de  Tautorisé  ,  £ous 
la  dépendance  de  l'Empire. 

Les  Francs  ne  changèrent  rien ,  comme 
nous  l'avons  déjà  die  ^  à  la  forme  du  gou« 
ireraonousnc  établi  par  Us  Roouuns  ;ainli 
ils  diviferent  toute  la  France  en  Duchés 
en  Comtés ,  &  donnèrent  le  nom  de 
Ducs  pu  Comtes  .à  ceux  quais  en  iiieai; 
Gouverneurs.  .  ... 

Parla  foibleflfe  des^Rois  delaieconde 
race ,  les  Gouverneurs  ,  Ducs  ou  Comtes 
fe  firent  Souverains  des  Provinces  confiées 
à  leurSafoins^  Tout  ce  que  Hugues  Capet 
fftire^^Ut  de i^ii^e  lecpnnmtepar  icsM 
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Seigneurs  pour  leur  Maicre  ^  &  de  les  obli- 
ger à  tenir  de  lui ,  à  foi  &  honunage ,  les     te  Lâ 
provinces  dont  ils  vouloient  s^emparer.  K*^*^^» 
Avec  le  temps#  ces  provinces  démembrées  ^^^^^''^ 
de  U  Couroone  y  ont  «té  réunies,  Ac  dae-  ^/j^"^^^"^* 
puis  ce  temps  le  nom  de  Duc  n*a  plus  été 
qu'un  fimple  titre  de  dignité  affedté  aune 
perfonne  &  à  les  hoirs  màles^ians  lui  don- 
ner aucun  domaine,  territoire  ou  jiurif- 
diâion  furie  pays  dont  il  eft  Duc.  Tous 
les  avantages  cor.fiftent  dans  le  nom  &  la 
préféance  qu'il  donne.  Les  Ducs  font  créés 
par  lettres-patentes  du  Roi.  Ceur  dimité 
eft  héréditaire  :  s'ils  (ont  Ducs  &  Pairs 
ils  ont  féance  du  Parlement. 

Le  nom  de  Duc  >  en  Allemagne,  em« 
porte  avec  foi  tme  idée  de  Souveraineté^ 
comme  dans  les  Ducs  de  Saxe ,  de  Bavie* 
re  j  de  Deux-Ponts  j  de  Wolfembutel,  de 
Brunswick. 

Le  nom  de  Duc  eft  fort  multiplié  en 
Italie  j  fqrtout  à  Rome  &  dans  le  Royau- 
me nie  Naples.  Il  eft  inconnu  dans  les 
trois  Royaumes  du  Nordj  la  Suéde,  le 
Danemarck  &  la  Pologne* 

Duc*Duc  eft  une  qualité  que  l'on  don- 
ne, en  Efpagne ,  à  un  Grand  delà  maiibn 
de  Sylva ,  à  cauie  qu'il  poâede  piufieurs 
Duciiés,  réunifiant  en,  fa  perfonne  deux 
maifons  confidérabiesj  celle  de  Sylva  & 
^lle  de  i'iui«uuado« 
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'^^  Un  Duché  cil  une  Seigneurie  confîdé' 

NOBLESSE,  rable,  érigée  fous  le  ritre  de  Duché  ,  & 
^^^^     mouvante  immédiatement  de  la  Couronne. 
^Uii^ra*     I' y  ^  deux  fortes  de  Duchés;  favoir, 
tion.       les  Duchés  fimples  &  les  Duchés-Pairies. 
Les  uns  &  les  autres  peuvent  être  vérifiés 
en  Parlement,  ce  qui  opère  une  différen- 
ce pour  les  prérogatives  qui  y  fonc 
attachées. 

Les  Duchés  non-enregîftrés  au  Parle- 
ment, ne  donnent,  en  faveur  de  ceux  qui 
en  ont  obtenu  le  brevet  ou  les  lettres-pa- 
tentes d  eréi^ion  ^  d'autre  pi;érogative 
que  les  honneurs  du  LoUvre,  levur  vie 
durant  feulement. 

Les  honneurs  &  droits  .de  la  Pairie 
n'appartiennent  qu'à  ceux  dont  les  Du- 
chés-Pairies ont  été  érigés  par  lettres  due^ 
ment  vérifiées  en  Parlement. 

Les  terres  érigées  en  Duchés  ne  doi-* 
vent  relever  immédiatement  que  de  la 
Couronne;  c'eft  pourquoi  les  Seigneurs 
dont  ces  terres  relevoient  avant  leur  érec- 
tion en  Duchés ,  font  en  droit  de  deman- 
der une  indemnité  à  celui  qui  a  obtenu 
des  lettrés  d'éreâion.  Cette  mouvance 
immédiate  étant  acquife  à  la  Couronne , 
ne  retourne  plus  au  précédent  Seigneur, 
même  après  i'extindion  du  titre  de 
JJuché. 

Enfin  ^  il  y  à  encore  des  Duchés  par 

fimple 
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iimple  brevet  qvii  n'a  point  été  fuivi  de 
lettres  d'éredion  en  Duché.  Le  titre  de  i^^oblessb 
Duc  efl  perfonnei  à  celui  que  le  Roi  en  a  ^ 

^    «  c  '  I  Titres 

Sire  eu  un  titre  d'honneur  qu'on  ne  don. 
donne  en  France  qu'au  Roi  feui ,  &  qui 

cfl  comme  une  marque  de  Souveraineté. 

Il  n'y  avoitanciennejiicnt  que  certaines 
familles  d'une  noblelfe  diilinguée  qui 
pouvoient  prendre  le  nom  de  Sire  devant 
le  nom  de  leur  maifon  ou  Seigneurie. 
C'étoit  le  titre  par  oii  les  Barons  de  Fran- 
ce qui  pofledoient  les  Duchés  ou  Comtés 
relevant  de  la  Couronne ,  le  diftinguoiehc 
des  Barons  inférieurs.  C'efl  dans  ce  fens 
que  ces  hauts  Seigneurs  s'appellerent 
Sires ^  comme  Sire  de  Bourbon,  Sire  de 
Beaujeu ,  Sire  de  Coucy  &c.  Mais  lorf- 

que  le  mot  de  Suc  ie  trouve  darls  nos 
anciens  Auteurs  avec  le  nom  de  baptême^ 
il  fignifie  peu  de  chofe. 

Le  titre  de  Damoiféau  ôil  Damoifel ,  DamoifeUji^ 
marquoit  ancienncmcnr  un  nom  d'efpé- 
rance ,  &  quelque  forte  de  Grandeur  & 
de  Seigneurie.  Ce  titre  étoit  propre  aux 
enfans  des  Rois  &  des  grands  rrinces , 
&  furtoLit  aux  héritiers  prcfomptifs  des 
Couronnes.  On  trouve  dans  Thiftoire  ^ 
Damoiiel  Pépin,  DamoilëlLouis-le-GiOS^ 
Damoifel  Richard ,  Prince  de  Galles.  Le 
Roi  S.  Louis  cit  qualifié,  dans  un  ancieâ 

Xi 
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hiitonen>  de Damoiieau  de  Flandres^  parce 
£)E  LA  qu'il  en  étoit  Seigneur  fuzerain.  Ceft  dans 
KOBLEssE.  qy'ii      demeuré  aux  Seigneurs 

Titres  Je  Commerci  fur  la  Meufe,  &  qu'ils  fe 
<rz//i/iîrrf- toujours  qualifiés  Dampiieaux  de 
'^^'^l  Commerci  >  qui-  eA  un  franc -alleu  qui 
DBunoifeau*  imite  en  quelque  forte  la  fouveraineté. 

Dans  la  fuite,  ce  nom  fut  donné,  com* 

me  il  a  été  dit',  aux  jeunes  Gentilshom- 
mes qui  n'avoient  pas  encore  mérité  le 
grade  de  Chevaliers, 
vidamt.  Vidame  eft  celui  qui  repréfente 

TEvêque  dans  Tadminiflration  de  la  jut 
tice  temporelle^&uans  le  commandement 
des  armes  ,  incompatibles  avec  le  carac- 
tère Epifcopal.  11  n*y  avoit  qu'un  feul 
Vidame  dans  l'étendue  de  chaque  Evêché, 
Ils. écoient  d'abord  de  fimples  Officiers  à 
la  nomination  de  l'Evêque^mais  ils  fe  ren- 
dirent Seigneurs  Se  changèrent  leurs  offi- 
ces en  fiefs  relevant  de  l'Evêque. 

La  plupart  des  Vidâmes  prennent  leur 
nom  des  Villes  EpifcopaleSj  quoique  la 
Seigneurie  à  laquelle  étoit  attaché  le 
Vidamé  en  fût  fouvent  fort  éloignée,  tel- 
les que  les  Vidâmes  de  Rheims,d'Anùens^. 
du  Mans ,  de  Chartres  j  de  Beauvais^ap* 
pellé  auffi  Vidame  de  Gerberoy  ,  réuni 
aujourd'hui  à  l'Evêché  de  Beauvais. 

Tel   font   les  titres  d'iUuftration  £ç 

d'honneua:  doat  la  JSoblelfe  9&  décorée. 
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LEÇON  XLVIIL 

X^A  Noblefle  ft  prouve  tant  par  titres 
que  par  témoins:  il  faut'prouver  lo.  0.uô 
depuis  cent  ans ,  les  afcendants  paternels 
ont  pris  ians  conteftacion  la  qualité 
Nobles  ou  d'Ecuyers,  félon  Tulage  du 
pays.  2o.  Il  faut  prouver  la  filiation. 

Les  preuves  de  Nobleffe  ne  fe  font 
pas  toujours  faites  de  même.  Dans  les 

Î>remiers  temps ,  on  préfentoit  feulement 
es;  armoiries  aux  Heraults  qui  étoient 
chargés  de  la  police  des  tournois  :  ceux- 
ci  les  blafonooient  à  haute  voix ,  en  nom* 
mane  le  Gentilhomme  à  qui  elles  appar-* 
tenoient.  Les  Chevaliers  &  Gentilshom* 
mes  préfens  faifoient  des  reproches  au 
prétendant  s'ils  en  avoient  à  faire,  fmoa 
il  étoit  reconnu  pour  Noble,  &  admit 
aux  joutes  &  tournois. 

Dans  la  fuite,on  mit  plus.de  façon  dans 
les  preuves  :  on  voulut  faire  remonter  la 
Noblefle  du  prefenté  au  mîoins  jufques  à 
fes  ayeux  paternels  &  maternels.  On  la 
faifoit  atterter  par  des  témoins,  ou  bien 
on  la  prouvoic  par  titres.  Cette  manière 
de  prouver  la  Noblefle  y  eft  encore  en  ufa*» 
gc  dans  rOrdre  de  Malte ,  pour  les  lan^ 


$ào  MÉTHODE 

gaes  d'Italie  &  d'Efpagne ,  oh  rafpiranc  ' 


PREUVES  iie  prefcnte  que  quatre  qnamers ,  ne  re- 

DE 
MOELESSS. 


montant  que  jufques  à  fes  ayculs:;mais, 
en  Italie,  il  doic prouver  par  titres  que  les 
quatre  familles  dont  il  defcend ,  &  dont 
il  préfente  les  quartiers ,  (ont  en  pofleflion 
de  la  Noblelfe  depuis  2co  ans,  à  comp- 
ter du  jour  de  la  preientacion.  £n  £fpa- 
gne^  on  fe  contente  des  informations  par 
témoins  fur  les  lieux^qui  font  ferment  que 
les  quatre  familles  dont  defcend  le  pré- 
fente  ,  ont  toujours  été  regardées  comme 
Nobles,  &  qu'elles  ont  toujours  joui  des 
privilèges  de  la  Nobleffe. 

En  France,les  preuves  doivent  remonter 
jufqu'aux    bifayculs  ,    &   pour  entrer 
dans  les  Collèges  ou  Ordres  qui  exigent 
la  Noblelfç  paternelle  &  maternelle,  il 
faut  produire  quatre  degrés  ou  lignes  qui 
font  huit  quartiers  ;  favoir,  les  quatre  bi- 
iayeuls  &  bifayeules  paternels  ,  &  les 
quatre  bifayculs  &  bifayeules  maternelles. 
Quelques  Chapitres  ,  comme  ceux'  de 
Lyon  (5c  de  S.  Claude  &c.  exigent  même 
feize  quartiers ,  ou  cinq  degrés  ;  c'eû-à- 
dire  ,  qu'il  faut  remonter  jufqu'aux  tfi- 
fayeuls  paternels  &  maternels,  qui  tous 
doivent  être  Nobles  de  nom  &  d'armes, 
c'cll-à-dire,  d'extraction.  On  rejetteroit, 
dans  ces  Chapitres^  un  quartier  dont  la 
Mobieûe  ,nt  /erôit  que  commencer. 
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En  Allemagne  ,  où  les  preuves  font  en-  îSSSSS 
core  plus  rigoureuies,  on  exige  que  tous  pre^^^s 
les  quartiers  préfentés  pui  fient  être  admis  noblesses 
dans  tous  les  Collèges  de  Noblefle.  Les 
preuves  font  auiïi  de  l'eize  quartiers  :  il  y 
en  a  quelques-unes  où  Ton  en  exige  tren- 
te-deux; cefl  le  plu2|  qu'on  demande* 
Les  preuves  de  foixante-quacre^  de  cent 
vingt-huit,  de  deux  cent  cinquante-fix 
ne  lont  que  pour  i  oilentation  >  ou  de 
pure  curiolité. 

On  voit  par  ce  que  nous  venons  de  dire,  Degréi& 
qu'il  y  a  une  grande  difl'érencc  encre  de- 
grés  &  quartiers.  Les  degrés  ou  lignes- 
ibnt  les  générations  du  fils  au  pere.^  du 
pere  à  Tayenlj  de  Tayeulau  bifayeui, 
du  bifayeul  au  trifayeul  &c.  Les  quar- 
tiers  iont  les  familles^  ou  les  peribnaes 
dont  celui  qui  fait  preuve.defcend.  k 

La  progreflion  qui-  fe  fait  dans  la  pro-progreflbn 
du^lioji  des  quartiers,  par  rapport  aux '^"^l"*'^*'* 
degrés,  eil  celle  qu*on  appelle  géome-^ 
trique  j  oii  chaque  nombre  le  double  de 
l'un  à  Tautre  fucceflivement  :  ainfi  ua 
produit  deux,  deux  produifcnt  quatre, 
quatre  produilbnt  huit ^  huit  produifen^ 
feize,  feize  produilënt  trente-deux,  ainfi 
endoublant  toujours.  , 

La  raifon  de  cette  progrelTion  ^  efl: 
.Vordre  des  généiatioos^  chacune  ayaac> 

li  iij 
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un  pere  &  une  mère  donc  on  produit  le 
PK£uvË$  quartier.  Ainfi  leprelenté,  ou  celui  pour 
D£     qui  on  produit  ^eil  obligé  de  produire 

OBLESSE.  p^^^  ^  .  ç^^  ^  pçy^  ^ 

Ptogrellîon  "^^'^^  '  ^  mere  a  pareillement  pere  6ç 
iJc$îU4«i«£$  mère  ;  en  voilà  quatre  :  chacun  deceux-là 
ont  auffi  pere  &xnere,cequi  fait  huit ^ 
Sc  ainfi  àTinfim. 

Le  premier  degré  ne  produit  qu'un 
quartier  ;  c'eft  celui  du  prefcnté. 

Le  fécond  en  produit  deux  ,  lavoir  le 
{>ere  &  la  mere. 

Le  troifiéme  en  produit  quatre  ^  favoir 
pere  6c  mere  du  pere ,  pere  &  mere  de  la 
xnere. 

Le  quatrième  en  produit  huit ,  qui  font 
les  bifayeuls  paternels  &  maternels. 

Le  cinquième  en  produit  feize ,  qui 
(ont  les  trifayeuls  paternels  &  maternels. 

Le  fixiéme  en  produit  trente-deux^ 
qui  font  les  quatrièmes  ayeuls  paternels 
&  maternels. 

Les  preuves  de  Nobleffe,  comme  il  a 
sté  dit ,  ne  palTent  pas  ce  nombre. 

Il  eil  aiié  de  calculer  la  progreffion 
des  quartiers,  en  portant  a  un  plus  grand 
nombre  les  degrés  de  génération.  Par 
exemple  ^  M.  le  Daupiun»  qui  eil  au 
^ngt-neuviéine  degré ,  en  remontant  juf- 
gil'à  Robert  •  le  ^  Fort  ^  produirait  cinq 
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«enc  trente-fix  millions^  huit  cent  foi- 
xante  &  dix  mille  ,  neuf  cent  douze  tobuvbs 

quartiers,  ce  qui  pk  roi  croit  d'abord  paf- i^oblêsse. 
iër  toute  créance ,  il  les  alliances  multi- 
pliéés  ne  faifoient  que  la  même  perfonné 
y  peut  être  pour  plufieurs  quartiers  ^  à 
railbn  des  diverfes  filiations.  â 

Pour  repréfenter  les  degrés  &  les  quar-  arbab 
tiets  d'un  Gentilhomme  qui  veut  faire  Ctbnba- 
fes  preuves ,  on  fe  fert  d'une  figure  ap* 
pellée  Arbre  Généalogigue  ,  qui  repré- 
lente  d'un  feul  coup  d'œil ,  les  alliances 
paternelles  &  maternelles,  depuis  le  fils 
jufqu^aux  Majeurs  ^  en  montant  ,  & 
depuis  les  jufqu aux  fils,  ea 

clefcendant. 

Pour  drelîer  un  arbre  généalogique  , 
il  faut  obferver  de  mettre  les  quartiers 
paternels  à  droit  &  les  maternels  à  gau- 
che f  commençant  par  le  bas,  qui  fera  la 
place  du  fils,  ou  de  celui  qui  veut  faire 
preuve.  Il  fera,  én  remontant ,  le  premier 
degré  de  génération.  Au-deffus  il  faut 
placer  le  pere  à  droit  &  la  mere  à  gauche  , 

3 ui  feront  deux  quaniers  &  le  fécond 
egré  de  génération.  Âu-deffus  du  quar- 
tier du  pere,  il  faut  mètre  les  ayeuls  pa- 
cernels,  &  au-deiTus  du  quaruer  de  la 
meré,  les  ayeuls  maternels,  qui  feront 
tîi  tout  quatre  quartieils,  &  le  troiilléme 


t 
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degré  ;  enfuice  les  bifayeuis  &  biikyeuler 
«NEUVES  paternels  &  maternels  ^  qui  feront  huit. 
W0BLhss£.  quartiers  &  le  quatrième  degré.  La  ligne- 
fupérieure  donnera  feize  quartiers,  qui 
feront  pour  les  trilayeuls ,  &  lepréfencera 
le  cinquième  degré. 
Arfwegàrfi-    J^*arbre  généalogique  du  Roi,  repré^ 

Roi!  f^^^^  ^^^^  -^^^  >  ^^^^  comprendre 
tous  ce  qui  vient  d'être  dit. 
•  On  voit  au  bas  les  armes  de  Franca 
pour  le  Roi.  La  féconde  ligne  repréfente^ 
à  droit  les  armes  de  France ,  écartelées  de 
Dauphiné  ,  pour  Louis  de  France  Duc 
de  Bourgogne  ,  puis  Dauphin ,  pere  di| 
Roi  â  à  gauche  les  armes  de  Savôye, 
pour  Marie-Adelaïde  de  Savoye  mere 
du  Roi.  La  troifieme  ligne ,  du  côté  pa- 
ternel^ prélcnte  les  armes  de  France,  écat^ 
teiées  de  Dauphiné  ,  pour  Louis  de  Franr 
eé  Dauphin  ;  &  les  armes  de  Baviert  ^ 
pour  Marie-Anne-Chriftine-Viftoire  de 
Bavière,,  ayeul  6c  ayeule  paternels  du 
Roi:  du  côté  maternel  font  les  armes  de 
Savoye  ,  pour  Viâor-Âmedée-François 
Duc  de  Savoye,  &  celles  d'Orléans ,  pour 
Anne-Marie  d*Orleans  j  Duchefle  de 
5avoye,ayeul  &  ayeule  maternels  du  Roi. 
La  quatrième  ligne^  du  côté  paternel,  o£> 
fre  les  armes  de  France,  pour  Louis  XI  V> 
fvoi  de  france.  .&  de  l^avarre  i  celles 
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à*j4mriehe,  pour  Maric-Therefe  d'Au-. 

triche,  Reine  de  France;  celles  de  Buviere,  Pi^EUVES 
pour  Ferdinand-MaricjDuc  de  Bavière  ;  noblesse. 
celles  de  Savaye,  pour  Adelaïdc-Hen-  Arbre 
nette  de  Savoye ,  Ducheflfe  de  Bavière  ,  ^^"^^ 
biiayeuls  &  bilayeules  paternels  du  Roi. 
Du  coté  maternel  lont  les  armes  de  5^- 
y#ye  p  pour  Charles-Emmanuel ,  Duc  de 
Savoye  ;  celles  de  Savoye-Nemours ,  pour 
Marie- Jean-Baptifte  de  Savoye-Nemours, 
époufe   de  Charles-Ëmmanuel  ;  celles 
d'OWe^/u^  pour  Philippe  de  France,  Duc 
d'Orléans  ;  enfin  celles  à* Angleterre,  pour 
•Henriette-Anne  d'Angleterre ,  DuchelFe 
jd'Orleans ,  bifayeuls  &  biiayeules  mater- 
nels du  Roi.  La  cinquième  ligne  donne^ 
du  côté  paternel ,  les  armes  de  France  ^ 

Jour  Louis  XIII ,  Roi  de  France  &  de 
lavarre  ;  celles  d'Autriche  ,  pour  Anne 
d'Autriche  >  Reine  de  France  ;  celles 
à* Autriche ,  pour  Philippe  IV,  Roi  d'EP 
pagne  ;  celles  de  France  ,  pour  Elizabeth 
de  France  ^  Reine  d'Efpagne  ;  celles  de 
Bavière  ;  pour  Maximilien  Eleâeur  de 
Bavière  t  celles  à* Autriche  >  pour  Marie* 
Anne  d'Autriche  ,  Eleftnce  de  Bavière  ; 
celles  de  »Savoy«>  pour  Vidlor-Amedée, 
.  Pue  de  Savoye  ;  celles  de  France ,  pour 
Chreftiennede  France,  Ducheflè  de  Sa- 
.  yo^ç  ^  trifayeuls  &  crilaycules  paternels 
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du  Roi.  Du  côté  maternel ,  cette  lîgné 
'^'^DE^^^  donne  les  armes  de  Savoye ,  pour  Viâor- 
MOBLESSB.  Amedée,  Duc  de  Savoye  ;  celles  de  Fran- 
Arbre       f  p^^f  Chreftienne  de  France^Duchefle 
fé»^bgi<iue  de  Savoye    celles  de  Sayoye-Nemaurs  , 
pour  Charles-Amedée  de  Savoye  ,  Duc  de 
Nemours/  celles  de  Bourhon-l^endôme , 
pour  Elizabetb  de  Vendôme»  Duchefle  de 
Nemours  ;    celles   de   France  ,  pour 
Louis  XIll,  Roi  de  France;  celles  d'^w- 
triche,  pour  Anne  d'Autriche,  Reine  de 
France;  celles  à^AngUterre,  pour  Char- 
les I ,  Roi  d*Anglecerfe  ;  enfin  celles  de 
France^  pour  Henriette-Marie  de  France, 
Reine  d'Angleterre  >  trifayçuls  &  tri- 
fayeules  maternels  du  Roi. 

Pour  faire  les  trente-deux  quartiers  , 
il  faut  remonter  aux  quatrièmes  ayeuls  , 
qui  feront  le  fixiéme  degré  &  la  fixiéme 
ligne  ;  pour  foixante-quatre  quartiers , 
il  faut  encore  ajouter  une  ligne  qui  fera 
le  feptiéme  degré,  &  qui  reprcfentera  les 
cinquièmes  ayeuls  tant  paternels  que 
maternels. 

P«iijM>ii      Au  lieu  d'arbre  généalogique  ,  on  le 

fénéilogiqiie  fei-t  quelquefois  d'un  Pennon ,  c'eft-à- 
dire ,  d'un  écu  écartelé  d'autant  de  par- 
ties que  l'on  veut  repréfenter  de  quar-' 
tiers.  Par  exemple ,  pour  faire  le  Pennon 
généalogique  du  Roi^  de  quatre  c^uax-t 
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tiers  feulement ,  il  faut  écarteler  &  met- 
tre au  pmmcr  f  rancc-Vaufhinp  au  fe- 
€ohà  Baviire,  au  troifiéme  Savoy auNOUissi» 
quatrième  Orléans ,  c*eft-ii*dir«  ^  prendre  Pouioii' 
les  quatre  quartiers  rcpréfcntés  dans  la^^"^'*^^' 
troifiéme  ligne  de  l'arbre  généalogique  , 
obrervanc  de  mettre  en  haut  les  quartiers 
paternels.  Pour  faii«  ie  Pennon  de  huit 
quartiers ,  il  faut  partir  de  trois  &  couper 
d'un,  ce-qui  donne  huit  quartiers,  & 
mettre  au  i  Frawt ,  au  2  Autriche ,  au 
;3  Bavière ,  au  4  Savoy c  ,  au  5  Savoy e  , 
au  6  Savoye-Ncmours  y  au  7  Orléans  ^ 
au  8  Angleterre ,  qui  font  les  quartiers  de 
la  quatrième  ligne.  Si  le  Pennon  doit 
êtré  de  feize  quartiers  ,  il  faut  partir  de 
trois  &  couper  de  trois  ,  ce  qui  donnera 
iéize ,  &  mettre  dans  chacun  les  quar* 
tiers  repréTentés  dans  la  cinquième  ligne 
de  Tarbre.  Enfin,  fi  le  Pennon  devoit  être 
de  trente-deux  quartiers  ,  il  faudroit 
partir  de  fept  &  couper  de  trois ,  çe  qui 
aonneroit  trente-deux,  &  l'on  mettroit 
dans  chacun  les  quartiers  de  la  fixiéme 
ligne.  Ainfi  de  fuite. 

Ce  Pennon ,  dont  on  vient  de  parler,  Pennon 
^'appelle  Pennon  généalogique  Paternel 
^  maternel  :  il  dimre  du  Pennon  genéa- 
^logique  direâ,  lequel  rcpréfente  la  defcen- 

4ance  direâe  paternelle.  Ce  Pennon  fe 
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 fait  par  la  pofition  des  quame»  en  coiî*»^ 

PREUVES  mençant  par  les  amaesde  la  mere ,  enfuite 
^Q^5^  celles  de  Tayeule  ,  .de  la  bifayeule  &c. 

*  ainfi  en  remontant  jufques  à  la  dernier^ 
4tccft.    &  plus  ancienne  ayeule  connue.  Un  meç 

fur  le  tout ,  les  armes  de  la  famille  de 
celui  dont  on  veut  montrer  la  defcendance. 

Par  exemple,  pour  drêfTer  le  Pennou 
direâ  de  M.  le  Dauphin,  Se  le  porter 
jufques  à  Robert-le-Fort  ;  ce  qui  donne 
a8  génér^itions  ;  il  faut  faire  autant  de 
quartiers,  c'eft-à-dire ,  partir  de  trois  & 
couper  de  fix.  Au  i  de  ^ol<^ne,ÙLT  le  tout 
de  Saxe  ^  pour  Marie- Je  fephe  de  Saxe, 
PrincefTe  de  Pologne,mere  de  M.  le  Dau- 
phin ;  au  2  de  Fologn^.Sc  fur  le  tout  d'ar- 
gent à  un  rencontre  de  buffle  de  fable 
fymclé  d*or ,  pour  Marie  Leczinska  Pria- 
celfe  de  Pologne,  Reine  de  France ,  ayeu- 
le de  M.  le  Dauphin;  au  j  de  Savoye, 
pour  Marie-Adelaïde  de  Savoye,  fille 
aînée  de  Viftor-Amedée ,  Duc  de  Savoye , 
puis  Roi  de  Sardaigne,  bifayeule  i  au  4  de 

•  SavUre ,  pour  Mane-Anne-Chriftine  de 
Bavière  ,  fille  aînée  de  Ferdinand-Marie. 
Due  de  Bavière  &  Ëleâeûr,  Dauphine 
de  France  ,trifayeule  ;  au  S  écartelé,  au 
1  contre-écartelé  de  CaJiiLle  &  de  Léon, 
au  2  grand  quartier  àiAragçn  ,  par^ti 
d'^r^j:o/i«£ic^,Ce$d€Uxpreaûers  grande 
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3,  d'Autriche  coupé  de  Bourgogm-An'- 
eUni  au  4  de  Bourgogm-Modeme ,  cou- noblesse 
pé  de  Bratant  ;  fur  ces  deux  quartiers,  pennon 
de  Flandres  parti  de  Tyrol ,  qui  eft  d'ar-  ^u^^ 
gcnt  à  laigle  de  gueules,  couronné  bec- 
qué  &  membre  d'or ,  chargé  fur  la  poi- 
trine d*un  croiflant  de  même ,  pour  Ma- 
rie-Thérefc  d'Autriche,  Reine  de  France  , 
quatrième  ayeule  ;  au  6  de  même,  pour 
Anne  d'Autriche ,  époufe  de  Louis  Xiil, 
Reine  de  France ,  cinquième  ayeule  ;  au 
7  écartelé  de  Mcdicis  &  à' Autriche  y  pour 
Marie  de  Medicis ,  époufe  d'Henri  IV, 
Reine  de  France ,  fixiéme  ayeule  i  au  8 
de  Navarre  f  parti  A*Albret,  qui  eft  écar- 
telé de  France  &  de  gueules  plein  ,  tiercé 
d'^r^o» ,  foutenu  de  quatre  quartiers  , 
le  premier  écartelé  de  Foix  ic  de  Beam  , 
le  fécond  écartelé  au  i  &  4  d'argent  au 
lion  de  gueules,  qui  ell  Armagnac  ,  au 
a  &  3  de  gueules  au  lion  léopardé  d'^or  ^ 
qui  eft  Rhodii,  autroiiiéme  à'Evreux, 
qui  eft  de  France  à  la'cotice  en  bande,  ' 
componnée  d^'argent  &  de  gueules  j  au 
quatrième  d'Aragon,  flanqué  à  dextre 
de  Camille  &  à  léneftre  de  Léon  ;  fur  le 
tout  s  d'or  à  deux  lions  léopardés  de'  gueu- 
les ,  armés  &  lampaffes  d'azur  ,  qui  eft 
JBigorre  ,  pour  Jeanne  d' Albiet  Heine  de 


Digitized  by  Google 


Sio  Methodb 
Navarre ,  PrificeflTe  de  Beam  >  Comteffo 
^DE^  de  Foix  &c.  époufe  d'Antoine  de  Bour- 
MOBLBSss.  bon ,  mère  du  Roi  Henri  1V>  &  fepciéme 
vtaaom  ayculc  de  M.  le  Dauphin  i  au  p  àLAlm- 
çon  y  qui  cft  de  France  à  la  bordure  de 
gueules  y  chargée  de  huit  bcfants  d'ar- 
gent ,  pour  Françoiiè  d*Alençon ,  fille  de 
Kené  Duc  d' Alençon  ,  époufe  de  Charles 
de  Bourbon,  Duc  de  Vendôme  9  huitième 
ayeule  au  10  de  Luxtmbourg  ^  pour 
Marie  de  Luxembourg  ,  Comteffe  de 
S.  Paul  f  époufe  de  François  de  Bourbon, 
Comte  de  Vendôme ,  neuvième  ayeule  i 
au  1 1  d'argent  à  quatre  lions  de  gueuleSj 
couronnés  &  lampaiïes  d'or  y  qui  eft 
Beauyau  3  pour  Siizabeth  de  Beauvau  j 
fille  unique  &  héritière  de  Louis  de  Beau- 
vau,  Sénéchal  d'Anjou,  femme  de  Jean 
de  Bourbon ,  II  du  nom ,  Comte  de  Ven- 
dôme 9  dixième  ayeule  ;  au  i  a  de  Laval^ 
Montmorenci y  pour  Jeanne  de  Laval, 
fille  de  Guij  XUl  du  nom.  Sire  de  Laval, 
époufe  de  Louis  de  Bourbon  ,  Comte  de 
-  Vendôme j  onzième  ayeule;  au  19  de 
Vendôme- Ancien  ,  qui  eft  d'argent  au 
chef  de  gueules  >  au  lion  d'azur  brochant 
fur  le  tout ,  couronné  &  iampalfé  d*or  > 
pour  Catherine  de  Vendôme,  fille  de 
Jean ,  VI  du  nom ,  Comte  de  Vendôme  , 

époufe  de  Jean  de  Bourbon  ^I  du  nom  ^ 
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Comte  de  la  Marche  ^  mère  de  Louis  de  ^ 

Bourbon  ,  Comte  de  Vendôme,  &  dou-  ^d^^** 
ziéme  ayeulc  de  M.  le  Dauphin;  au  i4NOBijiSS&, 
de  gueules'  à  trois  pals  de  vair,  au  chef 
d'or  ,  chargé  d'une  fleur^de-Jys  au  pied  ^^^t, 
nourri  de  lable ,  pour  Jeanne  de  Chatil- 
lon-S.-Paul ,  Dame  de  X-eufe  ,  de  Condé, 
de  Girenci,  fille  aînée  &  héritière  de 
Hugues  de  Chatillon  ^  dit  de  S*  Paul  , 
femme  de  Jacques  de  Bourbon,!  du  nom^ 
Comte  de  la  Marche  &  de  Ponthieu , 
treizième  ayeule  î  au  1 5  écartelé^  au  x 
&  4  d'or ,  au  lion  de  fable  >  armé  &  lam* 
pailc  de  gueules ,  qui  eft  Flandres  ^  au  2 
&  3  trois  d  or ,  au  Uon  de  gueules ,  armé 
&  lampaifé  d'azur,  qui  eft  Hollande^ 
pour  Marie  de  Ha^naut  >  fille  de  Jean,  II 
du  nom  ,  Comte  de  Hainaut,  époufe  de 
Louis,  I  du  nom  ,  Duc  de  Bourbon,  Pair 
&  Chambrier  de  France ,  mère  de  Jac-* 
ques  de  Bourbon,  Comte  de  la  Marche  , 
&  quatorzième  ayeule  de  M.  le  Dau- 
phin ;  au  16  écartelé,  au  i  &  4  bandé 
d'or  &  d'azur ,  de  fix  pièces,  à  la  bordure  * 
engrêlée  de  gueules ,  qui  eft  Bourgogne 
Charolois- Ancien  y  au  2  &  ^  d'or  au 
lion  de  gueules,  accompagné  de  huit 
coquilles  d'azur  rangées  en  orle ,  qui  eft 
Bourbon-Ancien  y  pour  Beatrix  de  Bour- 
gogne, Dame  de  Bourbon^  de  Charo^ 
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lois  &  de  S.  Juil ,  iille  de  Jean  de  Bom*^ 
PREUVES  gogi^e^Scigncur  de  Charolois  ,  Sc  d'Anne 
KOBLbssE.  Dame  de  Bourbon^  époufe  de  Robert 
pcnnon        Francc ,  Comte  de  Cl er mont  en  Beau* 
voifis,  fixiéme  fils  dti  Roi  S.  Louis,  & 
quinzième  ayeule^*  au  17  d-or  à  quatre* 
pals  de  gueules  ,  qui  étoit  Provence , 
pour  Marguerite  de  Provence  >  fille  d/s 
Raimond-fierenger ,  II  du  nom ,  Comte 
de  Provence  y  femme  de  S.  Louis ,  Reine 
de  France ,  &  feiziéme  ayeule  de  M.  le 
Dauphin  ;  au  18  de  Caftille ,  pour  Blan* 
chede  Caftille,  fille  d'Alphonle  IX,Roi 
de  Caftille  ^  époufe  de  Louis  VIII^  Reine 
de  France,mere  de  S.  Louis,  &  dix-ibp- 
tiéme  ayeule  ;  au  jj^  de  iinople  à  la 
croix  de  vair,  accompagnée  de  quatre 
clochettes  d^or ,  bataillées  d'aziir ,  qui  eft 
Meranie  y  pour  Agnès  de  Meranie,  fille 
de  Berthold,  IV  du  nom ,  Duc  de  Mera- 
nie, époufe  de  Philippe-Augufte,  Reine 
de  France ,  &  dix-huitiéme  ayeule  ;  au  20 
de  Champagne^  pour  Alix  de  Champa- 
*  gne ,  fille  de  Thibaud  IV,  Comte  Palatin 
de  Champagne ,  femme  de  Louis  VII  , 
&  dix-neuvième  ayeule  ;  au  21  d'or  à  • 
Paigle  de  fable ,  qui  eH  Savoye-jIncUn  ^ 
pour  Adelaïs>  fille  aînée  de  Humbert,  II 
du  nom,  Comte  de  Maurienne  &  de 
Savoye ,  femine  de  Louis4e-Gro$,  VI  du 

nom  ^ 
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iiom^Roi  de  France,  &  vingtième  ayeule; 
au  z%  de  Ho//ii«fc^  pourBerthe,  fille  de  ^^^"^^ 
Florent,  I  du  nom,  Comte  de  Hollande ,  noblessbi 
époulb  de  Philippe  ^  I  du  nom  ,  Roi  de  pcnnon 
France ,  viogt-uniéme  ayeule  ;  au'a^  de  ', 
iable  à  un  portail  ouvert  d'or  ^  qui  èft 
RtiJ/u- Ancien  y  pour  Agnès  de  Ruffie, 
fille  de  Jar oflas ,  Roi  de  Ruffie,  femme 
d'Henri ,  i  du  nom  ^  &  vingt-deuxième 
ayeule i  au  24  de  Provence,  pour  Conf^ 
tance  ,  fille  de  Guillaume ,  1  du  nom , 
Comte  de  Provence  &  d'Arles,  femme 
de  Robert  Roi  de  France  ,  &  vingt* 
troifiéme ayeule  ;  au  2>  de  1  .  •  •  *  •  .pour 
Adelaïs ,  dont  la  famille  n  eft  pas  connue; 
elle  écoit  femme  de  Hugues-Capcc  ;  elle 
ell  la  viiigt-quacriéme  ayeule  de  M.  le 
Dauphin  ;  au  %6  de  Saxe- Ancien  ,  pour 
Hadwige,  Ducheflfe  de  Lorraine  ,  fille 
d'Hi^nri  de  Saxe^Ftoi  d'Allemagne,  époufe 
de  Hugues  Duc  de  France  ôc  debour* 
gogne ,  mere  de  Hugues-Capet ,  &  ving^ 
cinquième  ayeule  ;  2,1  àtVermandoisp 
pour  Bcatrix  ,  fille  de  Pépin,  I  du  nom. 
Comte  de  Vermandois  &  de  Seiilis^  fem- 
me de  Robert,  II  du  nom,Duc  de  France^ 
mere  de  Hugues-Ie-Grand  ,  &  vingt-  ^ 

fixiéme   ayeule  ;   au  28  de  pour 

Adélaïde,  dont  on  ignore  la  famille  i 
elle  fut  femme  de  Robert-le-Fort,  Duc  & 
Marquis  4e  France;  eUe  eft  Ubtingt- 
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l     '     :  feptiéme  ayeule  de  M.  ic  Dauphin  ;  fuf 
'^^pi^*^^  le  tout,  de  france,  écarteié  de  Dauphind^ 
|ïob;,essï.  pour  M.  le  Dauphin ,  ce  qui  complette  le 
Fennoii    Hombrc  de  vingt-neuf  quartiers,  qui  in* 
àuu\,    diquent  que  ce  Prince  eft  à  la  vingt- 
neuvième  gcnération  ,    en  remontant 
julqu'à  Roberc-le-Fof t ,  que  Ton  regarde  - 
comme  la  tige  de  la  troiliéme  race  dC" 
nos  Kois« 

Enfin  ,  pour  ne  rien  oublier  de  ce  qui 

peut  avoir  rapport  à  la  fcience  du  Blafon, 
jnous  finirons  par  donner  un  exemple  de 
Généalogie  complette  d'une  famille,  avec 
les  différentes  branches  oii  rameaux ,  pour 
montrer  la  manière  de  la  drefler.  Nous 
chôifirons  la  généalogie  de  TAuguHe 
Maifon  de  France ,  &  nous  la  commen* 
cerons  feulement  à  Robert  de  France  9 
Comte  de  Clermont  ,  fixiéme  fils  de 
S.  L^uis,  tige  de  TAugufte  Maifon  qui 
règne"  aujourd'hui  en  France,  enElpa^ 
gne ,  à  Naples  &  à  Farme. 
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IfUCS  DS  BOURBON.  ' 

ROB  E  R  T  de  France  ,  Comte  de  ■  ■ 

Qermont  en  Beauvoifîs,  Seigneur  de^*"î"'*" 
Bourbon  ,  de  Charolois ,  de  St.  JuJft 
en  Champagne  &  de  Creil,  Cbambrier 
de  France  ^  (ixéme  fils  de  Se.  Louis ,  Ceneato 
Roi  de  France  ,  &  de  Marguerite  de^i^  de 
Provence,  naquit  en  iz$6. 11  éjocuia  en  Muifon,  du 
1 27a,  Beatrix  de  Bourgogne ,  Dame  de 
JBottrboQ,  de  Charolois  Sec»  fille  unique  ^ 
de  Jean  de  Bourgogne,  &  d'Agnès 
Dame  de  Bourbon.  11  mourut  le  7  *  * 
Févrie  1^17.  11  eue  dç  ion  maridj^e, 

?.  Louis ^  I  du  Aom,Ducde  Boiirbgn, 

qui  liiit. 

d.  Jçan  de  Clermont  p  Seigneur  de  Çiias^ 
rolois  &  St.  Juft ,  lequel  mourut  en 
ijitffc  Jl  avoit  éppufé  Jeanne ,  Dame 

d*Argies  &  de  Catheu>  dont  il  eut: 
I.  beacrxK  de  Clerm^at  >  zuariée 
Jean  1  »  Comte  d'Arftiagnac.  z.  Jeaime 
de  Clermont ,  mariée  à  Jean  I ,  Comte 

d^\uvergne  ôc  de  Boulogne.  5.  Pierre 

de.  Çl$r^uQjiCj  Archidiacre  de  Faris^ 

Kkij  • 
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■  vivant  en  1^^0.  4.  Blanche  de  Clcf- 
Ex.MPLE     mont , mariée  à  Robert  VU,  Comte^ 

DU     GtNEA-  a'  -^g  I  A^f 

lOGiEcoM-  «Auvergne.  5»  Marie  de  Clermont> 

piBVTBs.  Religieuie  de  St.  Dominique  à  Mon- 

Cénêalo-  targis.  6,  Marguerite  de  Clermont, 

sie  de  u  mariée  à  Jean  de  Flandres ,  Comte  de 

Alaijon  de      J^^mur  * 

»'I>iics  jIj.-'-'^UIS^I  du  nom ,  Duc  de  Bourbon , 
Bourbon.      Pair  &  Chambrier  de  France ,  Comte 

:i.  Degré.  de  Clermont,  de  la  Marche  &c.  fe 
fîgnala  dans  les  guerres  de  fbn  temps  ou 
il  eut  la  plus  grande  part  au  com-  < 
mandement  des  armées.  Ce  fut  en  la 
faveur  que  le  Roi  Charles  le  Bel  érigea 
la  Baronnie  de  Bourbon  en  Duché- 
Paine, par  lettres  données  à  Paris  le  27 
Décembre  1327.  U  époufa  en  15 10, 
'  y  .  Marie  de  Hainaut  hlle  de  Jean,  U  du 
nom.  Comte  de  Hainaut,  &de  Phi- 
lippe de  Luxembourg.  Il  mourut  au 
mois  de  Janvier  x  34 1 .  De  ion  mariage 
il  eut: 

T.  Pierre ,  I  du  nom ,  Duc  de  Bourbon, 

■  qui  fuit. 

2.  Jacques  de  iiourbon,  mort  en  bas  âge, 
•en  1518. 

\         2*  Jacques  de*Bourbon,C6mte  de  la  Mar- 
che, qui  a  fait  la  branche  des  Comtes 
•  de  la  Marche  rapportée  ci-après. 
^.  Jeanne  de  Bourbon ,  mariée  fort  jeune 
^^'à'Guigue  Yll,  Comté  de  Ferez. 
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5- Marguerite  de  Bourbon  qui  époufa  i. 

en  1320,  Jean  U,  Sire  de  SuUi.  2.  Hu-  e^amem 
tin  de  Vermeilles ,  Chambellan  du  Roi.  ^^^""001. 

6.  Beatrix  de  Bourbon,  marlcc  a  Jean  de  p^-b^es. 
Luxembourg  Koi de  Jioheme,  en  i^^^.GeneaLo^ 
2.  A  Eudes  de  Grahcey  en  Bourgogne. 

7.  Marie  de  Bourbon,mariée  en  premières  ^^"^  ^ 
noces,  le  4  Janvier  1 530,  a  Gui,i  rince 

de  Galilée  ,  fils  aîné  de  Hugues  iV,  ^S^/ 
Roi  de  Chypre.  En  fécondes  noces  elle  ^ 
époufa  en  1347  ,  Robert  de  Sicile, 
Prince  d'Achaie  &  de  Tarente  ,  Em- 
pereur titulaire  de  Conilantinople. 

8.  Philippe  de  Bourbon,  morte  en  «bas 
âge. 

PIERRE,  Idu  nom.  Due  de  Bourbon  ,  J.^^^^  A- 
Comte  de  Clermont  &  de  la  Marche» 
Pair  &  Chambrier  de  France ,  &c.  fe 
trouva  à  la  bataille  de  Créci  en  1 34^, 
puis  au  fiége  de  Calais.  Il  périt  à  la 
bataille  de  Poitiers,  le  ip  Septembre 
ij^d.  Il  avoit  époufé  Ifabelle  de  Va- 
lois ,  fille  de  Charles  de  France,  Comte 
de  Valois ,  &  de  Mahaud  de  Chatillon, 
dont  il  eut , 

1.  Louis  ,  Il  du  noin^  Duc  de  Bourbon  , 
qui  fuit. 

2.  Jeanne  de  Bourbon  ,  mariée  au  Roi 
Charles,  V  du  nom  >  Roi  de  France. 

3*  Blanche  de  Bourbon ,  mariée  en  i  • 
à  Pierre  le  Cruel ,  Roi  de  Caftille. 
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 4.  Bôiikie  de  Bourbon ,  mariée  à  Gôit^ 

Exemub  frûi  de  Brabant,  j&Is  puinc  de  Jean  111, 
«>B  CBMirA.    Duc  de  Brabant. 

Mw^'^  S'  Catbetioe  de  Bourbon  j  qui  époufa  éà 
I  ^  5P  *  J^^*  VIj,  Comte  d^Hajrcourt  & 
S^ï^  d'Aumale. 

^  (î.  Marguerite  de  Bourbon,  mariée  ca 
Francf.       I  ^68,  à  Amaud-Amanjeu  j  Sire  d'Al- 
bues  de  »  Grand  Chambellan  de  France. 

9pmiw«.  7.  liabelle  de  Bourbon ,  decedée  ian^ 
alliance. 

S.  Mârie  de  Bourbon,  Keligieufe  dès  l^e 
de  quatre  âns  ,  dan$  le  prieuré  de 

Poiily.  Elle  fît  profefTion  écaut  âgée  dé 
dix-fept  ans. 
4  Degré.  LOUIS  ,11  du  flolA,  Duc  de  Bourbon  , 
Cômte  de  Qermônt ,  de  Forez  &  de 
•  '       Chatel-Chinon  ,  Seigneur  de  Beau  jeu 
&  deDombes,  Pair  &  Cbambrier  de 
France ,  furnommé  le  Bon ,  naquit  la 
4Aouft  1^97.  Il  fut  Tun  des  Princes 
envoyés  en  otage  en  Angleterre  pour 
la  délivrance  du  Roi  Jean  ,  où  il  de-« 

'  meura  huit  ànfe  après  ibn  retour^il  s'em« 
ploya  à  la  conquête  du  Poitou  &  de  la 
Guienne  fur  le  Roi  d'Angleterre.  Il  fut 
un  des  Princes  du  Sang  chargé  de  la 
perfbnne  du  Roi  Charles  VI  ,-duxanc 
la  minorité.Il  commanda  Tarrière  garde 

*  i  la  bataille  de  Rofebecq  ,  le  27  No* 

vembre  i^Qak.  Il  fe  iiignala  dans  tôui^es 


les  adions  où  il  fe  trouva.  H  mourut 

•  *le  19  Aouft  1410.  11  avoit  époufé 

Anné  ,  Dauphme  d'Auvergne  ,  Com-  VLin^^tk* 
tefTe  de  Forez  ,  fille  unique  &  héri^cre 
:  de  Beraud  II  >  Comte  de  Clertnoftt ,  CeneaU^ 

Dauphin  d'Auvergne.  11  eut  de  ctgie  2  Is 
mariage.  Maijon  <U 

1.  Jean^Xà}!  nom ,  Duc  de  Bourbdn,  qui 

fuir.  '  Dnéidf 

2.  Louis  de  Bourbon ,  mort  fans  alliance  ^''^^ 
le  12  Septembre  1404,  âgé  de  \6  ans. 

5*  Catherine  de  Bourbon  >  morte  en*  ba; 
âge. 

4.  llabôUe  de  Bourbon,  qui  n'écoir  point 
'  eii[Core>  mariée  à  la  fin  du  mois  d'Aoult 

JEAN ,  i  dtt  nMtt ,  Due  dè  Bourbon  &  i^^Dt^rù 

'  d'Auvergne ,  Comte  de  Clermont  >  de 
-  Montpenfier  &  de  Forez,  Seigneur  de 
Boaujolôis ,  de  Dombes  &c.  Pair  •& 
Gbamt>rier  de  France  ,  né  au  mois  de 
Mars  1580  ,  fut  d'abord  Capitaine  Gé- 
néral des  pays  d  e  Languedoc  &  Duché 

•  de  Guî«ttâd.  11  fuivic  3  comme  avoit 
fâit  foiT  pere ,  le  pàrti  de  la  Maifbn 
d*Orleans  ,  contre  le  Duc  de  Bour- 

•  gdgne.En  1415,  il  fe  trouva  à  la  ba- 
taifie  d'Azineotlrt ,  où  il  commandoic 
l^avant-gardejil  y  déiùeura  prifortnièr,- 
&  mourut  en  Angleterre  en  1455  , 
après  dix-neuf  ans  de  phlbn.  11  avais* 
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^   épottfé  Marie  de  Bcrri ,  ieccnde  fille 

BsBMVftB  die  Jean  de  France  ,  Duc  de  Berri  y  & 
xd«»*êoj!i'        Jeanne  d'Armagnac.  De  çç  mariage 

FftBTVBt.  U  eut  f 

C4néûlù-  I.  Chêrlts ,  I  du  nom  ^  Duc  de  fioucboo^ 
vît  de  la    qui  fuir, 

Maifon  de  2,  Louis  de  Bourbon  ,  mort  fans  alliaJQce 

France.  j^^^^ 

Boiukffl!  ^'  ^^'^^  >     Bourbon  ,  Comte  de  Mpm- 
urbon.      pcnfier  qui  a  fait  la  Imnche  des  Comtes 
de  Montpenûer ,  qui  ièra  rapportée  ci- 
après. 

D^4.  CHARLES^  I  du  nom»  Ihic  de  Bourbon 
&  d'Auvergne ,  Comte  de  Qermont , 

de  Forez  &c.  Pair  &  Chambrier  de 
France  »  Gouverneur  de  Languedoc , 
prit  le  parti  de  Charles ,  Dai||>bin,  qui 
fut  depuis  Charles  VII.  Il  commença 
fes  premiers  exploits  par  le  fiege  de  Be- 
ziers ,  qu'il  prit  fur  le  Comte  de  Foix, 
.  Il  conclut  pour  le  Roi  le  traité  de  paix 
à  Arras ,  avec  le  Duc  de  Bourgogne , 
le  21  Septembre  1455.  Il  mourut  à 
Moulins  le  4  Décembre  145^.  11  avoit 
époufé  Agnès  de  Bourgogne ,  fiUe  de 
Jean ,  Duc  de  Bourgogne ,  &  de  Mar< 
.  guérite  de  Bavière,  Les  enfans  qu'il 

eut  de  ce  mariage  font  y 
j.  Jian ,  II  du  nom  j  Duc  de  Bourbon  j 
qui  fiiit. 

Zf  Philippe  dç  Bourbon  >  qu;  mourut  JQU* 


DU  Blasoii  Ltç^  XLVllL  Szi 
ne ,  étant  Hancé  à  Marie  de  Chypre  ^ 


fille  de  Jean  de  Lefignen,  II  du  nom  ,  Bxbmpw  • 
Roi  de  Chypre  &d'Arméme^  &deiôci«"«- 
.  Charlotte  de  Bourbont  v»<tb. 
^.  Charles  de  Bourbon ,  Cardinal,  k^ùi^GénéaU- 
vêque  &  Comte  de  Lyon,  Légat  d'A-^^'*  ^  ^ 
vignon&  Evêque  de  Clermom,  ^on^ff^^J^^ 
le  15  Septembre  1488.  Ducsd* 
4.  Pierre ,  Il  du  nom  j  Duc  de  Bourbon  ,  B<wrUM. 

•  fucceffeur  de  Jean  II,  &  qui  fuit. 
Lous  de  Bourbon  ,  Evêque  de  Liège  , 
mort  en  1482* 

6.  Jacques  de  Bourbon,  mort  (ans  alliance 

en  1458  >  âgé  de  23  ans. 
7  Marie  de  Bourbon  ,  mariée  à  Jean 
.  d'Anîou,  Ducde  Calabre. 

Ifabelle  de  Bourbon ,  mariée  à  Charles 

Duc  de  Bourgogne. 
jf.  Catherine  de  Bourbon  ,  mariée  à  Adpl^ 
.  phe  d'Egmont^  Duc  de  Gueldres  , 
.  Chevalier  de  la  Toifon  d'or. 
10.  Jeanne  de  Bourbon ,  qui  époufa  Jean 

de  Chalon  ,  Prince  d'Orange. . 
i  ]L.  Marguerite  de  Bourbon ,  femme  de 

Philippe ,  II  du  nom  ,  Duc  de  Savoye. 
JEAN  j,  II  du  nom  j  Duc  de  Bourbon  .&  7,  D^/^ 

d'Auvergne ,  Comte  de  Clermont ,  de 

•  Forez  &c  Pair»  Connétable  &  Cham- 
,  brier  de  France ,  le  comporta  vaillam- 
ment à  la  journée  de  Formigni  ,  eu 

Z4io  ^  à  la  prife  de  Caen  ic  de  Cher- 
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bourg  fur  les  Anglois ,  &  k  lâ  reprift 
de  Bourdeaux  y  en  1455. 11  fe  trouva 
au  Sacre  de  Louis  XI ,  il  repréfenta 
le  Duc  de  Normandie.  Charles  VllI 
le  fit  Connétable  de  France,  en  148 
11  mourut  à  Moulins  en  ï488,fanseii- 
fans-llavoitépoofé  i  Jeanne  de  France, 
fille  de  Charles  VII.  2.  Catherine  d'Ar* 
magnac.  7,  Jeanne  de  Bourbon  ,  fille 
de  Jean  II ,  Cômte  de  Vendôme.  U 
avoh  eu  de  fa  fà:ôilde  fémihe  j  Jean  de 

Bourbon  qui  mourut  \6  jôurs  après  fa 
nailTance  ,  &  de  fa  troifiéme  femme  il 
avoît  eu  Louis  de  Bourbon ,  mort  dans 
fon  bas  âge. 

T^l>egfe.  PIERRE,  Il  du  nom, Due  de  Bourbon 
&  d'Auvergne  &c.  quatrième  fils  de 
Charles ,  I  du  nom ,  Dttc  de  Bourbon  ^ 
naquit  en  1499.  U  porta  le  titre  do 
Seigneur  de  BeaujeU  du  vivant  de  fou 
frère.  Le  Roi  Louis  XI  le  fit  Chef  de  fon 
Confeil.  11  fuc^  conjointement  avec  ià 
femme ,  Gottvétneut  de  I*Ë tat  pen- 
dant la  minorité  de  Charles  VlIi.  Il 
affifla  au  Sacre  de  ce  Prince,  oà  il  re- 
préfenta  le  Duc  de  Guienne.  U  prit  le 
titre  de  Duc  de  Bourbonnois  &  d*Au- 
vergne  après  la  mort  de  fon  frère.  Il 
repréfenta  au  Sacre  de  Louis  XII,  le 
Duc  de  Normandie.  U  mourut  à  Mou» 
'  Ims  le  8  Odobre  1  ioj.  Il  àvOic  épottlS 


Anne  de  France,  tille  ainée  de  Louis  XI, 
donc  il  eut:  Ib^M 
1.  Charles  de  Bourbon ,  mort  jeune,      »«  GeniA- 
A.  Sttfattne,Duchcflre  de  Bourbon,  née  le  ZVrl^''' 
lo  Mai  I4pi.  Elle  cpoufa  Charles  III,  Cé„êAla^ 
Duc  de  Bourbon  j  Comte  deMontpen-^i>  ^ 
fier,  fon  coufin.  £lle  mourut  le  2SMtif0ndê 

Avril  1521.  Fraacâ. 

BRANCHE  DES  COMTES 
DE  MONTPENSIER. 

LOUIS  de  Bourbon,!  du  nom,  Comte  de  J^^**^!? 
Montpenfier ,  de  Clermont ,  Dauphin 
d'Auvergne,&c.troifiémefilsde JeanI,  ^' 
Duc  de  Bourbon,  &  de  Marie  de  Berri, 
aflîfta  au  Sacre  de  Charles  VIII,  où  il 
repréfenta  le  Comte  de  Flandre,  & 
mourut  au  tnois  de  Mai  i48d.Ilavoic  • 
épôufé  Jeanne  >  Comteflede  Clermont, 

Dauphine d'Auvergne  ,  fille  unique  de 
Beraud  111,  Comte  de  Clermont ,  Dau- 

5hin  d' Auvergne  ,  &  de  Jeanne  de  la 
^  otir  dont  il  n*eut  point  d*enfans.  U 
epoufa  en  fécondes  noces ,  Gabrielle  de 
la  Tour,  fille  de  Bertrand  VI,  Seigneur 
de  la  Tour,  &  de  Jacquette  de  Péchin, 
coufine  germaine  de  la  Dauphine  d'Au- 
vcrgne  la  première  femme.  De  ce  ma- 
riage il  eut  : 

i.  Gilbert  p  Comte  de  Montpenfier,  qui 
fuit. 
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2.  Jean  de  Bourbon  ,  mort  fans  alliance. 
i>h*gfh  bI-  ^ '  GabricUe  de  Bourbon^mariée  à  Louis  II, 
»OGiB  coM-  iire  de  la  Tremoille, Amiral  deGuienne. 
nwnu,  ^  Charlote  de  Bourbon  ,  mariée  à  Wol- 
Ceneulo-  £ut  de  Borfclle ,  Seigneur  de  la  Vere 
f        cn^Hollande  ,  &  de  Grand-Pré  en 

Maifofi  de 

Froiue.  Champagne. 

Bonrbon  GILBERT  de  BourboH,  Comtc  de  Monr- 
Mon^ciificr  penfier.  Archiduc  de  Seiïe  au  Royaume 
7*  Degré.  Naples  >  Dauphin  d*Auvej^ne  &c.* 
aflifta  aux  Etats  généraux  tenus  à 
Tours  en  1^6"] ,  Il  remporta  de  grands 
avantages  fur  le  Duc  de  Bourgogne  au 
combat  deBufly  en  1470.  &  à  celui  de 
Ciuni.  Il  coriduifit  i'Avapc-garde  de 
l'armée  que  Charles  VIII  fit  paflcr  en 
Italie  pour  l'expédition  de  Naples.  Il 
mourut  à  Pozzuolo  le  5  Oftobre 
11  avoit  époufé  Claire  de  Gonzague , 
fîlie  de  FredericyMarquis  de  Mantoue , 
&  de  Marguerite  de  Bavière.  Leurs 
enfants  font , 

1.  Louis  de  Bourbon  y  Comte  de  Mont- 
penfier ,  Dauphin  d'Auvergne ,  qui  fi- 
gnala  fon  courage  au  fiége  de  Capoue> 
&  àla  prife  de  Naples ,  oii  il  mourut  de 
fièvre  ians  avoir  été  marié,  le  14  Aouft 
i5oi  9  à  l'âge  de  18  ans. 

2.  Charles^  III  du  nom^Duc  de  Bourbon, 
qui  fuit. 

3«  François  de  Bourbon»  Duc  de  CbateU 
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lerauCy  Pair  de  France,  tué  à  la  bataille  ^ 


deMarignan,  en  iji^»  £xkmpi.b 
4.  Louife  de  Bourbon,  mariée  i.  à  André  gb«ba- 
de  Charvigni,  beigneur  de  Château- vum. 
roux  ,  dont  elle  n*eut  point  d'enfants.  Cénédo- 
a,  à  Louis  de  Bourbon  ,  Prince  de  \3l       de  la, 

Roche-lur-Yon.  Maifon  de 

$.  Renée  de  Bourbon  j  mariée  à  Antoine^  tfAucc. 

Duc  de  Lorraine  &  de  Bar.  ^^S^^ 
6.  Anne  Je  Bourbon,  cjui  mourut  fans 

avoir  été  mariée. 

CH AKLES  ,  lU  du  nom ,  Duc  de  Bout- 
bon  ,  d'Auvergne,  de  Chateileraut , 

Comte  de  Clermont  en  Beauvoifis,  de 
Montpenfier,  de  Forez  >  de  la  Marche, 
de  Clermont  en  Auvergne,  Dauphin 
d'Auvergne  &c.  Pair,  Chambrier  & 
Connétable  de  France,  naquit  le  17 

-  l'évrier  1485^,  tue  élevé  auprès  de  fon 
coufin  Pierre  Duc  de  Bourbon ,  donc 
il  époufa  la  fille  unique.  Ce  fut  après 

-  cette  alliance  qu'il  fe  qualifia  Duc  de 

•  Bourbon  :  il  donna  des  preuves  de  ion 

•  courage  en  plufieurs  occafions.  Ayant 

•  reçu  quelques  mécontentemens  de  la 
Cour,  il  lorcit  de  France  ,  &  fe  retira 
auprès  de  l'Empereur  Charles  V,  qui 

•  le  lit  Chef  de  lès  armées  en  Italie.  Il 

-  fut  tué  au  fîége  de  Rome ,  le  6  Mai 
1527. 11  avoit  eu  de  fa  femme,Suùnne, 
DucheiTe  de  Bi)urbûn^ 


S^S  M  i  T  H  o  l>  s 

I.  François  de  Bourbon  ,  filleul  de  Fran-^ 
BxBiiPi.8      Çois  1  j  fait  Chevalier  à  Moulins  par 
DB  grnfa-    \ç  Chevalier  Bavard.  11  mpuruc  jeune. 
»»am.    2*  Deux  autres  hls  jumeaux^  morts  jeunes» 

ceneuio^  BRANCHE  DES  COMTES 

de  La 

Muijonde       x)£  MASiCHE. 

France. 

BcHirbon-k"  JACQUES  dcBourbon,!  du  nom, 
Marche.        Comte  de  la  Marche  &  de  Pontbieu  p 
q  n         Seigneur  de  Condé  &  de  Carency, 
^^j^igre.     Connétable  de  France,  troifiéme  fils  de 
Louis  I ,  Duc  de  Bourbon  &  de  Marie 
de  Hamaulc ,  l'e  trouva  à  la  bataille  de 
Crécy  en  1 34^,  où  U  fut  blefle»  fut  faic 
Connétable  de  France  en  1354-  Il 
combattit  vaillamment  à  la  funefte 
journée  dePgitiers,  en  135^  >  où  il  fut 
fait  prifonnier.  U  fe  trouva  au  ccunbac 
de  Brignats,  le  a  Avril  1 3^  i ,  6c  mcm-* 
rut  à  Lyon  des  bleflTures  qu'il  reçue 
à  cette  rencontre ,  le  6  du  mem^  mois. 

Il  avoir  époufé  Jeanne  de  ChatUion 
St.  Paul  »  fille  béfitiene  de  Hugues 
de  Chatillon ,  dit  St.  Paul^  Seigneur  de 
Leufe,  de  Condé  ,  Carcncy  &c.  &  de 
Jeanne  >  Dame  d'Argies.  il  eut  de  ce 
mariage  , 

I.  Pierre  de  Bourbon ,  mort  à  Lyon  des 

blelfures  qu'il  reçue  au  combat  de^  Bii- 
•  gnais. 

^.J^an  de  Bourbon  9  Comte  de  .Ut 
Marche  ,  qui  fuit. 
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^.  Jacquts  de  Bourboni  Seigneur  dePréaux  — — 
qui  a  fait  la  branche  des  Seigneurs  de  isi«»fts 
Préaux»  qui  feront  rapportés  ci-après.  gewba- 

4.  Ifabelie  de  Bourbon,  mariée  1  à  Louis  p  ^ml^^ 
Vicomte  de  Beaumont,  au  Maine.  2  CénMé^ 
à  Bouchard  VII ,  Conue  de  Vendôme  gîe  jg 

&  de  Cadres.  '  Mmifindê 
JEAN  de  Bourbon ,  I  du  nom ,  Comte  de  ^f"^^- 
la  Marche,  de  Vendôme  ,  de  Cadres 
&c.  accompagna  Bertrand  du  Guerdin**^***"  ^ 
Connétable  de  France^  loriqu'il  paHa^**^^^^  • 
en  Caftille ,  en  1^66.  De  retour  en 
France,  il  le  ioignic  à  Jean  de  France, 
Duc  de  fierri  »  pour  faire  la  guerre  en 
Guienne.  U  fe  trouva      combat  de 
Gamines  ,  à  la  bataille  de  Rolebecq 
en  1382.  Il  mourut  le  11  Juin  13^3. 
11  avoir  époufé  Catherine  de  Vepdôme, 
fille  de  Jean ,  VI  du  nom  »  Comte  de 
Vendôme  ,  6c  de  Jeanne  de  Ponthieu  , 
héritière  des  Comtés  de  Vendôme , 
Caflres  &c.  par  la  mort  de  ffon  frère 
Bouchard,  VU  du  npnv  Lescinfans  ibr* 

tis  de  ce  mariage ,  font , 

j.  Jacques  de  Bourbon,  U  dungm.  Comte 
de  la  Marche  »  qui  fuit. 

2.  Louis  de  Bourbon ,  Comte  de  Vendô- 
me ,  tige  des  Comtes  de  Vendôme  rap- 
portés ci-aprés. 

5.  Jean  de  Bourbon  »  Seigneur  de  Ca- 
lency ,  (^ui  a  donnt  origine  aux  Sei* 
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gneurs  de^  Carency  ^  donc  il  fera  fait 
BxBMPtB      mention  ci-après. 

»£    GeN£A>  a  J       D  1  *  '  ^  T 

I.OC1H  coM-4- -^""^  deJDourbon^  mariée  i  a  Jean 

pi.ETTF.        de  Berri  >  Comte  de  Montpenfier.  2 
à  Louis  y  Duc  de  Bavière  ,  Seigneur 

8i£  de  La    dlngc^Aad.  ' 

Maifotide ^  Marie  de  Bourbon,  mariée  à  Jean  Sei- 
gneur  des  Croix.  • 

Bonrbon-ift.  tf.  Charlote  de  Bourbon^  mariée  à  Jean  II, 
Roi  de  Chypre. 
Dc^rè,  JACQUES  de  Bourbon ,  II  du  nom  , 
Comte  de  la  Marche  &  de  Caflres , 
grand  Chambellan  de  France  ^  accom^ 
pagna  Jean  de  Bourgogne  ,  Comte  de 
Nevers ,  àr  fon  expédition  de  Hongrie^ 
demeura  prifonnier  à  la  bataille  de 
Nicopolis  en  1 De  recour  en  f  ran- 
ce  3  il  embrafla  le  parti  Bourguignon  , 
eut  la  conduite  de  Tavant-garde  de 
Tarmée  qui  afliégea  le  PuiiTcc  en 
Beauce ,  y  fut  fait  prifonnier.  11  prie  la. 
qualité  de  Koi  de  Sicile  après  fon  ma- 
riage avec  la  Reine  Jeanne  II;  mais 
les  démêlés  qu'il  eut  avec  elle,  Tobli- 
gerent  de  revenir  en  France.  Il  prit 
Pliabic  du  Tiers  Ordre  de  S.  François  à 
Befançon ,  où  il  mourut  le  24  Septem^ 
bre  1458.  Il  avoir  époufé,en  premières 
noces  ,  Beatrix  de  Navarre  ,  fille  de 
*  Charles  111  ,  Roi  de  Nava  rre  ,  & 
'  d'Ëléonore  deCaitiUe.  Il  ne  laiQa  point 
de  poftérité.  BRANCHE 
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DE       E  N  D  O  M  E.  W^^l?"^* 

LOUIS  de  Bourbon,  Comte  de  Vendôme  CdnéaU^ 
&  de  Chartres  >  Seigneur  de  Mont-^'*  ^  ^ 
doubleau ,  Epernon  &c.  grand  Cham-  ^^^'"^ 
. .   bellan  &  Grand  Maître  de  France ,  fe- 
.    cond  lils  de  Jean  de  Bourbon ,  Comte  vS;. 
de  la  Marche ,  &  de  Catherine  de  Ven-  . 
dôme,  fe  trouva  à  la  funelle  journée       ^  •* 
d'Azincourt  en  14 15,  y  fut  taitpri- 
fonnier     conduit  à  la  Cour  de  Lon« 
dres,  où  il  fut  détenu  jufqu  en  1422  , 
4U  il  fe  fauva  d'une  manière  qui  parue 
m'iraculeufe.  Depuis  il  fervit  le  Roi  , 
Charles  VII  dans  plufieurs  occafions^ 
Il  mourut  en  \^^6 ,  âgé  de  70  ans.  Il 
avoit  époufé,!  Blanche  de  Koucy,  qui 
ne  lui  donna  point  d'enfans.  2  II  époulk 
Jeanne  de  Laval ,  fille  de  Gui ,  Sire  de 
Laval ,  &  d'Anne  ,  Dame  &  héritière 
de  Laval.  De  ce  mariage ,  il  eUt  : 

1.  Jean  de  Bourbon^  II  du  nom ^  Comte 
de  Vendôme ,  qui  fuir. 

2.  Catherine  ou  Gabnelle  de  Bourbon  ^ 
morte  fans  alliance. 

JEAN  de  Bourbon  ,  II  du  nom.  Comte  <r.  Dtgréi 
de  Vendôme  &c.  fit  fes  premières  ac- 
tions militaires  fous  Jean  d'Orléans  > 

r  Comte  de  Dunws,  11  lepréfent*  lâ 

il 
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G)tnte  de  Champagne  au  Sacre  de 

ExFMPLB  Louis  XI,  qu'il  iuivit  à  la  bataille  de- 
DB  Qlnek'  Monrlheri.  11  mourut  le  6  Janvier 
J477 ,  laiflant  de  fa  femme  Ifabelle  de 
Cenèalogie  Beauvau,  fille  de  Louis  de  Beauvau 
LaMai'  Scigncur  de  Champigni,  &  de  Mar* 
J'on  de  guerice  de  Chambicy, 
France.    ^  François  de  Bourboo^  Comte  de  Ven- 

2.  Louis  de  Bourbon  ,  Prince  de  la  Roche- 
lur-Yon ,  qui  a  lait  la  branche  des  Ducs 
de  Moncpenfier  ,  rapportée  ci-après» 

5.  Jeanne  de  Bourbon ,  mariée  à  Loaû 
de  Joyeufe. 

4.  Catherine  de  Bourbon  ,  mariée  à  Gil- 
bert de  Chahannes,  Seigneur  deCur- 
ton ,  dont  elle  n'eut  point  d'enfans. 

5.  Jeanne  deBourbon,  mafiée  i  à  Jean,  II 
du  nom  ,  Duc  de  Bourbon.  2  à  Jean,  I 
du  nom  ,  Sire  de  la  Tour  ,  Com.te 
d'Auvergne,  François  de  la  Paufe^ 
Baron  de  la  Garde. 

6'  Charlotte  de  Bourbon,  mariée  à  Engil- 

bert  de  Cleves  >  puis  Religieule  à 

Foncevrault. 
7;  Renée  de  Bourbon  ^  qui  fut  Abbefiè 

de  Fontevrault. 
8.  Ifabelle  de  Bourbon,  Abbeffe  de  la 

Trinité  de  Catn. 
^.£>tgr/.  FJ^ANÇOIS  de  Eourbon  ,  Comte  de 

Veudôme ,  de  S.  Paul ,  d^SfiShm  &c. 


DU    BtASOKT.  Ltf.  XLVIII.  S3t 

repréfentà  le  Comte  de  Touloufe  au 
Sacre  de  Charles  VIII,  l^ccompagna  ' 

au  voyage  de  Naples  ,  combarcit  vail-  ^ocu  com 
laminent  à  la  journée  de  Fornoue^  &  phtx». 
inoarut,  de  maladie  à  Verceil  le  9  OoCeiUaUgU 
tobre  i4P5,  âgé  de  a5  anfw  II  avoit  ^'^^^-^'^ 
époufé  Marie  de  Luxembourg  >  Com- '^'^^^^^^j 
tefle  de  S.  Paul ,  de  SoiiTons  &c.  fille  ^^^^^^ 

de  Pierre  II  de  Luxembourg  ^  Comte  vtnaiM!» 
de  S.'Paul,  &  de  Marguerite  deSa<- 

voye.  Il  eut  de  fon  mariage, 
j.  ChArUs  de  Bourbon,  Duc  de  Vendô**, 

me,  qui  fuit. 
2.  Jacques  de  Bourbon,  mort  jeune. 
^.  François  de  Bourbon,I  du  nom ,  Com- 
te de  S.  Paul  &  Duc  d'Eftouteville , 
repéfeota  le  Comte  de  Champagne 
an  Sacre  du  Roi  François  I ,  fe  trouva 
à  la  bataille  de  Marignan.  Il  le  trouva 
auffi  à  la  bataille  de  Pavie ,  oii  il  fut 
fait  prifonnier  ;  mais  il  s'échappa  heu<* 
reufement  &  revint  en  France.  Il  eue 
dans  la  fuite  le  commandement  des 
troupes  du  Roi  en  Italie  i  mais ,  dans 
une  rencontre  avec  Antoine  de  Levé  ^  . 

•  Général  des  Impériaux,  il  fut  fait  pri- 
fonnier ,  ayant  été  abandonné  par  les 

•  (lens.  11  ne  fut  élargi  qi^'à  la  paix  de 
Cambrai, en  ijap.  11  fut enfuite em- 

"  ployé  dans  les  armées  que  U  Roi  en- 
voya contre  le  Duc  de  Savoy  e  en  ijjiî^ 

/  Liii 
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M  S  T  H  O  n  8 

&. contre  TEmpereur  en  1^4^  ,  & 
mourut  le  i  Septembre  1545.  Il  avbic 
épouféAdrienne,Duchefle  d'Eftoutevil- 
le^VicomteflTe  de  Roncheville ,  <5cc.  fille 
unique  &  héritière  de  Jean  111^  Sire 
d'Eftoùteville ,  &  de  Jacqueline  d'Ef- 
touteviUe,  Dame  de  Moyôn  &c.  De  ce 
mariage  naquirent  i.  François  de  Bour- 
bon i  II  du  nom  ,  Duc  d'Eftouteville^ 
mort  fans  alliance  le  4  Oâobre  i  $ù^6. 
2.  Marie  de  Bourbon  ^  Duchefle  d'Éf- 
•  touteville  j  mariée  i  à  Jean  de  Bour- 
bon j  Comte  de  Soilfons  >  Ion  coufm 
germain.  2  à  François  de  Qeves , 
Duc  de  Nevers.  9  à  Leooor  d'Orléans^ 

c    Duc  de  Longuevilie. 
4.  Louis  j  Cardinal  de  Bourbon,  Evé^ue 
'  de  Laon ,  Archevêque  de  Sens  ,  more 
•  le  II  Mars  i55^. 

y  Antoinette  de  Bourbon  >   mariée  à 
.  *    Claude  de  Lorraine,  Duc  deGuife, 
Pair  &  Grand  Veneur  de  France.  , 
6.  Louife  de  Bourbon ,  Abbeflfe  de  Fon- 
'    tcvrault  après  la  mort  de  fa  tante. 
$j>egte\  CHARLES  de  Bourbon ,  Duc  de  Ven- 
-   dôme.  Pair  de  France,  Comte  de  Soif- 
^   Ions  &c.  accompagna  le  Roi  Louis  XU 
«  au  voyage  d'Italie,  fe  trouva  à  la  ba- 
taille d'Aignadel  en  1^05),  reprél'enta 
'   le  Comte  de  Flandre  au  Sacre  de 
<  JFrançpis  I ,  fe  trouva  à  la  bacailiç  de 
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•    Marignan ,  où  il  eut  fon  cheval  tué 

fous  lui  de  trois  coups  de  picque.  11  fut  ^xamin 
chef  du  Confeil  de  France  pendant  la  ~ 
prifon  de  François  I.  Il  travailla  vigou-  ^Lwnmt 
reufement  pour  la  liberté  du  Roi.  Il  Ceneali^oU 
contraignit  Tarmée  impériale  de  lever 
le  fiéfi:e  de  Peronne  en  iSi^j  &  mou- ^^'^ 
rut  a  Amiens  la  même  année  »  le  25 
Mars.  Il  avoïc  epoule  Françoile  d  A'  vcadome» 
lençon ,  fille  de  Jlené  Duc  d'Alençon, 
&  de  Marguerite  de  Lorraine.  Ses 
enfans  font , 

1.  Louis  de  Bourbon,  Comte  de  Marie,'  i 
mort  jeune. 

2.  moine  de  Bourbon  j  Roi  de  Navarre, 

qui  fuit.  ' 
^.  François  de  Bourbon  ,  Comte  d'En- 
guyen,  qui  gagna  la  fameuié  bataille 
deCerizolesle  14  Avril  i>44*  Ilmou-> 
rut  le  2^  Février  1545,  fort  regretté ' 
du  Roi  &  de  toute  la  Cour. 

4.  Louis ,  mort  jeune. 

5.  Charles^II  du  nom ,  Cardinal  de  Bour«- 
bon  >  Archevêque  de  Rouen  ,  Légat 
d'Avignon  ,  Evéque  de  Bcauvais  , 
Pair  de  France,  Commandeur  de  l'Or- 
dre du  S.  Efprit,  Abbé  de  S.  Denis, 
de  S.  Germain-des-J^rés ,  de  S.  Ouen  , 
de  Jumieges ,  de  Corbie  ,  de  Vendô- 
xtiQ,  de  la  Couture,  de  Signy ,  d'Or- 
camp ,  de  Momebourg ,  de  ValemouF» 
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de  Perfeigne,  de  S.  Germer,  de  Cha- 
db'csmL-    teliers,  de  Froidmont,  de  S.  Etienne 
xoGiE  coM-    de  Dijon^  de  S.  Lucien  de  beauvaîs  ^ 
de  S.  Michcl-en-rErm  &  autres.  Le 

Cenealogie  P^^^^  la  Ligue  le  proclama  Roi 
delà  Mai'  après  la  mort  d'Henri  111 ,  ious  le  nom 
ion  de  Charles  X.  11  mourut  à  Fontenai- 

le^mtele  pMai  i5po. 

>tt4^  ^-  J^^"  Bourbon  ,  Comte  de  Soiflbns 
&  d'Enguyen  ,  qui  ne  laifla  point  de  ^ 

'  poûérité  de  fa  femme  Marie  de  Bour- 
bon >  DuchelTe  d'Efiouteville. 

y.  Louis  de  Bourbon  ,  Prince  de  Condé, 
qui  a  fait  la  branche  de  Bourbon-Con* 
dé ,  rapportée  ci-après. 

8.  Marie  de  Bourbon ,  accordée  à  Jac- 
ques V^Roi  d'Ecofle ,  morte  avant  fon 

mariage. 

^.  Marguerite  de  Bourbon  ^  mariée  à 

François  de  Cleves^  Duc  de  Nevers. 
le.  Magdelaine  de  Bourbon  ,  Abbeflè  de 

Sainte  Croix  de  Poitiers. 

21.  Catherine  de  Bourbon,  Abbefle  de 
Notre-Dame  de  Soiflbns. 

1 2.  Renée  de  Bourbon^  Abbeilè  de  Chelles. 

I^.  Eleonor  de  Bourbon  ,  Abbefîe  de 
Fontevrault.  '* 
S.  I>^5/'^:  ANTOINE  de  Bourbon,  Roi  de  Navar- 
re  ;  Prince  de  Bearn  ;  Duc  de  Vendô- 
me ,  de  Beaumont ,  d'Albret  ;  Comte 
lie  Foix  &c.  porta  d  abord  le  ûcre  de 
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,Duc  de  Vendôme ,  puis  celui  de  Koi 
de  Navarre,  après  la  mort  d'Henri  ^""^ 
Roi  de  Navarre  ,  Ton  beau-pere.  Il  re-  t 
préfentale  Duc  de  Bourgogne  au  Sacre 
de  François  11.  11  fut  Lteucenant-Gé-  Généalogie 
néral  du  Royaume  ,  pendant  la  mi-  ^ 
norité  de  Charles  IX.  Il  commanda  jr^^^g 
l'armée  royale  pendant      ^^^^bles ,  j^^^^* 
&  fut  bleflfé  au  fiége  de  Rouen ,  comme  vcnddii^ 
il  viiîtoit  la  tranchée*  ir  mourut  de 
cette  bleflTure  le  17  Novembre  15^2. 
Il  avoit  époufé  Jeanne  d'Albret,  Reine 
de  Navarre  ,  âlle  &  héritière  d'Henri 
d'Albret>  Roi  de  Navarre ,  &  de  Mar** 
guérite  de  Valois ,  dont  il  eut  : 

X.  Henri  de  Bourbon  ,  Duc  de  Beau*- 
mont  9  mort  jeune* 

^.  Henri  IV  ,  Roi  de  France  qui  fuit. 

3.  Louis-Charles^  Comte  de  Marle^  mort 
jeune. 

4.  Catherine  de  Bourbon^  mariée  à  Henri 

de  Lorraine  ,  Duc  de  Bar. 

HENRI  IV  ,  Roi  de  France  &  de  Na-  to.Degr/. 
varre,  naquit  à  Pau  en  Bearn  ,   le  Maifoo 

'  13  Décembre  iSSS*  U  eut  d'abord  le  ^^^^ 
titre  de  Prince  de  Navarre.  Il  par- 
vint à  la  Couronne  de  Navarre  en 
1572,  par  le  décès  de  ùl  Mere  ;  en- 
fuite  à  celle  de' France  ^  comme  pre- 
mier  Prince  du  Sang  ,  après  la  mort 
d'Henu  iil,  en  i>8^.  Nous  n'en- 
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■  trerons  point  dans  le  détail  des  aâioU 

»i  gbhba*  de  ce  Grand  Prince^  qui  auroit  £ut 
soais  comp  le  bonheur  &  la  gloire  de  la  France 
v&sTTB,     .         ^>^^  ^^^^  pj^^  long-temps.  11  fut 

î/ïif?  cniellemcnt  alTafliné  au  milieu  de 
fon  de  ^  14  Mai  idio,  âgé  de  57  an^. 

France,      Cinq  moîs  &  UH  jour.  Ce  Prince  avoit 
Maifqn       d^aboîd  époufé  Marguerite  de  France  ^ 
iRpyaiç,      Ducheffe  de  Valois,  fiUe  de  Henri  II  ; 
inais  ce  mariage  fut  déclaré  nul  en 
i5pp  ,  par  autorité  de  TEglife.  Il  prit 
une  leconde  alliance  avec  Marie  de 
Medicis,  fille  de  François  de  Medicis, 
Grand  Duc  deTofcane>&  de  Jeanne 
d'Autriche.  U  eut  de  ce  mariage, 
1 .  Louis  XIII,  Roi  de  France,  qui  fuit. 
^,  N.  de  Fjrancç,  Duc  d'Orléans,  mort 
jeune. 

5.  Gallon- Jean-Baptifte  de  France,  Duc 
d'Orléans,  de  Chartres ,  de  Valois  &c- 
lequel  cpoufa  Marie  de  Bourbon,  Du-^ 
cheiTe  de  Montpeniier,Dauphine  d'Au- 
vergne, &c*  dont  il  eut  Ann&-Marie- 
Louife  d'Orleàns,  Souveraine  de  Dom- 
bes ,  DuchelTe  de  Montpenfier  ,  Pair 
de  France  &c.  qui  mourut  le  S  Avril 
16 p^,  fans  avoir  été  mariée.  Gafton 
prit  une  féconde  alliance  avec  Mar- 
guerite de  Lorraine ,  fille  de  Fran- 
çois de  Lorraine  ,  Comte   de  Vau- 

demont,     de  Catbçrinede  Sàkofs^ 
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dont  il  eut  I.  N-d'Orlcans,  mort  jeune 

2.  Marguerite-Louife,  mariée  à  Cof-  ^b^ge^". 

me  de  Medicis,  111  du  nom,  Grand  j.ooib  coi»- 

Duc  de  Tofcane.  3.  EUzabcth ,  mariée 

à  Louis- Jofeph  de  Lorraine,  Duc  de  ^i^'""]:^]^ 

Guife.  4.  Françoifc-Madeleine,  mariée  ^/^,y/„  ^ 

à  Charles-Emmanuel,  11  du  nom.  Duc  France. 

de  Savoye.  i-  Marie-Anne,  decedée  en  ^^^^^ 

bas  âge.  ^  B^yiie. 

4.  Elizabeth  de  France ,  mariée  à  Phi- 
'  lippe  IV,  Roi  d'Efpagne. 
Chrétienne  de  France  ,  mariée  à  Vie* 
tor-Amedée,  Duc  de  Savoye. 

tf.  Henriette-Marie  de  France,  mariée  à 
Charles  I,  Roi  d'Angleterre. 

LOUIS  >X11I  du  nom.  Roi  de  France  (f./)^^^ 
&  de  Navarre ,  naquit  le  17  Septem- 
bre 1601  y  monta  fur  le  Trône  fous  la 
tutelle  de  fa  mere  ,  qui  fut  déclarée 
Régente  du  Royaume  le  1  >Mai  16x0, 
&  régna  jufqu'au  14  de  Mai  16^3, 

.  qu'il  mourut  âgé  de  41  ans,  7  mois  . 
&  18  jours.  Il  avoit  époufé  Anne 
d'Autriclie,  fille  de  Philippe  III ,  Roi 
d'Efpagne,  &de  Marguerite  d'Autri-  ' 
che.  Il  eut  de  ce  mariage  , 

j.  Louis.  XIY  ,  Roi  de  France  ,  qui  fuit. 

fli.  Philip*pe  de  France,  Ducd'Orlean^ 

Chef  de  la  Maifon  d'Orléans,  rappor;; 

f     •  \ 
tee  ci-ciprcs» 

Inouïs  XIV,  Roi  de  France  &de  Na-;/*.^««; 
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varre,  naquit  à  S.  Germain  en  Laye, 

le  S  Septembre  1^38,  &  fuccéda  à  la 
Couronne  fous  la  tutelle  de  la  Reine 
fa  Mere-^  qui  fit  déclarée  Régente  au 
Parlement  de  Paris,  leLSMai  i6^3- 
Ce  Prince  régna  glorieufement  jufqu'à 
fa  mort,  qui  arriva  le  i  Septembre 
17 15. 11  avoit  époufé  Marie-Therefe 
d'Autriéhe,  fille  de  Philippe  IV  ,  Roi 
d'Efpagne  ^  &  d'Elizabeth  de  France* 
De  ce  mariage  il  eut, 
I.  Louis  de  France,  Dauphin  de  Viennois^ 
qui  fuit.  i 

Louis  de  France,  Duc  d*Anjou,  mort 
jeune. 

^.  Louis  -  François  de  France  ^  Duc 

d'Anjou,  mort  jeune. 
4.  Anne-Elizabeth  de  France. 

5-  Marie-Anne  de  France. 
6.  Marie-Tfaerefe,  toutes  trois  mortes  en 
.    bas  âge. 

)pjj)<ff#  LOUIS  de  France,  Dauphin  de  Vien- 
nois, né  le  1  Novembre  166  \  y  époufa 
Marie- Anne- Chriftine-Viftoire  de 
Bavière,  fille  de  Ferdinand-Marie,  Duc 
de  Bavière,  &  d'Adelaïde-Henriette 
de  Savoye  ^  le  28  Janvier  i<î8o, 
dont  .il.  eut  : 

ï.  LouisfàQ  France,  Duc  de  Bourgogne  » 
Dauphin  de  Viennois  ,  qui  fuit. 

Z.Fhili^jfe  de  Fiance^  Duc  d'Anjou ^ 
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*  Roi  d'Efpagnc  j  dont  la  poftéricé 
fera  rapporté  ci-après.  db'gbmbI- 

^.  Charles  de  France,  DucdeBerri,  qui  loo»  co«< 

époufa  le  6  Juillet  1710,  Marie-Louife- 
Elizabeth  d'Orléans  ,  tille  de  Philip-  Génedlo- 
pe ,  H  du  nom,  Petit-Fils  de  France  ,^>''J  ^'^ 
Duc  d'Orléans,  &  de  Françoife-Marie  ^f^^;; 

"  de  Bourbon^  légitimée  de  France.  De  j^iaifon 
ce  mariage  il  eut ,  i  Charles  de  Berri,  Roy^ic 
2  N.  de  Berri.  3  Marie-Louife-Eliza- 
bech  de  Berri  j  tous  trois  morts  jeunes. 

LOUIS  de  France,  Duc  de  Bourgogne,  i^^De^rè. 
puis  Dauphin  de  Viennois ,  naquit 
le  6  Aouil  i(î82  ,  &  époufa  le  7  Dé- 
cembre 1 6p7,  Marie-Adelaide  de  Sa- 
voy e  ,  fille  de  Viftor-Amcdée ,  Duc 
de  Savoyc  ,  Roi  de  Sardaigne  ,  & 
d'Anne-Marie  d'Orléans.  Ce  Prince 
.  mourut  le  18  Février  1712,  ayant  eu 
de  Ion  mariage, 

.1.  N.  De  France  mort  avant  d'avoir  été 

•  ♦  « 

nommé. 

Louis  de  France,  Duc  de  Bretagne, 

puis  Dauphin  après  la  mort  de  fon 
rere.  Ce  Prince  naquit  à  Verfailles 
le  8  Janvier  1707,  &  mourut  le  8 
Mars  1712. 

5.  Louis^  XV  du  nom ,  Roi  de  France, 
qui  fuit. 

LOUIS  XV  ,  Roi  de  France  àtts^Digrd. 
'  Navarre  ^  naquit  à  ^Verfailles  le  li 
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Fiévrier  1710 ,  &  fuccéda  à  fon  bî* 
fayéul  Louis  XIV ,  le  i  Septembre 

1715  f  fous  la  Régence  de  Philippe, 
Pedt-fils  de  France,  Duc  d'Orléans. 
Il  époufa  le  S  Septembre  1725  »  Ma- 
rie Leczinska,  nlle  unique  de  Sm- 
niflas  I ,  Roï  de  Pologne,  Duc  de  Lor- 
raine &  de  Bar ,  &  de  Catherine  Con:* 
teflfe  de  Brin-Opalinska,  morte  le  24 
Juin  1768.  De  ce  mariage  font  > 

1.  Louis,  Dauphin  de  France  ,  qui  fuit. 

2.  N . .  .  de  France,  Duc  d'Anjou ,  more; 
en  bas  âge. 

5.  Louiie-Elizabeth  ,  mariée  à  Dom 
Philippe,  Infant  d'Efpagne,  Duc  de 
Parme. 

4.  Anne-Hennctte,  née  jumelle  de  Ma- 
dame la  Ducheffe  de  Parme ,  morte 
en  1752. 

5-  Maric-Adelaide. 

6.  Marie-Louife-Therefe-VicSoire. 

7.  Sophie-Philippine-Elizabeth-Juftine. 

5.  Louife-Marie. 

5^.  Therefe-Felicité ,  morte  à  Fontevrault 
_  en  1744. 
€Sj>€gn*lX)\JlS  de  France,  Dauphin  de  Viennois, 
naquit  le  4  Septembre  1729.  Il  épou(k 
en  premières  noces^  le  25Fevrier  1745^ 
Marie-Therefe,  Infante  d'Efoagne,  fille 
de  Philippe  V  ,  Roi  d'Ëfeagne  >  & 
d'Elizabetb  Farnefe ,  morte  le  22  Juilr 
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lec  De  ce  mariage,  naquit  une 

Princefle  nommée  Marie-Therclc,  mor-  ^^^H^j^ 
te  en  1748.  M.  le  Dauphin  époula  iocie  com- 
en         noces,  le  p  Février  1747  , 
Marie- Jofephc  de  Saxe  ,  fille  de  <^<w**Wo- 
Fredciic-Augufte  I,  Roi  de  ^ ^^^%^^y%f^^^J^ 
Eleûeur  &  Duc  de  Saxe ,  &  de  Marie-  jpy.^^^^ 
Jofephe  d'Autriche.  Ce  Prince  mou-  -^^^^ç^^ 
rut  le  20  Décembre  17^5^  &  Madame  Koy*ï 
la  DauphÎMC  eft  morte  le    13  Mars 
1767.  De  ion  fécond  maridge  il  a  eu  , 
I.  Marie-Zephirine  de  France,  morte 
en  1755. 

a>  Louis- Jofeph  de  France,  Duc  de  Bour- 

gogne,  more  en  1751. 
^.  Xavier-Marie  Joleph  de  France ,  Duc 

d'Aquitaine,  moA  en  1754. 
4,  Louis- Augufte,  Dauphin  de  France, 

qui  fuit.  I 
5-  Louis-Staniflas  de  France  ,  Comte  de 

Provence ,  né  le  17  Novembre  V]SS* 

6.  Charles-Philippe  de  France  ,  Comte 
d'Artois^  né  le  ^  Odlobre  1757. 

7.  Marie-Adelaide  de  France ,  née  le  23 
Septembre  1755^. 

,8.  Elizaberh-Philippe  de  France  ,  née  • 
le  3  Mai  1754. 

iOUlS-AUGUSTE  de  France  j  qualifié  g/M^ré^ 
d'abord  Duc  de  Berry ,  puis  Dauphin 
après  la  mort  de  Ion  Fer e,  eft  né  à  Ver- 

iailles  le  2j  Aouft  X7>4-  Xi  doù  épou- 
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fer  Marie-Antoinette  >  Anchiduchefle 
ExEMFiB     d'Autriche,  fille  de  François-Etienne  de 
f Lf/roM*    Lorraine ,  Grand  Duc  de  Tofcane  , 
•ptMTTB,        Empereur  ,  &  de  Marie-Therefe  d'Au- 
triche.  Impératrice ,  Reine  de  Hongrie 
^''"'^L    &  de  Bohême. 

fr^'lf'BKA  NCHE    ly ESPAGNE. 

Bourbon-  PHILIPPE  de  France,  Duc  d'Anjou, 
Efpagne.       fecond  fils  de  Louis  de  France,Dauphin 
t^.Degre.    de  Viennois  ,  né  à  Verfailles  le  19  Sep- 
,        tembre  id8^,  fut  appelle  à  la  Couronne 
d'Efpagrie  par  le  teftament  de  Char^ 
les  II ,  mort  fans  enfans  le  i  Novembre 
1700.  Ce  Prince  avôit  époufé  en  1*^ 
•  noces,  Marie-Louife-Gabnelle  de  Sa- 
voie ,  féconde  fille  de  Viâor  Amedée. 
De  ce  mariage  il  eut , 
I.  Louis, I  du  nom.  Roi  xl*Efpagne  par 
la  démilTion  volontaire  du  Roi  Ion  Pere, 
le  i  Janvier  1724,01011  à  Madrid  le 
5 1  Aouû  de  là  même  année,  fans  laîiTer 
d^enfans  de  fon  mariage  avec  Louife- 
Elizabeth  d'Orléans  ,  fiilc  de  Mr.  le 
Duc  d'Orléans  >  Régent  de  France. 
S.  Philippe  ,  Infant  d'i^pagne ,  mort  eA 
bas  âge. 

^.  Philippe  -  Pierre-Gabriel ,  Infant  d'Ef* 

pagne ,  mort  jeune. 
4.  Ferdinand,  Prince  des  Afturies ,  Roi 

^l'Efj^agne  ^près    w>tt  de  £>a  Pere^ 
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décédé  lans  enfans  le  lo  Aouft  ijip. 
Il  avoit  époufé  Marie  de  Portugal  ^î'^^;;^. 
morçe  eh  1758.  wcibcoi*- 

Philippe  V  époufa  en  fécondes  nô- 
ces  Elizabeth-Famefe  ,  fille  d'Edouard  ^^■^''J'^ 
Ferneie,  II  du  nom ,  Duc  de  Parme ,  &  tiij.ijon  d$ 
deDorothée-Sophie  de  Bavière-Palatin,  France. 
de  laquelle  il  a  eu  ,  Bourbon. 
j.Dom  C^rZoj ,  Infant  d'Efpagne  ,  Roi  ^mfi^ 
des  deux  Siciies ,  puis  Roi  d'Efpagne  ^ 
qui  fuit. 

^.  Dom  Fhilipfe ,  Infant  d'Efpagne,  Duc 
de  Parme  p  donc  la  poilérité  fera  rap* 
portée  ci-après. 

5.  Dom  Louis-Antoine- Jacques  ,  Infant 
d'Efpagne. 

4.  Marie-Anne-Viftoirc,mariéeà  Jofeph- 
Pierre ,  Roi  de  Portugal. 

5.  Marie-Thérefe ,  mariée  à  M.  le  Dau- 
phin. 

6.  Marie- Antoinette,  mariée  à  Viâor- 
Amedée  »  Duc  de  Savoye. 

Dom  CARLOS ,  Infant  d'Efpagne  ,  Roi  «4-^>^A 
des  deux  Siciies ,  puis  Roi  d'Efpagne 
après  la  mort  de  Ion  frère  ,  naquit  à 
Madrid  le  20  Janvier  17 1<^.  11  avoic 
époufé  Marie- Amélie  de  Saxe ,  morte 
en  iq6o  ,  de  laquelle  il  a, 

l.  DomChiirles-ylfUQinê ,  Prince  desAf* 
turies  f  qui  fuit. 

1^.  Dom  Ferdinojid,  Infant  d'Efpagne,  Roi 
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des  deux  Siciles,  qui  commence  labrftfi* 
_  che  d'Efpagne-Sicile. 

J.'c«".3.Dom    Gabriel  -  Antoine  ,  Infknt 
fto«iB  COU-  d'Efpagnc*î 
FMWB».    ^         Antoine-Pafchal ,  Infant. 
CfnéaU^  5.  Dom  François-Xavier,  Infant.  ■ 
Maifin^^^  Marie- Jofephe ,  Infante  d'Efpagne. 
France.    7.  Marie-Louife ,  Infante. 
Bourbon-  8.  Maric-Louifc. 
Erpagne.  Marie-EHzabeth. 
'  10.  Marie-Françoil'e. 
!!•  Marie-Anne. 

12.  Dom  Philippe  -  Antoine  ^  Infant 

•    d'Efpagne,  né  à  Portici  en  1747. 
Dom  CHARLES-ANT01NE,Prince  des 
tû.Dt8rt.    Afturies,  né  à  Naples  le  1 2  Novembre 
.    1 748  ,  a  époufé  Louife-Marie-Thcrefe, 
Infante  d'Elpagne ,  Princefle  de  Parme. 

PRjiNCHE  D'ESPAGNE'SICILE. 

Dom  Ferdinand  IV  ,  Infant  d'Efpagne  , 
Roi  des  deux  Siciles ,  né  à  Naples  le 
12  Janvier  1 75 1 ,  a  époufé  Marie-Char- 
lotte-Louife  jArcbidttcheife  d'Autriche. 

BRANCHE  D'ESFAGNE'FAKME, 

Dom  PHILIPPE,  Infant  d'Elpagne,  Duc 
%A.Desré.    de  Parme,  né  le  1 5  Mars  1720,  époufa 

en  1 7  3  p ,  Louife-Elizabeth  de  Fiance> 

de  laquelle  il  a  eu , 
ï.  Dom  f^r<iiirîtf /ii/-Marie-Pliilippe  ,  qui 

fuit.  ^«  Marie- 
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Mâirie-Elizabech ,  PrinceOTe  de  Parme ,  i 

mariée  à  TEmpereur.  Exempi.» 
5.  Louile  -  Marie  -  Thérele ,  Pnncefle  de 

Farmc ,  manec  au  Prince  des  Afturies.  »lit»«. 
Dom  FEKPINAND,  Infant  d'Efpagne,  Ceneaio^' 

Dac  de  Parme  après  la  mort  de  (on  sic  de  La 

Père ,  eft  né  à  Parme  le  20  Janvier  ^^^'^'^'^  ^ 

Il  Si'   Il  a  époufé  Marie- Amélie, 

Archiducheffe  d'Autriche. 

ÎJÎr^.ï^^^  ORLEANS,  Orle.nf;      '  > 

rHlLlPPE  de  France,  appelle  Monfuur^  zz.Pè^r\ 
Duc  d'Orléans ,  de  Valois  ,  de  Char- 
tres &c.  fécond  fils  du  Roi  Louis  XIII . 
naquit  à  St.  Germain  le  21  Septembre 
i6'40 ,  <5c  mourut  à  St.  Cloud  le  Juin 
1 701.  Il  avoir  époufé  i  Henriette-Anne 
d'Angleterre,  fille  de  Charles  I,  Roi 
de  la  grande  Bretagne.  De  ce  onariage 
il  eue, 

1 .  Ph  i  1  i  ppe  -  Charles  d'Orléans ,  Duc 
d'Orléans,  mort  jeune. 

2.  Marie-Louife   d'Orléans  ,  mariée  à 
Charles  II ,  Roi  d'El'pagne. 

3.  N. . . .  mort  en  naiflant. 

4.  Anne  -  Marie  d'Orléans  ,  mariée  à' 
Viclor-Amedée ,  Duc  de  Savoye. 

Il  époufa  en  fécondes  noces,  Eliza- 
bcth-Charlotte  de  Bavière-Palatin,  fille 
de  Charles-  Louis  de  Bavière  ,  Comte 
Palatin  du  Rhin,  Electeur,  6c  de  Char-^ 
lotte  de  Heiie.  De  ce  mariage  il  eue  : 

Mm 
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Ex.MP.i.      Valois,  mort  jeune. 


t>r.  GtrntiA- 

.iOGi£  coj*-  2.  Philippe  d'Orlcans,  petit  fils  de  Franc^ 
Duc  d'Orléans  ,  qux  fuit. 

M^'uA^'-^  3.  Eiizabeth-Charlotte  d'Orléans,  mariée 
à  Leopold-CharleSyDucdeLorraine. 

France.    PHILIPPE  d'Orlcans  >  11  du  nom ,  petit 
fils  de  trance ,  Régent  du  Royaume 
Orléans.      pendant  la  mîroritéde  Louis  XV  ,  na- 
ÏÏJJ>egre,    quit  à  St.  Cloud  4e  2  A'ouft  1^74,  & 
mourut  le  2  Décembre  1723.  Il  avok 
époulé  Françoile-Marie  de  Bourbon,lé- 
gitimée  de  France  >  de  laquelle  il  eut  : 
3.  Loi/ijd'Orleans,Ducd^Orleans^quifiiit» 

2.  -N. . .  .  d'Orléans,  morte  avant  d  avoir 

été  noinmée. 

3.  Marie  -  Louife  -  Elizabcth  d'Orlea-ns , 
marjlée  à  Charles  de  France  ,  Duc 
Berri. 

4.  Louife- Adélaïde  d'Orléans,  Abbelfe  de 
Chelles. 

5.  Charlotte-Aglaé  d'Orléans  ,  mariée  ai 

Duc  de  M  ode  ne. 

6.  Louife-Elizabeth  d'Orléans  ,  mariée îi 
*    Louis  ,  Roi  d'Efpagne. 

7.  Philippe-Elizabeth  d'Orléans  ,  Demoi* 
•felle  de  Baujollois. 

8.  Louife-Diane  d'Orléans,  Demoifellc  de 
Chartres  j  mariée  au  Prince  de  ContL 

f^Jhgri.XOlJlS  Duc  d'Orléans ,  de  Valois  &c 
premier  Prince  du  Sang ,  né  4' Verlàil* 
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le$  U  4i  Aouft  1703  i\ixiort  à  Sce.  Gene* 
vieve  de  Paris  >  ou  il  ç'écoit  retiré  pour  Bsbii»£s 

y  mener  une  vie  laincc  &  folicaire ,  le 


4  Février  I7i2,a  eud'Auguûe-Marie- 
lunm  3  PrinceiTe  de  {^de,  GéaéaU^ 

I .  Louis-PkUippeyDxLC  d'Orleans,qi;i  fuit.  S^^  de  ^ 
d'Orléans  ,  morte  au  berceau.  Miifan4€ 

LOUIS-PHILIPPE  Duc  iVrle^m  &c. 

Î remet  Prince  du  Sang  >  a  époijifi^  ooeêm. 
.ouife  -  Henriette  de  BQurbon-Çonti  ^  t^.De^ri 
de  laquelle  il  a  eu 
1.  Lowzj  -  Philippe  -  /pyj^A  d'Orle^UK  ^ 

Duc  de  Chartres ,  qui  luit. 
%.  Louife  -  Marie  -  Thérefe  -  Ma,thiide 
d'Orléans.  (^Mademoilelle.  ^ 

LOUlS-PHlUPPE-JOSfiPH  d'Qrleajis,  «<r.i>«r^ 
Duc  de  Chartres ,  a  epoufé  Louife-  * 
Marie- Adélaïde  de  Bourl?gn  ,  lille  d}4 
Duc  de  Penclîievre. 
BRANCHE  DE  BOURBON-CONDÉ. 

LOUIS  de  Bourbon,  Ida  Bom,  Prince  de 

Condé ,  Pair  de  France  &c.  feptiéme 
fils  de  Charles  de  Bourbon,  Duc  de*".^^^^ 
Vendôme,  naquit  à  Vendôme  le  7  Mai 
1530  ,  &  fut  tué  au  combat  de  Jarqac 
par  le  S.  de  Montefquiou  le  i  ^  Mars 
1  i^p.U  avoif  époulé  lileonore  de±ioye,  , 
.    dont  U  eue, 

1.  Hmry  de  fiour^ ,  Prince  dp  Çpnclé^ 

qui  luit. 

a-  Charles  dç  Baurhon ,  mort  j^uin^.. 

M  m  ij 
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  François  de  Bourbon,  Prince  de  Condi 

ExcMPis  marie  en  premières  nôces  à  Jeanne  de 

îîc«  ^omI  Coëme,Damc  de  Bonneilable,  &  en  fe- 

PLBTTi.  condes  nôces  à  Marguerite  de  Lorraine- 

Céneah^  Guife,  dont  il  eut  Marie  de  Bourbon, 

gif  de  U  morte  au  berceau. 

Mtifcn  de    Charles  de  Bourbon,  Cardinal^  Arch^ 

Jrrance»     ^    ^        \  \j 

veque  de  nouen. 

^^^r  de  Bourbon  >  frère  jumeau  de 

Charles,  mort  jeune» 

6.  Marguerite  de  Bourbon  ,  morte  jeune. 

7.  Magdelame  de  Bourbon ,  morte  jeune. 

8.  Catherine  de  Bourbon ,  morte  jeune. 

'  Le  Prince  de  Condç,  prit  une  féconde 
alliance  avec  Françoife  d'Orléans ,  fille 
de  François  d'Orléans  ,  Marquis  de 
Rothclin,  de  laquelle  il  eut  : 

ï.  Charles  de  Bourboh,  Comte  de  Soif- 
Ions ,  qui  à  fait  la  branche  des  Comtes 
de  Soiiions. 

a.  Louis ,  3.  Benjamin  de  Bourbon,  morts 
jeunes. 

i'ojfigre*.  HENRI  de  Bourbon ,  1  du  nom  >  Prince 

de  Condé  >  Duc  d'Enguyen  ,  Pair  de 
France  &c.  né  le  2p  Décembre  lii^, 
mourut  d'une  bleffure  qu'il  avoir  re- 
çue  à  Coutras  ,  ou  du  poifon  que  l'on 
difoit  lui  avoir  été  donné  le  5  Mars 
.  1588.  De  fon  mariage  avec  Marie  de, 
CleveSy  il  eut  Catherine  de  Bourbon, 
morte,  fsms  alliance.  IL  époufa  ea  lè» 
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condes  noces  >  Charlotte-Catherine  de 


'    la  Tremoille ,  de  laquelle  11  eut  :  //gTk'!. 

I .  Henri  de  Bourbon ,  Il  du  nom ,  qui  fuit,  logib  com- 

a.  Eleonore  de  Bourbon ,  mariée  à  Phi- 
lippe-Guillaume  de  Naflau  ,  Prince  ^^'^^^ 
d'Oranp.  ^  .j' 

HENRI  de  Bourbon,  II  du  nom ,  Prince  Franeem 
de  Condé ,  premier  Prince  du  Sang  ,  j^anboii- 
premier  Pair  de  France  &c-  naquit  condé»  ' 
pofthume  le  i  Septembre  1588  ,  5^  ttMe^re\ 
mourut  à  Paris  le  2.6  Décembre  \6^6» 
Il  avoit  époufé  Charlotte-Marguerite 
.  de  Montmorenci ,  fille  d^enri  1 ,  Duc 
de  Montmorenci ,  Pair  &  Connétable 
de  Francç ,  de  laquelle  il  eut  : 

S.  N ...  de  Bourbon  ,  mort  peu  après  ia 
naiflance. 

^.  3.  N.  N.  de  Bourbon  >  nés  jumeaux  ^ 
morts  avant  d'être  nommés. 

4.  Louis  de  Bourbon  >  Prince  de  Condé  j 
qui  fuit. 

5.  Armand  de  Bourbon ,  Prince  de  Conti, 
qui  a  fait  la  branche  de&Princes  de  Contiw 

ff«  Ànne--Genevieve  de  Bourbon ,  mariée 
à  Louis  d'Orleans^II  du  nom  ,  Duc  de 

Longueville. 

LOUIS  de  Bourbon,  II  du  nom,  ^tïnQC  t2j>^gfèi 
^  de  Condé  ^  furnqnmié  U  Grand,  n^^. 
quit  à  Paris  le  8  Septembre  1621 ,  & 

mourut  le  1 1  Décembre  1686.  H  avoic  ^ 
époufé  Claire-Clémence  de  Maillé^ 

M  m  uj  .  . 
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  Diîdieffe  de  Fronfac  &  de  Caumonti 

%xBUPt.i  laquellè  il  eut  : 

^,  GMAA-  j,  if etiri" Jules  dfe  Boutbofi,  qul  luit. 

îiEwi-**""^-  Louis  de  Bourbon,  môrt  jeune. 

2.  N  ...  de  Bourbon  ,  morte  en  bas  âge. 

HENRI-JULES  de  Bourboft,  Prince  de 
Maifoft  de    Condé  ,  premier  Prince  du  Sang  >  fié 

France.        à  Pans  le  2^  Juillet  1(^43  ,  moûrUt  le 
I  Avril  1709.  Il  eut  de  Ion  mariage 
•  condér-    avec  Anne  de  Bavière-Palatin, 
^3>Dei^re\  L  Henfî  de  Bourbôn  ,  tnoft  jeune. 

jz.  JLow/j  Duc  de  Bourbon  ,  qui  fuif. 
^.  Henri  de  Bourbon,  Comté  de  Qer- 
tfiônt ,  ttiort  jeune. 

4.  Louis-Meîirf  de  Bôtifboîi,  Cômcéde 
la  Marche  ,  mort  jeune. 

5.  Marie-Therele  de  Bourbon,  mariée  à 
François-Louis  de  BoUrbon  ,  Prince  dâ 
Gonti. 

6.  Anne  de  Bourbon  ,  morte  jeune. 

7^  Aane-Marie-  Vidoire    de  Bôurboû  j 

<  morte  à  Tâge  de  25  àtts. 
g.  Anne-Louife-Benedifte  de  BôUfbôn, 
mariée  à  Louis-Augufte  de  Bourbon, 
Duc  du  Maine ,  Prmce  de  DombeS  &c. 
5^.  Marie-Anne  de  Bourbon  ,  mariéè  k 

Louis- Jofeph ,  Duc  de  Veiidôme. 
îo.  N . ..  de  Bourbon,  môite  Tans  avoir 
été  nommée. 
H-f  a><ff/^  tOUlS ,  m  du  nom ,  t)ut  de  Bôurbdh , 
paquit  à  Paris  le  1 1  Oâôbfe  tSiSi ,  & 


r 
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mourut  le  4  Mars  1710.  Il  avoit  épou- 
fé  Louife-Fraoçoife  de  Bourbon,  légi-  »b*^»ba. 
timée  de  France ,  de  laquelle  il  a  eu    &o«tB  com. 

I.  Louis-Henri  de  Bourboa  ,  qui  luit. 

S.  Charles  de  Bourbon  j  Coince  de  Cha-  ^'^^'^^^o^it 

3.  Louis  de  Bourbon,  Comte  de  Ctermont.  fronce. 

4.  M  irie  -  Anne  -  Gabriclle  -  Eleonore  de 
Bouçbon  ,  Abbefle  de  S.  Antoine-lez-  .  ^^^^^^^^ 
Paris.  Q»Ak, 

5.  Louiiê-Elizabech  de  Bourbon ,  niariée 
à  Louis-Armand  ,  Pnnce  de  Conti. 

6.  Louife-Anne  de  Bourbon,  dite  Madc- 
moifellede  Charolois. 

7.  Marie-Anne  de  Bourbon ,  dite  Made- 
moifelle  de  Clermont, 

8.  Henriette-Louife  de  Bourbon  ,  dite 
Mademoifelie  de  f^ermandois ,  Abbefle 
de  Beaumont-lez-Tours. 

j^.  Elizabech-Alexandrine  de  Bourbon^ 
dite  Mademoifelie  de  Sens. 

LOUIS-HENRI  de  Bourborx,  Prince  de  ts^DeBrb 
Condé  naquit  a  Verfailles  le  18  Août 
16^2  ,  &  mourut  le  27  Janvier  1740. 
Il  avoit  époufé  en  premières  noces, 
Marie-Anne  de  Bourbon,  fille  de 
François-Louis  de  Bourbon  ,  Prince 
de  Conti ,  morte  fans  enfans ,  &  en 
fécondes  noces, Caroline,  fille  d'Ernell- 
Léopold ,  Langrave  de  Heffe-Rhint 

I    feld ,  de  laquelle  il  a  eu  '  - 

houiS'Jofe^h  p  q\À  fuit* 
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LOUIS- JOSEPH  ,  Prince  de  Condé  , 
SxBM»&a     Duc  de  Bourbon  ,  Sec.  eft  né  le  9 
DB  CENEA-  .Août  175^,  a  époufé Charlotte-Gode- 
yLBTTEs.  "    froide-Elizabeth   de  Rohan-Soubile , 

.      morte  en  1760.  Il  a  de  ce  mariage 
éU  'la  MiL  ^  *  ^^^^-^  "  Henri  -  Jofeph  de  Bourbon  ^ 
/^/z  qui  fiiit, 

France,    2.  N. . .  Mademoifelle  de  Bourbon-Condé*  • 
Bouibo».  LOUIS-HENKI-JOSEPH  de  Bourbon, 
Cfméà.'      Duc  de  Bourbon  ,  eA  né  le  13  Avril 
I75<f.  11  n'eft  pas  encore  marié. 

Bourbon.  MKANCHE  DES  FBINCES  DE  CONIV 

A  R  M  A  N  D  de  Bourbon  ,  Prince  de 
^zJDegre^     Conti  ,  fils  puîné  d'Henri  ,  ll  du  nom^ 
Prince  de  Condé^âc  de  Charlotte-Mar- 
guerite de  Montmorenci  ,  naquit  k 
Paris  le  1 1  Octobre  1(^29,  &  mourut  le 
a  1  Février  1666, 11  avoir  époulé  Arme- 
Marie  Martinozi  f  fille  du  Comte  Jérô- 
me Martinozi  Gentilhomme  Romain  ^ 
^  de  Liura  -  Marguerite  -  Mazarini» 
De  ce  mariage  font  nés , 
.  jï.  Louis  de  Bo.urbon  ^  mort  le  jour  de  fa 
nai  (Tance. 

s.  Louis  -  Armand  de  Bourbon  ,  Prince 
.  de  Conti ,  mort  làns  poltérité  dans  la 
^Jf  année  de  Ion  âge.  Uavoit  époufé 
Anne  -  Marie^de  Bourbon  »  légitimée 

de  France. 

^.François-Louis  de  Bourbon^ qui fmu 


BU  "Rtkso^.Leç.  XLVin. 

PRANÇOIS-LOUIS  de  Bourbon^,  Prince 

•  de  Gonci  &c.  naquit  à  Paris  le  2o  Avril  fi»»»»*» 
I(Î54  >  ^  mourut  le  22  Février  170p.  x.ocie  com- 
li  avoir  éppufé  Mane-Thérefe  de  Bout-  '^-ette. 
bon  >  fille  d'Henri- Jules  de  Bourbon  ,  Genialo- 

'  Prince  de  0)ndé ,  de  laquelle  il  a  eu 
ï.  N.  de  Bourbon  ,  mort  en  bas  âge. 
-2.  IN.  de  JDOurbon  ^  mort  jeune. 
5.  Loi/ii-^man^  de  Bourbon ,  qui  fuit,  'omû 
4*  Louis-François ,  mort  jeune. 

5.  Marie-Anne  de  Bourbon  ,  mariée  à 
Louis- Henri ,  Duc  de  Bourbon. 

6.  Louife-Adelaïde    de  Bourbon  ,  dite 
Mademoifelle  de  la  Roche-fur-Yon.  ^  ^ 

7.  N.  de  Bourbon ,  morte  en  bas  âge. 
LOUIS-ARMAND  de  Bourbon,  Prince  t4  ^^êri. 
, .  de  Conti&c.  rié  à  Paris  le  10  Novem- 
bre i6(^S  f  mourut  le  4  Mai  1727.  Il  a 

•  eu  de  Ion  mariage  avec  Louile-EUza- 
beth  de  Bourbon-O)ndé  , 

'ï.  N.  de  Bourbon ,  mort  jeune. 

2»  Louis-François  de  Bourbon  y  qui  fuit.  • 

Louis  -  Arnund  de  Bourbon ,  Duc  de 

Mercœur ,  mort  jeune. 
4*  N.  de  Bourbon  >  Comte  d'Alais  ,  niort 

•  peu  après  fa  naiflance.  ♦ 

5-  Louife-Henriette  de  Bourbon  -  Conti  ^ 

mariée  au  Duc  d'Orléans. 
LOUIS-FRANÇOIS  de  Bourbon,  Prince  «4./)<ffr/J 

de  Conti  &c.  a  eu  de  fon  mariage  avec 

Louife-Diane  d'Orléans 

JLouis^François-Jofeph ,  qui  fuit. 
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LOUIS  -  FRANÇOIS  •  JOSEPH  H 
jR<É«PtÉ  Boufbort  f  Comte  là  Mafclie ,  né  le 
iociE  coM-     I  Septembre  1754,  ^  époufé  Fort unée- 

f        II  y  *  eflcôTé  d'âutres  btanches  ûtté'nous 

FrtÀct.  ferons  qu  indiquer  pour  éviter  les  iort- 
gueurs,  âecendu  que  ces  branches  foni 
éteintes^ 

Comtes  de .   La  prcitiiefe  éft  celle  des  Comns  dê 

Soîjfons  j  fortie  de  celle  de  Condé,  qui 
prend  Ion  commencement  à  CHARLES 
ae  Bourbon  ,  Comte  de  Soiflbns  y  fils  d^. 

'  Loub  de  Bourbon»  I  du  nom,  &  de  Fran- 

çoife  d'Orléans  fa  féconde  femme  ,  &  quî 

f  a  pris  fin  dans  la  perfonne  de  fon  fils  Louis 

de  Bourbon  ,  Comte  de  Solfions  ^  tué  à  la 
bataille  de  la  Marfée  en  t6^u 

f  t>nc%  de      La  feeonde  branche  eft  celle  des  Ducs 

*»^"^'de  Montp  en  fief  fortie  de  celle  de  Vendô- 
me,&  qui  a  pour  tige  LOUIS  de  Bourbon, 
I  du  non»  y  Prince  de  la  Roche-fur-^Yon , 

^  fécond  fils  de  Jean  de  Boufbôn,lI  du  noni^ 

Comte  de  Vendôme  ,  &  d'ifabeau  de 
Beauvau.  Cette  branche  s'eft  éteinte  dans 
la  perfonne  d'Henri  de  Bourbon  ^  Duc  de 
Montpen(5er  &c.  mort  à  Paris  le  17  Fc^ 

vrier  i(jo8,  ne  lailfant  qu'une  PrincefTe 
mariée  à  Gaiton-Jean-Bapciile  de  France^ 

Seigneurs  d'OrlçanS, 
|c  casency.    Ijà,  tioilléme  eA  celle  des  Seigneurs  da 


Digitized  by  Google 


B  V  B  £  À  s  o     Liç.  XLVIIL  $if  

Câféilcy>  fortie  des  Comtes  de  la  Marche. 
Le  premier  de  cette  branche  fut  JEAN  exemple 
de  Bourbon ,  SeigfleUf  de  Carency  ,  ttoi-  ^Ôci^b^com^ 
iiémê  fii$  dé  Jêàn  dé  Bourbon,  I  du  nom,  pkbttb. 
Comte  de  la  Marche  ,  &  le  dernier  fut  Cenéalo- 
Charles  de  Bourbon,  Comte  de  laMar>^i^  de  U 
che  ,  Prince  de  Carency ,  dont  les  fils  -^^^^'^  ^* 
moururent  fans  avôir  été  mariés.  Il  ne  ^^'^^^^^ 
laifTa  qu'une  fille ,  qui  fut  mariée  à  Fran* 
çois  d'Ecars,  Seigneur  de  la  Yauguyon, 
en  15 15. 

La  quàtriémé  btanehé  tSt  eélle  de» 

Seigneurs  de  Preaux  ,  commencée  pâf 
J  A  C  QU  E  S  de  Bourboft  ,  Seigneur 
à'AtgîéS,  de  Preaux  &c.  trôifiéme  fils  de 
Jadquss  dê  Bourbon,!  du  Mm,  Comte  de 

la  Marche  ,  &  finie  dans  la  perfonnc 
de  Pierredé  Bourbon,  Seigneur  de  Preaux, 
iiK>rt  fans  lâiiTér  d'etifans^lé  nOâôbre 
1422, 
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DICTIONNAIRE 

« 

U  NIVE  RSEL 


A. 


DES  TERMES   DU  BLASON,  . 

[Baisse'  fe  dit  des  pièces  quî  ibnc  au-de£- 
DicTioR-    fous  de  leurs  (ituations  ordinaires ,  comme 

le  chef  qui  occupe  ordinairement  le  tiers 
de  récu  le  plus  haut^  peur  être  abbaiffé 
fous  un  autre  chef  de  concelfion  ,  de  pa- 
tronage ,  de  religion,  &c. 

Ainfi  les  Commandeurs  &  Chevaliers 
de  l'Ordre  de  S.  Jean  de  Jérufalem  ,  qui 
ont  des  chefs  dans  leurs  armoiries  ,  les. 
abbaiiTent  néceflfairement  fous  .celui  de 
leur  religion.  V.pL  S^fig  z. 

La  fafce  peut  aufîi  être  abbaiflTée  quand 
on  la  place  plus  bas  que  le  tiers  du  milieu 
de  récu  qu'elle  occupe  ordinairement. 

Le  chevron  de  même.  l^.  pl.  z  l 'fig'J* 
Le  vol  &  les  ailes  des  oifeaux  peuvent 
auffi  être  abbaifles,  quand  ,  au  lieu  d*êire 
élevés  vers  le  chef  de  l'écu  j  ils  defcendent 
vers  la  pointe. 
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Méthode  dv  Blason.  Jf^7 
Abime^  c  eft  le  centre  ou  le  milieu  de  - 
Tecu  ;  en  forte  que  la  pièce ,  qu*on  y  met  D,e«oi.- 
ne  touche  &  ne  charge   aucune  autre  H«. 
pièce  :  ainfi  ,  on  dit  d'un  peut  écu  qui  eft 
mis  au  milieu  d'un  plus  grande  qu'il  eft 
en  yjiime.  FL  ^,  fig.  z  ^.  Ainfi  toutes 
les  fois  qu'on  commence  par  toute  autre 
figure  que  celle  qui  occupe  le  milieu,on  dit 
que  cette  pièce  qui  eft  au  milieu  eft  en 
Aàinu:  comme  li  on  vouloit  dire  que  les 
autres  plus  grandes  pièces  étant  relevées 
en  relief,  celle-là.  paroit  petite  &  comme, 
cachée  &  abîmée,  l^.       iz^fig.  izi 

yfèouteic  dit  de  quatre  hermines  dont  les  ' 
bouts  fb  répondent  &  Ib  joignent  en  croix, 
Accollé  le  prend  i  ®.  pour  deux  écus 
V    joints  &  attenants  enfemble:  les  femmes 
'Accolent  leurs  ccus  à  ceux  de  leurs  maris. 
Suffis-  iS. 
20.  Les  fuféesj  les  loianges^les  macles  &c« 
ibnt  cenfées  Accolîées  quand  elles  tou- 
chent de  leur  flancs  ou  de  leur  pointe,lans 
remplir  tout  l'écu.  FL  y  y  fig,  z  o  &  ij.  • 

S  ^  •  AccoLlé  fe  dit  des  chiens  ^  des 
vaches  &  autres  animaux  >  qui  ont  des 
colliers  ,  ou  des  couronnes  pâlies  dans  le 
coL  PL  ij,  fig.  y  ipL  1 8,  fif.  ^. 

4  ° .  Des  choies  qui  font  entortillées  à 
d'autres ,  comme  une  vigne  à  Téchalas  , 
uu  ierpenc  à  uag  cpIuA&e  ^,  À  un  aibie  éc(f(^ 
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fgBBBEB.  5.  On  fe  Ifiic  enfin  de  ce  terme  pour  les 
xhçriçH-  cïdb  »  bâtons,  mafles ,  éçécs,  bannières  & 
îlè*»W*^  autres  chofes  femblables  qu'on  paffe  en 

fautoir  derrière  Técu.  PL        ,  fig.  zi 

fl*  3^ 9  fi»'  ^  »     37y  fië'  3^ fie*  ^. 
.  AccompAgn4  fe  di(  de  quelques  pièces 

'  honorables  qui  en  onc  d'autres  en  filantes 

partitions.  Une  iaice  ,  une  bande,  un  che- 
vron #  un  .pairie ,  un  lipn  ,  &c.  peuvent 
être  accompagnés  de  deux  ou  de  plusieurs 
pieces.P/.  S,  fîg.  lo  &  i  j;  pl,  ^,fig'ff 
^  i  2s pl.  ZI, fig*\g\  zOf  z  Zy  z  2,14. 
iSt^o  \pL  zzyfig.  4\ pU  ly^Jig*  8. 

Âccorné  fe  dit  de  tous  les  animaux  qui 
ont  cornes  y  quand  elles  font  d'autres  cou- 
leurs que  Tafiimal.  PL  z  8 ,fig,  jf, 

Accojlè  Te  dit  de  toutes  les  pièces  de 
longueur  y  miles  en  pal  ou  en  bande , 
quand  elles  en  ont  d'autres  à  leurs  côtés; 
ainfi  le  pal  peut  être  accofté  de  deux  ,  de 
quatre  ou  de  fix  annclecs ,  trois  d'un  côté 
&  trois  de  Taucre,  de  miême  un  arbre , 
une  jance ,  une  pique ^  une épée^  &c.  On 
dit  le  même  4^  1^  bande  y  quand  les  piè- 
ces qui  font  à  fes  côtés ,  fuivent  le  même 
fens  qu'elle  ;  ainfi  on  la  dira  accoltée  de 
deux  9  de  quatre  &  de  fix  billettes  ,  quand 
elles  feronic  couchées  d$ms  le  même  lens, 
trois  d*un  côté  &  trois  d'un  autre ,  fui- 
v:int  l'étendue  de  la  bande.  Pl  ^^fig» 

S* fis*  l8i  ^l.  zSffig.  . 
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f  '^ecivufi  fe  dit  <ltt  lion ,  qwnd  il  eft 

«flîs  ,  comme  celui  de  Veniie  :  on  dit  le  ^^'^w»- 

j  1  •  j-  ■  MAI»*  Bf^ 

jjieme  de  tous  les  animaux  la uv âges  qui  a^misi*' 
fofït  &a  i:;e;ce  poilure ,  &  des  liévr^s^ 
|)ins  &  coniis  qui  (ont  ramaiTé^  ,  ce  qui 

ell  leur  pofture  ordinaire,  quand  ils 

fis-  ^'  r 

Aceuli  fe  die  d'un  cheval  cabré  »  quand 

il  eft  iur  le  cul  en  arriére ,  &  de  deux 
canons  oppoiés  Iur  leurs  afluts  ,  i:oir.m.e 
les  deux  que  le  Grand  Maître  de  TA wl- 
ierie  mec  au  bas  de  lès  Armoiries  pour 

marque  de  la  dignité.  P/.  38 ^fig.  j, 

Adcjctré  le  dit  des  piçcçs  qui  eii  Ofï% 
quelqu'autre  à  leur  droite  »  comme  un  pal 
qui'n'auroit  qu'un  lion  fur  le  flanc  droit 

leroit  dit  adextré  de  ce  lipn.  FL  i  i  ^ 
fis*  S,  Voy.  Scncjtré, 

Adçfft  iè  dit  de  deux  animaux  qui  fonç 
rampanSy  les  dos  tournés,  comme  deui^ 

lions,  6cc.  deux  clefs  ibnt  aulîi  dites  adot 
iées  quand  kurs  pannetons  lout  tourné; 
ipn  dehors ,  Tun  d'un  côté,  l'autre  dfi  l'^iu- 
tre  ;  de  même  deux  faux,  &  généralemeot 
tout  ce  qui  eft  de  longueur,  6c  qui  a  deux  . 
iaces  diiiéientes ,  coj^^me  les  haches  »  ie^ 
douloires  >  les  marteaux ,  &c.  JP/.  z  ^  j 

yjjffronte  eft  ic  contraire  d'adollé  &  fe 
dit      àiiUX  choies  <^ui  ibut  oppgiée^  d$ 
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 front  ^  comme  deux  lionç  ou  deux  autres 

DicTioM-   animaux.  PL  i  ^ijfig-  io;pL  i  y^fig*  8 
RAïas  Hi-     Aigitttcs,0\\  fe  fert  de  ce  terme  quand 
AAcoi^vA.     ^  a  plufieurs  aigles  dans  un  écu.  Elles  y 
paroiâenc  avec  bec  &  jambes ,  &  fonc 
fort  fouvent  becqués  &  membres  d'un 
autre  émail  que  le  reftc  du  corps.  V ,  pl.  j, 
fig,  2  >  premier  quartier, 

yiiguifé  fe  dit  de  toutes  les  pièces  dont 
les  extrémités  peuvent  être  aiguës,  conune 
le  pal ,  la  fafce ,  la  croix  ,  le  fautoir. 

jijouré  fe  prend  pour  une  ouverture  du 
chef ,  de  quelque  forme  qu'elle  foit ,  ron- 
de ,  quarrée ,  en  croiflant ,  &c.  pourvu 

qu  elle  touche  le  bout  de  l'écu  :  il  fe  dit 
encore  des  jours  d'une  tour  &  d'une  mai- 
fon ,  quand  ils  font  d'autre  couleur» 

Allé  fe  dit  de  toutes  les  pièces  qui  ont 
des  ailes  contre  nature ,  comme  un  cerf 
ailé,  un  lion  ailé ,  &  des  ammaux  volatil* 
dont  les  ailes  font  d'autres  couleurs  que 
le  corps.  Pl.  ^3  ,  fig  17,  18 y  z  ^, 

Aleié  fe  dit  des  pièces  honorables, 
retraites  de  toutes  leurs  extrémités  ,  com- 
me uni  chef,  une  fafce  &  une  bande  qui  ne 
touchent  pàs.  les  deux  bords  ou  les  deux 
flancs  de  l*écu  >  font  pièces  alezées  ;  de 
même  la  croix  &  le  lautoir  qui  ne  tou- 
chent pas  les  bords  de  leurs  quatre.extré- 


Digitized  by  Googl 


t>  V    B  £  A  s  ô  ir.  S6î  

'  jHerîoftSy  forte  d'aigletces  qui  n'ont  ni**^"^^*^ 
bec  ni  jambes.  Les  alerions  ne  différent  ^ITub'hm' 
des  merlettes  qu'en  ce  que  celles-ci  onç»A*»w»* 
les  ailes  ferrées  &  paroiflent  pafTantes  , 

'  ceux-là  ont  les  ailes  étendues  &  font 
xépréfentés  en  paL  Pl.  2  0,fig.  S.  ' 

Allumé  fe  dit  des  yeux  des  animaux  ^ 
quand  ils  font  d'autre  ,  couleur  &  d'ua 
bûcher  ardènt:  on  dit  le  même  d'un  flam- 
beau dont  la  flamme  eft  d'autre  couleur. 

Ancrt  eft  un  inftrumenc  de  fer> 
dont  on  fe  fert  pour  arrêter  les  vaif- 
féaux.  L'ancre  eft  compofée  de  plufieurs 
parties,  qu'il  faut  diilinguer  parleurs 
noms  particuliers  >  quand  elles  font 
\  d'émail  différent.  Le  fr<i3j,  c'eft  le  bois 
ou  traverfe  d'en  haut ,  la  Jlangue,  c'edlA 
tige,  les  gumenes  font  les  cables  donc 
elles  font  attachées.  FL  t^,  fi  g.  $ 

Ancré  fe  die  des  crôix  &  des  fautoirs 
dont  les  extrémités  ie  divifent  en  deux,  SC  ' 
qui  reiOèmblenc  à  une  ancre  par  la  tûA-^ 
tiieredont  ils  font  tournés*  PL  ^,  fig,  1 8i 

jinché  ii^  dit  feulement  d'un  cimeterre 
recourbé. 

Angîé  fe  dit  de  la  croix  &  du  fautoir^ 

quand  il  y  a  des  figures  longues  à  pointes , 

qui  iout  mouvantes  de  ces  «angles  :  la  Cfoias; 
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 de  Malte  ée$  îChevali^i s  François  eil 

^  ^        angléede  quatre  flcurs'-de-lys.  pl.^z. 

KAiRE  he-  Animé  fe  dit  delà  tête  d'un  cheval  & 
*A*Di<^wB.  de  fes  yeux  ,  quai^d  ils  paroiflenf.  avoix 

flâion.  PL  i (Êpj^ fg.'  Z4&  i  ff. 

jtnmlln  x  c'eft  aitifî  qu^on  appelle  les 

anneaux  propres  à  attacher  les  cables^ 

AmiHîSi  foot  des  fers  de  movliiis  ett 
fûtmt  de  ctoçhecs  adofles  &  liés  enlèm<* 

ble  par  le  milieu ,  lequel  eft  pçrçé  eo 
quarré.  PL  jo,  fig.  z  j. 
^  Antique  ït  dit  des  couropnes  à  pointes 

de  myonsj  des  coëâiires  anciennes  ,  Grec- 
ques ou  Romaines  >  parce  que  ces  cho/ès 
l'ont  antiques  &  ne  font  pas  de  l'ufage 
moderne  :  ainfion  die  des.builes  des  KoU 
courQpnés  à  l'antique^des  têtes  &  bu&es  de 
fecnmes  coëffées  à  Tancique.  On  pent  dire 
le  même  des  vçtemens ,  des  hâtimens  go- 
tiques. Pl.  2jffig,  3',  pl.  14 f fig.  7., 
Affaumé  Xt  dit  dç  U  main  ouverte 
doQt  on  voit  le  dedans  qui  eft  U  paume* 
PL  14, fig.  &  i€. 
.  '  .  .Appointe  fe  dit  de  deux  chofes  quife 
touchent  par  les  pointes  ^  comme  deux 
chevrons  peuvent  être  appoiçirés  »  trois 
épées  mi(ès  en  pairie  peuvent  être  appoin** 
^ées  en  cœur ,  trois  fléch^;^  de  même  ^ 
4e.  PL  12  yfig^  /. 

Ard$m  fe  ^       <;li4icb9n  allumée 
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'âiïrg^n^  fe*  dit  de  la  ceideur  bUncbe 


iâans  toute  armoirie.  L'argent  s'exprime  en 
gravure  d  armoiries  en  laiiiant  le  tond  iva^div^' 
tout  mi  1^0$  pQÎac^^  &  laos  hackttm. 

Arme  fe  dit  des  ongles  des  lions  >  des 
griffons  ,  des  aigles ,        &  des  flèches 
4ont  les  pointes  Ibnt  d'autre  couleur  aud 
le  âiA  :  il  fe  dk  auffi  d'un  feldéc  &  d 
cavalier  ,  comme  Celui  des  arm43  da* 

l^ichuanie.  y»  fL  i  S  >       ^ f^^'^' 

Armes  ou  Armoiries  font  des  marques* 

tde  NobleSe  &  de  Dignités  à  cottpofies* 

îégulierement  de  certaines  figures ,  &  d'c* 
«laux ,  &  autorifées  par  les  Souverains 
four  la  diftinâioo.  des  per^n«e»  (a  àm 
9iaifons. 

Armes  parlantes  font  des  Armoiries 
dont  les  figures  ïovtt  allufion  au  nom  d0 
ceux  qui  les*  portent.  11  ne  faut  pas  qu'eK 
les  tieoaent  du  rébus.  Plufieurs^  Êuniltes 
ont  des  armés  pa:rlantes.  La  maifon  de 
Crequa  porte  un  Grequier.  Le  Royaume 
de  Gienade  porte  une  Qcenade  y  év». 

Anofki     dit  des  arlKre$  &  autres 

plantes  qui  ont  des  racines  qui  paroiflent, 
&  des  tètes  &  membres  d'anunaux  qui  nç 
Ibnt  pas  coWpé»  nets  ^  &  qui  ont  diversh 
lambeaux    filament  encore  fanglaus  OU'^ 
Ilon-fanglans ,  qui  paroiffent  des  pièces 

arrachées  avec  jborce.  jPi.  ^  ^>  fig^  8  ^ 


Digitized  by  Google 

I 


$64  MÉtHi)DB 

ftAzvi^vi.  Arrêté  fe  dit  d'un  animal  qui  eft  fur 
&s  quatre  pieds  ,  fans  que  Tun  avance  de- 
vant l'autre  ,  qui  eft  la  pofture  ordinaire 
des  animaux  que  Ton  appelle  paiTaus* 

Arrondi  fe  die  de  certaines  chofès  qui 
étant  rondes  naturellement  ou  par  artifice, 
ont  certains  traits  en  armoiries  qui  fervent 
à  faire  paroitre  cet  arrondilTement  ^  com* 
me  les  boules  ^  pour  les  diilinguer  des 
tourteaux  &  des  befans  ^  &  les  troncs 
darbres. 

AJJis  fedit  de  tous  les  animaux  domef- 
ûques  qui  font  fur  le  cul ,  comme  les 
chiens^  chats ^  écureuls^  &c.  Fl.  i8, 

Avant-mur  fe  dit  d'un  pan  de  muraille 
joint  à  une  tour  :  par  exemple  ,  d'OrioI , 
enBreife^  porte  d'azur  à  une  cour  féneflrée 
d'un  avant-mur  d'argent. 

y^iur  eft  la  couleur  bleue.  Dans  la  gra- 
vure on  repréfente  l'azur  par  des  hachures 
tirées  horizontalement.  FL  z ,  fig.  4. 

MjAdelaîres  font  des  épées  larges  en 
coutelas.  &  recourbées.  FL  28  >  Jiç.  5* 
Bâillonné  fe  dit  des  animaux  qui  ont 
un  bâton  entre  les  dents,  comme  les  lions 
les  our$  ^  les  chiens  &;  les  cochons. 
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/  San  &  arrUrc-ban.  Cefl  un  mande-  ? 

ment  public  ,  adreifé  de  la  pan  d*cmSou- 
verain  a  les  valiaux>  de  le  trouver  en  kaloiqju». 
armes  à  un  rendez-vous  pour  fervir  dans 
l'armée  p  foie  en  perlbnne ,  foie  par  un 
cercain  nombre  de  gens  de  pied  ou  dç 
cheval  qui  les  repréfentent  à  proportion 
du  revenu  ou  de  la  qualité  de  leurs  fiefs. 

Le  Ban  fe  rapporte  aux  Eefs ,  &  Var-^ 
rUn^ban  aux  arriére«fiefs ,  félon  quelques 
uns  ,  mais  d'autres  croient  que  le  han  eft 
le  fcrvice  ordinaire  ;  &  que  Varriere-ban 
eit  un  lervice,  extraordinaire  que  les  va& 
iaux  rendent  au  Roi  ;  d'autres  qui  font 
venir  le  mot  (Parriere^anàe  Héri-Bannum^ 
Proclamation  du  Maitre  ou  Seigneur , 
penfent  qu'on  ne  doit  mettre  aucune 
diftinâion  entre  ban  &  arfure-ban. 

Les  ailemblées  ont  commencé  en 
France  dès  le  temps  des  Rois  de  la  fé- 
conde race;  mais  elles  ont  été^plus  fré^ 

Îuentes  fous  les  Rois  de  la  troiliéme.  Les 
îccléfiaftiques ,  comme  les  Archevêques  , 
Evêques  ,  A  bbés  ,  Prieurs  ,  Chapicres, 
étoient  obligés  d'aller  ou  d'envoyer  au 
tan  &  itrriere-Aaiiy  àcaufe  des  fie6  qu  iU 
poflfédoient.  Dans  la  fuite  ils  en  ont  été 
dilpenfés ,  par  pluficursLettres-Patences* 
&  nommément  par  Mn  aûe  du  2p  Avril 
j6^6 ,  entre  Louis  Xlll  &  le  Clergé  de 
Skance^  moy  ennant  certaines  fubventioof* 
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,   que  le  Clergé  a  promis  cl€|)ayer  au  RoL 

PicTioMi.  Amrbfm  l'aâemblée  <lu  ion  &  4è 
iTAïAi  tiirntre-ianfé  fri^Qitfttrfdes  Seigneurs  de 
«A^M^vB.  première  diftindion  appelles  M!jjî 
i)ominici ,  enluite  çar  les  liiuinerets  lur 
ks  ordres  éa  Hdi  ou  du  Gpflfiécabie.  De- 
puis 9  le  Roi  a  laàrtffé  {ç&ksmeswx  &ètyk* 
chaux,  &  aux  Gouverneurs  des  Provinces. 
C'ell  ainfi  que  Louis  XI le  cxxnvoqua  en 
1(^74;  depuis  ce  temps  on  n*%  poînc  srf- 
jembié  Parriere-iian  en  fxatice* 

Bande  cft  une  des  pièces  hanoraMes 
qui  occupe  le  ciers  de  Técu  de  dcoice  à 
gauche.  Pl.  4  ,Jig.  5* 

fe  die     tout  l^éca  cwvm  de 

bandes  ou  de  pièces  bandées ,  comme  la 
chef,  la  fafce  ,  le  pal  ,  &  même  quelques 
animaux ,  comme  le  lion  4ie  ti^iie*  i^L  S  t 

Bannière  eft  une  enleigtie  militaire 

que  les  Chevaliers-Bannerccs  avoieiu  droit 
de  porter.  Elle  étoic  quajrrée  ^  armoriée 
des  armes  du-Qievaiier« 

Bi^rié  d  dit  «des  coqs  de  des  dauphins» 
quand  leur  barbe  ell  d'un  autre  émail. 
jP/.  20,Jig.  13  i^Lzi^fg^  10. 

Bam  eft  une  pièce  honorable  qui  oc* 
cape  le  tiers  <le  1  écii  de  gauche  à  droite. 

Barré  le  dit  dàns  le  même  ièns  qu€î 

•   bandé^t  de  l'écu  iSc  xk»  pieci^s  «ouvema 
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de  barres ,  qui  vont   diagonaleàieAt  de 
gauche  à  droite.  ^[V'X. 

Bars  font  deux  poillons  adofles,courbes  jiai.i>i<i,w«. 
&  polés  en  pal.  PL  21 ,  Jig  12. 

BaJIUU  fe  dit  des  pièces  qui  ont  de> 
créneaux  renverfés,  qui  regardent  la 
pointe  de  l'écu.  PL  8 ,  fig.  ;  7 , 
J^.  8. 

'  Bataillé  fe  dit  d'une  cloche  qui  a  Id 
bâtait  d'autre  émail  qu'elle  n'eft.  PL30  , 
/g.  20.  ^  ^ 

Bâton  eil  une  bande  diminuée  que  l'oa 
nomme  aufli  coticc. 

Béfroi  e&  de  même  figure  que  le  vair 
à  la  différence  que  le  vair  eft  de  trois  ou 
quatre  traies,  &  le  béfroi  n'eft  ordinaire-' 
ment  que  de  deux. 

Béifué  fe  dit  des  oifeaux  dont  le  bec 
eft  d'autre  émail.  PL  20,  fig.  2. 

Be/ans  ibnt  des  pièces  de  monnoie  & 
par  cottféquent  toujours  d'or  ou  d'argent» 
FL  7,  fig.  15. 

Befuns-Tourteaux  font  des  figures  fem- 
blables  aux  précédentes ,  mi-parties  de 
métal  &  de  couleur.  PL  7  ,fig.  17  &  18; 
'  Befanté  fe  dit  d'une  pièce  chargée 
befans ,  comme  une  bordure  befantée  de* 
huit  pièces.  PL  i2.,Jig,j^, 
.   Bigarré  fe  dit  du  papillon  &  de  tout 
«è  qui  a  diverfes  couleurs.  JP/.  atf ,  fig.  6.  ' 

BUktu  eii  une  figure  à  quatre  angle^ 
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droits ,  plus  haute  que  large  :  on  dît  qné 
Diction-   Ics  billettcs  font  coucliées  lorfquc  leur 
KAiRB  he- ç5f^  Iq  plus  long  eft  parallèle  au  haut  de 
1  ecuflon  &  que  le  plus  court  eu  perpen-» 
diculaire.  Pl.  7  yfig.  ip;  pL  9  ^fig-  ip. 

Billetté  fe  dit  du  champ  iemé  de  bil- 
kttes.  PL  '^pfig.  2.0, 

Bijfi  eft  un  ferpent  ,  &  vient  de 
ritalien  Bifcia.  PL  22 ,  fg.  8, 

BUfon  X  c'eft  Tart  de  blafonner  les 
Armoiries  des  maifons  Nobles ,  ou  d'en 
expliquer  couces  les.  parties  dans  les 
termes  qui  leur  conviennent. 

Desdiverfes  étymologies  dnmot  Blafon, 
la  plus  probable  eft  celle  qui  le  fait  venir 
du  mot  Allemand  qui  figniâe  ibn^, 

net  du  cors  ^  parce  que  c'étoit  autrefois 
la  coutuîhe  de  ceux  qui  fe  préfenroient 
en  lice  dans  les  tournois  de  notifier  ainft 
leur  arrivée:  enfuite  les  hérauts  fonnoiçni; 
de  la  trompette  ,  Blafonnoîent  les  armes 
de  ces  Chevaliers ,  les  décrivoient  à  haute 
voix ,  &  fe  répandoient  quelquefois  en 
éloges  au  fujet  des  exploits  de  ces  braves. 

11  y  a  cette  diiTérençe  entre  les  Armes 
^  le  BUfon ,  que  les  premières  (ont  des 
devifesou  figures  dont  e(l  chargé  IJécufibn, 
&  que  le  Blafon  cfl  la  defcription  que 
Vçn  en  fait  verbalen^ent.  Cependant  ou 
confond  quelquefois  BUfon  &Armoirie$, 
Qn  dît  le  BUfon  de  telle  Ê^mille  ,  pçuç 
liire  les  Ar  moirie$« 


« 
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Bordé  k  dit 'des  croix ,  des  bandes  ,  des 


gonfanons  ,  &  de  toutes  autres  chofes  qui  Dictiow-  . 
ont  des  bords  de  diflerens  émaux.  i^/.^,|[j[*"|^J[; 

Bordure  eft  une  efpeece  de  briliire  en 
forme  de  paflement  plat  au  bord  de  Técu 
qu'elle  environne  couc  au  tour  en  forme 
de  ceinture.  La  largeur  de  la  bordure  doit 
être  environ  une  fixiéme  partie  de  Técu  : 
elle  eft  fimpleou  chargée  d'autres  pièces, 
ou  laçonnée,  c'eft-à-dire,  componnée ,  en- 
grêlée  ,  échiquetée ,  &c  Pl.  /^/fig.  1$ 
&  l6i  pLUf  fig,  6 ,  &  fuivantis. 

Bouclé  fe  dit  du  muHe  d^'un  taureau  , 
d'un  buffle  qui  a  une  boucle  paflce  dans 
les  nazeaux  ;  il  fe  dit  auffi  d'un  collier, 
d'un  lévrier  &  d'un  autre  chien  qui  a  une 
boucle.  PL  l'jyfig.  1  ^  9  ;  pL  iS  ,  fg.6. 

Bourdonné  le  dit  d'une  croix  dont  les 
branches  font  tournées  &  arrondies  en 
Ixmrdons  de  Pèlerins-  PL  lo ,  fig.  a. 

Boufe  eft  une  eipéce  de  chant  epleure 
avec  laquelle  on  puife  de  Téau  en  An- 
gleterrie.  Voyez^en  la  iig,  dans  la  pl.  32  , 
/ig,  18. 

Bouterolle   eft  un    fer  que  Ton  met  • 
au  bouc  du  fourreau  d'un  badelaire  ou 
4'une  épée  :  quelquefois  la  bouterole  eft 
irepréfentée  prefque  comme  un  croif^ 
iant.  PL  2S,fig'  6. 

J^çutoirU  4ic  du  bout  de  la  bure  d'ua 


jf  70  •    M  E  t  H  O  D  B 

m         Tanglier.  On  Te  fert  de  ce  terme  qiiaïuils 

Diction-    hurc  cft  poféc  perpendiculairement  ou  ea 
he-  bajuie  ;  il  faut  dire  alors  le  boutoir  ver» 

»AI*l^«..         ^^^^^  j,^^^^    ^^^^    ^  jj^ 

Boutonné  fe  dit  du  milieu  des  fofef 
&  des  autres  fleurs ,  quand  il  eft  d'autre 
couleur  que  la  fleur:  ilfe  die  auilî  d'un 
rofier  qui  a  des  boutons  ic  des  fleur&<le^  , 
lys  épanouies  ,  comme  celle  de  Florence 
dont  forcent  deux  boutons. 

Bmcffe  fe  die  des  pièces  crénelées  haut 
&  bas  en  alternative ,  comme  la  bande 
des  Scarrons.  PL  9 ,  fig, 

Bris  Te  dit  d'une  de  ce  happes  de  fer 
à  queue  pattée  dont  Tulage  eft  de  foutenir 
les  portes  for  leurs  pivots  ^  &  de  les  faire 
TOuIer  for  leurs  gonds.  Conmie  les  fené* 
très  &  les  portes  font  quelquefois  brîftcs 
en  deux  par  le  moyen  de  deux  de  ces 
happes  j  dont  les  bouts  entrent  en  pivôc 
l'un  dans  Tautre^  on  les  nomme  bris.  FL 

Brifé  fe  dit  des  armoiries  des  puînés  & 
cadets  d'une  famille ,  où  il  y  a  quelque 
changement  par  addition^  diminution  ou 
altération  de  quelque  pièce  pour  ëiftinc- 
tion  des  branches.  PL  51  ,fig.  7  &fuiv. 
11  fe  dit  encore  des  chevrons  dont  la  pointe 
eft  déjointe;  c'eft  une  erreur  d'appeller 
autres  brifés;  PL  1 1  ^fig. 
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Bri/urt  eft  une  pièce  ou  figure  qu'on 


ajoute  aux  armoiries  pour  diltinguer  les  ^'«^^'O"- 
fcadecs  <1  avec  les  aiMés*  Le  kmbei  daot 
les  armes  d'Orléans,  le  bâcoo  péri  ea 
bâade  dàfis  les  armes  de  Gondé,  la  bor- 
dure dans  les  armes  d'Anjou  lont  des 
tMtiur^s.  FL  31       7  fuir. 

Brocfuim  fe  die  dès  pièces  qui  paffent 
fur  d'autres  ,  comme  une  fafcc  ou  un  che* 
vron  qui  broche  Ibr  un  lion  :  les  chevrons 
de  la  Rochetoucaut  brochent  i'urdes  btt« 
jrelés.  yi.  $  ,/ig.  iz&i^i  pl.  6,  fig.  4, 

d»  10. 

Brvye  fe  dit  de  certains  feAons  qu'on 
trouve  dans  quelques  armoixies  pofées  en 
Aifieremes  fimatioci.  .On  les  confond  oîm  ■ 
dinairement  avec  les  morailles.  PL  30,  ^ 

J%-  17- 

Burelhs:  c'eftainfi qu'on nomsie les  fad 
ces  lorfqu'elies  paffeûc  le  nombre  de  fis 
dans  un  écu. 

Burele  ie  dit  de  l'écu  rempli  de  longuet 
liftes  de  flanc  à  flanc ,  juiqu'au  nombre 
de  dix  p  dottâse  ou  plus ,  à  nombre  égal , 
&  de  deux  émaux  diflércns.  PL  6,  Jig.  6 

7. 

•  Bujle  eft  l'image  dfone  téte  vup  de  facd 
avec  la  poitrine,  mais  ikns  bas.  Pi*  34 , 

fie-  1- 

'  Bute  eft  k  £er  dont  les  Maréchaux  fe 
fervent  pour  couper  ia  coiM  des  chevauxi 
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CaBU  fe  dit  d'une  croix  faite  de  cordeS 

Diction-      OU  dc  CablcS  tOftilléS. 

Ia1d!^ubV    Cabrék  dit  d'un  cheval  acculé.  PL 

fis.  13  &  14. 

CMcerLin  eft  une  couronne  de  feuilles 
de  ruemife  ordinairement  en  bande  com- 
me dans  les  armoiries  de  Saxe.  PL6,fig.^ 
'  Canelé  fe  dit  de  l'engrêlure  dont  les 
pointes  font  en  dedans  &  le  dos  en  de- 
hors 9  comme  les  caneiures  des  colomnes 
en  architeâure. 

Canettes  (ont  des  petites  canes  qu'on 
repréfente  comme  des  merlettes  avec  les 
ailes  ferrées  :  toute  la  diiférence  >  c'eft 
qu'on 'prétend  que  les  canettes  doivent 
montrer  un  peu  du  bec  &  des  jambes. 

FLS,  fig.  12  &  l];  pl.  20^fig.  I  I. 

Canton  eft  une  des  pièces  lionorables 
des  armoiries.  C'eft  une  partie  quarrée 
de  l'écu  féparée  des  autres.  Elle  n'a  au- 
cune proportion  fixe  :  quoiqu'elle  doive 
être  ,  fuivant  les  règles,  plus  petite  que  le 
franc- quartier  ,  elle  eft  fouvent  la  neu- 
vième partie  de  l'écu.  On  l'employé  qud- 
quefois  pour  brifure^  Le  canton  peut  être 
chargé  d'autres  pièces*  PL  4  ,  fig.  1 1  i 
fL  zi^fig.  16. 

Cantpnné  k  dit  d'une  pièce  feule  pU« 
Céc  dans  un  des  deux  cantons^  du  chef 
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DU     Blason.  ^j^ 
DU  de  la  pointe.  ,  fi  g.  2.  il  fe  dit  < 

auflî  de  la  croix  &  des  fautoirs,  accompa-  Dicnon- 
gnés,  dans  les  cantons  de  Técu,  de  quelques  naire  hb^ 
autres ûguxes. FI.  16,  jSig.  6; pL  ii,;^.  3  ; 
fL  20  f  fig.  8. 

Carnation  fe  dit  de  toutes  les  parties 
du  corps  humain  ,  particulièrement  du 
vifa^e,  des  mains  &  des  pieds  ^  quand 
ils  tont  repréfentés  au  naturel.  P/.  14  ^ 
fig,  I   &  fuiv, 

Caudé  Te  dit  des  étoiles  ou  des  comètes 
qui  ont  dans  le  bas  une  trace  de  lumière» 

Ceintré  fe  dit  du  globe  ou  monde  imp^ 
rial,  entouré  d'un  cercle  &  d'ui;î  demi- 
cercle  en  forme  de  ceintre.  FL,  2^  ^fig.  20;  v 

Cerclé  fe  dit  d'un  tonneau. 
•    Chanvpa^ne  eft  une  figure  qui  occupe 
environ  le  tiers  de  Técu  vers  la  pointe»       *  . 
On  la  nomme  anlTi  f  laine.  Fi,  4 ,  fig. 

Chappd  fe  dit  de  Técu  qui  s'ouvre  en 
chappe  ou  en  pavillon^  ou  plutôt  lorlque 
récu  en  divilé  en  chevron  plein  &  rem- 
pli 3  fi  bien  que  rien  ne  fe  voit  du  champ 
que  ce  qui  a  la  forme  de  ce  chevron  rem- 
pli, le  liirplus  qui  eft  des  deux  côtés  de 
îa  pointe  lui  iervant  comme  de  chappe  ou 
manteau.  FL  2 ,  fig.  2^* 

Chapeau  eft  un  ornement  dont  \p 
Cardinaux,  Archevêques^  Evêques  &c. 
j^mbrent  leurs  armoiricS;  11  eit  rouge 
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SSSSSpQU^      CardinaiiX»  verd  pour  les  A$4 

DicTioH-  2  cbcvêq^  &  Evoques  ;  les  Abhfit  &  w 
MtKm  hb^  tre»  Éccléiiaftîques  ,  le  dwrem  pertor 
«Awairs.;  ^ç-j.^       trouve  auffi  des  chapeaux  pour 

£gures  dans  certaines  armes.  PL  ^"j  f 

Chofêran  eft  un  ancîm  habîllemem 

de  tête  en  forme  de  capuchon ,  terminé 
en  bourlet  derrière  la  tête  ;  du  bourlei 
pendoic  une  manche  étroite  ^  loagu^ 
que  Von  emoniUmt  stauHif  du  coL 

Chaperonné  fe  dit  d'un  faucon ,  d'uçt 
épervie^  qui  «  la  léce  couverte  d'uia^  mu-- 
ceau  de  cuir,^  appelle  en  terme  de  V^v^ 
çoanerie  ehaptrm»  PL  lo,  fig,  i8.  Qq 
le  dit  auiïi  de  tout  autre  animal  qui  a  la 
tête  cûAiverce  d'un  cbaperop.  PL  Sjj^.i^. 

Chargé  fe  dit  de  toutes  forte$  de  pièces 
fwF  left{ttelle9  il  y  en  e-  d'atures  ;  aiiifi  le 
chef,  la  fafce,  le  pal,  la  bande,  les  che- 
vrons ,  les  croix ,  les  lions ,  &ç.  peuvent 
étte  chergés  de  coquilles ,  de  cr^iffas^  # 
derofesji&c*  Pik  9!fSt,  ii  ^  la.^ 

Châ$M  fe  dit  d\ine  berdtire  &ç  d'i^n 
lambel  chargés  de  huit  ou  neuf  châteaux: 
ia  bordute  de  Portugal  &  le  lambel 
d^Artois  font  cfai^celés.  PL  45  ^fig. 

Chauffé  eft  l'gppole  de  cbappé.  PL  2  , 


k  quatre  pointes  difpofées  en  triangle  y 
iionc  crois  porcenc  toujours  à  terre  &la  diction. 
quatrième  dweure  en  Tain  On  fenae  les  ^^'^^^ 
chauffe*trapes  dans  les  endroits  où  la 
cavalerie  doit  paflTer ,  pour  les  lui  rendra 
plus  difficiles.  FL  32  ,jîf .  14  17. 

Chef  iê  dit  de  U  partie  fupérieure  de 
récu  j?  par  exemple  ,  trois  étoiles  rangées 
en  chef  ;  mais  il  le  dit  plus  particulière- 
snenc  d^une  de  ies  pièces  honorables  >  qui 
ib  j^Iace  au  haut  de  Técu,  donc  elle  oc- 
cupe environ  le  tiers  de  la  hauteur.  Le 
chef  peut  recevoir  divers  attributs,  jPi.  4, 

Jîg.  l  i  PL  Syfig.  1 ,  2  ^  3  7. 

Quand  le  chef  eft  contigii  avec  d'autres, 
pièces  honorables  du  même  émail ,  fans 
aucun  filet  pour  les  féparer ,  on  le  nomme 
çbef-pal,  chef-bande,,  chef-barre,  chef- 
chevron  ,  félon  les  pièces  avec  lefquelles 
il  té  trouve  joint. 

Chérubin,  On  appelle  têtes  de  chérubiriSy 
4es  têtes  d'angÇ3  jointes  avec  des  ailes, 

2ui  ont  quelquefois  des  poikions  qu'il 
lut  remarquer.  Pl.  26 ,  Jig.  18 
CheveLé  le  dit  d'une  téte  dont  les  che- 
veux font  d'autre  émail  que  Id  tete«  FL  14^ 

Chevillé  fe  dit  des  ramures  d'une  corne 
de  cerf,  &  00  dit  :  chevillé  de  tant  de 
cors.  PL  18 ,  fig.  17  &  fuiv.  PL  i^^ 
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Chevron  eft  une  des  pièces  honorables 
DiGTiOV-   de  récu  j  compofée  de  deux  bandes  plat« 
KAias  Ha-     aflTemblées  en  haut  par  la  tête  fie  s*ou- 
vrant  en  bas  en  torme  de  compas  a  demi'*' 
ouvert.  FL  4 ,  fig-  9. 

Chevronné  fe  dit  d'un  pal  &  autrtf 
pièce  chargée  de  chevrons  >  ou  de  tout 
l'écu  quand  il  en  eft  rempli.  FL  6g 

Chicot^  bâton  noueuxj  ou  tronc  d'arbre 
dont  on  a  coupé  les  branches^  On  Tap* 

pelle  auflî  ecot-  Pl.  2^,Jig'  p. 

Cimier  eft  la  partie  la  plus  élevée  dans 
les  ornemens  de  l'écu  &  qui  eft  à  la  cime, 
du  cafque.  Pl.  34  >  fig.  7. 

Clarine  fe  dit  d'un  animal  qui  a  des 
fonnettes^  comme  les  vaches  j  les  mou- 
tons >  les  chameaux  ^  &c«  FL  16        18  « 

Cleehé  (ç  dit  des  arrondiliemens  de  la 

croix  de  Touloufe  dont  les  quatre  extrê-  • 
mités  font  faites  comme  les  anneaux  des 
clefs.  PL  10,  fig. 

Cloué  fe  dit  d'un  collier  de  chien,  fis 
des  ters  à  cheval ,  lorfque  les  doux  pa- 
roiflent  d'autre  émail-  FL  28  ^fig.  20» 

Colleté  fe  dit  des  animaux  qui  ont  un 
collier:  ilfeditauffi.  d'un  fanglier qu'un 
chien  arrête  par  les  oreilles  ou  par  le  coL 

'  Pl.  17  >  fig' 

fom^onné  fe  dit  des  bordures ,  paux» 

bandes^ 
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bandes  >  fafces^  croix  &fautoirs,  quilbnc 
compofés  de  pièces  quarrées  d'émaux  al-  ^i^",^  Hi- 
ter comme  une  tire  d'échiquier  :  ainit  a A&i>tqjn|. 
la  bordure  de  Bourgogne  &  la  bande  de 
Briçonnet  font  componnées;  la  bordure  de 
Seveeil  contreeomponnée,  parce  que  l^é- 
cu  étant  fafcé  d  or  &  de  fable  ,  &  la  bor* 
dure  componnée  de  même  >  les  compons 
d'or  répondent  aux  faites  de  fable,  & 
ceux  de  fable  aux  fafces  d'or.  Fi,  9ffii*  U 
FL  12,  Jig.j&  8. 

Contourné  fe  dit  des  animaux  ou  des 
têtes  des  animaux  tournées  vers  la  gauche 
de  récu-  FL  li^fig.  ii  &  14. 

Contnhandé  ,  comreiarré  ,  contrehn^  . 
tejfé  9  contr  écartelé ,  cont^refafcé  ^  contre- 
JLmré ,  contrepallé ,  contrepotencc  j  contre^ 
yairé  font  pièces  dont  les  bandes  >  bar- 
res s  bréteiles ,  écartelures  >  fafces  ^  fleu* 
rons  >  pals  ^  potences  &  vairs  font  op- 
pofcs.  Pi.  6,fig.  15  &fulv'  PI  Syfig.  ir. 

Comrepajfant  fe  dit  des  animaux,  donc 
Tun  paflfe  d'un  côté  j  l'autre  d'un  autres 

FLiS.fig'  1$: 

Coquerdies  font  des  efpeces  de  noifeC- 
ces  dans  le  fourreau ,  jointes  enfemble 
au  nombre  de  trois.  PL  24  ^  Jig.  ip. 

Corde  fe  dit  des  luths ,  harpes,  violons 
&  autres  initrumens  femblables ,  cSc  des 
arcs  à  tirer  ^  quand  leurs  cordes  Ibnt  de 
«Lifférent  émaU* 

•  O  o 


''578         Méthode  • 

Cornière  cft  une  anfe  de  pots^  marmi» 
picTioN-         coffires.  ainfi  appetlée  parce  qu'elle  a 
Juçcedé  aux  cornes  ou  anfes  qu  on  met- 
toit  anciennement  aux  angles  des  tables  , 
des  cofires  pour  pouvoir  les  porter  plus 
aifément-  Pi.  ^Tffig, 
Cors^  f  voyez  Ifucke^. 
Coticc  cft  une  efpece  de  bande  dimi- 
nuée, plus  étroite ,  qui  n'a  que  les  deux 
^'ms  de  la  bande  ordinaire;  elle  fe  met 
de  droite  à  gauche,  comme  la  bande;  elle 
ferr  de  brifure  :  on  Tappclle  auffi  bâton^ 
Quand  il  y  a  plus  de  quatre  bandes  daj)s 
\m  écu  ,  on  les  nomme  Cotices^  Fl'  S  > 
jfig'B&  13;  pt.6,  fig.  lï. 

€mké  le  dit  do  champ  ou  deTécu 
rempli  de  bandes  de  couleurs  akeméesau 
noiôbre  de  10  ou  plus.  Fl-  6 ,  fig*  12. 
Couché  fe  dit      cerf,  du  lion ,  cbieo 
autres  animaux-  FL  17  ,Jîg'  3;  //.  18, 
Jig.  20. 

\  CouUJTéiQ  dit  d'un  château  &  d'une 
•tosir  qui  ont  la  herfe  ou  ooulifle  à  la 
j^orte. 

•  Coiij^c  dit  de  récu  partagé  parle 
milieu  honzontalemenc  en  deux  parties 
égales,  &  de»  membres  des  animaux  qui 
font  coupés  nets,  comme  la  tête,  cuiftes» 

&c.  Fl.2,Jig.  iS',pKi5ffie.  2.0 y  fLiS, 

Jig.  10  ,  18  j  6cc. 

,   Cou[îau}  c  eit  aiufi  qu'on  appelle  dans 
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lrbbîfoii#  hi  cime  ou  ùmmm  des  mon  i  i  ■■ 
tagnes  &  collines.  Pl.  26 ,  fig-  p  &  10.  dictiom- 

Couple  ell  un  bâton  d'un  demi  pied"^***  ^ 
auquel  p6nd  deux  attaches  dont  on  ie  iert^^^**^' 
pour  coupler  les  chiens^ 

Couple   fe  die  des  chiens  de  chalTe 
liés  eni'embie. 

Courant,  de  tout  aithnal  qui  court. 

Courbé  eft  la  fîtiiacion  des  dauphins  & 
des  bars,  qui  ne  s  exprime  pas^  leur  étant 
naturelle  &  propreja  armoiries:  il  fe  die 
des  fafces  un  peu  vftitées  en  arc* 

Couronne  ledit  des  lions,  du  calque 
&  des  autres  chofes  qui  ont  couronne* 

fl''       fig*     pi  3$  ^ 

Coufu  te  dit  du  chef  >  quand  il  eft  de 

métal  liir  métal  ou  de  couleur  fur  couleur, 

comme  aux  armoiries  des  villes  de  Paris 

&  de  Lyon  y  &  des  xnaifons  de.  Bonne  » 

de  la  Cfoix-Chevrijres  &  autres  ,  en  • 

Pauphiné  &  ailleurs.  On  fe  fert  auffi  de 

ce  mot  gous  les  fafces ,  bandes  ,  chevrons 

&c.  de  couleur  fur  coideur,  ou  de  mé«  * 

tal  fur  métal.  Pi,  8 ,  fig,  2;  pl.  iq  ,  fig.  i . 

•  Couvert  fe  dit  d'une  tour  qui  a  un 

comble.  Pl.       fig.  12. 

Crampon  eit  un  inftrament  de  fer  qua 

les  gens  de  guerre  portoient  lorfqu'ils  • 

ailoient  efualader  quelques  places  ;  ils  les 

piatQtoîent.  daM     lauraille  Su  2  acta<* 

Ûoij 


580  Méthode 
choient  leurs  échelles  de  cordes.  La  figure 
Diction-        crampon  cft  ccllc  du  z  aiguilé  parles 
KAiKE  HE-ieniiextrêmicés. 

aALOicyiB.  Cramponné  fe  dit  des  croix  &  autres 
pièces  qui  ont  à  leurs  extrémités  une 
demi  potence.  PL  10,  fig.  17  &  18. 

Crénelé  fe  dit  des  cours  ,  châteaux^ 
bandes^  fafces  &  autces  pièces  à  cré- 
neaux. PL  8 ,  fig.  p  ;  pL     ,  fig,  10  d»  ir* 

Crequier ,  forte  de  prunier  lauvage,  qui 
aoit  dans  les  haies  en  Pi(^die  ^  &  qui 
porte  un  fruit  qu'on appelle  crtqm  :  ou 
plutôt  c^eil  un  cériâSr  fauvage  mal  re- 
jirélenté  dans  les  temps  où  les  peintres  & 
les  graveurs  n^étoient  pas  fort  habiles ,  & 
qui  a  toujours  gardé  depuis  la  même, 
forme  dans  les  armoiries.  Pl.  z/^yfig.  8. 

Crkté  fe  dit  des  coqs  à  caule  de  leur 
crête.  VI,  20  y  fig.  13. 
,  Cri  d'armes,  ou  cri  de  guerre.  Oh 
appelloit  ainfi  certaines  paroles  en  ufa- 
ge  chez  nos  premiers  François  ,  &  chez 
les  autres  peuples  de  l'Europe ,  pour  ani- 
(  iBer  les  foldats  au  combat,  ou  pour  fc 

faire  connoitre  dans  les  batailles  &  dans 
les .  tournois.  Le  cri  le  plus  ordinaire  des 
Princes ,  des  Chevaliers  ,  &  des  Ban- 
nerets ,  étoic  leur  nom  :  quelques-uns 
ont  pris  le  nom  des  maifons  dont  ils 
étoient  ibrtis  ;  d'autres  •  celui  de  certaines 
villes  ^  £arce  qu'ils  en  portoient  la  hài^r,^ 
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i>  u    Blason.  r58i 
Jtûerei  ainfî  le  Comte  de  Vendônie  ;  crioit  wmmmÊÊm 
Chartres,  Le  Comte  de  Hainaulc  avoit  ,^ 

•  DlCTlON- 

pour  cri,  Hainault  au  noble  Comte  :  ukike  Hb' 
&  le  Duc  de  Brabant,  Louvain  ^j/^^^wi. 
riche  Duc.  ■    •    .  . 

* 

La  leconde  manière  de  cri  étoic  celui 

d! Invocation.  Les  Seigneurs  de  Mont- 
morenci  crioienc  :  Z^iéz^  aide,  enfuite  Dieu 
aiit  au  premier  Chritim,  Lamaifon^de 
Beaufremont  crioit  :  Seaufremont  au  fre^ 
mier  Chrétien,  Les  Ducs  de  Normandie 
croient  :        ayt^Dam  Die[  aye  ,  c'eû-  • 
à-dire >  Dieu  nous  aide,  le  Seigneur 
Dieu  nous  aide.  Le  Duc  de  Bourbon 
•    crioit  :  Notre  Dame ,  Bourbon  ;  &  le  Duc  , 
,  d'Anjou,  St.  Maurice. 
'  La  rrofiéme  efpece  de  cri  étoit  celui 
de  Refolution,  comme  celui  que  prirent 
les  croifés  :  Die^  U  volt  ^  c'eÛTa-duc, 
Di^u  U  veut..  ^ 

.  La  quatrième  forte  de  cri  eft  celui 
^Exhortation  ,.tel  que  celui  du  Seigneur 
de  Montoifon,  de  la  maifon  de  Clermonr, 
.  à  qui  Charles  yill  cria  :  à  la  recouffe*, 
Montoifon,  ou  celui  des  Seigneurs  de 
Tournon,  au  plus  drû,dQÇi-à.ïïQ,  au  plus 

yort  de  la  mêlée.  .  - 

La  cinquième  espèce  eft  celui  de  Défi, 
comme  le  cri  des  Seigneurs  de  Chauvigni: 

Chevaliers  pleurent,  c'QH-kràisc,  viennent 

jn  fouUm      ^  '  ^ 

Oo  iij 


La  ÛKiéme  forte  eft  celui  de  Termir 

DicTioM-   OU  de  Courage,  Les  Seigneurs   de  Bar 
^"'crioient:  au  feu,  au  ftui  &  ccujjt  de  Guife^ 
^rtfce  A  la  hanmtrt. 

La  feptiéme  efpece  eft  des  cris  (FEv^ 
mmcnt  y  comme  celui  des  Seigneurs  de 
Prie,  Cant  Voifeau ,  parce  qu'un  Sei- 
gneur de  cette  maifon  avoit  chargé  Tcn- 
lieini  dans  on  bots  où  cfaantoient  des 
"  oifeaux.  ' 

Enfin,  la  dernière  efpece  eft    criée  Ral- 
'  Uement,  conmie  celui  de  Fraxice  ,  Mont" 
Joyt  St.  Ptnis  ;  c*cft-à-dire ,  r^llU^ous 
fous  la  bannière  de  St.  Denis. 

L'aine  fcul  pouvoit  porter  le  cri  de' 
guerre  de  fa  maifôn ,  les  puinés  le  cban* 
geoient.  Ainfi  les  Ducs  de  Bourgogne>de 
la  maifon  de  France,  crioient  :  Mont-Joye 
éLU  noble  Vue  y  om  Mont-Joye  S.Aniriea» 
Croifé  fe  dit  du  globe  impérial  >  des 
banniètes  y  9c  des  befatis  qui  ont  des  croii» 

Pl.  23  ,  fig.  20  ;  pl.  .  12. 
c  ^  Croifettesi  c'eft  ainfi  qu'on  appelle  dans 
de  blafon  de  petites  croix  qui  accompa- 
gnent <i'aWTes  pièces  ,  èu  dont  les  écqs 
font  (êmés  fans  nomlwe.  PL  10 ^  fig.  20  * 
//.  II  j  fg.  11. 

D 

Da^cM  diiti^dief^  de  la  £ifi:a» 
.de  la  bande;  &  du  parti  ^  cou]^é> 
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tranché  ,  taillé  &  écartclé ,  quand  ils  le  "^g^ff*, 
tenninenc  en  pointes  aiguës  >  comme  ^^jy^^^^^, 
dents.  P/.  8,       3  &  ^  »airb  h<- 

■  Z)e*oz/t  redit  dc5  animiM  dteffé* 
fur  leurs  pieds  de  derrière.  FL  17,  ly. 
'  Découpé  fe  die  des  lambrequins  qui 
font  découpés  à  feuilles  d'Acante,  &  da 
papelonné.  P/-  22,  Jp^.  7- 

Défendu-  On  die  qu'un  fangUer  eft 
défendu  d'un  tel  émail,  quand  ia  dé- 
fenfe  ou  fa  dent  de  deffout  eft  d'un  autre 
émail  que  le  corps  ou  la  hure*  PI*  ip- 
fig.  8  d' 9. 

Défenfe.  Ceft  le  nom  que  Ton  donne 
i  La  dent  de  ddfous  du  limglien  Mèmt 

JPl.  même  fi  g» 

,    On  dit  d'une  licorne  qu'elle  eft  cA 
défenfe  quand  elle  baiffe  la  tête,  ^ 
<{u'elle  préfente  U  pointe  de  la  côtne. 
i%,fig.  14.  /        •  ^ 

On  le  dix  aulfi  d'un  hérilTon  lorfqu'il 
«ft  roulé  en  peloton,  comme  il  a  coutu- 
me de  faire  pour  empêcher  qa*on  ne 
le  prenne. 

jD&  l'un  m  l'autre  fe  dit  du  parti  ^ 
du  coupé  ,  du  tranché  ,  de  Técartelé,  du 
.  «fâfoé  »  du  pallé  ^  du  bandé  ,  (9cc*  quand 
ils  font  chargés  de  plufieurs  pièces  qui 
font  fur  Tune  de  ces  parties  ,  de  l'email 
de  L'autre  ^  réciproquenetit  aiternati?^ 
mtot:  Fl*  i6,fig.  M^  '  ^. 

.1 
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De  Vun  à  Vautre  fe  dit    des  pièces 
*  étendues  qui  paflcnt  fur  les  deux  pièces 

wli&B  "hi-  partition  bu  fur  toutes  les  falces, 
«A&Bi^va.  bandes  y  pals  ^  alternant  les  émaux  de 

ces  partitions ,  comme  Rodes- barbare!^ 
en  Dombes,  porte  parti  de  fable  &  d'ar- 
geiit  à  treize  étoiles  rangées  en  trois 
pals  ,  les  cinq  du  milieu  de  l'un  à  Tau* 
tre  ,  &:  les  quatre  de  chaque  flanc  de 
l'un  en   Tautre.  PL.  13,/^.      i/'^.  ij- 

fig^    20;  pl,     \6yfig^  I. 

.  Démembré  fedit  de  l'aigle^  du  lion  &. 
de  tout  autre  animal  dont  les  membres 

font  féparés- 

Venté  it  dit  des  dents  des  animaux: 
Dentelé  fe  dit  de  la  croix^  de  la  bande 

&  autres  pièces  à  petites  dents^  FL  9^ 

fis-  M-. 

,  Denticuléj  bordure  ferablable  aux  den^ 
ticules  qui  fe  mettent  aux  corniches 
d'architeâure.  Pi.  i^ffig.  10. 

Defarmé  fe  dit  de  Taigle  qui  n'a  point 

d'ongles. 

Deux  un  fedit  de  la  difpoûtion or- 
dinaire de  trois  pièces  eii  armoiries,  dont 
deux  font  vers  le*  chef  &  une  vers  h 
pointe ,  comme  les  trois  fleurs-de-lys 
ac  France . 

Dextrochere  fe  dit  du  bras  droit  peint 
dans  im  écu»  tantôt  nud  ,  tantôt  habillé, 
garni  d'un  bxaiTelet  ou.  d'uu  iknoxi^  queW 
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iquefois  armé  ,  &  tenant  en  main  quel- 


que choie.    Fl,    l^ffig,  II  >  12     &   13-  DlCTlON- 

Diadémé  fe  dit  de  l'aigle  qui  a  un  petit 
cercle  rond  fur  la  céce.  FL  20  ffïg.  2. 

Diapré  fe  dit  des  fafces,  pals  &  autres 
pièces  bigarrées  de  diverfes  couleurs- 
JPL  8 ,  fîg-  10. 

Diffamé  fe  die  du  lion  ou  léopard  qui' 
n'a  point  de  queue.  Fi,  19  ^fig-  5* 

Divife  fe  die  de  la  fafce  &  de  la  bande 
qui  n'ont  que  la  moitié  de  leur  largeur  : 
Ton  die  falce  ou  bande  en  divife. 

Donjonné  k  dit  des  tours  &  châteaux 
qui  ont  des  tourelles.  FL  2p  ,  fig.  5- 

Vouloire  ou  doloin  ell  une  hache  dont 
.fe  fervent  les  tonneliers  pourdégroâir  leis 
douves.  PL  30  ,  fig-  6- 

Dragonne  fe   dit  d'un  lion  ou  autre 
.'animal  qui  fe  termine  en  queue  de 
dragon..  Fl.  25  ,fig'  6  d»  7. 

E 

E  Cartelé  fe  dit  de  récu  dîvift  en  qua- 

*  tre  parties  égales ,  en  bannière  ou  en 
fautoir.  Fl,  i  yfig-  ç  ,  18  &  1$.  - 

\  Echiqueté  fe  dit  de  l'éctt  &  des  pièces 
principales,  &  même  de  quelques  anî-- 

•  maux ,  comme  les  aigles  &  les  lions  > 
quand  ils  ibnt  compofés  de  pièces  quar- 
réés,  alternées  comme  celles  des  écbi-  . 
;^uiei9.  Dans  récu  j  il  firat-  four  le 
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moins  qu'il  y  ait  vingt  quarreatir  porrr 
Dusioéi-  être  dit  échiqueté,  autrement  on  le  dit 
%4«pi«v».  équipoUé ,  quand  il  n'y  en  a  que  n&xù 
&  quand  il  n'y  en  a  que  quinte,  conun» 
4U1X  armoiries  de  Tolède  &  de  i^inno- 
des,  on  dit  quinze  points  d'échiquier: 
les  autres  pièces  doivent  pour  le  moins  être 
écbiquecées  de  deux  tim  ^  autremenc 
pelles  font  dices  componée8.F/-  'jyfig- 
'  f^rôf/fe  dit  des  troncs  &  branches  de 
bois  dont  les  menues  branches  ont  été 
coupées.  PL  p ,  fig*  lo. 
y  Efarék  dit  d'un  cheval  levé  fiir  lès 
pieds.  PL  i6 ,  ftg.  ij.  ; 

Effarouché  fe  dit  du  chat ,  lorfqu'il  eft 
itans  une  ficuation  rampante.  On  le  die 
auffi  efirayc* 

•  Effrayé  le  même  qu'éffarouché» 

*  Elancé  k  dit  d'un  cerf  courant.  PI-  iS, 

fit  ^9' 

Emaaché  (e  dit  des  partitions  de  l'écii 
eîi  les  pièces  s'enclavent  l'une  dans  t*autre 

en  forme  de'  longs  triangles  pyrami- 
daux, commeauxarmoirie^da  Yaudx^* 

Emaux  ou  Email  k  prend  dans  le 

.blafon   pour   un  terme  générique  qui 
ren terme  les  métaux  &  les  couleurs  donc 
iont  compofées  les. armoiries,.- 
.   Eployi  fedit  de  Taiglie  à  deux  têtes  & 
iJont  les  aiie3  içat  éteûdueS'2'/..itQ^Jïf .  2* 
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Smiouté  fe  dit  des  manches  des  mar- 


teaux donc  les  bouts  font  garnis  d'émail  Dî^iou- 
^ifférent.  "^^''^ 

Embraffi  fe  dit  d'un  écu  parti  ou 
coupé  j  ou  tranché  d'une  feule  émaiif- 
chure  qui  s'étend  d'un  Hanc  à  loutre. 

£m«MiirÂ<ffe  die  des  haches^  fnarteau?rj 
/aulx  &  autres  choies  qui  ont  manche 
d'émail  différent.  FL^o^fig.iô, 

.  EmmuftU  fe  die  des  ours  ^  chameaux  / 
^nulers  Se  autres  animaux  -auxquels  on  lie 
Je  mufeau  pour  les  empêcher  Je  mordre. 
A  de  , manger.  Fl.  l'I  »fig.  20. 

Empenné  fe  dit  d'un  dard,. trait  oujavelot 
iClui  a  &5  ailerons  ou  pennes.  FL  28  9 

Empiétant  fe  dit  de  l'oifeau  de  proie  ^ 
quand  il  cft  fur  fa  proie  qu'il  tient  avec 
1^  ferres.  PL  %o  ,  fig,  1 7. 

Empoigné  k  dit  des  flèches,  javelots 
48c  autres  chofes  i^mblables  de  iigure  lon- 
gue 9  quand  elles  Ibnt  au  nombre  de 
Jtrots  ou  plus  i  Tufie  en  pal ,  les  autres  en 
/autoir  ^  aiïemblées  &croilée3  au  milieu  ^ 
de  récu  :  les  flèches  de  la  devife  des 
£tats  de  Hollande  font  de  cette  forte* 

JPl.  28,fig.  7. 

Enchaujfé  e/l  le  contraire  de  chappc> 
£l  une  figure  rare.^ 

'  .£acoc/id.(^dk  du  trait  qui  eft  fur  ut 
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arc  ,  Cck  que  Tare  foie  bandé  ou  noni 


Diction-     Pl'  2$  ,  flg, 

»4iaB  H.^  Enclavé  le  dit  d'un  écu  parti  donc 
1  une  des  -  partitions  entre  dans  l'autre 
par  une  longue  lifte.  PL  92 ,  /ïg.  20, 

Enclos  le  dit  du  lion  d'Ecolîe  qui 
cil  enclos  dans  un  crécheur.  PL  ^,fig»  18. 

-  Endénté  fe  dit  d^une  fafce ,  pal  »  ban- 
de &  autres  pièces  de  triangles  alternés 
de  divers  émaux.  PJ.  12  ,Jig*  12, 

Enfilé  le  dit  des  couronnes  ,  annelets 
Se  autres  choies  rondes  ou  ouvertes  9 
paflfées  dans  des  bandes ,  pals  ,  faices  , 
lances  pu  autres  pareilles  cliofes.  PL  ^, 

Englamé  fe  dit  du  chêne  chargé  de 
glands.  PL  24 ,  fig,  4. 

Engoulé ,  des  bandes ,  croix,  fautoirs 
&  toutes  autres  pièces  dont  les  extrémités 
entrent  dans  des  gueules  de  lions^  léopard^ 
dragons  ,  &c.  pL  9 ,  fîg.  5. 

Engrélé  fe  die  des  bordures ,  croix  > 
bandes ,  faurpics  q.ui  font  à  petites  dent$ 
fort  menue%  donc  les  cotés  s'arrondifienc 
un  peu.  PL  ^ ,  fig.  1 5  ;  pL  1%, 
fig.  11. 

Enguiché  fe  dit  des  cors  ,  huchets  & 
trompes,  donc  Tembouchitre  eftde  dif- 
férent^ émail.  P/.  12  ,  fig.  16. 

Enlevé  fe  dit  de  certaines  pièces  qui 
paroiflcnt  enlevées^  coauue  aux  axmoi^ 
ries  d'Anglure. 
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Enquérir.  On  dît  des  armoiries  qui- 


font  contre  les  règles  ordinaires  du  blalon,DjcTioN- 
qu'«Ues  ibnc  à  enquérir,  c eil-à-dire ,]|^^'^"^^ 
qu'en  voyant  telles  armes,  on  eft  porte 
a  s'enquérir  ou  à  demander  la  raifon  de 
cette  manière  extraordinaire.  FL  1^ , 

fie-  ^9'  \ 

EnfangUnté  fe  dit  du  pélican  &  autres 
animaux  fanglans.  Pl.xi ,  fig,  2. 

Enté  fe  dit  des  partirions.  &  des  fafces, 
bandes,^ pals  qui  encrent  les  uns  dans 
les  autres  à  ondes  rondement.  P/.  S, 

Entravaillc  fe  dit  des  oifeaux,  qui  ayant 
le  vol  éployé^ont  un  bâton  ou  quelqu'au- 
trechofe  paifée  entre  les  ailes     les  pieds. 
Entreùiffé  fe  dit  de  trois  croiflans ,  de 

trois  anneaux  &  autres  choies  femblables 
paifées  les  uns  dans  les  autres.  FL  il  9 

fig.  lôifl.  31  3  fig.  4-  / 

Entretenu  fe  dit  des  clefs  êt  autres  cho- 

fes  qui  fe  tiennent  liées  cnfembie  pat 
leurs  anneaux.  FI-  31,  fig-  4. 

Epanoui  fe  dit  des  fleurs-de-lys  donc 
il  Ibrc  des  boutons  entre  les  fleurons , 

&  dont  le  fleuron  d'enhaut  eft  ou- 
vert ,  conune  eu   celle   de.  f  lorence. 

P^'33ffie^  7-  -  ,        ^        .  ^ 
Equipé  fe  dit  d  un  vaifleau  qui  a  m 

voiles,  cordages  &  autres  chofes.  P/. 4S, 
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EquipolU  fc  dit  de  neuf  quârrés^dbne 
BimoH.   Qi)q  foQt  (l'mi  ^Qi^ii  ^  qoatfc  d'«i* 

«llfili^vfc.         alternativement.  PL  7  ,yï^.  3. 
■  •  E  branché  le  die  d*un  arbre  donc  les 

branches  ont  été  coupées-  • 
EcaUU  fe  dit  des  poiflToiif» 
Eclaté  fe  dit  des  lances  rompues  & 
dievrons. 

Ecorche  fe  dit  deâ  ioups  de  gueules  ou 
couleur  rouge. 

Ejforam  fe  dit  des  oiiêaux  qui  ftW 
vrent  l*âîle  qu'à  demi  ^  pour  prendre  le 
vent ,  &  qui  regardent  le  foleiLPA  20, 

^  EJfwé  fe  die  des  toits  des  maifoâsder 
•  divers  émail.  PL  2^  ,  fig,  1 7.  : 
Etincelanc  fe  dit  des  charbons  dont 

forcent  des  étincelles,  & jEti/ic«i#, d'ua- 

écu  femé  d'étincelles, 

F. 

FyiUU  Se  dit  des  cbevfotls  irompus  en 
leurs  montans.  Pi.  ^,  fi^,6. 

Fanon  :  c'eft  un  ornement  femblablc  a 
un  manipule  que  les  minillres de  lautel 
mettent  au  bras  gauche.  JP/.  i^yjlg.  1^. 

•  Fa/cé  fe  dit  de  Kécu  couvert  de  l  a  (ces 
Se  des  pieçes  divifées  par  longues  Mes. 

^  >  fis-  ?  ^  4. 
F ajci  cft  une  piejre  honorable  qui 
occfttps  le  tiers  de  Técu  horizontalement , 
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^qoi  fépare  W  chef  dekpotnte.  FL^,     "  "  \ 

iè  met  en  nombf  e.  P/.  5, 

Fau3$.  le  cbc  des  annoiries  qui  ont  cou- 
leof  for  couleur  ^  ou  métal  fur  métal. 
Fêr  de  mouKfi*  Voyez  jinilte. 

Fermait  ou  fermauxi  c'eft  ainfi  qu'on 
appelle  en  blalbn  de  grandes  boucles 
garnies  de  leurs  ardillons^  qui  tt  mettent  , 
aux  baudriers  &  ceintures  militaires. 
PL  28 ,  fig.  17  &  18. 

Feuille  de  Jciei  fafce  ou  bande  danchée 
•é*M  fe»l  côcé-  JPi-  8 ,  Jig.  4' 

FeuilU  fe  dit  des  fleursr  ou  fruîtf 
accompagnés  de  quelques  feuilles.  Pi-  24  , 

Fiché  fe  dk  des  croifeetes  qui  ont  le 

ped  aiguift»^  PL  21 ,  fi  g-  12* 

Fier  le  dit  du  lion  kériffé. 

Fierté  le  dit  des  baleines  dont  on  voit 
les  dettt9« 

Figuré  fe  dit  du  folcil  ftir  lequel  on 
exprime  l'image  du  vifage  humain  ,  de 
même  des  tourteaux,  belans  &  autres  cho- 
ies fur  lefquelles  I2  même  Egure  paroit  p 
coHime  feroit  un  miroir,  &c.  PI-  ij, 

fig'  iS.  ' 

Flambant  fe  dit  des  pals  ondés  Se 
aiguifês  enformede  flanmies.i'/'a:^,//^  .ij^ 

Flançué  ,  des  pals ,  arbres  8c  antres 
^gurcs  qui  en  ont  d  aucres  à  leurs  cutb  ; 
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11—  aux  armoiries  de  Sicile,  les  pals  d'AfS^ 

PicTioii*    g^^  f^"^  flanqués  de  deuxaigtes.  . 

jiAiRa  hb-     FUurdelifé  s  voyez  Florencé' 

*A*piv..     p^^^  bandes,  bçrdures; 

orles ,  trécheurs  &  autres  pièces  dont  les 
bords  font  en  façon  de  Heurs  ou  de  créâes* 

Fleuri  fe  dit  des  rofiers  &  autres  plaik* 

tes  chargées  de  fleurs. 
*  Florence  fe  dit  de  la  croix  dont  les 

extrémités  fe  terminent  en  âeurs-de-lys. 

Flotant  fe  dit  des  vaiflêaux  &  des  poif- 

fons  fur  les  eaux. 

Forces  :  il  y  en  a  de.  deux  façons  ;  les 
unes  pour  couper  tes  cuirs  >  &  les  autres 
pour  tondre  les  draps  :  les  premières  fê 
terminent  en  pointe  ,  les  fécondes  font 
quarrées  par  le  bout*  FL  ^o,  fig-  14- 

Fcy  (ont  deux  maitis  jointes  en  ^gne 
d'alliance  ;  on  la  met  ordinairement  ea 
fafce  ,  quelquefois'  en  bande.  FL-  14  , 
fig'  17  &  i8- 

Franc-quartier  i  c'eft  le  premier  quar- 
tier de  récu-  PL  4 ,  fig,  10. 

Frangé,  k  dit  des.  ganfanons  qui  ont 
des  franges,  dont  il  faut  fpéciiier  Temail. 
FL  26 ,  fig^  i-j,     ^  •    .  • 

Fr  ettà  iè  dit  de  l'écu  &  des  pièces  prinr 
cipales  couvertes  de  bâtons  croifés  en 

lauioijss 
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lattCoirs,  qui  laiflent  des  e^aces  vuides  &  

égaux  en  fprmede  lozanga.  Pi*  T,fig,  6.  dictio». 

FruUé  fe  dit  d'un  arbre  chargé  de  «^i» 
fruits.  »A»*i^i. 

Furieux  ^  d'un  taureau  élevé  fur  iël 

Fujit  eft  une  figure  qui  rtpféfince  unt 

lofange  allongée.  PL  7,  fig.  10. 

F ujeLé  y  d'une  pièce  chargée  de  fufées^ 
JP'.  7  • 

Fufté ,  d'un  arbre  dont  lé  tronc  eft 

différente  couleur  ,  &  d'une  lance  ou  pi* 
que  dont  le  bois  eil  d  aucre  émaii  qua 
k  fer.       24,  fig.  3*  '  - 

G. 

G^ii      dit  d^un  cheval  nttd,  (ani 

harnois.  PL.  i6,/ïg.i^. 

Garni,  d'une  épée  dont  la  garde  ou  la 
jpoignée  ell  d'autre  émaiU  PL  a8  ,fig,  4. 

Giron  eft  une  figure  triangulaire ,  oit 
Un  quartier  du  gironné.  PL  4  ,  fig,  i 

Gironné  eil  i^ecu  diviié  en  iix  ^  huit  oa 
dix{>artie$  triangulaires ,  dont  les  pointes 
t'unifient  au  centre  de  récu.  Pli i  /fig.  20^ 

Gonfanon  eil  une  bannière  d'Eglife  k 
plufieurs  pendants.  PI  26  ,  fiig.  17. 

.Gorge  fe  dit  de  la  gorge  &  col  dil 
paon,  cygne  &  autres  femblables  oi-* 
îèaux  ,  quand  ils  font  d'autre  émail. 

Gouûet  eft  une  £guce  femblabie  au 
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»■       '  '  pairie  ,  excepté  qu'il  cft  rempli  dans  Ij 
bicTîON-   partie  fupérieure,  ^,fig'^o. 
wAiRH  he-    Griffon^&Vin  animal  chimérique  qu  oa 
repréfente  moiue  aigle  ,  moiue  lion. 

Fl.  23  ^  //^.  8.  '  '  r 

GrUUté  le  dit  des  oifeaux  de  proie  qui  ont 
des  fonnettes  aux  pieds.  PL  20  ,fig.  15. 

GringoU  fe  dit  des  croix ,  lautoirs ,  fers  de 
moulin  &  autres  chofes^  pareilles  qui  fe  ter- 
minent  en  têtes  de  ferpens.  PL  10  ,//^.  6. 
'  Gueules  :  c'eft  dans  le  blafon  la  couleur 
rouge  s  elle  fc  iparque  en  gravure  par  des 
traits  perpendiculaires.  Pl.  iffig\3* 

Guidon  ell  une  enleigne  nûlitaire  lon- 
gue, étroite  6c  fendue.  FL  28  ,  fig- 12. 

Guivri  eft  une  groiie  couleuvre  ondée , 
tortillée  ,  mifeen  pal  ^  &  qu'on  peint  or- 
dinairement   dévorant  quelqu'animaL 

PL  22  >  fig.  II. 
Guivréclk  le  même  que  vivre.  PLS,fig'20^ 
Gumene  c'eft  âinfi  qu'on  appelle  la 
corde  ou  cable  d'une  ancre. 

H. 

HAbilU  eft  un  terme  entendu  de  tout 
ie  monde.  PL  14 ,  fig.  a* 

HabUlc  le  dit  auffi  d  un  vaifleau  avec 
tOMS  les  agrêt3.  PL  48  ,  fig-  10. 

Hach^mms  font  la  même  cbofe  que  les 
lambrequins  qui  ornent  les  càic)ue$. 
^  eft  unç.piececompofée  de  trois 
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fafces  alczécs  ,  c'eft-à-dire ,  qui  ne  tou- 
chent point  les  bords  de  l'écu»  Fl'  S>fig,  i8.  dictiok- 

HAuffé  fe  dit  du  ehevion  &  de  la~*'^» 
falce  ,  quand  ils  font  plus  hauts  que  leur 

fituation  ordinaire. 

.  Jlaut  fe  dit  de  Tépée  droite-  PL  a8  ,fig,. 

Heaume  eit  la  même  chofe  que  calque; 
il  fe  voit  quelquefois  pour  pièces  d'ar*- 
moiries,  mais  ordinairement  il  ferc  de 
timbre.  Fli  28 ,  fig  12  i  pL  34. 

Héraut ,  ou  Héraut  d'Armis  ^  étoic 
anciennement  un  Officiel  de  guerre  &  de 
cérémonie  ,  qui  avoit  plufieurs  belle? 
fondions  ,  drous  &  privilèges. 

Du  Cange  tire  ce  mot  de  l'Allemand 
Hure-ald,  qui  fignifie  Gendarme,  Ser^ 
genc  d'armes,  ou  de  camp;  d^autresle 
aérivencde  heêr-houi^  fidèle  à  Ton  Sei* 
^eur  i  ce  font-là  les  deux  étymologies  • 
les  plus  vraifemblables. 

On  divifoit  ces  Offiders  de  guerre  & 
de  cérémonie,  en  Roi  d'armes ,  Hérauts 
&  Pourfuivans.  Le  premier  &  le  plus 
ancien  s'appelloit  Roi  d'armes  ;  les  autres 
étoient  lîmplement  Hérauts ,  &  l'on  don- 
noit  le  nom  de  Pouriuivanc  aux  iurnu"* 
méraires.  .    .  . 

Les  Hérauts,  y  compris  le  Roi  d'armes» 
étoient  au  nombre  de  trente ,  qui  avoienc 
tous  des  noms  particuliers  qui  les  diitm- 
guoieat,  Mout-JoieSaioc  Denis  ,  ctoic 
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^■B— ^  le  titre  affefté  au  Roi  d'armes  ;  les  autiâ 
DictiôN-   portoiem  le  nom  des  Provinces  de  France  > 
nxiKE  Ht.- ^Qj^jj^ç Guieiine,  Bourgogne.,  Nor- 
xnaindie ,  occ. 

'  Ils  étoient  revêtus  aux  cérémonies ,  de 
leur  xotte-d'armes  de  velours  violet  cra- 
inoifi ,  chargée  devant  &  derrière  de  trois 
fleutWe-lys  d'or  >  de  brodequins  pour  1^ 
cérémonies  de  paix ,  &  de  bottes  pour 
celles  de  guerre-  Aux  pompes  funèbres 

portoient  une  longue  robe  de  deuil 
minante ,  &  tehmcnt  à  la  main  un  bâton, 
^tfon  appellôit  caducée ,  couvert  de  ve- 
lours violet ,  &  femé  de  flcurs-de-lys  d*or 
tn.  broderie- 

•  Le  principal  emploi  des  Hérauts ,  étoit 
de  dreffer  des  armoiries  >  des  généalogies, 
des  preuves  de  Nobleffe;  de  corriger  les 
abus  &  ufurpations  des  couronnes ,  caf- 
ques  ,  timbres  &  fupports  s  de  faire  dans 
îcurs  Provinces  les  enquêtes  néceffaires  fur 
la  Noblefle ,  &  d'avoir  la  communication 
de  tous  les  vieux  titres  qui  pouvoient  leur 
iervir  à  cet  égard. 

*  11  étoit  de  Icùr  charge  de  publier  les 
.  "jbâtcs  &  tournois  >  de  convier  à  y  venir  > 

de  fignifier  les  cartels,  de  marquer  le 
'champj  les  lices,  ou  le  lieu  du  duel, 
-d'appeller,  tant  TalTaillant  que  le  tenant', 
*&  de  partager  également  le  foleil  aux 
i^ombattans  à  outrance»  Us  fublioici]^ 
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tu0i  la  fête  de  la  célébration  des  Ordres  ^ 
de  Chevalerie  |.  &  s'y  trouvaient  en  ha-  d,„,o„. 
bit  de  leur  corps.     '  nairb  h* 

Ils  affiftoienc  aux  mariages  des  Rois  ,  ^^^^^^ 
aux  feftins  royaux  qui  fe  faifoient  aux 
grandes  Fêtes  de  l'année ,  quand  le  Roi 
tenoit  Cour  pléniére ,  ou  ils  appelloient 
le  Grand  Maître  ,  le  Grand  Pannetier  , 
1^  Grand  Bouteiliier ,  pour  venir  remplir 
ieur  charge-  Aux  cérémonies  des  obfé* 
ques  des  Rois,  ils  enfermoient  dans  le 
tombeau,  les  marques  d'honneur,  coiUr 
me  fceptre^ couronne ,  main  de  juftice  &q. 
\  Ils  etoient  chargés  d'annoncer  danis^  les 
Cours  des  Princes  étrangers  ,  la  guerre 
pu  la  paix  ,  en  f^ilant  connoîcre  leurs 
ij^alités  &  leurs  pouvoirs  s  leurs  perfon- 
nes  alors  étoient  facr^cs  comme  cellçs 
des  Ambaffadeurs.       .  *  ' 

.  Le  jour  d'une  bataille ,  ils  aujftoienc 
dievant  l^étendàrt.^  faifoient  le  d^nombi^ft* 
ment  des  morts ,  redesnandoient  les  pri^ 
ibnniers ,  fommoient  les  Places  de  fe 
jrendre  &  marchoiefit  dans  les  capitula- 
tions >  devant  le  Gouverneur  dç  yiU^ 
Ils  publioient  les  viâoires#  portoient 
les  nouvelles  dans  les  Cours .  ét^^ngere^ 
pillées.         ,  - 

Les  prenûers  commepçemens  des  Hç* 
^i|t$  d'armes  ne  furent  pas  brillans;  qous^ 
jfoj^ons  f  sy:  les  ai\cjLçnç  livres  de  rom^iv::  - 

Pp  iij. 
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cerie ,  Bc  par  Thiftoire  des  Rois  qui  oui 
OicnoM.  préc&lé  S-  Louis ,  qu'on  ne  regardoit  letf 
•|^*-^J[' Hérauts  que  comme  de  vils  meflagers , 
dont  on  le  fervoic  en  toute  forte  d'occa- 
fions-  Ils  curent  un  démêlé  avec  les  Trou- 
vères &  Chanterres  fur  la  préféance*  Font 
établir  contr'eux  leur  dignité,  ils  pro-^ 
duifirent  un  titre  ,  par  lequel  Charle- 
inagne  leur  accordoit  des  droits  exceffifs^ 
&  c'étoit  un  faux  titre  ;  cependant  ils  par» 
vinrent  infenfiblémerit  à  s'accréditer ,  à 
obtenir  des  privilèges  ^  &  à  compoferleur 
corps  de  gens  Nobles  ;  mais  ,  dit  Fauchet^ 
^<  ce  corps  eft  abâtardi  par  aucuns  qui  y 
\,  foiît  entrés  9  indignes  de  telle  charges, 
<5c  par  le  peu  de  compte  que  les  Rois 
&  Princes  en  ont  fait ,  principalement 
depuis  la  mort  d'Henri  II,  quant  à 
y,  Tpccafion  des  troubles  j  les  cérémonies 
anciennes  furent  méprifées ,  faute  d'en 
j,  entendre  les  origines.  Depuis  il  n*a 
plus  été  queftion  du  corps  des  Hérauts*^^ 
JSériJvnné,à!m  chat  ramaffé  &  accroupi* 
Hermine  eft  une  fourrure  dent  le  fond 
eft  toujours  blanc   &  les  mouchetures 
jaoires.    On    Tappeile  contre-hermine 
quand  le  contraire  arrive,  c'eft-à-dire» 
que  le  fond  eft  noir  &  les  mouchetures 
blanches.  Pl.  i ,  Jîg,  8  &  9. 
^  Herfe  eft  une  coulilTc  ou  porte-coulifle 

*  q^ue  l^oa  met  aux  encrées  des^porcos  des  vîlr 


i>  V   B  t  â  ff  ô  ir.  jfpp 

les.  &  places  forces.  Les  membrures  en  fonc 
âiguilees  &  garnies  de  fer-  PL  M  ./ir.  i  ?.  Diction. 

Herjé,  dune  porte  qui  a  la  caiiiiue  aai.oii4U£« 
abbacue. 

HU  eft  une  figure  très-rare  dans  les< 
armoiries  ^  c'eft  une  pièce  de  bois  large* 
dans  le  milieu ,  qui  va  en  fe  rètréciflanc 
aux  extrémités  qui  font  garnies  d'un  an- 
neau de  fer  de  chaque  càcé.  On  prétend 
que  cet  inftrument  fervoic  à  enfoncer  les* 
pavés.  PL  30 ,  fig,  i8. 

-  Honneur  ("point  d'J  eft  un  point  dan5 
récu  ,  immédiatement  au-deflbus  du 
chef  Su  au-de(fus  de  ia  falce.  PL  a  ^fig.  ^1* 
I>e  point  >  d'honneur  eft  précifémenc 
entre  les  lettres  B  &  A. 

Houffép  d'un  cheval  qui  a  fa  houfle, 
HouffuÈt  eft  un  habillement  de  jam«  ' 
bes.  PL2^  rfig*  13  14, 

Huchet  ou  Cors  y  eft  un  inftrument  de 
cbaiTeur  ^  pour  appeller  les  cliiens.  Les 

Softilloqs  itVL  fervent  auili  pour  avertir 
e  leur  arrivée.  PL  12  ,  fig*  16. 

I. 


Isfii 


font  fedit  des  lions,  aigles  &  autres^ 
animaux  dont  il  ne  paroit  que  la  tccc 
avec  bien  peu  de  corps.  Pl.  15,  fig.  17. 

Jumelle  eft  une  efpece  de  filet  double: 
on  l'appelle  jumelle ,  parce  qu'on  les  mec 
toujours  de  deux  en  deux.  On  peut  les. 
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*y  pofer  en  fafce,  en  bande,  en' croix  ^  W 

L^mBel  efl:  un  filet  qui  fe  met  en  chef 
ou  en  falce,  auquel  font  pluâeurs  pen* 
dants*  U  vient  ^  dit^n ,  des  rubans  que  les 
jeunes  Gentilshommes  portoient  au  col. 
Le  laxubel  i'ert  de  brUure-  FI-     ,  Jlg*  7 

Lambrequins  (ont  des  .pièces  d'étoflê 

découpées  en  forme  de  feuillages,  qui  en- 
tourent le  cafque,  &  defcendent  aux  deux 
côtés  de  récuffon.  Fl.  S^ffig^  7-  1 
•   Lampaffe  fedit  de  la  langue  dos  lions 
&  autres  animaux.  Pl.  15  itf. 

Langue  ,  de  celle  des  aigles-  PI-  20. 
•  Lèofori  eft  un  lion  paûant  qui  montre 
les  deux  yeux  ^  au  lien  que  lésion  propre* 
ment  dit ,  fe  montre  toujours  de  profiL 

Léofardé  j  du  lion  paÛanc*  PL  iS  » 

fie  7^ 

Levé,  de  Tours  en  pied-  Voyez  DehcuK 
Lié  ,  des  chofes  attachées  ,  comme 
elefs,  huchetSf  &c*  PL  iz,  fig^  16. 
Lionne,  des  léopards  rampaos.  PL  iS% 

Litre  ou  ceinture  funèbre,  eft  une  trace 
de  peinture  de  couleur  noire  9  large  d'ua 
(ied  &  demi  ^  qui  s'appU^w  «oam. 
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ipurailies  d'une  Egiife  en  figue  de  deuil 


fx)ur  la  moit  du  Patron'       TEglife  ,  Diction 


OU  du  Seigneur  haut  -  jufticier,  dont  on 


peine  les  arçies  lur  la  Ucre  de  diilance  en 
diitance. 

Jéon^  y  des  nageoires  des  poiffi)ns* 

Lofange  eft  une  figure  quadrangulaire, 
un  peu  plus  Jaaute  que  large.  Les  lofan- 
ges  ie  pofent  toujours  perpendiculaire* 

ment,  de  lorte  que  les  deux  angles  du  côté 
de  la  plus  grande  longueur  regardent 
l'un  le  chef ,  &  l'autre  la  pointe  de  Técu» 

Lofange ,  de  Vécu  &  figures  couverts 
de  loianges.  PL  7  ^  fig.  ^.  . 

.  Vun  fur  Vaum  ^  des.aittinaiix  &  au« 
très  chofes^dont  Pune  eft  pofée  ft  étendue 
au-deflus  dune  autre.  Pl.  ly s  fig* 

;•         "M.  :  -, 

eft  une  maille  de  cuiraffê  ou 

une  lolange  ouverte^  &  percée  en  lofange. 

Maçonné  ^  des  ^traits  des  tours  i  panSt 

de  mur ,  châteaux  &  autres  bâtimens* 

.  Mal  ordonné  fe  dit  dé  trois  pièces 
nifes  en  armoiries  ^  une  en  chef^  deux 

autres  parallèles  en  pointe.  PI  2S,fig' 
^.^Mal  taillé  le  dit  d'une  manche  d'iu- 
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€0%        :  ^  Mi  TU  0  9  S 

^  bit  bizarre  ;  il  n'y  en  a  des  exemples  qu'etf 
DicTtoN-    Angleterre.  PU  27  ^fig^  12. 
îuklo!<t«sV    Mantelé     dit  du  Uoii  &  autres  ani- 
maux qui  ont  un  mantelet^  &  de  Vécvk 
ouvert  en  chappe- 

Marché  eft  un  vieux  terme  des  an^ 
ciens  mànulcrits  pour  la  corne  du  piedr 
^  des  vaches,  &c.' 

Mariné  fe  dit  des  lions  &  autres  ani- 
maux qui  ont  queue  de  poiflbn  ,  eomma 
les  firenes.  Fl.  23.  fig.  10. 

Mafquér  fe  dit  d'im  Um  qui  a  un 
mafque. 

Majfacre  efl  un  bois  de  cerf  avec  une 
partie  du  crâne  tout  décharné.  U  ne  fauc 
pas  confondre  le  maflâcre  avte  le  ren* 
contre.  PL  19  f  fig- 3' 

Membre  y  des  cuiffes  &  jambes  desai^*' 
gles  &  aucresLoileaux.  FL  20 ,  fîg.  2. 

MerUtte  eft  .un  oifeau  qui  fe  repré- 
fente  toujours  fans  bec  &  fans  jambes; 
elle  diffère  peu  de  la  canette.  FL  11  ^ 

MiréûUé,  des  ailes  de  paptUons.  FL  22p 
fig.6. 

Molette  ,  c*eft  la  pièce  principale  de 
réperon ,  elle  eft  toute  femblable  à  une 
étoile:  toute  la.  dtffirence  ,  c'eft  que  la 
molette  eft  p^cée  en  nxod  dans  le  mi'^ 
lieu.  PL  28,  fig.  14. 

Monflruewf  p  des  animaux  qui  ont  face 
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line.  FL  23 ,  fig.  5  ^  1 1  d>  autres,. 
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•   Momant  ,  des  écrevifles  ,  croiflans  ,  dici 
épis  &  autres  chofes  dreflees  vers  le  "A'»"  hb- 
chef  de  reçu.  FL  zi ,  fig.  13  ;  pL  zS  , 

MorailUs  font  des  efpeces  de  tenailles 
cranelées  dont  on  ferre  le  nez  d'un  che- 
val pour  en  jouir  plus  facilement  dans  le 
travail  du  Maréchal;  elles  ne  diffihrent  pas 
des  Broyés  pour  la  forme.  Voyez  Broyés, 

Morné  y  du  lion  &  autres  animaux  liins 

dents 9  bec,  langue  &  griffes.  P/.  id, 

Aferrier  eil  la  marque  de  la  Juflice  Sou- 
veraine. Le  Chancelier ,  les  Préfidens  à 
«oonier  le  portent  pour  timbrer  leurs 
4nnDoiries.  Ceft  une  efjpece  de  bonnet  rond 
&  plat.  FL  97,/^.  3  \  pL  40  y  fig.  S&6. 

Moucheté  fe  dit  du  milieu  du  pape- 
lonnéj  quand  il  eit  plein  de  mouchecuresi 
^to  hermines. 

Mouvant  fedit  des  pièces  attenantes  au 
chef,  aux  angles^  aux  flancs  ou  à  la 
pointe  de  l'écu  ,  dont  elles  femblent 
ibrtir%  FL  16^  fig.  11. 

N.      -  . 

'Jbjjfiffant  fe  dit  des  animàux  qui  ne 
montrent  que  la  tête  ,  fortant  de  TexcrÂ- 

mité  du  chef  ou  du  deflus  de  la  fafce  ,  ou 
*jdu  fécond  du  coupé»  Voyez  {ffant. 
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tfaturcl  fe  dit  des 
Diction-  ^ts ,  repréfQDcés,  iooinme  ils  font  nacur 

WAIRE  He- 


»AJ.Di(yjB.  rellcment. 


^  Nébulé  fe  dit  des  pièces  en  forme  de 
nuées  >  comme  la  bordure  des  Comtes  de 
Fttitemberg.  PL  ^J,fig'  S* 

tftrvi  fe  dit  clc  la'  fougère  &  autres 
feuilles  dont  les  nerfs  de  fibres  paroifleot 
d'un  autre  émail.  .  . 

Hoùé  fe  dit  de  la  qfueue  du  lioii  ^  quand 
die  a  des  nœuds  en  forme  de  hoiipes. 
.  î^oueux  fe  dic^^im  écoc  ou  b^ton  à 
nœuds.  •  • 

*  jNwrri  fe  dit  du, pied  des  plantes  qui 
jie  montrent  point  de  racine,  &  des  6e«if<* 
dc-lys  dont  la  pointe  d*en  bas  ne  parois 
pas,  comme  aux  armoiries  de.Vignacotttt» 
JPZ,  2,S ,  fig*  a.'  .    :    .  V 

OMhre  de  Soleil  :  on  appelle  ainli  unc 

^gure  dç  foleil  qui  eft  de  tout  autie émail 
que  d'or-  PL  2$ ,  fig,  6. 
:    Ombré  fe  dit  des  figures  qui  font  om- 
brées ou  tracées  d^.npir^  jpoiir.los  xmeux 
i.dftinguer. 

Ondé  fe  dit  des  tafces  ,  pals>  .che- 
vrons &  autres  pièces  un  pei;  torpillées 
à  ondes.  FLSjfig,  S  &  i6. 
^  (9«^/^  fe  dit  des  ongles  des  animaux. 

Or  ç|k  lepr^mieç  mtod  en  bUfou* 
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PU  B  &  À  s  o  H.  iSo$ 
«înfi  qu'on  appelle  le  jaune.  On  le  mar- 
que dans  la  gravure  par  des  points,  dictior- 

Orei//^  ^  des  dauphins  &  des  coquilles. 

OrU  ell  une  bordure  qui  ne  touche  pas 
les  bords  de  Pécu.  P/.  ^yfig.  17. 

OttlU  font  des  bouts  de  ter  de  piques 
que  quelques -uhs  appellent  Anuuidts 
filées.  PL  zS ,  fig,  10. 

Ouvert  p  des  portes  ,  des  châteaux  ^ 
tourSy  &c. 

P- 

i//^'  eft  le  même  que  diapré.  • 
Pairie  eit  un  pal^  qui  ,  mouvant  de  la 

'pointé  f  fe  parcage  vers  le  milieu  en  deux  ' 

branches  égales  qui  vont  aboutir  aux  deux 

angles  du  chef.  PL  4  ,  fig,  1 4. 

Paiffant  fe  dit  des  vaches  &  brebis  qiîi 

ont  la  tête  baiffée  pour  paître.  PL  18  » 

PaLdl  une  pièce  honorable ,  qui  oc- 
cupé le  tiers  de  l'écu  perpendiculairement. 
On  le  met  en  nombre ,  comme  la  fafce  9 

la  bande  (Sec.  FL  ^ff^g-  4;  f^-  5>fig*  4f 
S  6^6. 

Pallé  fe  dit  de  Técu  &  des  figures  char- 
gées de  pals.  PL  6 ,  fig.  j&  z. 

PaliJ/û  fe  dit  des  pièces  à  pals  ou  faf- 
ces  aiguifées  p  enclavées  les  unes  dans  ItîS 
autres.   
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PAmé,  du  dauphin  iàns  langue,  la  ftom 


PicTioM-   ouverte.  PL  21 ,  fig»  1 1. 
BAm  Hs      Papillonné  fe  dit  d*un  ouvrage  à 
filles. 

PaYti  ie  dit  de  Técu ,  des  animaux  A: 

autres  pièces  divifôes  de  haut  en  bas ,  en 
deux  parties  égales.  PL  i  ,  fig»  14* 
fL  16 ,  fig.  i. 

Pas  -  £Amus  eft  une  pkce  qne  lel 
anciens  Chevaliers  >  entrepienoient  de 
défendre ,  ("  d'où  lui  étoit  venu  le  nom 
A'EtnfrifeJ  par  exemple ,  un  pont ,  un 
,  chemin  &c,  par  lequel  on  ne  Êiuroit 
pafler  (ans  combattre  la  perfonne  qui  le 
garde. 

Les  Chevaliers  qui  défendoient  le  pas 

Îendoient  leurs  armes  à  des  arbres ,  k 
es  poteaux  ,  à  des  colonnes  &c.  élevées 
jxmr  cet  ufage  ;  &  quiconque  étoit  di& 
pofé  à  difputer  le  palFage  ,  touchoit  une 
de  ces  armoiries  avec  fon  épée ,  ce  qui 
étoit  un  cartel  que  l'autre  étoit  obligé 
d'accepter;  le  vaihcu  donnoit.  au  vain»' 
queur  le  prix  dont  ils  écoient  convenus 
avant  le  combat. 

On  appel loit  auifi  Pas-d'armes  le  coin- 
l>at  ou  déh  qu'un  tenant,  ou  feul  oa 
accompagné  de  plufieurs  Chevaliers ,  of- 
froitdans  les  tournois  contre  tous  venans; 
ainiien  1514  »  François  Duc  de  Valois , 
entreprit  un  pareil  combat^  appelle  U  PéUt. 
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'd€  VArc  Triomphal  y  pour  les  fetes  du 
mariage  de  Louis  XII;  &  le  tournois  où  d 
Henri  II  fîic  blelTé  en  iS59 ,  écoit  auffi  " 
un  PaS'd* armes ,  puifqu'il  eft  die  dans  les 
lettres  de  cartel  ,  que  le  Pas  ejl  ouvert 
far  Sa  Maje/le  Tris-ChrétUmu ,  &c.  pour 
être  umi  contre  tous  venans  dûment  quan- 
ti fiés.  Le  funefte  accident  qui  mit  ce 
f  rince  au  tombeau ,  a  fait  cefler  ces  dan- 
gereux divertiflemens. 

Paffant  ^  des  animaux  qui  lembienc 
marcher. 

Fajfé  en  fautoir  >  des  chofes  qui  font 
nûfès  en  forme  de  croix  de  S.  André. 
Fattéf  des  croix  dont  les  extrémités 

s'élargiflent  en  forme  de  patte  étendue. 

9  9  fie- 1^- 

Pate-nojlre  eft  un  dizain  de  chapelet  ^ 
pu  le  chapelet  entier.  Pl,  26,  fig,  20. 

Pavillon  fignifie  une  couverture  en 
forme  de  tente»  qui  revêt  &  enveloppe  les 
arinoiries  des  Rois  &  des  Souverains  qui 
ne  relèvent  que  de  Dieu  &  de  leur  épée. 

Pavillonné  :  on  fe  fert  de  cet  mot  pour 
exprimer  l'émail  du  pavillon  d'un  cors, 
d'une  trompette ,  iorfque  le  pavillon  eit 
d'un  autre  émail  que  le  refte. 

Peautré  j  de  la  queue  des  poilTons, 
f /.  il  ,  fig.  10. 

Pendant  de  deux,  trois,  quatre  & 
i;inq  pièces  j  k  dit  d'un  lambel  donc  il 
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DicTioM         néceflaire  d'énoncer     les  pendante  J 
iiAiRE  HFpquaud  ils  paflenc  le  nombre  de  trois,  ou 
mA&oi<(,vB«  qu'il  cil  moindre;  il  en  eft  de  même  des 
gonfanoas* 

Penneton  :  c'eft  la  partie  de  la  clef  qui 
joue  dans  la  ferrure.  Cefl  la  poficion  du 
penneton  qui  fait  que  les  clefs  font  dites 
affrontées  ou  adoifées* 

Pennon  eft  une  efpece  de  bannière  fiaiU" 
blable  au  guidon  pour  la  forme. 

Pennon  eit  un  éculfon  de  pluûeurs 
quartiers,  pour  marquer  les  alliances  pa* 
temdies  &  matémelies  y  <m  pour  marquer 
'la  defcendance  &  les  degrés  de  généra* 
tion  d'un  Gentilhomme.  Le  premier  s  ap- 
pelle Pennon  généalogique  paternel  Se 
maternel.  Le  fécond  Pennon  généalogi* 
que  direft.  Voy.  la  dernière  leçon. 

Percé ,  des  pièces  ouvertes  à  jour.  Voy. 
ajouré. 

Perché ,  des  oifeaux  fur  la  perche  jk 
fiir  des  branches.  PL  20 ,  fig,  1 5. 

Péri  en  bande ,  en  Barre  ,  en  croix ,  en 
lautoir ,  de  ce  qui  elt  mis  dans  le  fcns  de 
ces  pièces. 

Pignonné ,  de  ce  qui  s*éléve  en  forme 
d'ellaliers  de  part  &  d  autre  pyramida- 
lement  .FL  29  j  fig  20. 

Plaine  eft  la  même  chofe  que  la  charnu 
pagne:  quelques-uns  prétendent  qu'on  ne 
àoki  ie  ieivii:  du  mot  de  f  laine,  que  pour 

exprimei^ 

« 
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fxprîmer  une  Champagne  excrénmaent 

diminuée.  P/.  30,  fig,  ^,  dictiom-  ^ 

P/i^,  des  oifeauxqui  n^étendenc  pas"^**" 
les  ailes  »  particulièrement  des  aigles  que  ^ 
Ton  dit  alors  au  vol  plié. 

Pointe  ell  une  pièce  mouvante  du  bai 
en  haut  de  Técu^  plus  étroite  que  le 
chappé.  Lapointe  fe  pofe  perpendiculai* 
rement.  PL  4  ,  fig.  i  a.  Quelquefois  ea 
bande  ,  ou  abfolument  renverlee.  PL  iZp 
fig,  ipd»  20.  On  l'appelle  auffi  pile. 

Phtnuté  eft  le  même  que  le  moucheté 
ou  papelonné. 

Pommette  fe  dit  des  croix  ,  &  rait 
tournés  en  plufieurs  boules  ou  pommes» 
bourdonné. 

Pofé  le  dit  du  lion  arrêté  fur  fes  quatre 
pieds. 

Potencé  fe  dit  des  pièces  terminées 
en  T.  PL  10  >  fig.  1. 

Pourpré  eft  une  des  dnq  couleurs  du 
blafon  ,  &  qui  ell  compofé  de  l'azur  <5c  du 
gueules  ,  tirant  par  conféqaenc  fur  le 
violet.  Le  pourpre  fe  marque  dans  U 
gravure  par  des  traits  tirés  diagonale*  ■ 
ment  de  gauche  à  droite.  PL  i ,  fig,  6. 

Probojcide  c'eft  ainfi  que  dans  le  bla» 
fon  on  appelle  les  trompes  à*i 
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nAiRE  he  \  )iJane'fiuilU .  font  des  fleofS  à  cputre 

IcuiUes.  FL  2^,fig.  20. 

Quartier  eil  uofi  dâs  quatre  parties  de 
J'écu.  f^oyei  franc-quartier. 

Quinte-fiuUle ,  eA  une  flefir  de  pervao* 

che  de  cinq  feuilles  ,  ouverte  en  rond  ou 
percée  dans  le  milku.  FL  26  »  fig*  20* 

R 

I^yicourci  eft  le  même  qu'alezé. 

Rais  font  des  bacons  pomecés  &  âeuf* 
delifésiinis  commie  les  rais  d'une  roue. 
-^On  les  nomme  quelquefois  Rais  à'EJcar» 
boucle  quand  ils  ont  en  cœur  une  de  ces 
^         pierreries  ,  comme  les  anciennes  armoiries 
■de  Cleyes^dont  les  modernes  changent 
l^efi:arboucle  en  un  écuflbn.  PI'  27 ,  fig,  7. 

Ramé  eft  le  même  que  chevillé  pour 
les  cornes  des  cerfs ,  daims ,  &c. 
.  Rampant  fe  dit  du  lioa  droit.  FLiS,fig.t, 
Ramures  font  les  cornes  d*un  eerf  atta- 
chées à  uiie  partie  du  crâne  vues  de 
focc  Fi  1$,  fig>  5. 

.  Rangé,  de  plufieurs  choies  mi  (es  fur 
une  même  ligne  en  chef,  en  (afce  ou  en 
bande.  Pl.  13 ,  fig-  3,5,6,  &c. 
il/ii  i^^z/u ,  d'un  loup  j^rtant  fa  proie. 

ÂajonuAnt,  du  fbleil  &  des  étoiles» 
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.  JK^MiviUy.derU  croix  aiurrée^  tournée 
en  cerceaux  ,  &  de  la  queue  dei  cochojis  i>"î«oii- 
&Iévncrs.  P/.xo,/2^.i,.  .  -^^^ 

l^ecoupé^  des  écus  mi-coupés  &  laa- 
«oupés  un  pcE  plus  bas. 

Recroifmé yàe^  croix  dont  les  branche* 
font  d'autres  croix-  PL.  ^  ^fig.  ao. 
Redoru  eft  une  branche  de  iVêne  ou  d^ùn 
autre  arbre  ^  tomilée  en  anneaux  leg  ont 
fur  les  autres.  H  y  en  a  fans  feuilles ,  & 
avec  tcuiiles.  PI-2^,fig,  7. 

RcnckUr  eU  une  efpece  de  cerf  donc  h% 
iciornes  font  larges  &  plattes.  jP/-  ip ,  yi^.  tf. 

Rencontré  eft  la  teee  d'un  bœuf,  d'un 
cerf,  d'un  bélier  &  de  tout  autre  aoi* 
mal  dont  on  vQÏt  les  cieux  yeux.i^^. 
f^'g.  S ,  6^  &  10,  jeu  I9.f  fit'i. 

Re/irgeU,  des  croix  qui  en  ont  une  autre 
conduite  eu  fMc  d'aucie  e^iui^.  Pl'kO, 

Retrait,  des  baQde$,pal8&.fafces,qui# 

Tun  de  leurscêcés  f^ulement.ne  couctu^ 
pas  les  bords  de  l'écu.  PL  12  ^  fig,  16  6*  17. 

Roc  ell  le  fex:  mgrné  d^une  lance  de 
tournois.  On  l'appelle  auflS  Roai'Iichi' 
fuier,  parcieque  les  tours  des  échecs,  que 
les  Efpagnols  nomment  ro(^uc  ,onc  la  mêr 
jne  forme.  PI-  31 ,  Jlg.  6, 

Rfittifu,  ^  des  chevrons  rompes 
feparés  en  leur  montant.  l^oy$i  Fail%* 

Rouant ,  du.  p^^ft  qfxi  ^nd  la  qi^^^ 
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Cil  Methqds    ^  , 

^^^^^  Rujln  eft  une  lozange  pefcée  en  toi^ 
•AiRB  H«  PL  7 ,  f^g.  14. 

eft  dans  le  blafon  la  couleitf 
noire.  En  gravure ,  on  la  marque  pac 

des  traits  croifés.  JP/.  i ,  fig*  7. 

Saillant^  d'une  chèvre  &  mouton  OU 
bc^er  en  pied.  PI  18,  fig.  8  &  11. 

Sanglé ,  du  cheval  &  des  pourceaux  & 
Êingliers  qui  ont  par  le  milieu  du  corps 
une  elpece  de  ceinture  d'autre  émail. 

Sautoir  eft  une  pièce  honorable ,  cona- 
,pofée  de  la  bande  &  de  la  barre.  C'écoit 
autrefois  un  inftrument  donc  on  fe  (èrvoic 
pour  s'aider  à  monter  ou  à  fauter  fur  un. 
cheval;  c'eft  delà  que  cette  figure  à.  pris 
le  nom  de  Sautoir*  Pl 

Sellé,  du  chcvsd.  PL  16 ,  fig-  14. 

Semé  y  des  pièces  dont  Técu  eft  chargé, 
tant  plein  que  vuide  ,  &  dont  quelques 
parties  fortent  de  toutes  les  extrémités 
de  réctt*  J?^»  i3>  fig'  là  6»  17. 

Sénefire ,  c'en  ainfi  qu'en  blafbnnaiit 

gn  nomme  le  côté  gauche. 

Sénejlré  fe  dit  d'une  pièce  accompa* 
gnée  à  gauche  d'une  autre  pièce,  rat 
exemple ,  la  Ville  de  Narbonne  porte  de 
gueules  à  la  croix  patriarchale  a'or ,  fé« 
fieftrée  d'une  clef  d'argent. 

«  Sénejlré  k  dÂCdWOie  .loifqu'uaécu  eft 
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p^rti  en  pal ,  de  fone  que  les  deux  tiers,  

&  même  plus,  font  d'un  émail,  iScque  le  oicmob- 
reftant  à  féneftre  eft  d'un  autre.  Pl  2 ,  «^ii^B  Ha^ 

fîg.  54.  Dans  ces  deux  fignifications , 
c'eft  le  contraire  à'axUxtré. 

ThomafTin ,  en  Provence,  porte  de  fa* 
ble  femé  de  faux  d*or,  le  manche  en 
haut  à  dextre  &  féneflré  de  même. 

Sènejlrochere  fe  dit  du  bras  gauche  ^ 
conune  dextrochere  du  bras  droit.  PL  14^ 

SinopU  eft  la  couleur  verte  dans  le 
blafon.  Il  fe  marque  dans  la  gravure 

rir  des  traits  tirés  diagonalement  de  droite 
gauche*  PL  i ,  fig.  5. 
Sommé  y  d'une  pièce  qui  en  a  une  autre  . 
au-delTus  d'elle.  Pl.  28,  fig.  12. 

Soutenu  y  au  contraire  de  celle  qui  en 
a  une  autre  au-deflfous.  ' 

Stangue  c*eft  la  tige  d'une  ancre ,  quand 
elle  eft  d'émail  différent  du  refte  de  la 
figure.  PL  2jf ,  fig.  4. 

Supports ,  font  les  fîgures  d^animaux 
qui  fupportent  de  chaque  côté  un  écuffon.. 
*  Sur  le  tout  fe  dit  d^un  écuffon  qui  eft 
fur  le  milieu  d'une  écartelure  ,  &  des 
pièces  qui  brochent  fur  les  autres. 

Sur  U  tout  du  tout  k  dit  de  l'écuflon 
qui  eft  fur  le  milieu  de  l'écartelure  d'un  , 
écuifon  qui  eft  déjà  fur  le  tout. 
Surmonté  t&  le  même  que  fornm^. 

Qqiij 
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sAïKB  Hb-  J[  yfi7/e  fe  dit  de  Técu  divifé  diagona* 
■iLAMi^vB.  ig^çj^ç     gauche  à  droite ,  en  deux  par- 
tics  égales..  PL  j  ,Jîg.  17. 

Ttfmnr  veut  dire  tourner  Le  heaume  ou 

cafque.On  dit  tarré  de  front,  tarré  de  profil. 

Tenant^  fe  dit  des  figures  humaines  ou 
dVnges,  qui  foutiennent  de  chaque  côté 
un  kcnkosk  :  ainii  les  ,armes  de  Fnmce 
ont  pour  tenants  deux  anges. 

Tcrrajfe  fe  die  de  la  pointe  de  Tecu 
^ite  en  forme  de  champ  plein  d'herbes* 
.  TUreé  fe  dit  de  i'écu  divifé  en  troispap* 
ties  en  long,  en  large j  diaponalement 
ou  en  manuel.  PL  2  ,j:g.  2 1  O  fuiv. 

Tierces ,  font  trois  filets  qui  le  mettent 
toujours  de  trois  en  trois ,  comme  les  ju« 
melles  fe  mettent  de  deux  en  deux^ 
tierces  le  pofent  en  fafcc,  en  bande,  en 
croix,  en  fautoir ,  &c.  PL  $ ,  fig,  17  &  15^ 

Tigé  fe  dit  des  palmes  &  ileurs* 

Timhn ,  (P'eft  tout  ce  qui  ie  met  h$ 

récu,&  comprend  par  conféquent  le  heau- 
me,  la  couronne ,  le  cimier,  les  lambxe^ 
quins,6cc.  PL  3^  tfig.'j. 

Timàré  fe  dit  d^  Ivécu  couvert  du  caf* 
que  ou  timbre^  jPA  54 ,  fig,  7. 

Torque  y  eft  un  bourlct  de  différentes 

coulejors.  gui  ie u^c  iux  le  ^a%ue.  Ouïe 
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gk>niHie  ailifi  tortU  tm-  èourlet.  Il  étoic 
ordinairement  compofé  des  couleurs  du * 
Chevalier.  FI.  ^4 ,  fig.  5  &  6.  l'^^Xi^Z 

TortU  M  eft  la  bande  qui  entoure  les 
fêtes  des  maures.  PL  14,  fig.  10.  Ces 
têtes  de  maures  ainfi  ornées ,  font  dices 
lonillees  de  tel  émail. 

Tortillant  £t  dit  de  la  guivre  ou  fer* 
pent.  PL  22  ,  fig.  S&  II. 

Tourné  y  du  croiilant  &  autres  pièces 
tournées.  PL     ,  ftg.  ^. 

Tournois  ,  eioercice  &  divertifleméit 
de  guerre  dcdegalanterie^quefaifoientles 
ancicnsChevaliers  pour  montrer  leur  a  Jref- 
ie  Se  leur  bravoure.  Les  premiers  tournois 
ont  été  des  courlés  de  chevaux  en  touD- 
noyant  avec  des  cannes  en  guife  de  kn- 
ces;  au  lieu  que  les  joutes  font  des  courfes 
accompagnées  d'attaques  6c  de  combats 
de  lances  émouflees  &  des  épées  qu'on  ^ 
appelloit  glaives  courtois  ,  parce  que  le 
tranchant  eu  ctoit  rabattu.  Le  Prince  qui 
ouvroit  ie  tournois  envoyoit  un  Roi  d'Ar- 
mes qui  portoit  un  fauf-conduir  avec  une 
épée  à  tous  les  Princes  j  en  fgnïjiatu  . 

qu  il  qutrtlloit  de  frapper  un  tournois  , 
bon  hourdis  d'armes  ^  en  la  prcjcnct  des 
JJames  &  DamoifeLUs,  Cétoit  la  formule 
ordinaire.  On  fe  battoit  d'abord  feul  à 

»feul  ,  &  puis  troupe  contre  troupe ,  &  . 

,  après  le  coo^bac  p  iq  Juges  adj\igeoifinc  k 


6i6  Hiruovt 

prix  M  satilleur  Cht^alUr  frApfdfit  éê 
Dictioa-  ïepee  >  enlùite  on  le  conduifoit  en  pompe 
»4m^â!  ^  Dame  du  tournois  qui  lui  faifoit  det 
préfens.  Les  tournois  écoienc  le  diver- 
liflement  le  plus  ordinaire  dam  les  15 
J4liécles. 

L'inventeur  des  tournois  a  été  un  nom* 
mé  Géofroi ,  Seigneur  de  Preuilli»  vers 
l'an  iq66^  Ils  ont  paûe  de  France  en  Ânr* 
gleterre ,  en  AUemagpne  9  &c»  Quand  il 
n'y  a  qu'un  quadrille  c'eft  propremenc 
un  tournois  ou  courfe  ;  les  joûtes  deman- 
dent au  moins  deux  partis  oppofés^  & 
les  carroufels  quatre. 

On  y  coœbattoit  avec  des  épées  rebou** 
chées  &  des  lances  fans  fer ,  &  il  étoit  dé- 
fendu d'y  combattre  de  la  pointe  :  quand 
onfe  battoit  tout  de  bon,  on  af^llok 
ces  combats ,  Cojnhéus  à  ouiran€e  ou  duels^ 

Ceft  autant  à  l'exercice  des  tournois, 
qu'aux  croifades  que  l'on  peut  rapporter 
le  premier  ufage  des  armoiries  :  car  le 
nom  de  Uafon  ,  la  forme  des  écus  ,  les 
émaux,  les  figures  principales,  les  tim^ 
bres ,  les  lambrequins ,  les  fupports  en  font 
des  témoignages  irréprochables. 

On  faiioit  en  Allemagne  tous  les  trois 
ans  les  tournois  folenmels,  qui  fervoienc 
de  preuves  de  Noblefle.  Le  wntilhomme 
qui  y  avoir  aflîfté  deux  fois  étoïc  lùffifam* 
«oent  àU/oaaé  &  publié  p  c  eit-àsiire» 
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«connu  pour  SoàU  ,  &  jportoit  deux 
trompes  cniSmier,  que  pluneurs  ont  pris * 
pour  des  probofcides  d'éléf^ant.  111»' JîT 

L'ufage  des  tournois  eft  aboli-  Ce  fut  prin» 
cipalcment  le  funefte  accident  d'Henri  II 
blefle  à  mort  dans  un  tournois  en  iSS9p  ^ 
£>tts  les  yeux  de  toute  la  nation ,  qui  mo» 
déra  dans  le  cœur  des  François ,  l'ardeur 
qu'ils  avoient  témoigné  julques-là  pour 
ces  forces  d'exercices. 

Les  jeux  qu'on  continua  depuis  d'appeller 
toumois^ne  furent  que  des;carroufels,&ces 
même  carroufels  ont  entièrement  paiTé  de 
anode  dans  toutes  les  Cours  de  l^Èurope. 

TourudUp  eft  une  figure  ronde  fem- 
Uable  au  befant ,  mais  qui  eft  toujours, 
de  couleur.  PL  7  ,  fig,  16. 

Trabi,  eft  la  partie  d'une  ancre  qui 
traverfe  parie  haut  la  ftangue.  P/.ap. 
On  nomme  auffi  trabe  le  bâton  d'une  ban- 
niere  ou  d'un  guidon  >  &  on  fe  fert  de 
ce  terme  quand  le  trabe  n'eft  pas  du  même 
émaU  que  le  guidon  ou  bannière.  Fl.  zjf. 

Tracé  eft  le  même  qu'ombré. 

Tranché  ie  dit  de  i'écu  divifé  diago- 
paiement  en  deux  parties  égaies  de  droite 
à  gauche.  PL  i ,  fig.  16, 

Trcffle^  c'eft  une  efpece  d'herbe  à  trois 
feuilles  jointes  enfemble  par  une  peûce 

^ueu^  i^l.  zz  f  fis* 
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Treillifé  eft  le  fretcé  plus  ferré.  FL  % 

lMu<^  Trefcheur,  efl  une  orlc  ornée  defleuj 
foni;  quelquefois  il  efl  double^  comml 
dans  les  armoiries  d'Ecofle.  PL^,  /ig-i9^ 

Trois  y  deux  y  un  ,  fe  dit  de  lix  piéceS 
'  '    '  dilpoiéesj  trois  en  chef  fur  une  ligne  > 
deux  au  milieu  »  &  une  en  pointe  àm 

V. 

eft  une  fourrure  donc  les  émaux 
ibttt  toujours  sorgent  &  azur.  Chaque  vair 

eft  fait  à-pcu-près  en  forme  de  cloche 
renverfée.  JPi.  i ,  fig.  1 1.  ' 
Quand  les  vairs  de  métal  font  oppolés  aulc 
vairs  de  métai  y  &  ceux  de  eouleur  à  ceux 
'  de  couleur  »  on  le  nomme  alors  contre- 
vair.  P/.  I  ,  fi§,  lo. 
►   Vairi  fe  dit  lorfque  les  vaits  foot  d'un 
«Utre  émail  qu^argent  de  azur.  On  die 
vairé  d'or  &  de  gueules.  Pl.  i ,  fig,  i 
*    V^ànncîs  y  font  des  coquilles  qui  mon- 
trent le  dedans:  on  les  appelle     annm  à 
caufe  qu'elles  reâfemblent  à  des  vaiis. 

'    jP/.  2 1  ,  fig.  20. 

P^ergette  eft  un  pal  diminués.  PL  Sf 
fig.  II.  Le  pal  contrebretelTé  eil  chargé 
d'une  vergette  de  fable. 

Oh  appelleroit  a'uffi  vergettes  des  pals 
qui  fcroient  dans  un  écu  au  nombre  dô 
cinq  &  plus» 
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f^er^etté  fe  dit  d'un  écu  dont  lespallés 


furpalferoienc  le  nombre  de  huit.  dicmok- 

P^er/è  Ib  dit  des  glands ,  pommes  de 
pin,  crcuflans,  flcc.  J*/.       ,  fig.  14  j*^"*^*"* 

f^'  ^5yfig'  8. 

yejîu  Te  dit  des  efpaces  qui  laiflent  une 
grande  lozange  qui  touche  les  quatre 
flancs  de  l'écu.  PL  a ,  fig,  52» 

Paires  font  des  anneaux  concentriques 
ordinairement  au  nombre  de  trois.  FL  28^ 

yirolé  y  des  boudes,  «ornes  &  an« 

neaux  ,  des  cornes  ^  huchets  ,  trompes. 

Vivre  fe  dit  des  bandes  &  faices  qui 
iont  finueufes  ^  ondées  avec  des  eBOÛUet 

Élites  d'angles  rentrants  &  faillants,  com- 
me des  redens  de  foriiâcarion.  FL  8^ 
fig,  20. 

Vol  eft  deux  ailes  d'oifeau  jjoîntesen^  . 
femble.  Une  aile  fibule  s'appelle  demi^vol. 
f /.  2 1 ,  fig.  8  6»  p. 

yuidé  îe  dit  des  croix  &  autres  pièces  * 
ouvertes ,  au  travers  defquelles  ou  voit;  le 
champ  de  l'écu.  JP/.  10  ,fig.  ^. 
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Aiueville  « 


H  Abuc , 
DftBacfaad.» 
EbrBalonec  » 
fiacqueville 


A  ^  A 

*79 

»7  5 9* 

Aucriche  » 

AI  I 

1,78 

Auverpne  . 

6% 

Auvergne  , 

Auxi  de  Monceaux 

41 

Auzerville  » 

Ht 

Ayraukj 

B 


17» 

liareraviat  de  fiade  •  4^ 
lies  Margraves  de  Bûle- 
•  Badea  >  '4iktf 
lies  Ifaretaves 

DurlacK  » 
Badonveiller  ^ 
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Baillet  » 
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jèndindli  ^ 


de  B«d&- 

4»^ 

Z% 
x% 
stS 
•  4J7 

450 

So 

41 
78 


Bafles  f 
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Htuca  au 
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Bodungen ,  19^ 
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LOUIS,  FAft  6aACB  DE  DiEU,  Roi  SE  FaAacft  it  otf 
NAvAmftB  :  A  tu»  êmésSc  ftaux  Gonfeillers,  les  Gens  tcnso^ 
nos  Cours  de  Parlcnufnt  »  Maîtres  des  Reciuêtes  oidînaucs  de  tasM 
Hôtel ,  Grand  Confeil ,  Prévôt  dft  Paris ,  BaiUifs  ,  Sénéchaux  ,  leur» 

Lieutenans   Cïmîs  ,  Bz  autres    nos   Jufticiers  qu'il  appartiendra  a 
Salut.  Notre' Amé  Bruysbt  Ponthus  ,  Libraue  à  Lyon,  Nous  a 
fait  expofer  qu'il  déftreroit  faire  réimprimer  &l  donner  au  Public  t 
êine  Méthode  du  Bla/on ,  far  le  Vert  MBMBiTftiBa  ,  s'il  Nous  plai^ 
îfÀt  lui  accorder  nos  Lettres  de  rénouvellemest  de  Privilège  poitr  <m 
aéceflàires.  A  ait  Causes  ,  ▼oulant  finranblement  tniier  rExpofaiit» 
Nous  luî  avons  permis  &  permettons  par  ces  Préfentes  ,  de  faire  im- 
primer ledit  ouvrage  autant  dé  fois  que  bon  lui  fembicra  ,  &  de  1© 
vendre  ,  faire  vendre  &  débiter  par  tout  notre  Royaume  pendant  lei 
temps  de  iix  années  confëcutives ,  à  compter  du  jour  de  la  date  de» 
Piéientes.  FaiCons  déftniçs  à  tout  Imprimeurs  ,  Libraires  ,  9t  autre» 
perlbnues  »  de  quelque  qualité  &  condition  qu'elles  foicnt ,  d'en  ini* 
troduire  d'impreHIoii  étrangère  dans  aucun  lieu  de  notre  obéiflànce.» 
comme  auflî  d'imprimer  ,  ou  faire  imprimer  ,  vendre ,  faire  vendre^ 
débiter ,  ni  contrefaire  ledit  ouvrage  ,  ni  d'en  faire  auain  extraie 
fous  quelque  prétexte  que  ce  puiiTe  être  ,  fans  la  permifTion  exprefle 
&  par  écrit  dudit  Ëxpofant ,  ou  de  ceux  qui  auront  droit  de  lui  ,  à 
p^ine  de  confifcation des  Exemplaires  contrefaits»  de  trois  millo 
livres  d'amende  contre  chacun  des  contre venans  »  dont,  un  ùeis  h 
Nous ,  un  tiers  à  THÔtel'-Dieu  de  Paris ,  &l  l'autre  tiers'audit  Ex— 
pofaut ,  ou  à  celui  qui  aura  droit  de  lui  ,  &  de  tous  dépens  ,  dom- 
mages &  intciêts  ;  à  la  charge  que  ces  Prcfentes  feront  enregiflrées 
tout  au  long  fur  le  regidie  de  la  Communauté  des  Imprimeurs  &C 
Libraires  de  Paris  ,  dans  tiois  mois  de  la  date  d'icelles  ;  que  rLmpre& 
£on  dudit  ouvrage  lèra  ûite  dans  notre  Royaume ,  &  non  ailleurs  d- 
en  beau  papier  &  bnux  caTaAsres ,  conformément  aux  Réglemens  d» 
la  Librairie  ,  &  notamment  à  celui  du  dix  Avril  mil  fept  cent  vingt- 
cinq  ,  à  peine  de  déchéance  du  préfent  Privilège  ;  qu'avant  de  Tex— 
pofer  en  vente ,  le  manufcrit  qui  aura  fervi  de  copie  à  Timprellioa 
dudit  ouvrage,  fera  remis  dans  le  même  état  où  l'aPprobaiion  /  / 
MnoL  été  donnée ,  tss  mains  de  notre  très-cber  firféal  Chevalier» 
Chancélier,  Garde  des  Sceaux  de  France ,  le  fieur  ni  Maopbov  i  qu'il 
en  fera  enfuite  remis  deux  Exemplaires  dans  notre  Bibliothèque  pu« 
bhque  ,  un  dans  celle  de  notre  Château  du  Louvre  ,  &  un  dans  cell© 
dudit  iîcur  BE  Maupeou  :  le  tout  à  peine  de  nullité  des  Prcfentes  j 
du  coacejiu  defqueiles  vous  nundoM»  ^  enjMgBoo$  de  fa.ir€  jouiip 
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Sipoilant  &  Tes  ayans  ctnies  »  pleînèmént  êt  puSh^êmétit ,  tvti 
foajÇrir  qu'il  leiir  foit  fait  aucun  trouble  ou  empêchement.  Vonlonf. 

-que  la  copie  ries  Préfeiitcs  ,  qui  ftra  imprimée  tout  au  long  y  ait 
comimeucemenc  ou  à  la  fîn  diidit  ouvrage,  folt  tenue  pour  <litemenc 
figni6ce  ,  &l  qu'aux  copies  collationn^es  par  l'un  de  nos  amés  Se 

'  ^mc  Q>&fi»lleTS,  Seciétaises»  tbi  Toit  ajoutée  •  comme  i  rorigiinL 
CoMMAwooiis  au  fvemier'noire  Huiflier  ou  Sergent  fur  ce  requis^ 
4c  faire  pour  rcxécntion  d'icelles  ,  tous  aéVes  requis  &  néceffaires  , 
^ans  deinander  autre  permifîîon  ,  &  nonobftant  clameur  de  Haro» 
Charte  Norinande  &c   Lettres  à  ce  contraires-   Car  tel  e(t  notré 

£laiiir.  Donné  à  Paris  le  mercredi  quinzième  jour  du  mois  de 
lais  9  Vàn  de  gnce  mû  £ept  cent  foixance-Àet^,  ic  d«  mtce  R^ne 
U  ciaquaot^uacriémeé  PÎr  Je  Koi  en  ùm  CooiciL 

l^B   BBGVl.  / 


Hegijîre  fur  te  kegifire  JTA^f  >  dâ  la  Qiamhre  Royalê 
fSt  Syndicale  des  Libraires  Imprimeurs  de  Paris  g 
No.  37(S'jfoL  €^7  ,  conforme'mtnt  OU  RjégUnuiU  de  t^Zj^ 

A  Boris  et  tQ.  Avril  tjCj^, 


DELORMEL,  Adjoii«« 
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